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MATTHIEU , VI 33, 

Cherchez preincrement le royaume de Dieu et sa justice, et toutes choses 
vous seront donn<*es par surcroit. 
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CHAPITRE NEUVlfiME. 



Doctrine de la Charite. 



7488. D'apres ce qui a &£ dit des amours de soi et du mo ride, 
il est Evident que c'est par eux qu'existent tous les maux ; et parce 
que tous les maux en proviennent, c'est de la qu'existent tous les 
faux : au contraire, c'est par l'amour pour le Seigneur et par 
l'amour envers le prochain qu'existent tous les biens, et parce que 
tous les biens en proviennent, c'est de la qu'existent tous les vrais. 

7489. Puisqu'il en est ainsi, il est evident qu'autant Tliomme est 
dans les amours de soi et du monde, autant il n'est pas dans 
l'amour envers le prochain, ni a plus forte raison dans l'amour 
pour le Seigneur ; car ces amours sont opposes. 

7490. II est encore Evident qu'autant l'homme est dans les 
amours de soi et du monde, autant il ignore ce que c'est que la 
Charite\ jusqu'a ne pas savoir enfin qu'elle existe; que de plus, 
autant Vhomme ignore ce que c'est que la foi, jusqu'a ne pas savoir 
enfin que c'est quelque chose ; qu'en outre, autant l'homme ignore 
ceque c'est que la Conscience jusqu'a ne pas savoir enfin qu'elle 
existe; et quememe, autant l'homme ignore ce que c'est quele 
spirituel, et par consequent ce que c'est que la vie du Ciel; et 
qu'enfin il ne croit pas qu'il y ait un Ciel ni qu'il y ait un enfer, ni 
t)ar consequent qu'il y ait une vie apres la mort. Voila ce que font 
les amours de soi et du monde quand ils regnent. 

xu. * 
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7491 . Le bien dc l'amour celeste et le vrai de la foi influent con- 
tinuellement du Seigneur, mais il ne sont point regus la ou regncnt 
les amours de soi et du monde; chcz ceux chez qui ces amours 
regnent, e'est-a-dire, chez qui continuellem.cn t ces amours sont 
dans la pcns6e, sont pour (in, sont dans la volontc et constituent 
la vie, lebien et le vrai .qui influent du Seigneur sont ou. rejetes, 
ou etouffes, ou pervertis. 

7492. Chez ceux chez qui ils sontrejet6s, le bien qui apparticnt 
a l'amour et le vrai qui appartient a la foi sont en mepris et aussi en 
aversion. Chez ceux chez qui ils sont&ouff<*s, lebien qui appartient 
a r amour et le vrai qui appartient a la foi sont m6s r et les maux et 
les faux qui sont l'oppose sont affirmed. Chez ceux chez qui ils sont 
pervertis, le bien qui apparticnt a l'amour et le vrai qui appartient 
a la foi sont expliques d'une maniere funeste, et sont appliques 
pour favoriscr le mal et le/faux qui provient du mal. 

7493. Les amours de soi et du monde commcnccnt a regner chez 
l'homme, quand celui-ci est maitre de son jugement et de sa per- 
sonne; car l'homme commence alors a penser d'apres lui-meme ou 
d'apres ce qui est a lui, et alors il commence a s'approprier ces 
amours ; etcela, d'autant plus qu'il se confirme quant a la vie dansle 
mal. Autant l'homme s'approprieles maux, autantle Seigneur met a 
part le biende l'innocence et le bien de la charity que l'homme a 
regus dans le premier et dans le second age de Fori fence , et qu'il 
recoit ensuite do temps en temps; et il les serre dans les intdricurs 
de l'homme ; car le bien de 1'innocence et le bien de la charite - tie 
peuveut en aucune maniere etre avcc les maux de ces amours, et le 
Seigneur ne veut pas que ces biens perissent. 

7494. Ceux done qui chez eux pervcrtissent ou etouffent ou 
rejettent lebien qui appartient a l'amour, et le vrai qui appartient 
a la foi, ne peuvent pas avoir la vie en eux; car la vie, qui procede 
du Divin, est de vouloir le bien et de croire le vrai ; or, ceux qui veu- 
lent non le bien mais le mal, et qui croient non le vrai mais le faux, 
ont l'oppos6 de la vie ; cet oppose de la vie est l'enfer et est nomme 
la mort, et ceux-la sontappetfs marts. Que la viede l'amour etdela 
foi soit nommec la vie et an ,si la vie dtcrnelle et que ceux qui ont 
cette Yie en eux soient apf elds hommes vivants ; et que F oppose" de 
la Yie soit nomme la mort et aussi la mort elernelle, et que ceux qui 
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out cetoppos6 en eux soient appeles hommes morts, e'est ce qu'on 
voit par m grand nombredc passages dans la Parole, comme dans 
Mathieu, chap. IV. 16; YIII. 21, ftfi; XVIII. 8, 9; XIX. 16, 17, 
29. Jean, III. 15, 16, 36; Y. 24, 25; VI. 33, 35, 47, 48, 50, 51, 
53, 57, 58, 63 ; YDL 21, 24, 51 ; X, -10; XI. 25, 26 ; XIV. 6, 19; 
XVIL 2, 3 -XX. 3-1 ; ct ailleurs. 



CHAP1TRE IX 



1. Et Jehovah dit a Moscheh : Yiens vers Pharaon et parle-hn : 
Ainsi a dit Jehovah le Diei; des H6breux : Renvoie mon peuple, et 
qu'ils Me scrvent. 

2. Gar si tu refuses, toi, dc (les) renvoyer, et qu'encore toi t.u les 
reliennes ; 

3. Voici, la main de Jehovah sera sur ton betail qui (est) dans 
le champ, sur les chevaux, sur les anes, sur les chameaux, surle 
gros Mtail et sur lemenu betail, une Pestefort grave. 

4. Et Jehovah distinguera entre le betail d'Israel et le betail des 
Egyptiens, et il ne mourra de tout (ce qui est) aux fils d'Israel quoi 
que ce soit. 

5. Et Jehovah posa un temps fixe, endisant: Demain, J6hovah 
ex<$cutera cette parole dans la terre. 

6. Et Jehovah executa cette parole des le lendemain ; et mourait 
tout le betail des Egyptiens ; et du b&ail des fils d'Israel il n'en 
mourait pas un. 

7. EtPharaon envoya, et voici, il n'en ctait pas mort du betail 
d'Israel meme nn seul. Et le coeur de Pharaon flit appesanti, et il 
ne renvoya point le peuple. 

8. Et Jehovah dit a Moscheh et a Aharon ; Prenez-vous plein vos 
poings de suie de fournaise, et que Moscheh la repande vers le 
del aux yeuxde Pharaon. 

9. Et clle sera en poussiere sur toute la terre d'Egypte, et eile 
sera sur l'homme et sur te bete en Ulcere de pustules florescent 
dans toute la terre d'Egypte. 
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40. Et ils prirent la suic de la fournaise, et ils se tinrentdevant 
Pharaon, et Moscheh la r^pandit vers le ciel, et elle devint ulcere 
de pustules florescent sur riiomme et sur la bete. 

11. Etlcs mages ne purent se tenir devant Moscheh a cause de 
Fulcere, car rulcere e'tait sur les mages et sur tous les Egyptiens. 

12. Et Jehovah renforca le coeur de Pharaon ; et il ne les dcouta 
point, ainsi qu'avait parl6 Jehovah a Moscheh- 

'1 3. Et Jehovah dit a Moscheh : L&ve-toi matin au matin, et pose- 
toi devant Pharaon, et dis-luj : Ainsi a dit Jehovah le Dieu des 
H6breux : Renvoie mon peuple ; et qu ils Me servent. 

1 4. Car pour cette fois, Moi fenvoie toutes mes plaies en ton 
cceur, et sur tes serviteurs et sur ton peuple, afin que tu saches que 
nul (nest) comme Moi dans toute la terre. 

15. Car maintenant j'&endrais ma main, et je frapperais toi et 
ton peuple de la peste, et tu serais retranche' de la terre. 

1 6. Et n^anmoins a cause de ceci je t'ai fait subsister, afin de te 
montrer ma force, et afin que soit racontd mon Norn dans toule la 
terre. 

17. Encore toi, tu f Aleves contre mon peuple pour ne point les 
renvoyer. 

18. Voici, Moi je fais pleuvoir vers ce temps demain une Grele 
fort lourde, telle qu'il n'y en a point eu comme elle en figypte, 
depuis lejour quelle a £te" fondle, et jiisqu'a present. 

19. Et maintenant envoie, rassemble ton b&ail, et tout ce qui 
(est) a toi dans le champ ; tout homme et (tome) bete, qui sera 
trouv^dans le champ, et ne sera pas ramcn6 a la maison, et sur 
eux descendra la grele, et ils mourront. 

20. Etcelui qui craignit la parole de Jehovah d'entre les servi- 
teurs de Pharaon, fit fuir ses serviteurs et son be'tail vers les 
maisons. 

21 . Et celui qui n'appliqua pas son coeur a la parole de Jehovah, 
et il laissa ses serviteurs et son b6tail dans le champ. 

22 Et Jehovah dit a Moscheh : Etends ta main vers le ciel, et 
il y aura de la grele dans toute la terre d'Egypte , sur lliomme, 
et sur la bete, et sur toute hcrbe du champ dans la terre 
d'Egypte : 

$3. Et Moscheh 6tcndit son baton vers le ciel, et Jehovah donna 
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des voix, et de la grele, ct lc feu allait a tcrre ; et Jehovah fit pleu- 
voir de la gr&e sur la terre d'Egypte. 

24 Et il y eut de la grele, et du feu a la fois marchant au milieu 
de la grele, fort lourde, telle qu'il n'y en avait point cu comme elle 
dans toute la terre d'Egypte, depuis qu'elle 6tait en nation. 

25. Et la grele frappa dans toute la tcrre d'Egypte tout ce qui 
(etah) dans le champ, depuis l'homme et jusqu'a la bete; et toute 
herbe du champ la grele {la) frappa, et tout arbre du champ elle (le) 
brisa. 

26. Seulement dans la terre de Goschen, oil (eiaieni) les fits 
d'lsrael il n'y eut point de grele. 

27. Et Pharaon envoya, et appela Moscheh et Aharon, et il leur 
dit : J'ai p6che cettc fois ; Jehovah le juste, et moi et mon pcuple 
les mdchants. 

28. Suppliez Jehovah ; et assez qu'il y ait eu des voix de Dieu et 
de la grele, et je vous renverrai, et vous ne continuercz pas de 
rester. 

29. Et Moscheh lui dit : Comme je sortirai de la ville, j'6tendrai 
mes paumes vers Jehovah, les voix cesscronl, et la grele ne sera 
plus, afin que tusaches qu'a Jehovah (appartient) la terre. 

30. Et toi et tes serviteurs, je sais que vous ne craignez pas en- 
core en face de Jehovah-Dieu. 

30. Etle linetl'orgefurent frappes, parce que l'orge (etait en) 
6pi murissant, et le lin (en) tuyau. 

32. Et le froment et l'6pcautre ne furcnt point frappds, parce qu'ils 
(etaient) caches. 

33. Et Moscheh sortitd'avec Pharaon, de laville, et il 6tcndit ses 
paumes vers Jehovah, et les voix et la grele cessment, et de pluic il 
ne fut plus r^pandu sur terre. 

34. Et Pharaon vit qu'avaientcess61a pluie ctla grele et les voix, 
et il continua dcp6cher ; et il appesantit son coeur lui et ses servi- 
teurs. 

35. Et le coeur de Pharaon fut renforc6, et il ne renvoya point 
les fils dlsrael, ainsi qu avait parle Jehoyati par la main de Mos- 
cheh. 
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CONTEND. 

7495. II continue, dans cc Chapitrc, a efcre question cicla vastu- 
tion de ceux qui rnfestent ceux de l'Eglise spirituelle ; dans le sens 
interne dc ce Chapitrc, il s'agit du Sixiemc, du Scptieme, et du Hui- 
tieme &at on degrd deleur vastation, 6tats qui sont demerits par la 
Pesie, par YUtecre&Q pustules floresccnt, et par la Pluie de Grele; 
ces plaies significnt la vastation quant aux choses qui apparticn- 
nent a VEglisc chez e«x< 

%M& ENTERS 

7496. Vers. 'I a 7. Et Jehovah dh a Moscheh : Vims vers Pha- 
vaon et parle-lui : Ainsi a dh Jehovah le Dieu des llebreux : Reti- 
voie monpeuple, et quits Me servent. Car si lure fusts, lot, de (les) 
renvoycr, et qit encore toi lu les reliennes ; Void, la main de Jeho- 
vah sera sur ion betail qui (est) dans le champ, sur les chevaux, 
sur les anes, sur les chameaux, sur le gros betail el sur le menu be- 
tail , une peste fort grave. Et Jehovah dhiinguera entre le beta'd 
(t Israel et le betail des Egijpiiens , et il ne mourra de tout (ce qui 
est) aux fils d' Israel quoi que ee soil. Et Jehovah posa un temps 
fixe , en disant : Dema'tn , Jehovah excculera cette parole dans la 
terre, Et Jehovah executa cette parole des le lendemain ; et mou- 
rait tout le betail des Egijpiiens ; el du beta'd des fils d 'Israel il nen 
rnourait pas un. Et Pharaonenvoqa, el void, il nen clait pas mort 
du betail d'Israel meme un seal : el le cozur de Pharaon fut appe- 
santi, et il nerenvoya point le peupie. — El Jehovah dh a Moscheh , 
signifie de nouvcau line instruction : Vieus vers Pharaon, et parte- 
lui, signifie l'apparence du vrai venant du Bivin chez ceux qui in- 
festent : Ainsi a dit Jehovah le Dieu des Hebreux, signifie Ic com- 
mandement par le Seigneur, Dieu de TEglise : Renvoie mon peu- 
pie, et qu'ils Me servent, signifie de laisser ceux qui son I de VE- 
glise spirituelle, afin qu'ils adorent le Seigneur: car si tu refuses, 
toi, de (les) renvoyer, et qu encore loi tu les reliennes, signifie s'ils 
s'obtinaient encore a infester : Void , la main de Jehovah sera sur 
ton betail qui (est) dans le champ, signifie la vastation du vrai et du 
bien dela fof, qu'ils tiennent dc l'Eglise, delaquelle ils avaient 6te" i 
turles chevaux,sitrles ones, sur les chameaux, signifie les in tellec- 
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tuels ct lcs scientifiqucsdu vrai qui appartieiita lafoi : mr ie gros- be- 
tail cl svr le menu betail, signific les volontaires: une peste fort grave , 
signifie la consomption dans le commun : et Jehovah dht'mgucra 
cntre le betail if Israel el le betail des E gyp liens, signifie la diffe- 
rence cntre les vrais ct les biens de la foi de ceux qui sont de l'E- 
glise spirituellc, et les vrais et lcs biens de la foi que tiennentde 
l'Eglise ceux qui infestent : el d ne mourra de loul (ce qui est) aux 
fi*'s cl' Israel qnoi que ce ao'u f signifie qn'ils ne seront point consu- 
mes : el Jehovah posaun temps fixe, signifie la fixation : en dhani : 
Demain Jehovah execuiera cetlc parole dans lei lerrc, signifie que 
ccla sera pour eux a pcrp6tuite quant aux chos.es qui appartiennent 
auvrai et an bien de la foi dcTEglise : et Jehovah execulaeeUe pa- 
role ties le lendemam, signifie 1'erTet selon la fixation : el mourail 
lout le betail des Egypiicns, signifie la eonsoinplion da vrai el du 
bien dela foi cbez ceux qui infest wit J Eidu betail des (lis d' Israel 
i/n'en mouraitpas un, signifie que rien dc la foi n'etait consume 
cticz ceux qui etaicnt de l'Eejlisc spirituellc : el Pharaon envoy a, et 
void, il n'en elaitpas moil du betail d' Israel mfane un seal, signifie 
que cela Vint a la connaissancc de ceux qui infestent : et le cceur 
dc Pharaon fut appesanti, signifie robstination : el U ne renvoija 
point le peuple, signifie qu'ils ne leslaissaient point. 

6497. Et Jehovah dit a Moschch, signifie de nouveau tine instruc- 
tion : commc ci-dessus, l\> 6879, 6881, 6883, 6891, 7226, 7304, 
7380. 

7498. Vicns vers Pharaon et parlc4ui, signifie I'apparence du 
Vraivenani du Divin ckez ceux qui infestent: on le voitpar la si- 
gnification dc venir vers quelqu'un ou d' entrer cbez quelqu'un., en 
ce que e'est la presence ou I'apparence , ainsi qn'il va etre expose" ; 
par la signification dvparler, en ce que e'est la communication; par 
la representation de Pharaon, en cc qu'il dfeignc ceux qui infestent 
ceux de VEglise spirituelle, dans r autre vie, N os 71 07, 71 1 0, 71 26, 
71 42, 7220, 7228, 7317; et par la representation de Moscheb , qui 
devait entrer vers Ptiaraon et lui parler, en ce qu'il est ie Vrai Ve- 
nantdu Divin, N os 6771 , 6827, 701 4, 7382. Que venir ct entrer, ce 
soitla presence ou I'apparence, e'est parceque dans le sens spiri- 
tual par' la est signify ce qui appartientau mental, par consequent 
ce qui appartient a la pensce , et quand venir ou entrer vers quel- 
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qu'un se dtt de la pensdc , c'est se le repr&enter present, car celui 
qui pense a quelqu'un le pose present devant soi : et, ce qui est Rem- 
nant, dans 1'autre vie, celui a qui quelqu'un pense d'apres le d^sir 
de lui parler so trouve aussi present; de la il est 6vident qu'en cela 
pareillement selon que Thomme pense dans le monde, le sujet de la 
pens6e se presentc clans 1'autre vie adv'wum (d'une maniere vi- 
vante ; ) d'apres cela on peut savoir que venir ou entrer vers quel- 
qu'un signifie la presence oul'apparence. 

7499. Ainsi adit Jehovah le Dieu des Hebreux, signifie le com- 
mandement par le Seigneur Qui est le Dieu de V Eg Use : on le voit 
par la signification de dire , en ce que c'est le comma ndement , 
N os 7036, 7107,7310; par la signification desllebreux, encequils 
sont ceux de l'Eglise, ainsi l'Eglise, N os 5136, 5236, 6675, 6684, 
6738 ; que Jehovah, partout oil il est nommc^dans la Parole, soitle 
Seigneur, on le voit H<* 1 343, 1 736, m&i , 3023, 3035, 5041 , 5663, 
6280, 6303, 6281, 6905, 6945, 6956. Le Seigneur dans la Parole 
est nomme" J&iovali quant au Divin Bien, car le Divin Bien est le 
Divin Meme ; et le Seigneur est appel6 File de Dieu quant au Divin 
Vrai, car le Divin VraiprocMe du Divin Bien, comme leFils pro- 
cfcde du Pfcrc, et aussi il est dit naitre ; il faut dire de plus comment 
cela se fait : Quand le Seigneur dtait dans le monde, il fit Divin 
Vrai son Humain ; et alors il appelale Divin Bien, qui est J&iovah, 
son Pere, puisque, comme il vient d'etre dit, le Divin Vrai prockde 
et nait du Divin Bien ; mais apres que le Seigneur se fut pleine- 
ment glorified, ce qui airiva lorsqu'ii eut soutenu sur la croix le der- 
nier (degr6) de la tentation ? il fit aussi Divin Bien , e'est-a-dire, 
J6hovali, son Humain, et par lui le Divin Vrai meme procMa de son 
Divin Humain j ce Divin Vrai est ce qui est appele" Saint-Esprit, et 
c'est le saint qui procede du Divin Humain ■ d'apres cela on voit 
clairement ce qui est entendu par les paroles du Seigneur dans 
Jean : « II n'y avait pas encore le Saint-Esprit, parce que J6sus n'a- 
» vait pas encore 6t6 glorifi6. » — VII. 39. — Que le Divin Bien 
soit ce qui est nomnri le Pere, et le Divin Vrai ce qui est nomme' le 
Fils, on le voit N° 3704. 

7500. Renvoie mon peuple, et quits Me servent , signifie de 
latsser ceux qui sont de l'Eglise spirituelle , afin qu'ils adorent 
h Seigneur : on le voit par la signification de renvoyer, en ce que 
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c'cst laisser, comme il a ddja M dit tr&s-souvent ; par la repre- 
sentation des fils d'Israel , qui ici sont mon peuple , en ce qu'ils 
sont ceux de l'Eglise spirituelle, N os 4286, 6426, 6637, 6862, 6868 ? 
7035, 7062, 7198, 7201, 7215, 7223 ; et par la signification de 
qu'ils Me servent , en ce que c'cst afin qu'ils adorent Ie Seigneur ; 
que servir ce soit adorer , cela est Evident , et que Jehovah qu'ils 
devaient servir soit le Seigneur, on vient de le voir N° 7499. 

7501. Car si tu refuses de les renvoijer, et qu encore toi tu les 
ret'iennes , signifie s'ils s'obstinaienl encore a hi fester ; on le voit 
par la signification dc refuser, en ce que c'est s'obstiner ; de la 
refuser de renvoyer, c'est s'obstiner a ne pas laisser ; et par la si- 
gnification de retemr, en ce que c'est encore infester ; car ceux 
qui sont infestes sont retenus par les mauvais esprits qui infestent. 
Quant a ce fait , que les mauvais esprits retiennent ceux qu'ils 
infestent, voici ce qui arrive : Quand les mauvais esprits attaquent 
quelqu'un , ils savent s'insinuer dans ses plaisirs qui appartien- 
nent aux cupidit6s, et aussi dans ses charmes qui appartiennent 
aux principes, ainsi dans les choses qui appartiennent a son amour; 
et tant qu'ils sont dans une telle insinuation , ils retiennent comme 
enchain 6 celui qu'ils infestent , il ne peut s'en d^barrasser, malgr6 
tous ses efforts, a moins que ce ne soit par leDivin secours du Sei- 
gneur, car 1' amour et Insinuation dans le plaisir de l'amour con- 
joignent : c'est d'un tel artifice que se servent les mauvais esprits 
et les mauvais g^nies dans l'autre vie : cela aussi est evident 
d'apres ce qui se passe de semblable dans le monde, celui qui s'in- 
sinue chez quelqu'un dans le plaisir qui appartient a son amour le 
tient enchain^, et le conduit comme il veut. 

7502. Voici , la main de Jehovah sera sur ton beta'd qui est dam 
le champ , signifie la vastation du vrai et du bien de la foi quits 
tiennent de l'Eglise dans laqueltc ils ont He : on le voit par la 
signification de la main de Jehovah sur quelqu'un , en ce que c'est 
une plaie ou une punition , car la main signifie la puissance, 
n^WM a 4937, 6292, 6947,7188, 7189, et la main de Jehovah, 
la Toute-puissance, N os 878, 3387 ; et comme ceux qui sont dans 
les externes de l'Eglise croient d'aprfes l'apparence que toute plaie 
ou punition vient de Jehovah, car ils attribuent toutes choses a sa 
puissance , c'est pour cela que la main de Jehovah sur quelqu'un 
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signifie la punition, ici la vastation, car lcs degree dc la vastation 
de ceux qui infestaient eHaient des punitions ; par la signification 
du betail, en ce que ce sont les vrais et les biens de la foi , 
N os 6016, 6045, 6049; et par la signification du champ, en 
ce qu'il est TEglise, N os 297 1 , 331 : si le champ est TEglise , e'est 
parce que les semences qui sont mises dans lc champ significntles 
vrais qui appartiennent a la foi , et aussi parce que les produits du 
champ, commc le froment, Torgc, Te^eautrc, et plusieurs auires, 
sont les biens de la cbarite et les vrais de la foi 7 ainsi les choses qui 
appartiennent a TEglise. Pour comprendre comment il se fait que 
les esprits infernaux, qui infestent les esprits probes dans Tautre 
vie, sont de\ast£s quant aux vrais de la foi qiii appartiennent a 
TEglise, il faut savoir que ceux qui infestent lcs esprits probes dans 
l'autre vie sont ceux qui ont (jt6 de TEglise qimnd ils vivaient dans 
le monde ; en effet, ceux qui n'ont point 6t6dc TEglise ne peuvtifcx 
pas infestcr ceux qui sont de Tfiglise, car e'est par lcs faux , qui soiu 
contrc les vrais de la foi de TEglise, que les mediants infestent ; 
ceux qui ont et6 liors de TEglise ne peuvent infester qui que ce soit 
par ces faux, puisqu'ils ne les ont pas connus ; ceux qui ont professe" 
la foi et ont v£cu la vie du mal , se tournent dans Tautre vie vers 
les faux et infestent les esprits probes, ainsi qu'on lc voit N os 7097, 
71 37, 7317 ; afin done que lc vrai de la foi qu'ils out eu d'apres la 
doctrine de leur Eglise, quand ils vivaient dans le monde (car ils 
emportent avec eux dans Tautre vie toutes lcs choses qu'ils ont 
connues dans la vie du corps, sans qu'il en manque aucunc), afin, 
dis-je, que ce vrai ne leur donnc rieit de la lumierc du ciel , et afin 
qu'ils n'appliquent pas ce qui appartient a la lumiere du ciel pour 
soutenir les faux et les maux qui appartiennent a Tenfer, tout vrai 
de ce genre leur est M , et ils sont enfin abandonnes aux maux 
de leur vie, et par suite aux faux; e'est de cette vastation qu'il 
s'agit maintenant. Si ceux qui ont M de TEglise et ont v6cu la vie 
du mal sont ainsi de"vast6s par degr£s, avant qu'ils soient preci- 
pes dans Tenfer, e'est parce qu'ils ont connu les vrais de la foi , 
et que par ces vrais ils ont eu communication avec le ciel ; lcs sc- 
rips celestes avec lesquelles ils ont ,eu communication, et avec 
lesquellcs aussi ils ont communication dans Tautre vie. ne peuvent 
etre separees d'avec eux que par degree ; car tel.est dans le ciel 



EXODE, CHAP. NEUV1EME. U 

I'ordrc tobli par le Seigneur, que rien ne sc fait violemment , mais 
que lout est fait librement comme de soi-meme : ces soci6t6s ce- 
lestes nc sont done point arrachees d'avec eux, mais en sont suc- 
cessivement separees,, de sorte que la separation semble se faire 
de plein gre" de part et d'autre : d'apres cela , il est maintenant 
facile de voir comment se fait la vastation cliez ceux qui ont connu 
les vrais de la foi appartcnant a l'Eglise et ont cependantmene 
la vie du mal. Que la chose se passe ainsi , personne ne peut le 
savoir que par la revelation ; car l'liomme n'a aucune connaissance 
des choses qui existent dans l'autrc vie que par la revelation ; 
et comme l'homme est peu soucieux cV examiner les vrais et les hiens 
de la foi provenant de la Parole, car il n'est dans aucune affection 
du vrai pour le vrai , et moms encore pour la vie, e'est pour cela que 
ces choses ne lui sont point rev616es : clles subsistent cependant 
dans la Parole, et ellcs y sont en toute serie et en toute progres- 
sion dans le sens interne : puis done que l'homme de l'Eglise n'est 
dans aucune affection de savoir le vrai d'apres la Parole, mais qu'il 
est seulement dans 1' affection de confirmerles doctrinaux de son 
Eglise, qu'ils soient vrais ou qu'il soient faux ? pour des motifs mon- 
dains, voila pourquoi il ne sait absolument rien de l'tot apres la 
mort, rien du ciel ni rien de l'enfer ; il ne sait pas meme ce qui fait 
leciel nice qui fait l'enfer chez l'liomme: bienplns, leshommes 
sont dans une telle ignorance, qu'ils enseignent et croient que 
chacun peut etre admis dans le ciel , quclques-uns d'apres un 
pouvoir qu'ils se sont arroge, quelques autres d'apres la Mis6ri- 
corde du Seigneur, de qnelque maniere qu'on ait v£cu ; et a 
peine en est-il quclques-uns qui sachent que le ciel estdonne" a 
l'homme lorsqu'il vit dans le monde, par la vie de la charit6 et 
de la foi , et que cette vie restc. Ces choses ont etc" dites, afin qu'on 
sache quel est 1'homme de l'Eglise, qui professe la foi seule et 
ne s'inquiete pas de la vie de la foi ; car ce sont eux qui sont 
ici et dans la suite represented par les Egyptiens. 

7503. Sur les chcvmtx , sur les anes , sur les chameaux , sujnifie 
les inicllecluels et les scienliflques du vrai qui appartient a la 
foi : on le voit par la signification des ekevaux , en ce qu'ils 
sont les intellectucls , N°* 2761, 2762, 3217, 532!, 6125, 6534 ; 
par la signification des and , en ce qu'ils sont les choses qui 
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servent a I'intellectuel, par consequent aussi les scientifiques , 
I\o8 5492, 7024 ; et par la signification des ckameaux, en ce qu'ils 
sonl les scientifiques dans le coramun , N os 3048, 3071,3143, 
31 45 ; ces trois esp&ces d'animaux signifient les choses qui appar- 
tiennent k la partie iutellectuelle ; les autres, qui sont compris par 
le gros b&ail etle menu bewail, signifient celles qui appartiennent 
a la partie volontaire. Quant a ce qui concerne la partie intellec- 
tuelle, c'est celle qui recoit les vrais de la foi , car Tentendement 
est la vue interne qui est illustr^e par la lumifere du ciel, et autant 
elle est illustr^e , autant elle aper^oit, voit et reconnait les vrais de 
la foi , quand elle lit la Parole ; c'est de la que ceux qui sont dans 
la perception du vrai de la foi sont appelfe intelligent^ et sages , et 
aussi illustres : que l'intellectuel soit le recipient du vrai de la foi, 
on le voit N os 54 1 4, 6125, 6323. 

7504, Sur le gros betaii et sur le menu betaii, signifie les volon- 
taires : on le voit par la signification du gros betaii, en ce que c'est 
le bien du naturel exterieur, etpar la signification du menu betaii, 
en ce que c'est le bien du naturel intdrieur, Ps 59 1 3 ; et puisque le 
bien est sigaiM par eux, le volontaire est aussi signified car tout 
bien se rapporte k la YOlonte, et tout vrai a l'entendement. 

7505. line peste fort grave, signifie la consomption dans le com- 
mun : on le voit par la signification de l&peste, en ce que c'est la 
vastation du vrai , et comme il est ditune peste fort grave, c'est la 
consomption duvrai : que la peste signifie la vastation du vrai, cela 
est Evident par ces passages de la Parole ; dansEz6chiel .- « Quand 
» j'aurai envoye 1 mes quatre jugements mauvais, 6pee, et famine, et 
i) bctemauvaise, et Peste, sur Jerusalem pour en retrancher homme 
» et bete. » — XIV. 21 , — retrancher homme et bete, c'est deraster 
le bien inteneur et le bien extdrieur. Dans le Meme : « L'6p6e au 
)> dehors, et la Peste et la famine au-dedans,* celui qui (est) dans 
» le champ par T6p6e mourra, mais celui qui (est) dans la 
» ville, la famine et la Peste le devoreront. » — VII. 1 5, — la peste, 
c'est la vastation dubien. Dans le Meme: « Parcequetu as souill6 
» mon Sanctuaire par toutes tes abominations, une tromeme partie 
» de toi mourrontde la Peste et seront consumes au milieu de toi. » 
— V. 1 2,— la peste, c'est la consomption du bien. Dans Amos : « J'ai 
» envoye centre vous une Peste dans le cliemin de rEgypte, j'ai tu6 
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* par l'6p£e vos jeunes-gens avec captivity de voschevaux. » — IV. 
40, —la peste dans le chemin de l'Egypte, c'est la vastation du 
bien et du vrai par les faux, qui sont le chemin de l'Egypte; j'aj tu6 
par rgptfe les jeunes-gens avec captivity des chevaux, c'est la vas- 
tation du vrai, les jeunes-gens sont les vrais, et les chevaux les in- 
tellcctuels, comme ci-dessus N° 7503. Dans David : « Tu ne crain- 
» dras pas pour Loi devant la terreur de nuit, devant la flfcche (qui) 
» vole de jour ; devant la Peste qui se *tjlisse dans les lenebres, de- 
ft vant la mort qui d6vaste a midi. » — Ps. X£L 5, 6. — la peste qui 
se glisse dans les fenfebres , c'est le mal qui dSvaste en secret ; la 
mort qui d6vaste a midi , c'est le mal qui d^vaste a d£couvert : en 
outre, dans d'autres passages. 

7506. Et Jefiovak distinguera entre le betail a" Israel et le betail 
des Egyptiens, signifie la difference entre les vrais et les biens de la 
foi de ceux qui sont de I'Eglise spirituelle, et les vrais et les biens de 
la foi que tiennent de I'Eglise ceux qui infestent : on le voit par la 
signification de distinguer, en ce que c'est la difference ; par la signi- 
fication du betail, en ce que ce sont les vrais et les biens de la foi s 
comme ci-dessus, N° 7502 ; par la representation des fils $ Israel, 
en ce qu'ils sont ceux de I'Eglise spirituelle, W 7500 • et par la 
signification du betail des Egyptiens, en ce que ce sont les biens et 
les vrais de I'Eglise que possfedent ceux qui infestent j que les 
Egyptiens soient ceux qui ont M de I'Eglise, et par suite dans 
la science du vrai et du bien de la foi, mais dans la vie du mal, et 
qui infestent dans 1' autre vie, on le voit, N os 7097, 7*27, 7317, 
7502. Quant a ce qui concerne la difference entre les vrais et les 
biens de la foi de ceux qui sont de I'Eglise et sont sauv6s, et les 
vrais et les biens de la foi de ceux qui sont de I'Eglise et sont dam- 
ifes, il va en etre parfe en peu de mots ; Les vrais et les biens de 
la foi chez ceux qui sont de I'Eglise et sont sauvGs, proviennent 
du bien de la charife, et comme l'affection de la charity est le spi- 
rituel meme, ces vrais et ces biens sont spirituels et influent du 
Seigneur par le ciel, car les inferieurs de ceux qui recoivent sont 
ouverts vers le ciel : mais les vrais et les biens de ceux qui sont de 
I'Eglise et sont darmfes, ne proviennent point du bien de la charite, 
et par consequent ne sont point spirituels ; ils influent, il est vrai, 
par le ciel, mais ils sont recus dans le froid et dans Fobscurife ; 
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dans le froid, parce qu'il n'y a pas le bien de la charite,- dans 
l'obscurite, parce que la lumiere par laquellc ils les reociveiu est 
comme la lumiere de Fkuvtr^ lumiere qui a la lumiere du ciel est 
comme l'obscurite; leurs int^rieurs sont ouverts non vers le ciel, 
mais vers le monde, ils fixent dans le monde Tin flux du vrai et du 
bien provenant du ciel, et par suite aussi les idees qu'ilsontdu 
bien etdu vrai de la foi; ces idees sont enticement naturelleset 
meme materielles; representees dans le monde spiritual elles sont 
difformcs et n'ont ancune ressemblance de l'liomme ; inais les 
idees du vrai et du bien de la foi chez ceux qui sont de l'Eglise et 
sont sauves, sont spiritucllcs , et quoiqu'elles soient terminus 
dans les materiels qui appartiennent au monde, elles en ont ce- 
pendant Mi separees, car elles pcuvent etre elevees au-dessus ; les 
idees de ceux-ci, representees dans le monde spirituel, sont belles 
et ont la ressemblance de 1'liomme : telle en est la difference, 
quoiqu'elles paraissent semblables dans la forme exteme, c est-a- 
dire, dans le discours et la predication. La cause d'une telle diffe- 
rence, c est la vie, car lorsque le bien de la vie, qui provient de la 
charite, influe dans I'intellectuel qui est le receptacle dn vrai, il 
donne une 'forme belle aux idees des biens et des vrais de la foi; 
mais quand le mal de la vie, qui est contraire a la charite, influe 
dans rintellectuel, il fait que les idees des biens et des vrais de 
la foi sont laides, et telles que dans le ciel elles ne sont point re- 
con nues. 

7507. Et il ne mourra de tout ce qui est aux fits d' Israel quoi que 
ce soil, s'ujnifie qu'ils ne seront point consumes : on le VOit par la 
signification de ne point mourir, en ce que e'est ne point etre con- 
sume ; et par la signification du betail, dont il est dit qu'il n'en 
mourra pas, en ce que e'est le vrai et le bien de la foi, N°7502i; 
et par la representation des fits d' Israel, en ce qu'ils sont ceux de 
l'Eglise spirituelle; si les biens et les vrais de la foi chez ceux qui 
sont de l'Eglise spirituelle ne peuvent mourir, e'est parce qu'ils 
ont ete conjoints avec le Divin par la charite, et que le Divin est 
la vie meme et est eternel ; ce qui a ete conjoint a la vie 
meme et a i'eternel, ne peut mourir ou etre consume, cela reste 
durant i'eternite et est continuellement perfectionne : mais les 
choses appartenant a la foi chez ceux qui sont de l'Eglise et sont 
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damnes, meurcnt, parce qu'elles n'ont point dtf conjoin tcs avec 
le Bivin, et que par suite elles n'ont point la vie en elles; en 
cffct, elles sont comme dcs simulacres sans aucune vie, et parce 
qu'elles ne sont pas vivantes, elles sont consumes dans 1' autre 
vie, e'est- a-dire qu'elles sont otees. 

- 7508. El Jekovah posa un temps fixe, signifie la fixation : on le 
voitsans explication. 

7509. Endisant : Domain Jehovah, executcra cettc parole dans la 
lerre, signifie que cela sera pour eux a pcrpeluite quant aux clioses 
qui appartiennent au vrai et au bien de I'Eglise : on le voit par la' 
signification de demain ou du lendemain, en cc que e'est a perpc- 
luito, K° 3998 ; que ce soit quant aux choses qui appartiennent au 
vrai et au bien de I'Eglise, cela est evident d'aprfcs ce qui prfofede, 
car il s'agit de ce vrai et de ce bien, savoir, en cc qu'ils seront 
consumes chez ceux qui sont entendus par les Egyptiens, et reste- 
ront chez ceux qui sont repr^sentes par les fils d'Israel. 

75*1 0. Et Jehovah cxecuta cetie parole dcs le lendemain, signifie 
I'effet selon la fixation : on le voit par la signification d'executer 
cettc parole, en ce que e'est I'effet ; et par la signification du temps 
fixe, qui est ici le temps du lendemain, en ce que e'est la fixa- 
tion, comme ci-dessus i\°7508 : la fixation par le Divin, quand 
ellc se rapportc a la perpetuity est exprim6e par le lendemain. 

751 \. Et mourait tout le betail dcs Egyptiens, signifie la con- 
somption du vrai et du bien de la foi chez ceux qui infestent ; on le 
voit par la signification de mourir, savoir, par la peste, en ce que 
e'est la consomption, comme ci-dessus N os 7505, 7507; et par la 
signification du betail des Egyptiens, en ce que ce sont les vrais et 
les biens de I'Eglise chez ceux qui infestent, comme aussi ci-dessus. 
No 7506. 

754 S. Et du betail dcs fils d'Israel il nen mourait pas un, signifie 
que ricn de la foi n'etait consume chez ceux qui etaient de I'Eglise 
spirituelle : on le voit par les explications qui viennent d'etre don- 
neesiN 0S 7506, 7507. 

7513. Et Pharaon envoya, et void, il n'en etait pas mart du 
betail d Israel meme un seul, signifie que cela vint a la connaissance 
de ceux qui infestent : on le voit par la representation de Pharaon, 
en ce qu'ildcsigne ceux qui infestent, N° 7498; que cela soit venu 
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a leur conhaissance, savoir, que rien des Mens et des vrais de la 
foi n'avait p6ri chez ceux de l'Eglise spirituelle, c'est ce qui est 
£videmment signify en ce qu'il envoya et trouvaqu'il n'etaitpas 
mort une seule bete du Mtail d'Israel. 

751 i.Etle coeur de Pharaon fat appesanti, signifie /' obsignation : 
voir ci-dessusN os 7272,7300, 7305. 

7515. Etil ne renvoya pas le peuple, signifie quits ne les lais- 
saient point, savoir, ceux de l'Eglise spirituelle, quils infestaient ; 
voir A T o 7474, oil sont les memes paroles.. 

7516. Vers. 8 a 12. Et Jehovali dit a Moscheh et a Aharon: 
prenez-vous plein vos poings de suie de fournaise, et que Mosckek 
larepandevers le del aux yeux de Pharaon, Et elle sera enpous- 
siere sur toute la terre d'Egypte, et elle sera sur I'homme et sur la 
bete en ulcere de pustules [(orescent dans toute la terre d'Eryptc. 
Et Us prirent la suie de lafournaise, et Us se tinrent devant Pha- 
raon, et Moscheh la repand'tt vers le ciel, et elle devint ulcere 
de pustules florescent sur lliomme et sur la bete. Et les mages ne 
purent se tenir devant Moscheh a cause de l' ulcere, car l f ulcere 
etait sur les mages et sur tous les Egyptiens. Et Jehovah renforca le 
coeur de Pharaon, et il ne les ecouia pointy ainsi quavait parle 
Jehovah a Moscheh. — Et Jehovah dit a Moscheh et a Aharon, 
signifie de nouveau une instruction : prenez-vous plein vos poings, 
signifie la puissance donnte autant qu'il etait possible de la rcce- 
voir : de suie de fournmse, signifie d'exciter les faux des cupidity 
par la presence chez ceux qui infestent : et que Moscheh la repande 
vers le ciel, signifie ces faux months a ceux qui sont dans le ciel : 
aux yeux de Pharaon, signifie en presence : etelle sera en pous- 
siere sur toute la terre d'Egypte, signifie la damnation de ces faux 
dans le mental naturel : et elle sera sur Vhomme etsur la bete, signi- 
fie qui proviennent du mal inte>ieur et gu mal exteYieur : en ulcere 
de pustules florescent, signifie les salens avec les blasphemes qui 
en r6sultent : dans toute la terre d'Egypte, signifie dans tout le 
mental naturel: et Us prirent la suie de lafournaise, signifie les 
faux des cupidite" s ; et ilsse tinrent devant Pharaon, signifie en pre- 
sence de ceux qui infestent : et Moscheh la repandit vers le ciel, 
signifie ces faux months a ceux qui sont dans le ciel : et elle devint 
ulcere de pustules florescent sur I'homme et sur la bite, signifie les 
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salet6s avec les blasphemes resultant du mal int&rieurct du mal 
exterieur : et les mages ne purent se tenir dcvant Moscheli a cause de 
£ ulcere, sign i fie que ceux qui avaient abus6 de l'ordre Divin en 
faisant line chose semblable dans la fomac externe ne pouvaient 
£tre presents : car ['ulcere elait sur les mages, signifie que de sem- 
blables salens sortaient d'eux : et sur tons les £gtjptie?is, signifie 
comme en ceux qui infestaient : et Jehovah renforca ic cceur dc 
Pharaon, signifie qxf ils s'obstmaicnt : et il ne les ecouta point, 
signifie qu'ils n'obdissaient point ; ainsl qu avait parte Jehovah a 
Moscheh , signifie selon la prediction. 

7517. El Jehovah dlt a Moscheh et a Aharon, signifie de nou- 
veau una instruction : on Ic voit par la signification de Jehovah dit t 
en eeqne c* est line instruction, comme ci-dessus N° 7497 : que cc 
soil une instruction dc nouveau,c'estparceqne maintenant il s'agit 
d'un titat nouveau, le precedent 6tant fini: 1' instruction, qui just 
donn6e par Jehovah, se fait par le vrai qui proc6de de Lui * le Vrai 
qui procfcde de Jehovah est repr&entd par Moscheh et par Aharon, 
le vrai interne par Moscheh, et le vrai externe par Aharon, N°7382. 

7518. Prenez-vous plein vo$ poings, signifie la puissance donnec 
autant quil etait possible de la rccevoir : on le voit par la significa- 
tion des poings ou des paumes, en ce qulls sont la puissance : que 
les poings ou les paumes soieut la puissance, e'est parce que la 
main signifie la puissance, ainsi qu'il va etrc exposd; autant qu'il 
&ait possible de la recevoir est signing par plein. Quant a ce qui 
concerne la signification des poings ou des paumes, il faut qu'on 
sache que les Bras dans le Trfes-Grand Homme correspondent a la 
puissance ; de la la puissance estsignifide non-seulementparles bras 
eux-meme, mais encore par les 6paules, puis aussi par les mains, 
etmemepar les doigts; que les bras soient la puissance, on le voit 
IV> S 878, 4932, 4934, 4935, 7205 ; de meme les 6paules, ft<» 1 085, 
4937 ; et les mains, N os 878, 3387, 5327, 5328, 5544, 6292, 6947, 
7041, 7188, 7189; et aussi les doigts, N° 7430 ; sur leur corres- 
pondance en g6n6ral, voir ]N os 4931 a 4937. La raison pour laquelle 
toutcequiapparticnt au bras correspond a la puissance, e'estquele 
corps exerceparlasa puissance. D'aprfcs cela on peut voir ce qui est 
signifie par &re assis a la (main) droitedansMatthieu : « J£sus dit : 
« D&ormais vons verrez le Fils de Thomme assis a fa dro'ftc dc, U 

XII. 2 
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» puissance. » — XXYI. 64 : — et dans Luc : « Desormais le Fils 
» de Vliomme sera assis a ia droite de la verlu de Dieu. » — XXII, 
69, — c'est-a-dire que e'est laToute-Puissancc qui appartient au 
Seigneur; e'estpou-quoi il est dit : A la droite de la puissance, et 
a la droite de la vertu; comme aussi dans David: « A toi un 
y> bras avec vertu, forte est ta main, exaltee sera ta droite. » — 
Ps. LXXXIX. 14. — D'apres cela on voit clairement quelle lumiere 
lc sens interne r6pand sur la Parole ; car si Ton ne savait par la 
que la droite signifie la puissance, on entendrait, selon les paroles, 
que lc Seigneur est assis a la droite de Jehovah. 

7519. De suie de foumaise, signifie d exciter les faux des cup'i- 
ditespar lapresence chez ceux quiinfestent : on le voit par la signifi- 
cation de la suk defoumaise, en ce que ce sont les faux des cupidite\s, 
ainsi qu'il va etre expose^ que ce soit l'excitation par la presence 
chez ceux qui infestent, cela est evident d'apres ce qui suit dans ce 
Versct, car il est dit que Mosclieh la repandrait vers le Ciel aux 
yeuxde Pharaon; aux yeux signifie la presence, et Pharaon si- 
gnify ceux qui infestcnt, ainsi qu'il a M souvent montre\ Sans 
revelation , il est impossible qu'on sache comment ces choses so 
passent, car ces etioses sont de celles qui se font dans l'autre vie 
et qui ne sont point connues dans le mondc: tant que les Esprits 
mauvaisou infernaux sont tonus eloignes et se"par£s du Ciel, e'est-a- 
dire, du bien de I'amour et du vrai de la foi qui sont dans le Ciel, 
ils nesavent pas qu'ils sont dans les maux et dans les faux, car 
alors ils croient que les faux sont des vrais, et que les maux sont 
des Mens; mais des que le ciel, c'est-a-dire, quelque soci6te" celeste 
s'approche d'eux, ils apercoivent les faux et les maux, car le vrai 
de la foi, qui alors influe, leur donne d'apercevoir les faux, et le 
bien de I'amour qui influe leur donne d'apercevoir les maux; et 
raeme plus le Ciel s'approche d'eux, ou plus il y a presence de Fin- 
flux du bien de I'amour et du vrai de la foi, comme ils ne peuvent 
supporter ce bien et ce vrai, plus ils sont saisis fortement par leurs 
maux et par leurs faux. Maintenant, d'apres cela on peut voir pour- 
quoi il a M ordonne" erne Moscheh prendrait dela suie de fournaise 
etla repandrait vers le Ciel, et qu'il terait cela aux yeux de Pharaon, 
et pourquoi il a elc ordonnS que ce serait Moscheh qui la r6pandrait 
vers le Ciel, et non Aharon ; en effet, repandre la suie vers le 
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CM, signific rinflux du Cicl ; faire ccla aux yeux de Pharaon, si- 
gnifie en presence de ceux qui infcstent ; si ce fat Moscheh qui le fit, 
et non Aharon, c'est parce que le vrai qui precede immediatement 
du Divin presente cet effet chez les merchants, car Moscheh est le 
Vrai qui pro-cede inmtediatement du Divin, et Aharon est le vrai qui 
en procede mediatement, voir N° 7010 : par la on voit clairement 
ce qui est entendu dans le sens interne par les paroles contcnues 
dans ce Verset et dans les suivants, savoir, que c'est afin que soient 
excitees les salens et les infamies des cupidity avec les blasphemes, 
qui sont signifies par l'ulcere florescent de pustules ; elles sont 
excitte quand le Divin Vrai infiue et que le Ciel s'approche de 
pluspres. Cliacun pout remarquer que de tcllcs choses n'auraient 
en aucune maniere 6t£ ordonrtees par Jehovah a Moscheh, si im 
arcane celeste n'y cut #td renferme, e'est-a-dire, que J6hovah n'eut 
jamais commande" a Moscheh de prendre de la suie de fournaiseet 
de la r6pandre vers le Ciel ; dc tels moyens de produire un effet 
n'eussent jamais M ordonnds par Je'hovah, s'ils ne contenaient 
pas un celeste auquel ils correspondent ■; de la on peut voir quelle 
est la Parole, e'est-a-dire qu'elle est enticement pleine d'arcanes. 
mais d'arcanes qui ne se montrent point dans le sens dela lettre. 
Silasuie defoumaise signifie les faux des cupidite's, c'est parce que 
lasuieprovient de choses brutees; ce qui est brule\ comme aussi lefeu 
■lui-mtoe, signifie dans la Parole, dans lesensbon, lebien des affec- 
tions celestes, ct dans le sens oppose' le mat des cupidite's infernales ; 
que le feu ait cette signification, on le voit i\°s 934, 1861, 2446, 
4906, 5071, 5215, 6314, 6832, 6834, 6849, 7324: et que la com- 
bustion soitle maldes cupidites, on le voitN os 1297, 5215; c'est 
de la que la suie signifie les faux, car les faux proviennent des 
maux des cupidites; comme les maux des cupidity sont si- 
gnifies par le feu, ils le sont aussi par la fournaise, la fournaise 
est le contenant, lequel enveloppe le plus souvent la meme 
chose que le contenu. Que la fournaise ait. cette signification, 
on le voit par ces passages : dans Malachie : « Voici, le jourvient, 
» ardent comme une fournaise, et tous les orgueilleux, et tous ceux 
» qui commettent la ntechancete seront du chaume, et ce jour qui 
»vient les cnflammera; il ne leur laissera ni racine ni ramcau. » 
— III. 19; — ardent comme une fournaise, ce sont les cupidite's du 
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mal ; les entlammer, c'est cmbraser de cupidity. Dans le Livre de la 
Genese : « Abraham regarda vers les faces de Sodome et d'Amore, 
« ct vers toutes les faces de la terre de la plaine, et il vit, et \\ 
» monta line fume'e comme la fumee de la fournaise. » — XIX. 28 ; 

— la fum6e de la fournaise, ce sont les faux provenant des maux 
des cupiclites, car Sodome est le mal des cupidites d'apres I'amour 
de soi, et Amore est le faux de ce mal, N° 22120, 2246, 2322. Dans 
Jean : « Du puits de l'abtme montait une fumee comme la fumee 
» d'une fournaise. » — Apoc. IX. 2 ; — pareillement la fum^e d'une 
fournaise, ce sont les faux provenant des maux des cupiclites ; le 
puits de l'abtme, c'est Tenfer. Dans Matthieu : « Le Fils de l'homme 
» enverra ses Anges qui enleveront de son Royaume tous les scan- 
» dales, et ceux qui font riniquite\ et illesjettera dans la four- 
» naise dc feu, * — XIII. 41 , 42; — la fournaise de feu, ce sont les 
maux des cupiditds; car c'est un feu de cupidite^, qui est 
entendu dans la Parole par le feu de l'enfer ; les amours nesont pas 
non plus autre chose que les feux de la vie, la continuity de 
F amour est la cupidiL6. DansNahum : «Puise-toides eaux de siege; 
» fortifie tes remparts, entre dans la bone, et foule l'argile, repare 
» le four a briques; \h te ddvorera le feu, ette retranchera P6p6e. * 

— III. 44,15; — entrer dans la boue, c'est dans le faux ; fouler 
I'argile, c'est le mal, N° 6669; le four a briques, ce sont les faux 
qu'ilsforgent etqui sont injects par les mediants, N 05 1296, 6669, 
714 3; lefcu, c'est la cupidite" du mal, r\ : °M 861, 2446, 5071, 5215,, 
6832, 7324; l'epee, c'est la Causseti, R° 4499. Dans Je>emie: 
u Prends dans ta main de grandes pierres, ct cache-les dans l'argile 
» dans le four d briques, qui est I Ten tree de la maison de Pharaon a 
» Thachpanches, aux yeux des hommes Juifs, etdis-leur: voici, Mot 
» j'envoie et je prends Nebuchadnezzar, roi de Babel, et je pose son 
« tr6ne au-dessusdeces pierres que j'ai cachtSes, en sorte qu'il 6tcnde 
» sa tente sur elles; il viendra et il frappera la terre d'tigypte. » — 
XLIII. 9, 4 0, 11; ^?Jrti& le sens interne, il est impossible de 
savoir ce que signifient ces paroles ; les grandes pierres sont les 
faux ; le four £ briques est la cupidite du faux d'apres le mal; N£bu- 
chadn&ar roi de Babel est le devastateur du vrai et du bien ; son 
trone et sa tente sur ces pierres, c'est qu'il fera regner les faux ; la 
terre d'Egypte qu'il frappera, c'est le mental nature!'. 
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7 ' 3 - * & ( l ue Morcheh la repande vers U Ciel, signifie ces faux 
monircs a ceux qui sorit dans le Ciel : on lc voit par la signification 
de la suie, en ce que ce sont les faux, ainsi quil va etre exposd; et 
par la signification de repandrevers le Gel, en ce que c'est les mon- 
Irtr a ceux qui sont dans le Ciel ; que repandrc, cc soil montrer, 
cela est Evident, car de la r&ulte l'apparilion ; par le Gel dans le 
sens interne estentendu le Ciel angdique. D'apres cequi vient d'e- 
tre dit j\ r °-7o!9-, on voit claircment ce que signifient ces paroles, 
savoir, que par le vrai venant du Divin, qui est repr&cntc" par Mos- 
cheh , les faux des cupidites de ceux qui infestent ont 6te" montres 
et manifestos au Ciel; de la la presence de cevrai, et d'apres la 
presence l'existencc chez les mediants de ces closes qui sont signi- 
fies par Tulcere floresccnt de pustules. Que la suie soit le faux, 
c'est ce qui pcut etre confirme d'apres les passages ou la cendre 
est- nominee, car la cendre est de memc origine, et par suite signi- 
ng la meme chose que la suie ; par exemple : Esa. XLIV. 1 5, 20. 
LYIII. 5. J6rem. VI. 26. Ezech. XXVII. 30. XXVIII. IS. Jon! 111. 
6. Ps.CTI. 10, M. Job, II. 8. XXX. 19. 

752 I . Aux yeux de Pharaon, sign} fie enpresence : on le voit sans 
explication. 

5722. Et die sera en poussiere sur louie la terre d'Egypte, signi- 
fie la damnation de ces faux dans le mental naturel : on le voit par 
la signification de la poussiere, en ccque c'est ce qui est damn (S, 
W 7418 ; par la signification de la suie de fournaise qui est deve- 
mie en poussiere, en ce que cc sont. les faux des cupidites, N os 751 9, 
7520 ; et par la signification de la terre d'Egypte, en ce que c'est. 
le mental nature!, N<» 5276, 5278, 5280, 5288, 5301. Que la pous- 
siere soit ce qui est damne\ outre les preuves tiroes des passages 
de la Parole rapports 3X° 7418 , on le voit encore clairement par 
celui-ci dans Moise : « Si tu n'obds pas a la voix de Jdiovah ton 
» Dieu, maudit tu seras dans la villi, maudit tu seras dans lc champ: 
» Jehovah donnera pour pluie a ta terre la poussiere menui et la 
» poussiere epaisse; du Ciel die descendra sur toi, jusqu'a ce que tu 
» sois ddruit. » — Deut6r, XXVUI. 15, 16, 24. 

7523. El elle serasur I'Siomme el sur la bete, signifie. qui provien- 
nent dumai huerieuret da mat exterieur ; on le voit par la signifi- 
cation de llwmme, en cc qu'i! est Tatted ion du-bien, et dans lesens 
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oppose la eupidite da mal, pareiHement la bete ; mais quand 
l'homme et la bete sont nommds, l'homme signifie r affection ou la 
cupidity intdrieure, et la bete Taffection ou la cupidit6 extdricure, 
voir^o 74 ,j 2i : le bien interieur et aussi le mal interieur, qui sont 
signifie' s par Thomme, sont les cboses qui appartiennent aTinten- 
tion ou a la fin, car Fintention ou la fin est Tintime de riiommc ; 
mais le bien cxteneur et aussi le mal exterieur, qui sont signifies 
par la bete, sont les clioses qui appartiennent a la pensee, et par 
suite a 1'actiou, quand il n'y a pas d'obstacle : si Fcxtdiieur est si- 
gnifie par la bete, e'est paree que Fhomme quant a son homme 
externe ou naturel n'est absolument qu'une bete, car il jouit des 
memes cupidites et des memes volupt6s, comme aussi des memes 
apptHits et des memes sens ; et si finteneur est signifie par riiomme, 
cest parce que l'homme quant a son homme interne ou spirituel est 
homme, il y jouit des affections du bien et du vrai, telles qu'elles 
sont cliez les anges dans le Ciel, et parce que par cet homme interne 
il gouverne son homme naturel ou animal, qui est unebete : que la 
bete soit Y affection dubien, et dans le sens oppose 1 la eupidite - du 
mal, onle voitN° s 45, 46, U% U3, 246, 71 4, 7f 5, 7 19, 776, 2179, 
2180, 3218, 3519, 5-198 ; ce sont aussi ces choses qui sont signi- 
fies par riiomme et par la bete, dans les passages snivants : Dans 
Jdr&nie : « Ma colere et mon emportement a ete" repandu sur ce 
« lieu, sur I' homme et sur la bete, » — YII. 20. — ■ Dans le M6me : 
i< Je frapperai les habitants dc cette ville, et i homme et la bete; 
• d'une grande peste ils mourront. » — XXL 6. — Dans le Meme : 
« II rnettra sa terre en d6solation, en sorte qu'il n'y ait person ne 
» qui y habite ; depuls l'homme jusqud la bete its se sont retires, 
» ils s'en sont all6s. »— L. 3. — Dans Ezechiel : « Quand une terre 
» aura $&cM contreMoi, en prevariquant la prevarication, j'en re- 
» trancherai homme el beie. » — XIV. 13, 19, SH. — Dans le 
Meme : « J'etendrai ma main sur Edom, et j'en retrancherai homme 
» et bete, et je la mettrat en devastation. » — XXV. 13. — Dans 
Stephanie : « Je consumerai homme et bete, je consumerai Toiseau 
» des cieux , et les poissons de la mer, et les scandales avec les 
» impies; etje retrancherai l'homme de dessus les surfaces de la 
» terre. » — I. 3. — L'homme et la bete signifient le bien interieur 
et le bien exteneur dans les passages suivants : Dans Jeremle ; 
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« Moi, j'ai fait la terre, I'homme et ta bete, par ina grande force. » 

— XXVII. 5. — Dans lc Meme : « Yoici les jours qui vicnnent, pa- 
» role de Jenovah, oil j'ensemencerai la maison d'lsrael et la mai- 
» son de Juda, de semnice d'homme et de sentence de bete. » — 
XXXI. %1, — Dansle Meme: < La lerre sera une desolation, en 
» sorte qu'il n'y aura m komme ni bete. * — XXXII . 43. — Dans le 
Meme ; « Dans les villes de Juda, ct dans les places de Jerusalem, 
» d6vast6es, point cfhomue f et point d'habitant, et point de bete. » 

— XXXIII. '10. LI. 62, — Dans David : « Ta justice (est) comrae 
y> les montagnes de Dieu, tcs jugements (sont) un grand abime, 
» I'hornmc et la bete tu conserves, 6 Jehovah. — P. XXXVI. 7. — 
Coinme riiomme et la bete ont signify de telles choscs, e'est pour 
cela que les premiers-n6s des Egyptians, tant des hommes que des 
betes , sontmorts. » — Exod. XII. 29 ; — ct pour cela que « les 
premiers-nes , tant de Xhomme que de la bete, ont <H6 sanctifies, » 

— Nomb. XYI1L 15; — et aussi pour cela que d'apres un rite 
saint il fut ordonn^ par le Roi de Ninive que « ImlYhommc que 
la bete jeuneraient, etseraient couvcrts de sacs. » — Jon. 111. 
7,8. 

7524, En ulcere florescent de pustules , sifjnifie les saletes- avec 
les blasphemes qui cnresnltent : on lc voit par la signification de 
V ulcere, en ce que ce sont les salet6s qui proviennent des maux ; et 
par la signification des pustule.^ en ce que ce sont les blasphemes 
qui en r^sultent: les ulceres chez I'homme dans son corps corres- 
pondent aux salens qui proviennent des maux, et les pustules cor- 
respondent aux plasphemes; et meme il y en aurait dans tout 
homme merchant, si, tant qu il est dans le mondc, il n'&ait en etat 
de recevoir le bien et le vrai de la foi, e'est a cause de cet feat, que 
le Seigneur empeche que de telles choses ne s'&ancentdcs maux. 
Que les ulceres signifient les salettfs avee les blasphemes, e'est 
aussi ce qui est Evident dans Jean : « Le premier Ange versa sa 
» coupe sur la terre, et il se fit un ulcere maliu et danyereux dans 
» les hommes, qui avaicnt lc caiacterede la bete. Le cinquieme 
» Ange versa sa coupe sur le t one de la bete, et Us blasphemer em 
» le Dieu du del, a cause de leurs douleurs ct a cause de lews ut- 
» ceres. » — Apoc XVL 2 , II; — Et dans Moist ; « Jehovah te 
» [rapperu del' ulcere d'Egypte, ct d'hfrnorrhoides, ct de teigne el 
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» de gale, au point que ti i>e puisses etre gu^ri; in en deviendras 
* insens£ par l'aspect des yeux quand tu regarderas. Jehovah te 
» frappera dun ulcere matin sur les genoux et sur les cuisses, dont 
» tu ne pourras pas etre gu£ri : Jehovah t'entrainera toi , et ton 
» roi, que tu auras dtaWi sur toi, vers une natron- que tu n'as point 
» connue. » ^Deut6r. XXV11I. 27,34, 35-, 36 ; — l'ulcfcre d'Egypt©, 
ce son! les saletes avec les blasphemes ; et comme les blasphemes 
sont aussi signifies, ii est dit qu'il deviendra insens6 par l'aspect 
des yeux^ car celui qui blaspheme Dieu devient insens6 ; les gen- 
res d'uleeres sont les h&norrhoides, la teigne, la gale, quisigni- 
fient autant de genie's dc faux provenant des raaiix ; ilen est pres- 
que de meme des ulc&res sur les genoux et sur les cuisses ; et pare© 
qu'iis signifient les faux, il est dit imm^diatement a la suite , que 
le roi qu'iis auront &abli sera entrain^; en effet, le roi signi-fie le 
vrai, et dans le sens- oppose le faux, N os 1672, 2015, 2069, 3009, 
4581, 4966 i 5044, 6148. Les ulceres de la lepre, tels que k tu- 
meur, l'abcfes, lebouton, Inflammation, la teigne, la tache blan- 
che, qui sont nomm6s, L6vit. XIII. 1 a 59, sont aussi de tels faux, 
car la tepre dans le sens spirituel est la profanation du vrai , 
N° 6963. Que les Blessures aussi signifient de tels faux, on le voit 
clairement dans Esa'ie : « Depuis la plante dupied jusqu'a la tele 1 , 
» il n'y a en lui rien de sain ; blesszire t mcartrissure, plaie r Scenic ; 
» elles n'ont && ni presses, ni handles, ni adoucies avec de 
» l'liuile. » — I. 6 : — el dans David : « Mes iniquity ontddpass6 
» ma tete ; mes blcx&ures sont puantes et gangreneea , k cause de 
» ma folic* — Ps. XXXVIII. 5, 6. 

7525. Dans toute la terre d'figypte, signifie dans tout It mmtcd 
naturel : Voir ci-dessus N° 7522. 

7526. Et Us prirent la suie de fournaise, signifie les faux des 
cupidites : on le voit par la signification de la suie dc foumaise T en 
ce que ce sont les faux des cupidites, N° 7519. 

7527. Et its se linrent devant Pharaon ,. signifie en presence dc 
eeiLx quiinfestent : on le voit par la signification de se tenir devant 
quelquun en ce que e'est en presence ; et par la representation de 
Pharaon, en ce qu'il d6signeccux qui infeslent, 3N" 0S 7107, 7110, 
7126,7142,7220,7228. 

75:28. Et Moschek la repandit vers le del, signifie ces faux man- 
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trcs a ceux qui sont dans le Girt : on le voit d'apres ce qui a M dit 
ci-dessus N° 2520 oil son! de semblables paroles. 

7529. Et die devlnt ulcere de pustules florescent sur I'lwmme et 
sur la bele, sigmfie les saletes avec les blasphemes resultant du mat 
mterieur et du mat exterieur .* on le voit par la signification de 
I'ulcere de pustules, en ce que ce sont les faux avec les blasphemes, 
i\° 7524; et par la signification de I'homme et de la bete, en ce que 
c'est le mal interieur ct le mal exterieur, M« 7523. 

7530. Et les mages nepuveni se tenir devant Moscfwh a cause de 
I'ulcere, signifie que ceux qui avaient abuse de I'ordre Divincn fai- 
sant une chose semblable dans la forme externe nc pouvaient itre 
presents : on le voit par la signification de ne pouvoir se tenir de- 
vant quclquun, en ce que c'est ne pouvoir etre present ; et par la 
signification desrw^es, en ee qu'ils sont ceux qui abusent de I'or- 
dre Divin en faisant une chose semblable dans la forme externe, 
N os 7296, 7337; et par la signification de Xulcere, en ce que cesont 
les salens avec les blasphemes, N° 75 ( 24. 

7531 . Car I'ulcere etait sur les mages , signifie que de semblables 
saletes sor latent deux ; on lcvoit par ce qui vient d'etre dit : N° 7530. 

753$. Et sur tous les Egyptiens, signifie comme en ceux qui 
infestaient : on le voit par la signification des Egyptiens, en ce 
qu'ils sont ceux qui infestcnt, N os 7097, 7317. 

7533. Et Jehovah renforca le coeur de Pharaon, signifie qu'ils 
s 'obstinaient : on le voit par la signification du coeur renforce, en- 
durci, etappesanti, en ce que c'est l'obstination, N os 7272 7 7300, 
7305. S'il est dit que J6hovah lui a renforce" le ccenr, ccla signifie 
dans le sens interne que ce n'est pas Miovah, mais que ce sont 
ceux qui ont rcnforc6 leur coeur, c'est-a-dirc , qui se sont obsthtes ; 
car c'est le mal chez Thomme, qui le renforce ouTobstine contre les 
Divins ; or le mal vient de I'homme, et il influe de l'enfer et non du 
Ciel ; du Seigneur par le Giel il n'influe que le bien ; le mal nc peut 
pas provenir du bien, ni a plus forte raison du Bien Meme ; le mal 
pro vient de ses origines, savoir, des opposes a r amour pour Dieu et 
a r amour envers le prochain , de telles origines existent chez 
I'homme, et nullement cbez Dieu ; il est done evident que lorsqu'il 
est dit dans la Parole , que Dieu produit le mal , c'est une locution 
selon 1'apparence; mais sur ee sujet voir M* 5 "2***, 699 f ? 6t397 - 
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7534. Et U ne les ecouta point, signifie quits nobeissaient point : 
on le voit par la signification de ne point ecouier quelquun, en ce 
que c'est ne point ob6ir, commc aussi N«* 7224, 7275, 730 1 , 7339, 
7413. 

7535. Ainsi qu 'avail parte Jehovah a Moseheh, signifie selon la 
prediction : comme preccdemment, N os 7302, 7340, 741 4, 7432. 

7536. Vers. 13 a -18. Et Jehovah dit a Mosclieh : Leve-toi matin 
au matin, et pose-toi devant Pharaon, et dis-lui : Ainsi a dit Jeho- 
vah, le Dieu des Hebreux : Renvoie mm peuple, et quits me ser- 
vent. Car pour celle fois, Moij'envoie touies mes plates en ton cocur, 
et sitr tes servileurs, et sur ton peuple, afin que tu saches que nut 
(n' est) comme Moi. dans toute laierre. Car maintenant f etcndrais 
ma main, etje (rapper ais toi cl ton peuple de la pesle, et tu serais re- 
tranche de la terre. Et neanmoins a cause de cecije t'ai (ait sttbsis- 
ter, afin de te montrer ma (orce, et afin que sokraconte mon Nom 
dans toute la terre. Encore toi, tu t'etcves conire mon peuple pour 
ne point les renvoqer. Voici, Mo'tje (ais plciwoir vers (ce) temps de- 
main tine grele fort lourde, telle quit nij eft a point eu comme elle en 
figypte, dcpuis lejour qiielle a he (ondee, etjusqu'a present, — Et 
Jehovah dit d Moscheh, signifie de nouveau une instruction sur ce 
qu'il faut faire : leve-toi matin au matin - et pose-loi devant Pha- 
raon, signifie r^It^vation del'attention Kceux qui infestent, par la 
presence s et dis~iui ; ainsi a dit Jehovah, le Dieu des Hebreux, si- 
gnifie le commandement par le Seigneur, qui estle Dieu de VEglise : 
Renvoie mon peuple, et quits Me servem, signifie de laisser ceux 
qui sonlde VEglise spirituelle, afm qu'ils adorent le Seigneur leur 
Dieu : car pour cette fois , Moi f 'envoie toutes mes plates, signifie 
quit pourrait arriver que tous les maux a venir fissent ensemble 
irruption sur eux : en ton coeur, signifie dans Vintime : sur tes ser- 
vileurs el sur ton peuple, signifie dans toutes choses en ggndxal et en 
particulier : afin que tu saches que nul (n'est) comme Moi dans toute 
la terre, signifie qu'ils connaitraient par la que le Seigneur seul est 
Dieu : car maintenant j 'etendrais mamain, signifie que toute com- 
munication pourrait etrc enhve'e : etje (rapperais toi et ton peuple 
de la peste, signifie ainsi une devastation totalc: et tu serais re- 
tranche de la terre, signifie qu'ainsi il n'y aurait plus de communi- 
cation par les choses qui appartiennent a VEglise ; et neanmoim a 
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cause de ceclje fai fait sub sister, signifie que la communication 
resterait encore, etqu'ils parcourraient les &ats d'apres l'ordre: 
afin de te montrer ma force, signifie afin qu'ils apercoivent combieu 
est grande la puissance Divine : et afin que soil raconte mon Nom 
dans toute la terre , signifie afin qu'ainsi le Seigneur soit reconnu 
pour seul Dicu partout oil est l'Eglise : encore toi tu t'eleves con- 
tre monpeuple, signifie parcequ'il necesse pas encore d' in fester ceux 
qui sont dans le vrai el dans le bien : pour ne point les renvoyer, 
signifie ct qu'il nc les laisse point encore : Void, Mot je fais pleu- 
voir vers (ce) temps dema'm tine grele fort lourde, signifie les faux 
d&ruisant toutes les choses de l'Eglise chez cux : telle quil ny en a 
point eucomme elle en Egypte depuis le jour quelle a hi fondee, et 
jusqu'ei present, signifie qu'il n'y a pas eu chez les autres une telle 
destruction dans le menial nature!. 

7537. Et Jehovah die a Moscheh signifie de nouveau une instruc- 
tion sur ce qu il faul fah e : Voir ci-dessus N° 7517. 

7538. Lcve-toi matin au matin, et pose-tot dtvant Pharaon, si- 
gnifie ['elevation de I' attention de ceux qui infestent, par la pre- 
sence : on le voit par la signification de se lever matin au matin, 
W 7435; par la signification dc se poser devant quelquun, en ce 
que e'est la presence, i\ 7527 ; et par la representation de Pha- 
raon, en ce qu'il designc ceux qui infestent, Ps os 71 07, 7 1 1 0, 71 26, 
7142,7220,7228. 

7539. Et dis-lui : Ainsi a dil Jehovah, le Dieu des Hebreux, si- 
gnifie te commandement par le Seigneur 7 qui est le Dieu de l'Eglise : 
on le voit par la signification de dire, quand e'est par Jehovah oule 
Seigneur a ceux qui sont dans les mauxet qui infestent, en ce que 
e'est le commandement, comme N os 7036, 7310; par la signification 
des Hebreux, en ce qu'ils sont ceux de l'Eglise, ainsi l'Eglise 
fifa 6675, 6684, 6738; que par Jehovah, partout oil il est nommtf 
dans la Parole, ce soit le Seigneur qui est entendu, on le voit 
-V s 1343, 1736, 2921, 3023, 3035, 5041, 5663, 6280, 6281, 6303, 
6905, 6945, 6956 ; ainsi Jehovah le Dieu des Hebreux, e'est le Sei- 
gneur qui est le Dieu de l'Eglise. 

7540. Renvoie mon peuple, et qu'ils Me servent, signifie de laisser 
ceux qui sont de l'Eglise spirituelle, afin quits adorenl le Seigneur 
(ear Dieu : Voir ci-des?us IV 7500, oil sont les mimes paroles. 
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7541. Car pour cctte fois, Moij'envoie tonics mcspLvcs, xignifle 
quit pourrait arrivcr quetous les maux a venir fissent ensemble ir- 
ruption sur cux : on le voit par la signification des platen, en ce 
qu'elles sont les maux, iciles maux a venir, jusqu'a ce qu'ils fus- 
sent entiercment precipitins dans l'cnfer, aussi cst-il dit toutes les 
plaies; ct par la signification d'envoyer, en ce que e'est fairc irrup- 
tion, car les plaies oules maux ne sont point envoy6s par Jehovah 
ou le Seigneur, mais elles font irruption par le mal lui-memc ; en 
effet, le mal dans Fautre vie porte la peine avee lui et Fa comme 
en lui, N os 696, 697, 1857, 6559; e'est de la que « Moi j'cnvoie 
toutes mes plaies, » signiiie quetous les maux fcraient irruption sur 
eux. II est selon Fordrc, qu'une plaie suive Fautre , et que les me- 
diants soient ainsi jetes successivement dans l'cnfer, e'est pour- 
quoi il est dit ici qn'il pourrait arriver que tous les maux fissent 
ensemble irruption. L'homme del'Eglise, n'ayant aucuncconiiais- 
sance de F&al de la vie apresla mort, croit que Fhomme apres W 
vie dans le corps, est aussitot ou eleve dans Ic Ciel ou pr<*cipite 
dans F enter, tandis que cependant cela se fait successivement, 
quoique ce soit avee beaucoup de varitite quant aux temps et aux 
6tals ; chez les bons, qui doivent etre eleves dans le Ciel, le mal est 
successivement s6pare, ct ils sont remplis de biens selon la faculty 
de reccvoir acquise dans le monde; et chez les me"chants, qui doi- 
vent etre jetes dans Fenfer, le bien est successivement separe\ et 
ils sont successivement remplis de maux , selon la faculte de rece- 
voir acquise dansle monde. En outre, Fhomme dans Fautre vie en- 
tre dans de nouveaux dials, ct subit des changements ; ceux qui 
sont elevens dans le Ciel, et ensuite quand ils y ont e'te eleves, sont 
perfectionnes durant Feternite ; mais ceux qui sont jetes dans Fen- 
fer, et ensuite quand ils y ont etc jetes , supportent des maux con- 
tinuellement plus terribles } et cela, jusqu'a ce qu'ils n'osent point 
fairc de mal a qui que ce soit ; et ensuite ils restent dans Fenfer du- 
rant Feternite; ils n'en peuveut pas etre d&ivres, parce qu'il leur 
est impossible de vouloir dubien a quelqu'un, ils peuvent seule- 
mentpar la crainte du chatiment nepas fairs de mal a autrui, mais 
il restc toujours en cux le d£sir d'en fairc. 

7542. En ton cocur, signifle dans I'intime : on le voit par la signi- 
fication dn tmir, en ee que e'est ce qui appailienl a la volonUS ainsi 



KXODE, CHAP. NEEV1EME. 29 

ce qui appartient h I- amour, N°s2930, 3313, 3888, 3889, consd- 
quemment ce qui appartient a la vie meme; car Famour, parce 
qu'il appartient a la volonte, fait la vie meme; clela vient que le 
cceur signifie l'intime : 1* ultimo chezlesbons, c'est l'amour pour le 
Seigneur et r amour envers le procliain, mais chez lcs m^chants 
l'intime est r amour de soi et l'amour du monde ; c'est cet intime qui 
est entendu ici : les choses qui sont autour de cet intime, et qui en 
constituent pour ainsi dire les peripheries, sont les maux avecles 
faux qui les favorisent, et cesfaux out M disposed en ordre selon 
qu'ils favorisent. Dans 1'autre vie ces Glioses se d6veloppent selon 
1' ordre dans lequel cites ont M disposers, d'abord se montrent cel- 
les qui tiennent les dernieres peripheries, puis celles qui sont inte- 
rieures ? et enfin semanifeste l'intime ; c'est de la que 1'homme dans 
1'autre vie parcourt plusieurs etats , et que les mechants encourent 
par dcgrtfs successivement des plaies, avant d'etre jetes dans Ten- 
ter, selon ce qui vient d'etre dit ci-dessus : l'intime, vers lequel enfin 
ils parviennent, est l'enfer meme chez eux, car il est lemal meme 
qui avait appartenu a leur amour, par consequent la fin pour la- 
quelleils avaient tout fait, et que dans le monde ils avaient intime- 
ment cachee. 

7543. Sur tes servheiirs el sur ton peuple, signifie dans toutes cho- 
res en general et en particulier : on le voit par la signification des 
servitcurs et du peuple, en ee qu'ils sonttous et chacun, ainsi toutes 
choses en general et en particulier, N Q 7396. 

7544. Afin que tu saches que nut nest comme moi dans toute la 
terre, signifie qu'ils connaUraient par Ik que le Seigneur seid est 
Dieu : on le voit d'apres ce qui a M dit ci-dessus If ° 7401 . 

7545. Car maintenant j'etendrais ma main, signifie que la com- 
munication pourrait etre enlevce : on le voit par la signification de 
la main 3 en ce qu'elle est la puissance, IN 0S 4931 a 4937, 6292, 
6947,7188, 7189, 7518; et en ce que la main de Jehovah est la 
Toute-Puissance, IS 08 878, 3387, 7518, de la etendre la main, c'est 
montrer la puissance , et faire cela d'apres la toute-puissance : cette 
toute-puissance est ciecrite en ce qu'il pouvait envoyer toutes les 
plaies dans son cceur, sur ses serviteurs et sur son peuple, ce qui 
signifie que tous les maux pourraient faire eusemblc irruption, et 
qu' ainsi la communication avec les choses qui sont dans le Ciel 
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pourrait 6tre enlev6e : c'est ce (degr6) de la puissance, qui est si- 
gning ici par ces paroles, II a £te dit prdcedemment ce qu'il en est 
de cette communication ; c'est que ceux qui infestent les esprits 
probes dans F autre vie, sont ceux qui dans le monde out e'te dans 
l'Eglise, ont lu la Parole, ont connu les doctrinaux de la foi de leur 
Eglise , et les ont aussi professes, mais ont vecu la vie du mal ; 
ceux-la dans r autre vie, tant qu'ils retiennent les choses qui ap- 
partiennent a la foi, ont communication avec le Ciel, et ne peuvent 
pendant ce temps la etre jet^s dansl'enfer : c'est pourquoi ce sont 
ces choses qui leur sont otte par degrees, et quand elles leur ont. 
&6 otees, ils n'ont plus rien qui les tienne elev6s, mais alors 
comme des poids sans support ou comme des oiseaux prives d'ailes 
ils tombenten basou dans l'abime : d'apres cela on voit clairement 
ce qui est cntendu par ces mots, la communication pourrait leur 
etre en levee. 

7546. Et je fr appends toi el lonpenple de la peste, signifie ainsi 
une devastation totale : on le voit par la signification de la peste, en 
ce que c'est la vastation du bien et du vrai, N 7505, ici une devas- 
tation totale, parce qu'il est dit quePharaoneU<wp£Kp/een seraient 
frappes : mais preeddemment dans le Vers. 3, e'etait le bcUtil, c'est 
pourquoi la, par la peste il est signifie non une ddvastation totale, 
mais une vastation dans le commun quant au choses qui appartien- 
nent au vrai et au bien de l'Eglise, et qui sont en dehors. 

7547. Et tu serais reivanche de la terrc, signifie qu ainsi il ny 
aurait plus de communication par les choses qui apparliennent a 
I'&glisc : on le voit par la signification d'etre, retranche, quand cela 
est dit des choses qui sont de l'Eglise, en ce que c'est etre separc, 
et quand elles sont separees, on quand il n'y a plus aucune commu- 
nication avec le Ciel paries choses qui appartiennent a l'tglise, 
cet homme alors tombe dans l'enfer, ce qui est etre retranche, voir 
ci-dessus N° 7545 ; et par la signification de la terre, en ce qu'elle 
estVEgUse,lN Tos 662, 1067, 4368* 1733, 1850, 2117, fiU 8 f. 2571, 
2928, 3355, 4535, 4447, 5577. 

7548. Et neanmoins a cause de cecije t'ai fait subsister, signifie 
que la communication rester ait encore, et qu'ils parcourraient les 
etals dapres I'ordre : onle voit par h Signification, de/aire subsister, 
quand il est dit desplaies oudesmaux, qu'ils ne feraient pas en- 
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semble irruption, N° 7541, et de la communication avec le Ciel, 
qu'elle ne leur serait pas enlevde, N° 7545, en ce que e'est que la 
communication resterait encore, et qu'ainsi ils parcourraient les 
tots d'apr&s l'ordre, e'est-a-dire que par degrds ils scraicnt succes- 
sivement d&vastfs, JN° '7541 . 

7549. A fin de le montrer ma force, signifie afin quits apercoivent 
combien est grande fa puissance Divine : on le voit sans explication. 

7550. El afin que soil raconte mon Nom dans toule la terre, 
sigyiifie afin qu'ainsi le Seigneur soitreconnu pour seul Dieu par- 
toui ou est I'Eglne : on le voit par la signification du iVom, en ce que 
e'est dans un seul complcxe tout ce par quoi le Seigneur est adord, 
IN 0S 2724, 3006, 6674; et commc le plus essentieldu culte est la 
reconnaissance que le Seigneur est le seul Dieu et que son Hu- 
main estDivin, et que e'est de ce Divin Humain que procMe le tout 
de la foi et de l'amour, e'est pour cela que par Hre raconie le Nom 
de Jehovah, il est signing que le Seigneur doit etre reconnu pour seul 
Dieu ; que le Divin Humain du Seigneur soit le Nom de Miovah, on 
l'a vu Pv os 2628, 6887 ; et par la signification de la terrc, en ce 
qu'elle estl'Eglise, N° 7547. Quand dans ce passage, el dans plu- 
sieurs autres, Jdhovah ou le Seigneur vcut que sa Force et sa Puis- 
sance se manifestent, et que son Nom soit racontf, et que dans 
d : autres passages il Yeut qu'on lui rende humblemcnt un culte et 
qu'on r adore, il semble qu'il veut faire parade de sa gloire, et qu'il 
aime l'adoration pour lui ; mais il en est tout autrement ; ce n'est 
pas pour lui, mais e'est pour le genre humain, ce n'est pas par 
gloire de lui-meme, mais e'est par amour, car il vcut etre conjoint 
au genre humain, et lui donner la vie et la f&icite 6ternelle ; et 
cela ne peut etre fait, si l'liomme n'est pas clans un culte humble ; 
et il n'y a pas de culte humble si l'homme ne reconnait et ne croit 
qu'il est lui-meme poussiere et cendre, e'est-a-dire qu'il n'est que 
mal, et que Jehovah ou le Seigneur estle Trfcs-Grand et le Trfes- 
Saint, et qu'il ne doit pas de lui-meme oser s'en approcher; quand 
rhoinme est dans ce culte humble, le Seigneur peut influer avec la 
vie de son amour et donner le Ciel et la felicity dternelle ; voila 
pourquoi dans la Parole Jehovah ou le Seigneur exalte tant sa puis- 
sance et sa gloire. 

7551. Encore toi lu ieleves contre mon pciiplc, signifie parce 
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qii'd ne cessc pas encore d in fester ceux qui sont dans le vrai tt 
dans le bien : on le voit par la signification $ encore deleter, en cc 
quec'est ne pas encore cesser d'infester; car ceux qui infestent 
croient dominer sur ceux qui sont infestes, lorsqu'ils les voient 
dans l'angoisse et non encore d61ivr6s J et qu'ils se voient aver- 
tis; et par la representation des fils d'Israel, qui ici sont mon 
peuple, en ce quils sont ceux de r£glise spirituelle, ou ce qui est 
la meme chose ceux qui sont dans le vrai et dans le bien, N os 4286, 
6426, 6637, 6862, 6868, 7035, 7062, 71 98, 720 1 , 1%\ 5, 7223. 

7552. Pour ne -point les venvoifer, sign? fie et quit ne les lame 
point encore : on le voit par la signification de renvoyer, en ce que 
c'est laisser, comme ci-dessusplusicnrs fois. 

7553. Et Moije faispleuvoir vers ce temps demain une grele fort 
lourcle, signifie les faux detruisant loutes les choses de t'figlisc 
chez eux : on le voit par la signification de la pluie de grele, en ce 
que ce sont les faux d'apres le malqui detruisent les vrais etlesbiens 
de la foi, ainsi les choses de FEglise ; si la pluie de grele signifie 
ces faux, c'est parce que les grelons sont comme des pierres, et 
detruisent tant les hommes que les betes, ainsi que les produits de 
la terrc; et aussi parce qu'ils sont froids : la pluie en general 
signifie la benediction, et dans le sens oppose la malediction, 
N° 2445 ; quand elle signifie la benediction, elle signifie l'influx et 
la reception duvrai dela foi etdubien de la charite, car c'est la la 
benediction; mais quand elle signifie la malediction, elle signifie 
le faux qui est contre le vrai de la foi, et le mal qui est contre le bien 
de la charite, car c'est Ik la malediction ; en general, la pluie de 
grele signifie la malediction, qui appartient au faux provenantdu 
mal, et meme au faux provenant du mal contre les vrais et les biens 
de l'Eglise ; c'est la ce que signifie la pluie de grele dans les pas- 
sages suivants : Dans Ezechiel : « Je disputerai avec Gog par la 
« peste et par le sang, et je ferai pleuvoir une pluie inondante , et 
» des pierres de grele, du feu et du soufre surlui, et sur ses batail- 
» Ions, et sur beaucoup depeuples qui {sont) avecjui. )» —XXXVIII. 
22; — Gog, c'est le culte externe separede I'interne, ainsi ce sont 
ceux qui placent dans les externes le tout du culte Divin, la charite 
etant eteinte; les pierres de grele, ce sont les faux d'apres le mat 
Dans le Mime: « Que ma main soil contre les Prophetes qui 
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'« voient la vanite el qui prMsent le mensonge. Dis a ceux qui 
» l'enduisent d'ineptic, qu'ellc tombera [la mura'dle), il y aura une 
« pluie inoudante, par laquelle vous, pierres de grSU, vous tomberez, 
« et un vent de tempetes la brisera. » — XIII. 9, 11 ; ^lespro- 
phetes qui voient la vanite et qui predisent le mensonge, sont ceux 
qui enseignent les maux et les faux ; ceux qui endniscnt d'ineptie, 
sont ceux qui forgent des faux et les rendent comme semblables au 
vrai; ceux-ci sont appel6s pierres de greles a cause des faux; mais 
la grele dans ce passage et dans le precedent est exprinide dans la 
Langue originale par un autre mot, qui signifie une grosse grele. 
Dans Esa'ie : « Alors Jehovali fcra entendre la gloire de sa Voix, et 
» son bras fera voir le repos, dans ['indignation de la colore, et la 
» flamme d'un feu devorant, par la dispersion et rinondation, et la 
» Pierre de grele. » — XXX. 30, 31 ; — la pierre de grele, c'cst la 
vastation du vrai par les faux. Dans le Meme : « Voici, le Seigneur 
» fort ct robuste, comme uneiwo?w/a^o?i(/e^rc/e,unetenipetedecar- 
» nagc, comme une inondationde grosses eaux ddbordees, il abattra 
y> (tout) a terre avec la main ; la grele rerwersera le refuge du men- 
» songe, et ils inonderont la retraite des eaux. » — XXVIII. 2, 17 j 

— l'inondation, c'cst l'imniersion dans les faux, et ainsi la vastation 
du vrai, i\os 705 7 739, 790, 5725, 6853 ; l'inondation de la grele, 
c' est la destruction du vrai par les faux. Dans David : « 11 frappa dc 
» grele teur cep, et leurs sycomores a" une grele pesanle ; et il livra 
» a la grele leur bete, et leurs troupeaux aux charbons ardents, il 
» envoya sur eux l'eniportementde sacolere. »— Ps. LXXY1II. 47, 
48, 49. — Dans le Meme : « // donna leurs pluies en grele, un feu 
» de flamme dans leur terre ; et il frappa lour cep el leur figuier, et 
» il brisa l'arbre de leur frontiere. » — Ps. CV. 32, 33 ; — la grele 
etla pluie, c'est la vastation du vrai et du bien par les faux prove- 
nant du mal, le cep est le vrai et le bien de l'Eglise interne, les 
sycomores et le figuier sont les vrais et les biens de l'Eglise cxterne. 
Dans le Meme : « Qui donne la neige comme de la lainc, rip-ami la 
» bruine comme dc la poussiere, qui lance sa yrele comme des 
» balles ; devant son froid qui subsistera ? » — Ps. CXLV11. 1 6,17; 

— la grele, ce sont les faux provenant des maux. Dans le Meme : 
■« II a pose" les tenebres (pour) sa retraite, ses circuits (pour) sa 
» tente; les tdnebres des eaux, les nuees des eicux ; par la splen- 

xii. a 
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» deur devant Lui ses nu6es ont passe* , avec grele et ckarhous de 
& /eu; Jehovah a tonne clans les cieux, et le Tres-Haut a donn6 de 
» sa voix, de la grele et des charbons de feu, en sorte qu'il a lance 
» ses traits et les a disperses. » — Ps. XVIII. \% 13, 14, 45; — 
la grele, ce sont les faux d'apres les maux qui d6vastcnt les vrais 
et les biens. Bans Jean : « Le Premier Ange sonna de la trompette, 
» et ?/ se forma de la grele, et du feu mele de sang, et ils tomberent 
» suv la tcrre, en sorte que la troisienie partie des arbres futbrule'e, 
» et toute h#rbe verte tut desseche'e. » — Apoc. VIII. 7; — la grele, 
ce sont les faux d'apres le mal ; le feu mele 1 de sang, c'est le mal des 
cupidites avec les vrais falsifies; les arbres qui ont ete bride's, ce 
sont les connaissances du vrai detruites par le mal des cupidites; 
Therbe verte qui a 6te desse'che'e, ce sont les seientifiques du vrai 
dtHruits pareillement; que le feu soit le mal des cupidit6s, on le voit 
7$°&mW f 1861, 2446, 5071, 5215, 6314, 6832,7324; et le sang 
le vrai falsing, N°s 4735, 6978, 731 7, 7326 ; et les arbres les con- 
naissances N os $723 f. 2972. Dans Josue ; « II arriva que, comme 
» ils fuyaient devant Israel, eux, dans la descente cle Bethclioron, 
» alors Je'liovah jeta des cieux sur eux de grosses pierres jusqu'a 
» Aseka, et ils moururcnt ; il y en eut plus de ceux qui moururent 
» par les pierres de grele, que de ceux que les fils d'Israel tuerent 
» par I'epe'e. » — X. 1 1 ; — la , il s'agit de cinq rois qui 6taient 
campe's contre Gibe'on ; par ces rois et par leur peuple 6 taient re- 
presented ceux qui sont dans les faux d'apres les maux, c'est 
pour cela qu'ils moururent par des pierres de grele; les grelons 
sont appel6s pierres, parce que les pierres aussi signifient les faux. 
D'apres ces passages, on voit clairement ce que signifient la grele 
et la pluie de grele, savoir, les faux d'apres les maux, et comme 
elles signifient ces faux, elles signifient aussi la vastation du vrai 
et du bien, car cette vastation se fait par les faux d'apres les 
maux. 

7554. Telle qu'il riij en a point eu comme elle en Egypte depuis 
le jour quelle a ete fondee et jusqu'a present, signifie qu'il n'y a 
pas eu chez les autres une telle destruction dans le mental naturel : 
on le voit par la signification de la pluie de grele, a laquelle s'ap- 
pliquent ces paroles, en ce qu'eile est la destruction du vrai par les 
faux, K° 7553 ; par la signification de la terre d'Egypte, en ce 
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qu'etle est le mental naturel, H* 5276, 5278, 7280, 5288, 5301 ; 
depuis Iejour quelle a ele fondee etjusqud present, c'est qu'il Tl'y en 
a pas eu de telle chez lcs autres, car Iejour signifie I'etat, et la fon- 
dation la quality et 1'Egypte le mental nature! en general. S'il n'y 
a pas chez les autres une destruction telle que chez ceux qui infes- 
tent les esprits probes dans F autre vie, c'est parce que ceux qui 
mfestent ont dans le mondc M dc l'Eglise, N os 73-1 7, 750$; ceux- 
ci ont rempli la m^moire de leur mental naturel , de chores qui 
appartiennent a la foi d'apres la Parole et d'apres la doctrine de 
IeurEglise, et cependant ontmene' une vieopposee a ces choses, 
c'est pourquoi quand ils sont devastes, les choses qui appartiennent 
a la foi sont arrachees et en meme temps beaucoup d'autres qui y 
sont adhe>entes 7 de la des lacunes etdes cavit6s profondes et hideu- 
ses ; les maux des cupidites ainsi que les faux nc peuvent aussi qu'y 
avoir <5t6 adjoints d'une maniere quelconque; comme les choses 
qui appartiennent a la foi ne peuvent &tre avec ccsmaux et ces faux, 
il est evident, si elles ne peuvent etre s^pare'es, qu'elles sont 
chassees vers les limites , de la des vides au-dedans qui sentent 
excessivement mauvais, car toute puanteur vient du melange des 
maux avec les biens et du melange des faux avec lcs vrais; cela 
n'arrive pas chez ceux qui sont hors dc l'Eglise, car ils n'ont rien 
su des vrais de la foi proc^dant de la Parole : cela est signifie par 
« il n'y a pas eu chez les autres une telle destruction dans le mental 
naturel. » 

7555. Vers. 19, 20, 21. Et maintenant envoie, rassemble ton 
detail, et tout ce qui (est) a toi dans le champ : lout homme et (toute) 
bete qui sera trouve dans le champ, et ne sera pas ramene a la 
maison, et sur eux descendra la grele, et Us mourront. Et celui 
qui craignit la parole de Jehovah, d'entre les serviteurs de Pkaraon, 
fit fuir ses serviteurs et son beiail vers les maisons. Et celui qui 
nappliqua pas son cozur a la parole de Jehovah, et il laissa ses 
serviteurs el son beiail dans le champ. — Et maintenant envoie, 
rassemble ton betail, signifie que le vrai du bien doit etre recueilli ; 
et tout ce qui (est) a toi dans le champ, signifie qui apparticnt a 
FEglisc : tout homme et (toute) bete, signifie le bien intericur et le 
bien exterieur : qui sera trouve dans le champ, signifie qui appar- 
ticnt a l'Eglise ; et ne sera pas ramene a lamaison, signifie qui n'a 



36 ARCANES CELESTES. 

pas 6te mis en reserve : et sur eux descendra la grele, et-Us mour- 
ront, signifie qu'il sera entierement de'truit par le faux: et cclui 
qui craignit la parole de Jehovah, (Ventre les servileurs de Pharaon, 
signilie les choses qui, dans le mental naturcl, appartcnaient au 
Seigneur: fit fair ses serviteurs et son betail vera les maisons,s\- 
gnifie qu'elles furent cacuecs et mises en reserve dans les int6- 
ricurs : el cclui qui nappliqua pas son coeur a la parole de Jehovah, 
signify les choses qui ne provenaicnt pas du Seigneur • et il laissa 
ses serviteurs et son betail dam le champ, sign i fie qu'elles nc furent 
ni cache* es ni mises en reserve. 

7556. Et maintenant envoie, r assemble ton betail, signifie que 
le vrai (lit bien doit etre recueilli : on le voit par la signification de 
rassemblcr, en ce que e'est recueilli r; et par la signification du 
betail en ce que e'est le bien du vrai, et aussi le vrai du bien, 
I\os 6016, 6045: ce que e'est que le vrai du bien et le bien du 
vrai, on le voit BJm 2063, 3205, 3332, 3669, 3688, 388-2, 4337, 
4353, 4390, 5526, 5733. Dans ce Verset et dans les deux suivants, 
il s'agit du bien et du vrai, qui sont mis en reserve par le Seigneur, 
meme chez les mediants ; en effet, le bien et le vrai, qui n'ontpoint 
M adjoints aux mauxet aux faux,ne sonl point deVastes, mais ils 
sont caches dans les interieurs par le Seigneur, et ensuite ils en 
sont tires pour f usage.- cette mise en reserve du bien et du vrai 
chez I'homme par le Seigneur est signified par les restes dans la 
Parole, voir N<* 468, 530, 560, 561, 576, 661, 798, 1738, 1906, 
2284, 5135, 5342, 5344, 5897, 5898, 5899, 6156. 

7557. Et tout ce qui est a toi dans le champ, signifie qui appar- 
tient a I'liglise : on le voit par la signification du champ, en ce que 
e'est f Eglise, »w 297 1 , 33 1 7, 3766, 4440, 4443, 7502. 

7558. Tout homme et toute bete, signifie le bien intcrieur et le bien 
exterieur : on le voit par la signification de V homme et de la bete, 
en ce que e'est le bien inteneur et le bien exteneur, N os 7424, 7523. 

7559. Qui sera trouve dans le champ, signifie qui appartientd 
VEglise : on le voit par la signification du champ, en ce que e'est 
l'Eglisc, ainsi qu'il vient d'etre ditN 7557. 

7560. Et ne sera pas ramene a la maison, signifie qui u'a pas 
hi mis en reserve : on .le voit par la signification de ne pas etre 
ramene a. la maison, en ce que e'est ne pas etre mis en reserve, car 
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la niaison est le mental interieur naturel, oil est le bien avec le 
vrai, etc' est aussi le mental rationnel, et pai' consequent 1'liomme 
(al-meuio, N os 3538, 4973, 5023, 7353, ainsi etre ramcne a la 
maison, c'est etre ramene en dedans et y etre cache. Si le bien et 
le vrai sont caches au dedans et y sont mis- en reserve par le 
Seigneur, memechez les mediants, c'est afin qivil y ait torn' ours 
quelque chose d'humain de reste; en effet, l'homme sans ces choses 
n'est point homme, car les choses qui sont caches et raises en 
reserve sont le bien et le vrai, par lcsquels il y a communication 
avec le ciel, et autant l'homme a de communication avec le del, 
autant il est homme : il y a, il est vrai, communication des me- 
diants, meme de ceux qui sont dans Tenter, avec le ciel , mais il 
n'y a aucune conjonction par le bien et le vrai, car aussitot que le 
bien etle vrai decoulent du ciel et viennent dans rente! 1 , ils soni 
changes en mat et en faux, par suite la conjonction est sur-le- 
champ roinpue; telle est la communication; toutefoispar le bien 
et le vrai qui sont caches et mis en reserve dans les interieurs il y 
a conjonction; mais la chez les mediants lesvrais et les biens 
n'ont point dJ autre effet que de leurdonner la possibility de rai- 
sonner, et de penser et parler d'apres le sensuei, et ainsi de con- 
firmer le faux et de prendre la defense du mat; rien de plus ne pent 
provenir [des biens et des vrais caches et mis en reserve cbez eux, 
car s'il provenait quelque chose de plus les vrais etles biens p6ri- 
raient, et ainsi il nc leur restcrait rien d'humain. 

7561 . Et sur eux deacendra la grele^et ils mourront, ngnifie qu'il 
sera enticremcnt dctruit, savoir, ce qui appartienta l'Eglise : on le 
voit par la signification de la grele, en ce que c'est le faux d'apres 
le mal, et par suite la vastation du bien et du vrai par les faux, 
N° 7553 ; et par la signification de mourir, en ee que c'est cesser 
d'etre, N os 494, 6587, 6593 ; et comme ccla est dit de la vastatiofr 
du bien et du vrai, c'est etre detruit. 

7562. Et celul qui crahjmt la parole de Jehovah, d'ealre lei 
serviteurs de Pharaon, ucfmfie les choses qui, dans le mental na- 
turel, apparlenalcnt au Seigneur : on le voit par la signification de 
celui qui craint la parole de Jehovah, en ce que ce sont les choses 
qui appartiennentau Seigneur; en effet, dans le sens interne, par 
celui qui craint il est entendu non une person ne qui craint, mais 
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une chose; que dans le ciel Fiddedela personne soit changee ea 
Fidee d'unc chose, on le voit N os 5225, 5287, 5434, c'est pour- cela 
que par celui qui craint la parole de Jehovah, il faut entendre le 
bien et le vrai qui procedcnt du Seigneur ; et par la signification des 
serviteurs de Pkaraon, en ce qu'ils sont les choses qui appartien- 
nent au mental naturel; que Pharaon soit le naturel dans le com- 
mun, on le voit N os 5160, 5799; de la ses serviteurs sont' les 
choses qui sont dans le naturel; ou, ce qui est de meme, qui sont 
dans le mental naturel ; car les choses qui sont dans le naturel, 
d'apres lcsquelles l'liomme pense et conclut, constituent sont 
mental. Les choses qui sont dans le mental naturel appartien- 
nent au Seigneur, et n'appartiennent pas au Seigneur , voir, plus 
bas N° 7564. 

7563. Fit fuir ses serviteurs et son betail vers les maisons, si- 
gnifie qitetles furent cackees et mises en reserve dans les inlerieurs : 
on le voit par la signification des serviteurs, en ce qu'ils d^signent 
les choses qui sont dans le mental naturel, comme ci-dessus 
N° 7562 ; par la signification du betail, en ce que e'est le vrai et le 
bien, N° 7556; et par la signification des maisons, en ce qu'elles 
sont les choses qui sont au dedans de l'homme, ou le bien et le vrai 
sont caches et mis en reserve par le Seigneur, N° 7560; de la, il est 
Evident que ces mots, « fit fuir ses serviteurs et son b&ail vers les 
maisons, »signifient que les vrais et lesbiens qui sont dans le mental 
naturel, e'est-a-dire, les choses qui appartiennent au Seigneur, 
ont ete" recueillies, caches et mises en reserve dans les inteneurs. 

7564. Et celui qui nappliqua pas son cceur efc la parole de 
Jehovah, signifie les choses qui ne provenaient pas du Seigneur : on 
le voit par les explications donn^es ci-dessus N° 7562, ou celui qui 
craignit J&iovah signifie les choses qui appartenaient au Sei- 
gneur; de la vice versa, celui qui n appliqua pas son cceur a la 
parole de J6hovah, signifie les choses qui ne provenaient pas du 
Seigneur. Lesbiens et les vrais appartiennent au Seigneur ou 
n'appartiennent pas au Seigneur; ceux qui appartiennent au Sei- 
gneur sont ceux que Vliomme fait pour le prochain, pour la patrie, 
pour l'Eglise, pour le Royaume du Seigneur, ainsi pour le vrai 
meme et le bien meme, et surtout pour le Seigneur; ce sont la les 
biens et les vrais qui appartiennent au Seigneur; mais les vrais et 
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les biens qui n'appartiennent pas au Seigneur sont ceux que 
l'homme fait pour soi comme fin, et pour le monde comme tin , 
ceux-ci dans la forme externe se montrent parfois semblables a 
ceux-la, mais dans la forme interne ils sont absolument differents; 
car ceux-ci conduisent a soi, mais ceux-la eloignent dc soi ; les 
vrais et les biens qui n'appartiennent pas au Seigneur sont aussi, 
quant a la plus grande partie, ceux que l'liomme fait dans l'etat 
d'infortune, demaladie, de douleur ou de crainte, et non dans un 
6tat libre, car c'est aussi pour lui qu'il les fait : a la vente" tous les 
vrais et tous les biens influent du Seigneur, mais quand les biens 
et les vrais du Seigneur sont tourn6s chez 1'homme vers lui-meme, 
ils deviennent biens ct vrais de 1'homme, et les propres de celui 
vers qui ils sont tourn^s, car ils deviennent biens de 1' amour de 
soi et du monde: tels sont les biens de tous les mediants autre 
eux : d'apres cela on voit clairement quels biens et quels vrais sont 
entendus par les biens et les vrais du Seigneur, et par les biens ct 
les vrais qui ne sont pas du Seigneur. 

7565. Et il laissa ses servkeurs et son betail clam le champ , si- 
gn! fie qu'elles ne furent ni cachees ni mises en reserve : on le voit par 
la signification d'etre laisse clans le champ, en ce que c'estperir par 
les faux d'apres les maux, qui sont signifies par la grele dont ils 
mourraient, N os 7559, 7560, 7561 ; ce sont les choses qui n'ont 
6te ni cachees ni mises en reserve, et ce sont ces vrais et ces biens 
'qui n'appartiennent pas au Seigneur, desquels il vient d'etre parle 
N° 7564; les servkeurs signifient ceux qui sont dans le mental 
naturel, N os 7562, 7563 ; et le betail signilie les vrais et les biens, 
qui, parce qu'ils n'appartiennent pas au Seigneur, ne peuvcnt etre 
caches dans les int&ueurs. 

7566. Vers. 22 a 26. Et Jehovah clit a Moscheh : Etends tamain 
vers le del, et il y aura de la grele dans toute la terre d'Egyple, 
sur I'homme et sur la bete, el sur toute her be du champ clans la terre 
d'Egypte. Et Moscheh etendit son baton vers le del, et Jehovah 
donna des voix, et dc la grele, et le feu allail a terre; et Jehovah fit 
pleuvoir de la grele sur la terre d'Egyple. Et il y eut de la grele, et 
du feu a la fois marchant eu milieu de la grele, fort lourde, telle 
qu'il ny en avait point w comme elle clans toute la terre d'Egypte, 
depuis quelle elail en nation. Et la grele frappa dans toulc la lerrc 
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d'Egypte tout ce qui (6tait) dans le champ, depitis I'komme et 
jmqu'd la bete ; et toute herbe du champ la grele (la) frappa, et, tout 
arbre da champ ette (le) brisa. Seulement dam la terre de Goschen, ou 
(taient) les fils d* Israel, il ny eat point de grele. — Et Jehovah 
dit a Moscheli, signifie le commandement : Etends ta main vers k 
del , signifie Taction de se tourner vers, et rapproche du ciel: 
et il y aura de la grele dans toute la terre d'Egypte, signifie le faux 
qui detruit dans le mental naturel : sur Uhomme et sur la bete, 
signifie le bien int&rieur et le bien ext&ieur : et sur toute herbe du 
champ dans la terre d'Egypte, signifie tout vrai de l'Eglise dans le 
mental naturel : et Mo&cheh etendit son baton vers le ciel , signifie 
la communication avec le ciel : et Jehovah donna des voix, signifie 
l'&oignement et la separation de la communication avec ceux qui 
sont dans le bien etdans le vrai : et de la grele, signifie les faux qui 
d&ruisent ; et le feu allait a terre, signifie les maux des cupiditds : 
et Jehovah fit pleuvoir de la grele sur (a terre d'Egypte, signifie lc 
mental naturel envalu par les faux du mal : etil y cut de la grele et 
dufeu a la fo'is marchant au milieu de la grele, fort lourde, signifie 
ies persuations du faux avec les cupidity du mal tout ensemble : 
telle qu'il ny en avail point eu comme elle dans toute la terre 
dEgypte, signifie qu'il n'y avait point eu un tel etat du mental 
naturel cliez les atitres; depuis quelle etait en nation, signifie 
depuis le jour qu'il avait M fait de mani&re a pouvoir admettre le 
bien et par suite le vrai : et la grele frappa dans toute la terre 
d'Egypte, signifie que ce faux d&ruisit les cboses qui dtaient dans 
le mental naturel : tout ce qui (etait) dans le champ, signifie tout ce qui 
appartenait a l'Eglise : depuis I'homme et jusqu'd la bete, signifie 
son bien int6rieur et son bien exterieur : et toute herbe du champ 
la grele (la) frappa, signifie que ces faux ddtruisirent tout le vrai de 
l'Eglise: et tout arbre du champ elle (le) brisa, signifie et memc 
toutes les connaissances du vrai et du bien de l'Eglise : seulement 
dans la terre de Goschen, ou (dtaient) les fils d'lsrael, il ny eut 
point de grele, signifie qu'il n'y eut point de destruction la ou ^taient 
ceux de l'Eglise spirituelle. 

7567. Et Jehovah dit a Moscheh, signifie le commandement : 
on le voit par la signification de dire, en ceque c'estle commande- 
ment, l\° s 7036, 7107,73(0. 



EXODE, CHAP. NEUV1EME. 41 

7568. E tends ta main vers le ciel, signifie faction de se tourner 
vers, et I' approche du ciel : on le voit par la signification iYetendre la 
main, en ceque c'est tourner vers, car parl'cxtension de la main on 
se trourne vers, et Ton montre; et par la signification du ciel, 
en ce que c'est le ciel angelique; et comme, lorsque le ciel est 
tourae" vers quelqu'un et lui est montre" , on y porte aussi la vue et la 
pens6e , c'est pour cela que l'approche est aussi signified, car toute 
approche dans le monde spirituel se fait par la determination de 
lapens6e;il a deja £te dit, N° 7519, comment ces choses sepasscnt, 
mais comme elles sont de celles qu'on ignore dans le monde, cela 
va encore etre illustre" en peu de mots : Quand il doit s'op^rer 
quelque changement d'etat chez les m6chants qui vont etre de" vastus, 
comme chez ceux dont il s'agit dans ces Chapitres, ce change- 
ment se fait par un plus present influx du bien et du vrai provcnant 
du ciel ; car plus le ciel s" approche d'eux, plus chez eux les maux 
et les faux sont excites, car le bien et le vrai pdnetrent du ciel vers 
les interieurs, et d'autant plus profondement que le ciel est plus 
pres : de la vient que les esprits infernaux n'osent pas s'approcher 
de quelque socie"te celeste, et qu'ils s'cn eloign en t autant qu'ils 
peuvent, voir N°s 4225, 4226, 4299, 4533, 4674, 5057, 5058,7519. 
D'apres cela on voit maintenant ce qui estentendu par faction 
de se tourner vers, et par l'approche du ciel , qui sont signifies 
en ce que Moscheh devait etendre sa main vers le ciel : en effet, 
c'est un nouvel etat qui est maintenant dtoit, savoir, l'etat des 
faux d'apres les maux, qui detruisent tous les biens et tous les 
vrais de l'Eglise chez ceux qui infestent; comme cct etat cxiste 
par Tin flux plus present du vrai venant du Divin, et en meme 
temps par l'approche du ciel, c'est pour cela qu'il est dit a Moscheh 
d' Etendre sa main vers le ciel. 

7569. Et U y aura de la grele dans toute la terre $Ecjypf€ $ 
signifie le faux qui detruit dans le mental naturel : on le voit par 
la signification de la grele, en ce que c'est le faux d'apres les maux 
qui d6truit, savoir, tout bien et tout vrai de VEglise, P\ T °7552; et 
par la signification de la terre d'figijpte, en ce quelle est le mental 
naturel, N os 5276, 5278, 5280, 5288, 5301. 

7570. Sur I'homme et sur la bete, signifie le bien interieur 
et le bien exlerieitr : on le voit par la signification de Ykomme 
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et de la belt, en ce que c'est le bien int£rieur et le bien exterieur, 
N os 7424, 7523, 7558. 

7571. El sur toule herbe du champ dans la terre d'Egypic, 
signifie lout vrai de I'figlise dans le mental naturel : on le voit par 
la signification de V herbe, en cc qu'elle estle vrai, ainsiqu'ii va 
etrc expose ; par la signification du champ, en ce qu'il est l'Eglise 
N° 7557; et par la signification de la terre dtgypte, en ce qu elle 
est le mental naturel, N° 7569. Si l'herbe signifie le vrai, c'est parcc 
que la terre signifie l'Eglise, et que le champ la signifie aussi ; 
tout ce qui en provient signifie ou le vrai qui appartient a la foi, 
on le bien qui appartient a la charite, car ce sont Ik les choses 
qui sont de l'Eglise: par l'herbe du champ est entendu tout ce qui 
en g<hi6ral provient du champ, comme on le voit clairement par la 
Paraboledu Seigneur dans Matthieu : « LeRoyaume des cieux est 
» semblable a un homme semant de bonne semence dans son 
» champ : quand I' Herbe eat cru et eut porte du fruit , alors parut 
» l'lvraie. « — XIII. 24, 26, — la, l'herbe est le produit du champ ; 
que l'herbe y signifie le vrai de l'Eglise, ctl'ivraie le faux, ccla 
est Evident ; c'est, il est vrai, une comparaison, mais dans la Parole 
toutes les comparaisons sont faites par des significatifs K° 3579. 
Dans David ,: « 11 fait pousser le gramen pour la b£te, et I' Herbe 
» pour le service de I' homme, afin de faire sortir le pain de la terre. » 
— Ps. CIV. '14, — ici aussi l'herbe est pour le produit du champ, 
et dans le sens interne elle y signifie- le vrai. Dans le Meme : « Dans 
« des paturages d' herbe it me fera coucher, vers des eaux de repos 
» il me conduira, il recreera mon ame. » — Ps. XXIII. 2; —les 
paturages d'herbe sont la nourriture spirituelle qui appartient a 
Tame, aussi est-il dit il rtoeera mon ame. Dans Esa'ie: « Les eaux 
» de Nimrim seront des desolations, parce que le gramen est desse- 
» die, l'herbe a etc consumee, il n'y a point de verdure. » — XV. 6. 
XXXVII. 27. — Dans le Meme: « Je devasterai les montagnes 
» et les collines, et yen dessecherai toule I' Herbe, et je poserai les 
» fleuves en iles ; et je conduirai les aveugles dans un chemin 
» qu'ils ne connaissent point. » — XLH. 4 5, 16. — Dans Jtoiie: 
« Jusques a quand la terre sera-t-elle dans le deuil, et ['Herbe 
» de tout le champ se fletrira-t-elle ? a cause de la malice de ceux 
» quiy habitent, betes et oiseau seront consumes. » — XII. 4.— 
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Dans le Meme: « La biche dans le champ a mis bas, mais en 

■ abandon nan t , parce qu'il n'y avail pas d'Herbe ; et les onagres 
» se sont tenus sur les collines, ils out hume" le vent comme les 

■ baleines, parce qitil n'y avail pas d'Herbe. » — XIV. 5, 6. 
— Dans Joel : « Ne craignez point, betes de mes champs, car elks 
» sont devenues lierbeuses les demeures du desert, parce que l'arbre 
» portera son fruit, le figuler et 1c cep donneront leur force. » — 
II. %% — Dans Amos : « Quand la sauterelle eut acheve" de man- 
» ger I'herbe de laierre, jc dis : Seigneur Jeliovih ! pardonne, je 
» te prie ; comment se soutiendra Jacob, car il est petit , lui ? »— 
VII. % — Dans Zacharie : « Demandez a Jehovah une pluie tar- 
» dive dans le temps ; Jehovah formera des orages, et il leur don- 
» nera une pluie abondante, a I'homme I' Her be dans le champ. » — 
X. 1 . — Dans Jean ; « Le cinquieme Ange sonna de la trompette, 
» et il fut dit de ne point [aire de dommage au gramen de la terre, 
» ni a aucune verdure, ni a aucun arbre. »— Apoc. IX. 4. — Cha- 
cun peut voir que dans ces passages, par le gramen et I'herbe , 
il est entendu , non du gramen ni de I'herbe, mais des choses 
qui appartiennent a l'Eglise ; que le vrai qui appartient a la 
foi soit entendu par I'herbe de la terre et par I'herbe du champ, 
cela est evident. Sans un tel sens spirituel, jamais personne ne 
saurait ce que signifie, dans Jean, l'ordre donn6, apres que le 
cinquieme Ange eut sonn6 de la trompette, de ne faire de dom- 
mage ni au gramen de la terre ni a aucu-ne verdure ; personne ne 
saurait non plus ce que signifie , dans JeYemie, la Biche qui met 
bas dans le champ, et abandonne parce qu'il n'y a pas d'herbe, 
et les onagres qui hument le vent comme les baleines, parce qu'il 
n'y a pas d'herbe, ni ce que signifient plusieurs autres choses 
ailleurs. On voit, d'apres cela, combicn la Parole est peu comprise, 
et quelle id6e terrestre on pourrait avoir de plusieurs passages, si 
Ton ne savait ce qu'ils signifient, ou tout au moins que tout ce 
qu'ils contiennent est saint. 

757$. Et Moscheh etendit son baton vers le del , signifie la 
communication avec le del : on le voit par la signification deten- 
dre le baton , en ce que e'est tourner vers, ainsi communiquer, 
selon ce qui a ete explique ci-dessus, n° 7568 : le del signifie le 
Ciel ang&ique. 
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7573. El Jehovah donna des volx, signifie i'eloigncment, et la 
separation de la communication avec ceux qui sont dans le bien 
et dans le vrai : on le voit par la signification des voix, qui son! 
celles des tonnerres, en ce que ce sont les vrais Divins illustrant et 
perfectionnant ceux qui sont dans le ciel , et portant la terreur et 
la devastation cliez ceux qui sont dans l'enfer ; et parce qu'elles 
d£vastent ceux~ci, elles signifient l'eloignement et la separation 
de la communication avec ceux qui sont dans le bien et dans le 
vrai , car c'est ainsi qu'ils sont d£vast£s : comment ces choses se 
passent, on le voit d'apres ce qui a M ditpr6c6demment I\ OS 7502, 
7541, 7542, 7545, 7554, savoir, que ceux qui ont <5t6 de 
l'Eglise, et ont par suite tird de la Parole les connaissances du 
vrai et du bien, mais qui ont mcne la vie du mal , ont commu- 
nication avec le ciel par les vrais et les biens qu'ils ont apportGs 
avec eux du monde, puisqu'ils etaicnt de l'Eglise (que l'liomme 
apporte avec lui dans l'autre vie tout ce qu'il a connu dans le 
monde, et meme tout ce qu'il a vn, cntendu , pense\ prononce, 
vouluet fait, on le voit 1°« 9474, 2475, 2481 a 2.486, 7398) ; c'est 
cette communication qui est 6t6e quand ils sont de* vastds ; et quand 
la communication a M Me, les vrais et les biens sont aussi en- 
lev£s avec les connaissances des vrais et des biens, car tout ce 
que savent les esprits, et meme les Angcs, in flue dn Seigneur par 
le ciel, ainsi par des communications; voir N OS 6053 a 6058, 61 SO 
a 621 5, 6307 a 6327, 6466 a 6495, 6613 a 6626 ; d'apres cela, on 
voit clairement ce qui est cntendu par l'tiloignement et la separa- 
tion de la communication avec ceux qui sont dans le vrai et dans 
le bien : il en est du vrai Divin dans le ciel et dans l'enfer, vrai 
qui est signifie' par les voix , comme ilen est des tonncrrcs sur la 
terre ; les tonnerres ne sont entendus sur les hautes montagnes 
que comme un son doux et peu bruyant , tandis qu'en bas vers 
la terre, ils sont entendus comme un son terrible, de meme le vrai 
Divin dans le ciel est doux et clement , mais dans l'enfer il est 
terrible. Que les Yoix, qui sont celles des tonnerres, signifient les 
vrais Divins illustrant et perfectionnant ceux qui sont dans le ciel, 
et portant la terreur et la devastation chez ceux qui sont dans 
l'enfer , on le voit clairement dans ces passages : dans Esa'ie : 
* II y aura une joie de cceur, comme {lajo'w) de celui qui marche 
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» avec la flute, pour venir sur la montagne de J6hovah, vers le 
» roclier d' Israel ; alors Jehovah [era entendre la gloire de sa 
» voix, et son bras fera voir le repos: dans l'indignation de la 
» colere, et la ilanime d'un feu d6vorant, par la dispersion et 
i l'inondation, et lapierre de grele; car par la voixde Jeliovah, As- 
n chur sera consterne\»— XXX. 29, 30, 31 ; — ici la voixde Jehovah, 
e'est le vrai Divin illustrant et perfection nafit ceux qui sont dans le 
bien, et portant la terrmir et la devastation chez ceux qui sont dans 
le mal. Dans Joel : <* Devant Lui a M &>ranl6e la terre, le solcil et 
» la luneont noirci, et les 6toiles out retire leur splcndeur; et Jeho- 
» vali fait entendre sa voix devant son armee, son camp est fort- 
» grand, parce qu'elle est innombrable, (I'armee) qui fait sa parole; 
» carlejourde J6hovah est grand et fort terrible. » — II. 10,11; — pa- 
reillement. Dans le Memo : « Jehovah rugira de Sion, et de Jerusa- 
» lem il (era entendre m voix; et les cieux et la terre trembleront ; 
» mais Je'hovah (sera) un refuge pour son peuple, et un rempart pour 
» les Ills dlsrael. » — IV. 1 6,— la voix de Jehovah est parcillement 
le vrai Divin ; elle se fait entendre de Jerusalem , parce que Jerusa- 
lem signifle le Royaume spirituel du Seigneur, ou sont ceux qui sont 
dansle bien d'apres le vrai et dans levrai d'apres le bien. Dans 
David : « Jehovah a tonne dans les cieux, et le Tres-Haut a donne 
» de savoix, de la grele et des cliarbons de feu, en sorte qu'il a lance" 
» ses traits, el il les a dispersed; et beaucoup defoudres, et il les a 
» mis en deroute. » — Ps. XVill. 1 4, 1 5; — donner de la voix , de 
la grele et des charbons de feu , e'est la devastation du vrai et du 
bien par les faux et par les maux des cupidity. Dansle Meme : «Les 
» nuteont r^pandu des eaux, les ethers out donne delavoix, meme 
n tes traits ont 6te lances, la voix de ton tonnerrc i ete") sur le 
» globe, des Eclairs ont eclair^ le globe. » — Ps. LXX I. 17, 18, 
49 ; _ i a voix, e'est le vrai Divin qui illustre ceux dt 'Eglise. 
Dans le Meme : « La voix de Jehovah (est) sur les eaux, le L ' ieu de 
» gloire fait tonner; Jehovah {est) sur les grandes eaux : la voix de 
» Jehovah dans la force ; la voix de Jehovali avec honneur ; la voix 
» de Jehovah brise les cedres , J6hovah broie les cedres du Liban : 
» la voix de Jehovah tranche comme une flamme de feu : la voix de 
» Jehovali fait trembler le desert : la voix de Jehovah fait mettre has 
» les biches, et decouvre les forets. — Ps. XXIX, 3 a 11 ; — ia, 

la 
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voix de J&iovah est le Vrai Divin et la puissance cle ce vrai, par con- 
sequent aussi la Parole, car la Parole est le Vrai Divin. Dans Jean .* 
« Un Ange fort descendant du del, cria d'une voix grande, etlors- 
» qu'il eut cri6, les sept tonnerres prononcerent leurvoix; j'allais 
» 6crire , mais j'entendis une voix du ciel, me disant : scelle les 
» clioses que les sept tonnerres out prononcees, et ne les tois point. » 
— Apoc. X. 3, 4;— les voix sont leVrai Divin, les tonnerres sontles 
choses qui servent a son transport, et le portent du ciel sur la terre. 
Que les tonnerres et les voix signifient des Divins, et non des ton- 
nerres et des sons, c'est ce que cliacun peut voir; et puisqu'ils signi- 
fient des Divins et sont appelfe voix de Jehovah, il est Evident 
qu'ils sontle Divin Vrai : c'est pour cela que, quand J&iovah des- 
cendit sur la montagne de Sina'i, et promulgua le Divin Vrai, il y 
eut des voix, des eclairs et des tonnerres, — Exod. XIX. 46, XX. 
1 5; — et qu'il parla du milieu du feu, — Deut6r. IV. i \ ,12. V. 19. 
30,31,32. 

7574. Etde la grele, signifie les faux qui detriment : on le voit 
par la signification de la grele, en ce que ce sont les faux d'apres les 
maux, qui ddtruisent les biens etles vrais de l'Eglise, N°7553. Par 
la grele sont signifies detels faux, qui d6truisent les biens et les vrais 
de l'Eglise, comme aussi par la pesle, ci-dessusdans ceChapitre; car 
il y a plusieurs genres et plusieurs especes defaux, comme il y a plu- 
sieurs genres et plusieurs especes de maux dont ces faux provien. 
nent; les faux qui sont signifies par la grele sont de ce genre, qu'ils 
d&ruisent les choses appartenant a l'Eglise, ct ne peuvent etre que 
chezceux qui sont no's dans l'Eglise, etontvecucontre les vrais etles 
biens dela foi qu'ils y ont connus. Qu'il y ait des faux etdes maux 
de plusieurs genres et de plusieurs especes, on le voit en ce que les 
Enfers sont distingues scion les genres et les espfeces de maux et de 
faux, et en ce que les Enfers sont innombrables. D'apres cela, on 
peut voir comment il se fait que les miracles ou les plaies en Egypte 
signifient les faux et les maux, ainsi le sang, les grenouilles, les 
poux, les volatiles nuisibles, la peste, F ulcere de pustules, la grele, 
la sauterelle, c'est-a-direque chaque plaie signifie un genre different 
de fauxetdemal. 

7575. Et le feu allait a terre, signifie les maux des cupidites : 
on le wit par la signification du feu, en cequece sont les maux 



EXODE, CHAP. NEUVIEME. 47 

des cupidity, $™ I 297, 1 861 , 2446, 5071 , 521 5, 63 1 4, 6832, 7324; 
etpar la signification ft alter d terre, en ce que c'est envahir le men- 
tal naturel jusqu'a ce qu'il a deplusbas; que la terre d'Egypte soil 
le mental naturel, on le voit N° s 5276, 5278, 5280, 5288,5301. 
Commc la gr&le signifie les faux, et le feules maux d'oii ces faux 
proviennent , c'est pour cela qu'il est aussi fait mention du feu, 
quand il est parle de grele, dans Esai'e, XXX. 30,34 . Ps. XVIII. 1 2, 
13, 14, 1 5. Ps. LXXVIII. 47, 48, 49. Apoc. VIII. 7; et aussi dans le 
Verset suivant : « Et il y cut de la grele, et du feu marcliant en 
» meme temps au milieu de la grele , fort lourde. » 

7576. Etil fit pleuvoir de la grele sur la terre d'Egypte, signifie 
ainsi le mental naturel envaki par les faux du mat : on le voit par la 
signification de faire pleuvoir, en ce que c'est vcrser dans, ici enva- 
hir ; pleuvoir se dit du vrai et du bien, et dans le sens oppose il se 
dit du faux et du mal, car la pluie est la benediction et aussi la ma- 
lediction, N° 2445; par la signification dete grele, en ce quelle est 
le faux du mal , N os 7553, 7574; et par la signification de la terre 
diggpte, en ce qu'ellc est le mental naturel, comme ci-dessus, 
i\°7575. 

7577. Et il y eul de la grele et du feu a la fois marcliant au milieu 
de la grele, fort lourde, signifie les persuasions du faux avec les cu- 
pidites du mal tout ensemble : on le voit par la signification de la 
grele, en ce quelle est le faux d'apres le mal, N°7574, ici la persua- 
sion du faux, parce qu'il est dit une grele fort lourde ; par la signifi- 
cation du feu, en ce que c'est la cupidite" du mal, N° 7575; et par la 
signification de marcher aumdieu, en ce que c'est etre ensemble, et 
meme en ce que c'est la cupidite' du mal intimement, parce que c'est 
de cctte cupidity que provientlefaux. L'etat de ceux qui ont M de 
l'Eglisc , et qui dans l'autre vie infestent les cspiits probes, est ici 
dfeit, lorsqu'ils ont M d&astAs quant aux clioses qui appartien- 
nent a l'Eglise, c'est-a-dire, quant aux biens et aux vrais qu'ils ont 
professes, savoir, en ce qu'alors chez eux rfcgncnt les persuasions 
du faux avec les cupidites du mal tout ensemble; car tel est leur 
Itat inteneur : les persuasions du faux avec les cupidites du mal 
sont inseparables, car celui qui est dans le mal quanta la vie est 
dans le faux quant a la doctrine; il peut, il est vrai, sembler autre- 
ment a ceux qui sont dans lemal de ia-vie, car lorsqu'ils professent 
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tie bouche lcs vrais tir6s de la Parole , ou de la doctrine de leur 
Eglise, ils s'imaginent qu'ils sontdans la foi de ces vrais, il leur 
senible meme qu'ils doivent y etre, mais ntfanmoins ils n'y sont 
pas si la vie est mauvaise, car ou ils professent de bouche des choses 
sur lesquelles ils pensent autrement, ou ils pensent qu'elles sont 
ainsi d'apres la foi persuasive, foi qu'ils ont a cause des richesses , 
ou a cause des honneurs, c'est pourquoi quand il n'y a plus lieu de 
briguer les honneurs ou de s'emparer des richesses, cettefoi tombe, 
et alors ils saisissent les faux qui concordent avec les rnaux des cu- 
pidites ; les faux qui concordent avec les cupidity du mal sont 
inteneurement chez ceux qui vivent mal, bien qu'ils croient que ces 
faux n'y sont pas ; qu'il en soit ainsi, c'est ce qui se manifeste clai- 
rcment dansfautrc vie; quand la les externes ont M cnleves, et 
que ces esprits ont M abandonnes a leurs inteneurs, les faux font 
irruption, tant ceux qu'ils avaient pens6s dansle monde, que ceux 
qu'ils avaient pens6s non-manifestement; en effet, ces fauxs'elan- 
cent desmaux qui avaient appartenu a leur vie, car les faux ne sont. 
autre chose que des maux qui raisonnent etse protegenteux-memes; 
d'apres cela on peut voir quel est l'6tat de ces hommes dans l'autre 
vie, c'est-a-dire, qu'il y a en eux les persuasions du faux en meme 
temps que les cupidite" s du mal. 

7578. Telle qu'il n'y en avail point eu comme elle dans loute la 
terre d'figypte, signifie qu'il ny avail point euun tel etatdu mental 
naturel ckez tes autres : on le voit d'apres les explications donn^es 
ci-dessus, N° 7554, oil sont de semblables paroles. 

7579. Depuis quelle elait en nation, signifie depuis le jour qu'il 
avail ete fait , de maniere a pouvoir admettre le bien et par suite le 
vrai, savoir, le mental naturel ; on le voit par la signification de la 
nation, en ce quelle est le bien, N 0S U 59, 1259,4260, U-16,1849, 
4574, 6005; et comme cela est ditdela terre d'Egypte, par laquelle 
est signifie le scientifique vrai qui appartient au mental naturel , 
c'est pour cela que la nation est aussi le vrai qui provient du bien ; 
etpar la signification de depuis quelle etait, en ce que c'est depuis le 
jour qu'il avait 6t6 fait. 

7580. Et la grele frappa dans toute la terre d'figypte, signifie 
quece faux detruisit les choses qui etaient dans le mentalnaturel : on 
le voit par la signification de frapper, en ce que c'est detruire; par 
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I ,,. signification de la grite, en ce qu'elle est le faux cTaprfcs les maux 
N os 7553 ; et par la signification de la terre dfigypte, en ce qu'elle 
est le mental naturel, IN°7569. 

7581. Tout ce qui eiait dans le champ, signifie tout ce qui ap- 
partenak a CEglise: on levoit par la signification du champ, en 
ce qu'il est I'Eglise, N° 7557. 

7582. Depuis I'homme et jusqu'd la bete, ngnifie son bien inte- 
rieur etson bien exterieur ; on le voit par la signification deThomme 
et de la bite s m ce que c'est le bien interieur et le bien extdrieur, 
N**74Slf, 7523. 

7583. Et toute her be du champ la grele la frappa , signifie que 
ces faux detruisirent tout le vrai de I'Eglise : on le voit par la 
signification de I'herbe du champ, en ce que c'est le vrai de I'Eglise, 
N° 7574 ; par la signification de frapper, en ce que c'est d&ruire ; 
et par la signification de la grele, en ce qu'elle est le faux, i\° 7553. 

7584. Et tout arbre du champ elle le brisa, sign} fie et meme 
louies les connaissances du bienet -da' vrai de I'Eglise : on le voit 
par la signification de I' arbre, en ce que ce sont les perceptions du 
bien et du vrai , N os 4 03, 2163, W$k; et aussi les eonnaissances 
du bien et du vrai , N os 2722 f. 2972. 

7585. Settlement dans la lore de Goschen ? oil etaient les fib 
d Israel % il riy eut point de grele, signifie quil ny eut point de 
destruction Id ok etaient ceux de I'Eglise spirituelle : on le voit 
par la signification de la terre de Goschen, en ce que c'est l'intime 
dans le mental naturel , »*■ 5910, 6028, 6031, 6068; et en ce 
que c'est I'Eglise, i\ T ° 6649; et par la representation des/2/s d' Israel, 
en ce qu'ils sont ceux de I'Eglise spirituelle, N os 6426, 6637, 6862 
6868,7035,7062,7198, 9204 , 7245,7223. 

7586. Vers. 27, 28, 29, 30. Et Pharaon envoga et appela Mos- 
cheh et Aharon , et il leur dit : J'ai peche cette fois ; Jehovah le 
juste , et moi et mon peuple les mediants. Suppliez Jehovah ; el 
assez qu'il y ait eu des voix de Dieu et de la grele , et je vous ren- 
verrai, et vous ne continuerez pas de rester. Et Moschek ltd dit 
comme je sortbai de la villc, fetendral met paumes vers Jehovah, 
les voix cesseront, et la grele ne sera plus ; afin que tu saches qua 
Mk&mh (apf)art!Q»t) la terre. Ettoi, el tes serviteurs , je sais que 
vous ne craignez pas encore en face de Jehovah-Dieu, — Et Pha~ 

XII. 4 
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raon envoya et appela Moscheh et Aharon signifie la presence 
de la Loi Divine : et il leur dit, signifie l'humiliation : j'ai pecfle 
cette fois, signifie la separation d'avecle vrai ellebien : Jehovah 
le juste, et moi et mon peuple les mediants, signifie que le Divin 
Bien n'a pu supporter la malice de ceux qui infestent , et que cela 
vient de la : supplies Jehovah , signifie qu'ils intercfedent ; et assez 
qu'il y ait eu des voix de Dieu et de la grile, signifie si ces faux 
Ccsscnt : et je vous renverrai , et vous ne continuerez pas de rester, 
signifie qu'ils les laisseraient s et qu'ils ne seraicnt plus retenus : 
Et Moscheh liti dit , signifie la reponse : comme je sortirai de la 
ville, signifie la separation : j'etendrai mes panmes vers Jehovah , 
signifie l'intercession : les voix cesseront et la grele ne sera plus, 
signifie la fin de cet etat : afin que tu saches qua Jehovah (appar- 
tient) la terre, signifie pour que par la il soit connu que le Seigneur 
est le seul Dieu de l'Eglise : et toi el tes serviteurs, je sals que vous 
ne craiynez pas encore en face de Jehovah-Dieu, signifie que ceux 
qui infestent ne sont pas encore dans la crainte du Seigneur. 

7587. EtPharaon envoya, et il appela Moscheh et Aharon , si- 
gnifie la presence de la Loi Divine : comme N OS 7390, 7451 , oil sont 
de semblables paroles. 

7588. Et il leur dit, signifie l'humiliation : on le voit d'aprfcs 
ce qui suit imm^diatement , savoir : « J'ai p6cli6 cette fois ; Jeho- 
vah le juste, et moi et mon peuple les m£chants, » paroles qui 
appartiennent a Thum illation , et qui sont contenues dans U dit. 

7589. fai peche cette fois , signifie la separation d'avec le vrai 
et le bien : on le voit par la signification de pecker, en ce que e'est 
s'61oigner et se d&ourner du Divin , ainsi du vrai et du bien, N os 
5299, 5474, 5841, par consequent aussi se sparer, car celuiqui 
se detourne du vrai et du bien s'en s^pare. 

7590. Jehovah le juste, et moi et mon peuple les mechants, signifie 
que le Divin Bien n'a pu supporter la malice de ceux qui infestent, 
et que cela viem de Id : on le voit en ce que Jehovah est le Divin 
Bien , car par Jttiovan est entendu le Divin Etre, qui est le Divin 
Bien, et par Dieu le Divin Exister, qui est le Divin Vrai, N° 6905 : 
Jehovah est dit le juste, parce qu'il ne peut supporter la malice de 
ceux qui infestent ; en effet, Pharaon et son peuple signifient ceux 
qui infestent, et ces mots les mechants signifient la malice 
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7591. Supplies Jehovah, signifie qu'its intcrcedent : on le voit 
par la signification dc supplier, lorsque c'est pour un autre, en 
ce que c'est Intercession , comme N os 7396, 7462. 

7592. El assez quil y ait eu cles voix « de la grele, signifie 
si ces faux cesseut ; on le voit par la signification dc assez quit 
tj ait eu, en ce que c'est s'ils cessent ; par la signification des voix, 
qui sont celles des tonnerres, en ce qu'elles sont lcs vrais Divins 
portant la terreur et la devastation chcz les mediants, et par Finflux 
et fe presence excitant les faux du mal qui sont signified par la 
grifo, n° 7573 ; que la grele signifie les foux qui d6truisent les 
vrais, on le voit N os 7553, 7574. 

7593. Et )e vous renverrai , et vous ne continuerez pas de 
rester, signifie qu'ils les laisseraient , et qu'ils ne seraient plus 
retenus : on le voit par la representation de Pharaon , qui dit cela 
de lui-meme, en ce qu'il d^signe ceux qui infestent , ainsi qu'il a 
ete montr£ souvent : par la signification de renvoijer, en ce que 
c'est laisser ; et par la signification de ne pas rester, en ce que 
c'est ne plus etre retenu. 

7594. Et Moscheh lui dit signifie la reponse : on le voit sans 
explication. 

7595. Comme je sortivai de la ville, signifie fa separation ; on 
lc voit par la signification de sortir, en ce que c'est la separation, 
N os 6100, 7404, 7463; et par la signification de la ville oil est 
Pharaon , en ce que c'est le faux dans lequel sont ceux qui infes- 
tent; en effet, la ville signifie le doctrinal , et parce qu'elle signifie 
le doctrinal , elle signifie aussi le vrai , et dans le sens oppose 
le faux, N os 402, 2268, 2451, 2712, .$943, 3216, 4492, 4493. 

7596. J'etendraimes paumes vers Jehovah, signifie I' intercession: 
cela est Evident par la signification d'etendre les paumes vers Jeho- 
vah, ou supplier, en ce que c'est l'intercession, voir au sujet de sup- 
plier, N os 7396, 7462, 7591 ; eneffet, supplier appartient a la bouche 
ou au langage, etendre les paumes appartient au gesteou a Taction, 
qui correspond a la supplication du coeur; il y a des gestes ou des 
actions du corps qui correspondent a cliaque affection du mental, 
ainsi le fiechissement desgenoux correspond a l'humiliation ; le 
prosternement a terre, a une humiliation plus profonde; relation 
des mains vers le ciel, a la supplication, et ainsi du reste; dans la 



52 AUCANES CELESTES. 

Parole ccs gestes on ces actions signifient lcs affections niemea 
auxquellcs ils correspondent, et cela, parce qu'ils les represented : 
de la on peut voir co que c'est que les representations. 

7597. Lesvoixcesscront, ellagrele ne sera plus, signifie la fin 
de cei elai : on le voit par la signification des voix, qui sont celles 
des tonnciTes, en cc qu'elles sont les vrais Divins qui d&vastentlcs 
mtfehants, N° 7573; par la signification de la grele, en ce que ce 
sont lcs faux qui detruisent lcs vrais, l\ os 7553, 7574; et par la si- 
gnification de cesser, et dene plus Hre , en ce que c'est leur fin, 
ainsi la fin de cet tot; car ehaqueplaie signifie un 6tat de la d6vas- 
tationdeceux qui infestcnt les esprits probes dans Tautre vie. 

7598. A fin que tu seiches qu'ii Jehovah appartient la terre, signifie 
pour que par la il soit comiuque le Seigneur est le scul Dicn de I'E- 
glhe ; on le voit par la signification de savoir, en ce que c'est avoir 
la connaissance; par la signification de la tern, en ce qu'elle est 
1'Eglise, #«?**&, 1066, -1 067,1262, 141 3, 1607, -1733,1850,2117, 
9118, f. 2928, 3355, 4447, 4535, 5577; et 1'on peut voir que Mio- 
vah est le Seigneur, NoM 343, 1736, 2921, 3023,3035, 5663,6303, 
6905, 6945, 6956-, de la il est evident que par a Jehovah appartient 
la terre , il est signifie qu'au Seigneur appartient 1'Eglise , et 
qu'ainsi le Seigneur est le scul Dieude rEglise,I\ Tos 740 1 , 7444, 7544. 

7599. Enoi el tes servueurs , je sais que vous ne craignez pas en- 
core en face de Jehovah- Dieu> signifie que ceux qui infesicnl ne sont 
pas encore dans la craime du Seigneur : cela est Evident par la 
representation de Pharaon et de ses serviteurs en cc qu'ils sont ceux 
qui infestent, ainsi qu'il a etc" dit precedemment; et par la signifi- 
cation de crahulre en face de Jehovah;, en ce que c'est avoir la 
crainte du Seigneur ; que dans la Parole J6hovah soit le Seigneur, 
on le voit par les passages qui viennennt d'etre indiqu^s A T ° 7598 : 
il est dit en face de Jehovah, parce que la face de Jeliovah signifie 
la mis6ricorde, et par suite la paix et tout Men, i\ os 222, 223, 5585; 
et dans le sens oppose" Fabsence dela misericordc , de la paix et du 
Men, N os 5585, 5592, 5816, 5823 : si l'absence de la misericorde, 
de la paix el du him est signified par Ja face de Jehovah, c'est parce 
que lcs mediants se d6tourncnt de Jehovah ou du Seigneur, car ils 
se d&ourncnt dubien delachariteetduvrai de la foi, dans lesquels 
est le Seigneur; et alors les choses qui appartienncnt an Seigneur 
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sont derriere leur dos, et ils onten face celles qui leur appartien- 
nont; et celles qui sont derrick leur dos , ils ne les voient ni ne 
s'en inquietent : de la pour I'homme tout mal, par consequent l'in- 
ortune ct 1'enfcr. 

7600. Vers. 3\ a 35. El; le lin el I'orge furent frappes , parce 
qu e t 'or ge (etait'en) epimurissanl, el le lift (en) tuyau. El le fromen 1 
et I'epeautre ne furent point frappes, parce qu'ils (Etaient) caches. 
Et Moscheh sortit ctavec Pliaraon , de la ville, el it etendit ses pau- 
rues vers Jehovah, et les voix et la grele cesser enl, el de pluie U no 
futplus repandu stir terrc. El Pliaraon vli qu'auaient ccsse la pluie 
et la grele el les voix , et il conlinua de pecker; el il appesaniit sou 
cceur, lid el ses servileurs. Et le cceur de Pliaraon fat renforce, etil 
ne renvoyapointi.es fils d'hraeL ainsi qu' avail parle Jehovah par la 
main de Moscheh. — Et le I'm, sign i lie !c vrai du nature! exterieur 
et i'orge, signifie Ic Men dece naturel : furent frappes, signifie fuv 
rent delimits : parce que I'orge (etait en) epi miirissani, el le lin (en) 
tuyau, signifie que ce bicn ct cc vrai sc montraient ct regardaient 
en bas : et le fromentet I'epeautre signifie le bien du naturel into- 
rieur et le vrai de ce naturel : ne furent point frappes, signifie ne 
furent point ddtmits : parce qu'ils (etaient) caches , signifie parce 
qu'ils ne se montraient point, et parce qu'ils etaient tournes en de- 
dans : Et Moscheh sortit d'avec Pharaon, de la ville, signifie la se- 
paration d'avec eux : et il etendit ses paumes vers Jehovah, signifie 
Intercession : et les voix et la grele cesserent, signifie la fin de eel 
(Stat : et de pluie il ne ful plus repandu sur terre, signifie que les 
faux nese montraient plus : et Pliaraon vit, signifie I'apercepiion : 
qu'avaient ccsse la pluie, et la grele el les voix, signifie que c'6tait 
la fin de cetetat : et il continua de pecher, signifie un eloignement 
encore : et il appesantit son cceur, lui et ses servileurs, signifie l'obs- 
tination : et le cceur de Pliaraon fut renforce, signifie que d'apres le 
mal ils s'obstinaient : etilnerenvoya point les fdsd Israel, signifie 
qu'ils neles laissaient point: ainsi qu avail parle Jehovah, signifie 
selon la prediction : par la main de Moscheh , signifie au moyen de 
laLoivenantdu Divin. 

760 1 . Et le lin, signifie le vrai du naturel exterieur : cela est 
evident par la signification du lin, en ce quee'est le vrai, mais le 
vrai do naturel exterieur, ainsi qu'il va etre expose ; qu'il y ait mi 
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nalurcl exterieur eUin naturel intdrieur, on le voit N os 4570, 5f1 8 7 
5497, 5649; et qu il y ait en consequence dans le naturel un vrai et 
un bien interieurs et un vrai et un bien extdrieurs , on le voit 
N os 3293, 3^94; le vrai etle bien du naturel extorieur sont signifies 
parte lin et par Forge, et le bien et le vrai du naturel int6rieur, pa- 
le froment et par ft^peautre. Dans ce Verset etdansle suivant, il 
s'agit des vrais et des biens qui ont 6t6 d&ruits et d6vast6s, et des 
biens et des vrais qui n'ont point 6t6 d6truits ni d6vast6s ; ainsi des 
vrais et des biens qui ont M caches et mis en reserve pour l'usage, 
et de ceux qui n'ont et6 ni caches ni mis en reserve ; car chez les 
mfohants, quand ils sont d6vasl6s, c'est-a-dire, s6pares d'avec les 
vrais et les biens, et abandonnes a leurs maux et a leurs faux , ils 
sont alors devastes quant a ces vrais et a ces biens qui sont dans le 
naturel ext6neur et y ont M adjoints auxfaux et aux maux * que 
ces vrais et ces biens regardent en bas, et ne peuvent par cetterai- 
son etre mis en reserve, on lcverra ci-dessous N os 760-4, 7607 : au 
contraire les vrais et les biens du naturel int^rieur ne sont point 
d6vast6s , mais sont portds davantage en dedans et y sont mis en 
reserve pour l'usage; et alors la communication entre le najturel in- 
tfrieur et le naturel extorieur est tellement ferm6e , que rien du 
bien et du vrai ne peut influer du naturel int&ieur dans le naturel 
ext6rieur, si ce n'est seulement une sorte de commun, par lequel les 
m6chants peuvent raisonner etenchainer des arguments pour con- 
firmer les faux et les maux. Ces biens et ces vrais qui sont mis en 
reserve, sont signifies dans la Parole par les restcs, voir N os 468, 
530, 560, 561, 576, 661, 798 r 1738, 1906, 2284, 5135, 5342, 5344, 
5897, 5898, 5899, 61 56, 7556. Mai ntenant, dans ces deux Versets, 
il s'agit de ces deuxsortes de vrais et de biens, et elles sont signi- 
fies par le lin etpar forge qui furent frappds, parce que forge 
6tait en dpi miirissant et le lin en tuyau, et par le froment et f 6peau- 
tre qui ne furent point frappfe, parce qu'ils dtaient caches. Si le lin 
signifie le Vrai, c'est d'aprfes les repr&entatifs dans le ciel ;. dans le 
ciel, ceux qui sont dans le Vrai du naturel apparaissent vetus de 
blanc, et ce blanc apparait commc delin ; le vrai meme du naturel y 
est aussi repr^sente comme un tissu de fils trfcs-purs de lin ; ces fils 
a finstar des (ils de soie apparaissent brillants, d'une belle transpa- 
rence et cloux, et le vetemcnt qui en est compose est semblable, si le 
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vrai qui estainsi represent^ provient du bien ; au contraire, ces (lis 
qui sont comme des fils de lin n'apparaissenfni transparent, ni 
brillants, ni doux , mais ils sont comme diirs et fragiles, et cepen- 
dant blancs , si le vrai qui est ainsi repr6sent6 ne provient pas du 
bien. D'apres cela, on peut voir maintenant ce quesignifient les 
Anges qui apparurent vetus de lin blanc devant des hommes, par 
exemple ceux dont il est parle" dans Jean : « II sortit du temple sept 
» Anges, ayant les sept plaies, vetus d'un lin blanc et blatant, et la 
» poi trine ceinte de ceintures d'or. » — Apoc. XV. 6 : — Dans 
Daniel : « J'dlevai mes yeux et je vis, et void, un homme vetu de /m, 
» dont les vams (etaient) ceints d'or d'Uphaz. » — X. 5. — Dans 
Eze'chiel : « Voici , six liommes venaient par le chemin de la porte 
a sup&ieure, et chacun avait son instrument de dispersion dans sa 
» main, mats (il y avait) un homme au milieu d'eux 7 vein de lin> et 
» un encrier d'teivain sur ses reins. » —IX. 2;— il est parte" de cet 
Ange plus loin dans ce memc Chapitre , Vers. 3, 4, etChap. X. 
Vers. 2 a 7 : et dans le Meme Prophete , il est (lit de l' Ange, qui 
mesurale nouveau Temple, quil avait « un cordeau de lin, et unc 
» canne a mesurer, dans sa main. » — XL. 3 et suiv. — Les Anges 
qui furent vus dans le sepulcre du Seigneur apparurent aussi vetus 
d'un blanc ectatantet br'dlani comme I 7 eclair, — Mattli. XXVIII. 3. 
Marc, XVI. 5. Luc. XXIV. 4. Jean, XX. \ijt. - Comme le Lin 
signifiait le vrai du naturel exteneur, et que le naturel exterieur 
enveloppe les interieurs, e'est en consequence ce vrai qui a £te 
repre'sente' par les habits de lin dont les Anges toient vetus, et 
aussi par les vetements de lin dont &ait babiHe" Aharon , quand il 
faisaitle service dans le Saint; il en est ainsi parte dans Mo'ise: 
« Quand Aharon entrera dans le Saint , il se revetira d'une tunique 
» de Lin de Saintete, et il se ceindra d'une ceinture de lin, et il 
» mettra sur lui une tiare de tin, voila les v&ements de sainted. »— 
Le>it. XVI. 3, i. — Pareillement dans Eze'chiel : « Les pretres 
» L^vites, his de Sadoch, quand ils entreront par les portes du par- 
» vis int6rieur, se vetiront d'habits de lin, et sur eux il ne montcra 
» point de laine ; quand ils feront le service aux portes du parvis 
» int&'ieur et au-dedans , des tiares de lin seront sur leur tete, des 
» calecons de /mserontsur leurs reins. » — XLIV. 17, 18; — la, il 
s'agit du nouveau Temple et de la nouvelle Jerusalem, par lesquels 
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le Royaurac du Seigneur est entendu. C'est pour cela aussi que ie& 
Pretresportaientdes. « Ephocls de tin. » — I. Sam. XXII. IS; — ei 
que Samuel « faisaitle service devant J&iovah, 6tant jeune garden, 
ceint d'unEphod de I'm. » — I. Sam. II. 18; — et que David, 
quand on transportait 1'Arche dans sa ville, « etait ceint d'un Epkod 
de I'm. » — II. Sam. YI. 14, — D'apres cela, on pcut voir aussi 
pourquoi lc Seigneur, quand il lava les pieds des disciples « se cei- 
cjnit d'un linge de Un, et essuya leurs pieds avec le tinge dont il 
6tait ceint. » — Jean XIII. i, 5; — en effet , Taction de laver les 
pieds signifiait la purification des p6ch£s, qui se fait par les vrais 
de la foi , car par eux l'liomme apprend comment il doit vivre. Le 
Lin signifie aussi le Vrai dans les passages suivants : Dans Brtaiie: 
« J&iovali dit au Prophfcte ; En t'en allant aclifcte-toi une Ceinture de 
» /in-., et mets-la sur tes reins , mais par l'eau ne la passe point, 
» Prends la ceinture, etteve-toi, va-fen vers l'Euphrate, et cache- 
» la dansle troud'un roclier. Au bout deplusieurs jours, quand il 
» reprit la ceinture du lieu oil il l'avait cachee, voici, la ceinture 
» etait gatee, clle n'etait plus bonne a rien, » — X11I. 1 a 7 ; — par 
la ceinture de lin sur les reins 6tait repr£sent6 le vrai d'apres le 
bien, tel qu'il est dans le commencement quand TEglise est instau- 
r&e par le Seigneur, et tel qu'il devient ensuite, en ce que vers la fin 
il a 6te" corrompu et n'est plus bon a rien. Dans Esaie : « lis rougi- 
» ront de honte les ouvriers en tin de sole, et les tisserands d'6toffes 
» percees a jour. » —XIX. 9; — la, il s'agit de VEgypte, travailler 
en lin de soie, c'est forger des vrais. Dans Moise : « Tu ne labou- 
» reras point avec un boeuf et un ane ensemble ; tu ne te vetiras 

* point d'un tissu de laine et de tin metis ensemble. » — Deut(h\ 
XXII. 10, 11; — par le boeuf est signifie le bien du naturel, par 
l'ane le vrai du naturel, pareillement par la laine et par le lin; ne 
pas labourer avec un boeuf et un ane ensemble, et ne pas se vetir 
d'un tissu de laine etde lin metes ensemble, signifiait qu'on nede„ 
vait pas etre dans un double &at , savoir, dans le bien et de la 
regarder le vrai, et en meme temps dans le vrai et de la regarder 
le bien; ceci renferme la meme chose que ce qui est renferme dans 
les paroles du Seigneur dans Mattliieu ; « Que celui qui {sera) sur 
» le toit de la maison ne descende point pour emporter quelque 

* chose de sa maison ; et que celui qui (sera) dans le champ ne re- 
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« tourne point en ariiere pour prendre sonvetement. » —XXIV, 
17, 18 ; — voir ce qui a etc" dit sur ce passage N° 3652 f. : en elYet, 
ceux qui d'apres le bien regardent le vrai sont dans le ciel inteVieur, 
et ceux qui d'apres le vrai regardent le bien sont dans le ciel ext6- 
rieur ; ceux-ci d'apres le monde regardent le ciel, ccux-la d'apres le 
ciel regardent le monde , ainsi ils sont dans une sorte de rapport 
oppose 1 , et en consequence si les deux etaient ensemble, lun de- 
truirait r autre. 

7602. Et I'orge signifie le bien de ce naturel : on le voit par la 
signification de I'orcc, en ce que e'est le bien du naturel exte'- 
rieur j que Forge soit le bien , e'est parce qu'elle est un produit du 
champ , et qu'elle est un ble qui sert a la nourriturc ; en effct , le 
ble en general signilie le bien du vrai, N os 3380, 5295, 54-1 0, 5959, 
et spe'cialement I'orge et le froment. , I'orge le bien du naturel cxt6- 
ricur, et le froment le bien du naturel inteneur; I'orge signi- 
fie le bien du naturel ext6rieur dans Joel : « La mincha et la 
n libation ont etc" retranch6es de la maison de J^liovali ; dans 
» le deuil sont les pretres ministres de Jehovah : devaste est le 
» champ , dans le deuil est la terre, car le ble a etc devaste , le vin 
» doux s'est tari, l'huile languit : les laboureurs ont etc confus , 
» les vignerons se sont lamentes sur le fromem et sur I'orge, parce 
» que la moisson du champ a pc>i. » — I. 9, 'JO, M; — :1a, dans 
le prophete, il s'agit de la vastation du bien et du vrai, comme 
on le voit dans les versets qui suivent ; e'est pourquoi par le hU , 
le vin doux, le froment et I'orge, ce ne sont pas ces productions 
qui sont signifiees, mais ce sont des spirituels , ainsi par le fro- 
ment le bien interieur et par I'orge le bien ext6rieur ; I'orge signifie 
la meme chose dans Ezdchiel , IV. 9, et dans le Deuter. V1IL 8. 
Dans le Livre des Juges : « Quand Guideon rat parvenu au camp, 
» un homme racontait a son compagnon un songe , et disait ; 
» voici, en songeant j'ai songe, et void, un pain d'orge roti roa- 
» laitvers lecamp de Midian, et il vint jusqu'a une tente, et il la 
» frappa pour la faire tomber, et il la renversa par le haul , et 
» ainsi tomba la tente. » — VII. 13 ; — Midian signilie ceux qui 
sont dans le vrai du bien simple, et dans le sens oppose , ceux qui 
ne sont pas dans le bien de la vie, N os 3242, 4756, 4788, 6773 ; ce 
bien est le bien du naturel exterieur, et est signilie par le pain 
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d'orge ; mais si au lieu de ce bien on a pour fin le plaisir des volup- 
t£s , ce plaisir est ce qui est signify par le pain d'orge roti ; cet 6tat 
que repr6sentaient alors les Midianites, est decrit dans ce passage. 

7603. Furent frappes, signifie furent detruits : cela est Evident 
sans explication. 

7604. Parce que. I'orge etait en epi murissant, et le tin en 
tuyau , signifie que ce bien et ce vrai se monlraient et regardaient 
en bas : on le voit par la signification de I'orge et du tin , en ce 
que c'est le bien etle vrai du naturel exteneur, N 7601, 7062; 
et par la signification de i'epi murissqnt, et du tuyau , en ce que 
c'est qu'ils se montraient , car il est dit du froment et de l^pautrc 
qu'ils ctaient cache's , Vers, suivant, c'est-a-dire qu'ils ne se mon- 
traient point ; en effet , les productions qui sont mures se montrent 
dans leur e"pi et dans leur tuyau, afin de tomber ; cela dans le,sens 
spirituel , oil il s'agit du bien de la foi et de la charity signifie qu'ils 
regardaient en bas. D'apres ce qui a £t6 dit ci-dessus N° 7601 , 
on voit clairement comment la chose se passe. Si les biens et les 
vrais dans le naturel exterieur chez les mechants regardent en 
bas , c'est parce qu'ils sont la avec les maux et les faux , et y ont 
&6 adjoints ; tous les maux et tous les faux regardent en bas, c'est- 
a-dire en dehors et vers la terre et le monde ; par suite il en est 
aussi de meme des biens et des vrais qui leur ont cte* adjoints, car 
les maux et les faux les entrapment avec eux , ce qui s'opere par des 
applications a contre-sens : ce sont ces biens et ces vrais qui sont 
devastes chez les mechants ; en effet, s'ils n'6taientpas de>ast6s, 
les biens et les vrais, qui ont it£ cache's et mis en reserve par le 
Seigneur dans le naturel interieur, influeraient, et se conjoindraient 
a ceux qui sont dans- le naturel exterieur, et ainsi feraient un, d'ou 
il resulterait qu'ils seraient aussi tourm's en bas , et par conse- 
quent pe'riraient : I'homme est distingu^ des animaux brutes par 
cela qu'il peut regarder en haut, c'est-a-dire vers le Divin; sans 
cette faculty I'homme serait comme la bete, car la bete ne re- 
garde qu'en bas. De la , on voit clairement pourquoi chez les me- 
chants les biens et les vrais qui regardent en bas leur sontenleves, 
et pourquoi se ferme, apres 1' enlevement , la communication avec 
les interieurs, oil les biens et les vrais ont etc cachtis. par le Sei- 
gneur, et mis en reserve pour l'usagc. 



EXODE, CHAP. NEUVIEME. 59 

7605. Et le froment et l'epeautre, signifie le bien du naturel 
interieur et le vrai de ce naturel : on le voit par la signification du 
froment , en ce que c'est le bien de 1' amour et de la charite* ; 
1\° 3941 ; et comme le froment est plus noble que l'orge, c'est le 
bien du naturel int6rieur ; et par la signification dc l'epeautre, en 
ce que c'est le vrai du naturel int6rieur , correspondant au bien 
qui est signifie" par le froment ; que l'epeautre soit ce vrai , on 
peut le voir en ce que dans la Parole , lorsqu'il est parle du bien , 
il est aussi parle* du vrai , et cela pour le manage celeste qui est 
eclui du bien et du vrai dans toutes lei parties de la Parole, ct dans 
le sens supreme pour runion du Divin Meme et du Divin Humain 
dans le Seigneur , union a laquelle correspond le manage du Bien 
et du Vrai dans le Giel ; que le Seigneur Lui-Meme quant au 
Divin Meme et au Divin Humain soit ainsi intimement dans la 
Parole, on levoit, N os 683,793, 801, 2173, 2546, 2618, 3712, 
2803, 3132, 4138 f. 5502, 6179, 6343. De la il est evident que 
l'epeautre signifie le vrai correspondant au bien qui est signify 
par le froment. 

7606. Ne furent point frappes , signifie ne furent point detruils : 
cela est Evident sans explication. 

7607. Parce qu'ils etaienl caches, signifie parce qu'ils ne se mon- 
traient point , et parce qu'ils elaient tournes en dedans : on le voit 
par la signification d'etre cache, en ce que c'est ne point se mon- 
trer ; dans le sens spirituel, parce qu'ils 6taient dans le naturel 
inteneur et y 6taient tournes en dedans ; s'ils ne pouvaient pas 
6tre d^truits, c'est parce qu'ils regardaient vers le ciel et vers le 
Seigneur, ce qui est regarder en dedans, etnon vers la terre et le 
monde, ce qui est regarder en dehors. II faut dire en peu de mots 
ce que c'est que regarder en dedans et ce que c'est que regarder 
en dehors : Thomme a et6 cree" de telle maniere, qu'il peut re- 
garder au-dessus de lui vers le ciel jusqu'au Divin , et qu'il peut 
aussi regarder au-dessous de lui vers le monde et vers la terre ; 
en cela l'homme est distingue des animaux brutes ; et alors 
l'homme regarde au-dessus de lui , ou vers le ciel jusqu'au Divin, 
quand il a pour fin le procliain, la patrie, l'Eglise, le Ciel , surtout 
le Seigneur ; et alors Thomme regarde au-dessous de lui , quand 
il a pour fin lui-meme et le monde ; avoir pour fin , c'est aimer, 
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car cequ'on a pour fin on l'aime, et ce qu'on atme regno univer- 
sellement , c'est-a-dire dans chaque chose de la pensee et de la 
volonte" : tant que l'homme regarde par une voie, il ne regarde pas 
par l'autre, savoir, tant qu'il regarde vers le monde et vers soi , il 
ne regarde ni vers le ciel ni vers le Seigneur, et vice versa ; en 
effet, ce soiu des determinations opposees, De ce que riiomme peut 
regarder au-dessus de lui , c'est-a-dire penser au Divin et etre 
conjoint au Divin par Tamoiir, il est bien Evident qu'il y a Ovation 
du mental par le Divin , car mil ne peut jamais regarder au-dessns 
de soi , si ce n'est au moyen d'une elevation par Celni qui est au- 
dessus, d'oii il est encore Evident que tout bien et tout vrai clicz 
Thomme viennent du Seigneur : de la on voit encore claircment 
que, quand l'homme regarde au-dessous de lui , il se separe du 
Divin et determine ses inte>ieurs vers soi et vers le monde, de la 
meme maniere qn'ils ont etc determines chez les animaux brutes ; 
et qu'alors il depouille d'autant Fhumain. D'apres cela , on peut 
voir ce qui est entendu par regarder en dedans ou au-dessus de 
soi , et par regarder en dehors ou au-dessous de soi. 

7608. El Moscliek sortit ctavec Pharaon de la ville , sitjnifie la 
separation d'avec eux : on le voit par les explications donnees ci- 
dessus N° 7595, ou sont de semblablcs expressions. 

7609. Et il etendit ses paumes vers Jehovah, signifie ['interces- 
sion : voir ci-dessus N° 7596. 

761 0. Et les voix et la grele cesserenl, signifie la fin de cet elat ; 
comme ci-dessus N° 7597. 

76'11. Et de pluie il ne fut plus repandu sur terre, signifie que 
les faux ne se montraient plus : on le voit par la signification de la 
pluie, ici de la pluie de grele, en ce que ce sont les faux, N os 7553, 
7574 ; et par la signification de non repandu sur terre , en ce que 
c'est finir, par consequent aussi ne pas se montrer, savoir, les faux 
qui sont signifies par la pluie de grele. 

7612. Et Pharaon vit , signifie I'apercepiion: cela est evident 
par la signification de voir, en ce que c'est l'aperception, i\ os £1 50, 
3764, 4723, 5400. 

7613. Quavaient cesse la pluie el. la grele et les voix, signifie 
la fin de cet etat : comme ci-dessus, N os 7597, 7610. 

7614. Et il continua de pecher, signifie mi eloignemeni encore : 
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on le voit par la signification de coniinuer, en ce que c'est en- 
cove et davantage; et par la signification de pecker, en ce que c'est 
la disjonction , I'eloignement et la separation d'avec le bien et le 
vrai, ^5229, 5474, 5841, 7589. 

764 5, Et il appesantit son cceur, lui et ses servileurs, signifie 
I'obuinaiion : on le voit par la signification d' 'appesantir , endurcir 
et renforcer le coeur, en ce que c'est s'obstiner, i\ os 7272,7300,7305. 

7616. Elte coeur de Pliaraon fut renforce, signifie que d'apres 
le mat Us s' obsiinaient ; on le voit par la signification du coeur 
renforge, en ce que c'est s'obstiner, K° 7615, oil il dit qu'il appe- 
santit son coeur ; il y a cette difference, qu'appesantir le coeur, c'est 
d'apres le faux, tandis que renforcer le coeur, c'est d'apres lemal. 

7617. Et il ne renvoya point les fits d' Israel , signifie quite nc 
les laissaient point : on le voit par la signification de renvoyer, en 
ce que c'est laisser, ainsi qu'il a d£ja M montr£ souvent ; etpar 
la representation des fits d'lsrael , en ce qu'ils sont ceux de 
l'Eglise spirituelle, qu'ils infestaient , N° s 6426, 6637, 6862, 6868, 
7035, 7062, 7198, 7201, 7215, 7223. 

7618. Ainsi qii avail parte Jehovah;, signifie selon la prediction: 
voir ci-dessus,N os 7302, 7340, 7414, 7432, 7535. 

7619. Par la main de Moscheli, signifie au moyen de la Loi 
venant du Divin : on le voit par la signification de par la main 
de quelqu'un , en ce que c'est mMiatement , ainsi qu'il va Gtre 
expose ; et par la representation de Moscheh, en ce qu'il est la 
Loi venant du Divin , N os 6771, 6827. Que parler par la main 
de quelqu'un , ce soit au moyen de quelqu'un ou mediatement , 
c'est parce que la main signifie la puissance, ainsi la main de quel- 
qu'un est une puissance d.616guee , ce qui est la meme chose que 
mediatement, car ce qui est fait mediatement est fait par la puis- 
sance d'un autre pour soi ; c'est de Ik que dans la Parole il y a 
cette locution, par exemple, dans les Livres des Rois, ou il est quel- 
quefois dit ; Parole que J&iovali prononca par la main de quel- 
qu'un ; ainsi : qu'i/ prononca par la main d'Achija le prophete, 
I. Rois XIV. 18 ; par la main d'Achia le ScMonite , L Rois XV. 
29 : par la main de Tctm lc propliete, L Rois. XVL 7, 12 : par la 
main de Joschuah , ibid. Vers. 34 : par la main d'Elie, I. Rois 
XVIT. 16 : par la main de Jonas le prophfcte, IE Ftois XIV. 25. 



62 ARCANES CELESTES. 

Continuation sur les Esprits et les Habitants de la Terre 

de Mars. 

7620. Jc voyais unesorte d'objet enflamme, tres-beau, dune 
couleur qui variait, d'abord pourpre, puis d'apresle blanc, rougeatrc; 
ces couleurs aussi d'apres la flamme brillaient d'un bel 6clat; je 
voyais en outre uneMain, qui ne tenait pas cet objet enflamme , 
ma is a laquelle il s'attacha ; d'abord au revers, puis a la paume on 
au creux, et dela il parcourait legerement le tour de la main : cela 
dura quelque temps : ensuite cette main s'eloigna a distance avec 
l'objct enflamme , et oil elle s'arreta il y eut une grande clarte ; dans 
cette grande clarte la main disparut; et alors 1' objet enflamme fut 
change" en un Oiseau, qui au commencement avait les memes cou- 
leurs que Tobjet enflamme , etles couleurs brillaient pareillement , 
mais ces couleurs furent successivement cliangees, et avec les cou- 
leurs la vigueur de la vie dans t'oiseau : il volait ca et la, et d'abord 
autour dema tete, puis sur le devant dans un endroit retire qui res- 
semblait a une chambre a coucher ; et a mesure quil volait davan- 
tage sur le devant, la vie l'abandonnait, et il devintenfin depierre; 
d'abord il fut alors de couleur de perle, ensuite de couleur sombre, 
maisquoique sans vie, il volait toujours. 

7621. Pendant que cet oiseau volait autour de ma Tete, etqu'il 
6tait encore dans la vigueur de la vie, je vis un Esprit qui s'elevait 
d'en bas par la region des lombes vers la region de la poitrine; de 
la il voulait enlever cet oiseau ; mais comme l'oiseau etait si beau, 
les esprits qui etaient autour de moi empechaient qu'il ne le prit , 
car ils tenaient tous leur vue sur l'oiseau ; mais cet Esprit , qui s'6- 
tait eleve" d'en bas, persuada alors fortement que le Seigneur e'tait 
chez lui, et qu'ainsi il agissait d'apres le Seigneur; quoique laplu- 
part ne crussent pas cela , parce qu'il s'elevait d'en bas, toujours 
est-il cependant que les esprits, qui Etaient autour de moi, ne I'era- 
pecherentplus de prendre l'oiseau ; toutefois comme en ce moment 
lc ciel influait, il ne put le retenir, et a Tinstantil lui renditla 
liberte en ouvrantla main. 

7622. Quand cela fut termine, les Esprits qui etaient autour de 
moi, et qui avaient consider^ attentivement cet oiseau et ses chan- 
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gements successifs , en parlerent entre eux , et cela pendant un 
temps assez long ; ils percevaient qu une telle Vue ne pouvait que 
signifier quelque Celeste ; ils savaient que I'objet cnflamm6 signifle 
V amour c61este et les affections de cet amour ; que la main a la- 
quelle I'objet s'attachait signifie la vie et la puissance de la vie ; les 
ehangements de Couleurs, les varies de la vie quant a la sagesse 
et a 1' intelligence ; de meme aussi l'Oiscau , avec cette difference 
que I'objet enflamm£ signifie Uamour celeste et ce qui appartient a 
cet amour, et que l'Oiseau signifie 1' amour spirituel et ce qui appar- 
. tient a cet amour ; ( 1' Amour celeste est V Amour pour le Seigneur, 
et l'Amour spirituel est r amour mutuel et la charit6 envers lc pro- 
chain; ) et que les changements de couleurs et en meme temps les 
ehangements de la vie dans l'oiseau, jusqu'a ce qu' il fut devenude 
pierre, signifient les varies succcssives de la vie spirituelle quant 
a 1'intelUgence. Ils savaient aussi que les Esprits, qui montent d'en 
baspar la region des lombes vers la region delapoitrine, sontdans 
un fort persuasif qu'ils sont dans le Seigneur, et par suite croient 
que toutes les choses qu'ils font, meme les maux et les scelcratesses, 
ils les font par la volonte" du Seigneur. Toutefois cependant ils ne 
purent pas par la savoir qui ^talent ceux qu'ils devaient entendre 
par cette Vue ; enfin ils furent instruits par le ciel que c'6taient les 
Habitants de Mars ; que leur amour celeste, dans lequel sont encore 
plusieurs d'entre eux, 6tait signify par I'objet enflamm6 qui s'at- 
taclia a la main , et leur sagesse et leur intelligence par les varia- 
tions succcssives des couleurs; et que l'Oiscau, dans le commence- 
ment , lorsqu'il e'tait dans la beauts de ses couleurs et dans la 
vigueur de sa vie , signifiait leur amour spirituel : mais que cet 
oiseau, devenu comme de pierre et sans vie, et alors d'une couleur 
sombre, signifiait les habitants qui se sont eloignes du bien del'a- 
mouretsont dans le mal, et croient cependant qu'ils sont dans le 
Seigneur. Mais comme il m'a &t& d6voil6 et aussi montre" plusieurs 
ehoscs concernant ces Habitants qui sont tels, je les rapporterai a la 
fin duChapitresuivant. 
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Doctrine de la Ciiarite. 



76213. II y a deux clioscsqui procedent du Seigneur et qui par 
consequent dans leuroriginesont Divines, Tune est le Bien, l'autre 
estle Vrai; cc sont ces deux choses qui rcgnent dans le ciel, et qui 
meme font le cicl ; dans l'Egiise ces deux choses sont nommees 
Charity etFoi. 

762i. Le Bien et le Vrai, quand ils proefcdent du Seigneur, sont 
absolument unis, et tenement unis qu'ils sont non pas deux mais 
un ; de la aussi ces deux sont un dans le ciel; et parce qu'ils sont 
un dans le ciel, leCiel estl'image du Seigneur : II en serait de meme 
de l'Egiise, si la charite et la foi y etaient un. 

7625. D'apres le soleil et sa lumifere on peut se former une id£e 
du bien qui appartient a la Charite" et du vrai qui appartient a la 
foi ; quand la Lumiere qui procede du soleil est conjointe a la Cha- 
leur , ce qui arrive dans la saison du Printemps et de l'Ete, tous 
les vegetauxpoussentetont de la vie ; mais quand dans la lumiere 
il n'y a point de chaleur , comme dans la saison de Hiiver, tons les 
v^getaux languissent et sont dans un 6tat de mort. Dans la Parole 
le Seigneur est meme compare 1 au Soleil; et le Yrai conjoint au 
Bien, qui procede du Seigneur, est compart I la Lumiere : et aussi 
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dans la Parole lc vrai de la foi est appele Lumicre, et lc Bien dc l'a- 
mour est appele* Feu : 1' Amour aussi est le feu de la vie, et la Foi la 
lumicre de la vie. 

7656. D'aprcs cela aussi Ton peut se former une idee de l'homme 
de l'Eglise, tel qu'il est quand chez lui la foi a ete conjointe a la 
charity c'est-a-dire qu'il est comme un jardin etcommc un paradis; 
et tel qu'il est quand chez lui la foi n'a pas M conjointe a la cha- 
rite, c'est-a-dire qu'il est comme un desert et comme une terre cou- 
verte de neige. 

7627. Chaque homme, par laseule lumiere de son hommc natu- 
re!, peut voir que le Vrai et. le Bien sont en concordance, et aussi 
qu'ils peuvent etre conjoints ; et que le vrai et le mal sont en dis- 
cordance et qu'ils ne peuvent etre conjoints : il en est dememe dc la 
foi et de la charite. 1/ experience elle-meme Tatteste; celui qui est 
dans le mal quant a la vie est dans le faux quant a la foi, ou ii n'a 
aucunefoi , ou il est absolument contre la foi. Et, ce qui est un ar- 
cane, celui qui est dans le mal quant a la vie est dans le faux de 
son mal, quoiqu'ilcroic elrc dansle vrai; s'il croit etre dans levrai, 
c'est parce qu'il est dans la foi persuasive, dont il sera parle dans 
la suite. 



CHAP1TRE X, 



1. Et Jehovah dit a Mosclieh : viens vers Pharaon, car Moij'ai 
appesanti son coeur, etle coeurdeses serviteurs, alin queje mette 
ces miens signes au milieu de lui. 

2. Et afin que tu racontes aux oreilles de ton fils, et du fils de ton 
fils, ce que j'ai ope>6 en Egypte, et mcs signes que j'ai mis en eux, 
et que vous sachiez que Moi (je $ui$) Jehovah. 

3. Et Mosclieh vint, et xlharon, vers Pharaon, et ils luidirent : 
Ainsi dit Jehovah , le Dieu des Hebreux : Jusques a quand rcfuse- 
ras-tu d'etre humilie devant Moi? Renvoie mon peuple, et qu'ils Me 
servent. 

4. Car si tu refuses, toi, de renvoyer mon peuple, voici, Moi, fa 
mene domain dela Sautcrclle dans ta frontiers 

xil i 
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5. Et elle couvrira la surface de la tern, etl'on nc pourra voir la 
terre; et elle mangera le reste de ce qui est dchappe , qui vous a 6t6 
laisse par la grele ; et elle mangera tout l'arbre qui germe pour vous 
du cliamp. 

6. Et seront rempliestes maisons, et les maisons de toustes servi- 
teurs, et les maisons de tous les Egyptiens ,■ ce que n'ont point vu ties 
p&res, ni les pferes de tcsp&res,dcpuis le jour qu'ils ont 6t6 sur l'hu- 
mus, jusqua ce jour: et il se retourna et sortit d' avec Pharaon. 

7. Et les serviteurs de Pharaon lui dirent : Jusques a quand ceci 
nous sera-t-il en pi&ge? Renvoie les hommes, et qu'ils servent Je- 
hovah leur Dieu ; ne sais-tupas encore que l'Egypte p6rit? 

8. Et Mosclieh fut ramen6 , et Aharon, vers Pharaon ; et il leur 
dit : Allez, servez Jehovah votre Dieu ; qui et qui (sont) ccux qui 
vont? 

9. Et Mosclieh dit : Avec nos jeunes-garcons et avec nos vieil- 
lards nous irons, avec nos fils et avec nos filles , avec notre menu 
biHail et avec notre gros b&ail nous irons, car une fete a Jehovah 
(c est) pour nous. 

40. Et il leur dit : Ainsi sera Jehovah avec vous, alors que jc 
vous aurai renvoyes vous et votre enfant! Yoyez que mal {il tj a) 
devant vos faces. 

11 . Non pas ainsi ; allez , s'il vous plait, jeunes-hommes, et ser- 
vez Jehovah, puisque (cest) ce que vous dcmandez; et il les chassa 
des faces de Pharaon. 

12. Et Jehovah dit a Mosclieh : Etends ta main sur la terre 
d'Egypte pour la Sauterelle, et elle montera sur la terre d'Egypte, et 
elle mangera toute l'herbe de la terre, tout ce qu'a laiss6 la grele. 

13. Et Moscheh etenditson baton sur la terre d'figypte; et Je- 
hovah amena un vent oriental en la terre ; tout ce jour-la et toute 
la nuit ; le matin se fit, et le vent oriental apporta la Sauterelle. 

U. Et la sauterelle monta sur toute la terre d'Egypte, et elle se 
posa dans toute la frontikre d'Egypte, en masse forte ; avant elle il 
n'y eut point de Sauterelle comme celle-la, et aprfes elle il n'y en 
aura point ainsi. 

15. Et elle couvrit la surface de toute la terre, et la terre fut 
obscurcie; et elle mangea toute l'herbe de la terre, et tout le fruit de 
l'arbre , qu'avait laissfe la grele ; et il nc resta aucune verdure 
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en rarbre, nien l'herbc du champ clans toutela lerrc d'Egyptc. 
46. EtPharaon so liata d'appcler Moscheh ct Aharon, et il dif ; 
J'ai peche envers Jehovah votre Dieu, et en vers vous. 

17. Et maintcnanl, remets, je te prie, mon peche, seulement 
celte fois , et suppliez Jehovah votre Dieu, et qu il retire de dessus 
moi seulement cettc mart. 

18. Et il sortit d'avec Pharaon, et il supplia Jehovah. 

19. Et Jehovah retourna un ventde mer tres-fort, et il enleva la 
sauterellc, et il la jeta dans la mer de Supli; il ne resla pas une seulc 
sauterelle dans toute la frontiere d'Egypte. 

20. Et Jehovah renforca le coeur dc Pharaon ; et il nerenvoya 
point les filsd'Israel. 

21 . Et Jehovah dit a Moscheh : Etends la main vers le ciel, et il 
y aura de robscurite" sur la terre d'Egypte, et Ton tatonnera par obs- 
curity. 

22. Et Moscheh cHendit sa main vers le ciel, et il y eut une obscu 
ritee'paisse dans toute la terre d'Egypte, trois jours. 

23. Et ils ne virent point, liiomme son frere, et ils nese leverent 
point chacun de dessous soi, trois jours; et pour tons les (ils d'Israel 
il y eut de la lumiere dans leurs habitations. 

%&. EtPharaon appela Moscheh, et il dit *. Allez, servez Jehovah; 
seulement que votre menubetail et votre grosb6tail demeure;meme 
votre enfant ira avecvous. 

25. Et Moscheh dit; Memetoi, tu donneras en notre main des 
sacrifices et des holocaustes , et nous [les) ferons a Jehovah notre 
Dieu. 

26. Et meme notre be'tail ira avec nous, il n'cn restera pas un 
ongle, car nous en prendrons pour servir Jehovah notre Dieu ; e l 
nous, nous ne savons pas avec quoi nous servirons Jehovah, jus- 
qu'a ce que nous venions IL 

27. Et Jehovah renforca Je ceeur de Pharaon , et il ne voulut 
point lesrenvoyer. 

28. Et Pharaon lui dit : Va-t'en d'aupres de moi; garde-toi de 
continuer a voir mes faces, car au jour que tu verras mes faces, tu 
mounas. 

29. Et Moscheh dit ; tu as parte droit; je ne continuerai^pUis a 
voir les faces. 
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CONTEND. 

7628. Dans ce Chapitre, il continue encore dans lc sens interne 
a etre question dc la Vastation de ceux qui infestent ceux de l'E- 
glise spirituelle ; maintenant, il s'agit du neuvicme et du dixieme 
etatoudegre dela Vastation , 6tats qui sont dtoits par la Saute- 
rellc et par rObscurite" , par lesquelles est signify le Faux d'apres le 
mal d£vastant toutes lcs Glioses qui appartiennent a FEglise chcz 
eux. 

SENS INTERNE. 

7029. Vers. \ a 6. Et Jehovah dit a Moscheh : Viens vers Pha- 
raon , car moifai appesanti son coeur, et le coeur de ses serviteurs, 
afin que je mette ces miens signes au milieu de tui. Et afin que tu 
racontes aux oreilles de ton fits, et du fils de ton fits, ce que j'ai 
opere enEgypte, et rnes signes que fai mis en eux, et que vous 
sachiez que Moi (je suis) Jehovah. Et Moscheh vint , et Aharon , 
vers Pharaon , et its tui dirent : Aimi da Jehovah le Dieu des lie- 
hreux : Jusques a quand refuser as-tu d'etre kumiiie devant moi? 
Renvoie man peuple et quits Me servent. Car si tu refuses, toi , de 
renvoyer man peupie, void, Moi , 'famene domain de la sauterelle 
dans ta frontiere. Et etle couvrira la surface de la teire, et I'on 
ne pourra voir la terre ; et etle manger a le reste de ce qui est 
echappe , qui vous a etc laisse par la grele, et etle manger a tout 
i'arbre qui germe pour vous du champ. Et seront r empties tes mai- 
sons y et tes maisons de tons tes seiuiteurs, et les maisons de tous 
les Egyptiens ; ce que n'ont point vu tes peres, ni les peres de tes 
peres, Uepuis le jour quits out ete sur I'humus jusqu'a ce jour ; et 
il se retourna et sortit d'avec Pharaon, — Et Jehovah dit a Moscheh, 
signifie le commandement : viens vers Pharaon , signifie la pre- 
sence du Vrai venant du Divin chez ceux qui infestent : car Moi 
j'ai appesanti son coeur, et le coeur de ses serviteurs, signifie qu'ils 
se sont obstinfe tous g^ndralement : afin que je mette ces miens 
signes au milieu de tut, signifie afin que les mediants connais- 
sent qu'ils sont dans le mal , et que les bons soient illustr^s sur 
l'&at de ceux qui vivent mal au dedans de 1'Eglise ; et afin que 
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lu raconies aux oi^eilles de ton fils , el du fits de ion fils , ce que 
j'aiopereen Egypte, signifie afin que ccux qui sont dans le vrai 
et dans le bicn sachcnt ce qui arrive a ceux qui sont d* 
l'Eglise et qui infestent les probes : et mes signes que j'ai mis en 
eux, signifie afin qu'ils soicnt illustrte sur I'elat de ccux qui sont 
de l'Eglise et qui vivent nial : et que vous sachlez que Moi (je suis) 
Jehovah, signifie afm qu'ainsi il leur soit connu que le Seigneur 
est seui Dieu: et Moschehvint, et Aharon , vers Pharaon, signifie 
la presence du Vrai Divin ; et its lui dirent, signifie raperception : 
aivsi d'u Jehovah le Dieu des Hebreux, signifie le commandemeut 
par le Seigneur qui est le Dieu de l'Eglise ; jnsques a quandre/u- 
seras-tu d'etre humUie devant Moi, signifie la non-ob6issance: 
renvoie mon peuple , el qu'ds Me servent, signifie afin qu'ils lais- 
sent ceux qui sont de l'Eglise spirituelle, pour qu'ils adorent le Sei- 
gneur ; car si tu refuses, toi , de renvoyer mon peuple, signifie s'iis 
ne les laisseut point : void , Moi , faniene de la Sauterelle dam 
ta froniiere, signifie que lo faux envahira leurs extremes : et elle 
couvrira la surface de la tare, signifie les derniers du mental 
naturel : et I' on ne pourra voir la terre, signifie l'obscurcissemcnt de 
tout le mental naturel : et eliemangera le reste decequiest eehappe\ 
qui vous aele laissepar lagrele, signifie la consomption de toutce 
qui tient quelque chose des vrais : et elle mangera tout i'arbre qui 
germe pour vous du champ , signifie a-insi la consomption de toutes 
les connaissances qu'ils tiennent do l'Eglise : ei seront rtmplies m 
maisous, et les maisons de ious tes serviteurs, et les maisons de 
tous les Egyptiens, signifie que le faux regncra dans toutes les 
Glioses en general el en particular qui sont dans le naturel depuis 
son interieur jusqu'a son extreme : ce que nont point vu tes pars, 
ni les peres de tes peres, depuis le jour quits out ele sur lliumus 
jusqu'a ce jour, signifie qifil n'y a point eu dans l'Eglise depuis 
le temps ancien un faux tel qu'il e'tait la : et il m retouma a 
sor lit d'avec Pharaon, signifie la privation de raperception et la 
separation. 

7630. Et Jehovah (lit a Moscheh , signifie le commandemeut ', 
savoir, quidevait etrc porle a Pharaon : on le voit par la significa- 
tion de dire, quand e'est par Jehovah a ceux qui infestent, en ce 
que e'est le commandemenl, iN 0ti 7036, 7107, 7310. 
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7631. Viens vers Pharaon , signifie la presence du Vrai venanl 
du Divin clwz ceux qui infestent : on le voit par la signification do 
venir ou d'entrcr vers quelqu'un^n ce que c'est la presence, comme 
N os 5934, 6063, 6089, 7498 ; par la representation deMosclieh, en 
ce qu'il est le Vrai venant du Divin, N os 6771, 6827 ; et par la 
representation de Pharaon, en ce qu'il d&igne ceux qui dans IfpU'e 
vie infestent ceux de l'Eglise spirituelle, N os 6651 , 6679, 6683, 
7107, 1\\ 0,7426, 7 1 42, 7220,7228. 

7632. Car Moi j'al appesanti son coeur, et le cceur de ses servi- 
leurs, signifie qu'its se sont obstines tons generalement ; on le voit 
par La signification ftappesantir, d'endurcir et derenforcer k occur, 
en ce que c'est s'obstiner, N 08 7272, 7300, 7305 ; par la repr&cn- 
tation de Pharaon , dont le cceur ctait appesanti, en ce qu'il de- 
signe ceux qui infestent , et quand il est dit lui et ses serviteurs, 
tous generalement sont signifies, car les serviteurs constituent 
avee lui la maison. S'il est dit que J6hovah a appesanti le coeur 
de Pharaon , cela signifie dans le sens interne que Pharaon a 
lui-meme appesanti son coeur : dans les temps anciens, a cause des 
simples, tout nial &ait attribue' a Jehovah ; et cela parce que les 
simples ne pouvaient pas savoir, et que la plupart ne pouvaient pa& 
non plus saisir comment ce qui arrivait pouvait venir d'autre part 
que de Jehovah , ni comment il faut entendre que Jehovah permet 
que la tourbe diabolique'cause le mal et nel'en empSche pas, lorsque 
cependant il a tout pouvoir ; puisque les simples ne pouvaient 
pas saisir ces choses, et que les intelligents le pouvaient meme a 
peine, c est pour cela qu'il a 6te* dit, comme il a ete cru par le plus 
grand nombre, que le mal existait aussi par J6hovah ; cela se lit 
communcment dans la Parole, dontle sens de la lettre est conforme 
a la foi des simples. Que le mal qui est attribue" a Jehovah dans la 
Parole, vienne de l'homme, on le voit N os 2447, 607 1 , 6991 , 6997, 
7533. 

7633. A fin que je melle ces miens signes an milieu de tot, signi- 
fie a fin que les mediants connaissent qu'ils sont dans le mal , el 
que les bons soient illustres sur I'etat de ceux qui vivent mal an 
dedans de I'tiglise ; on le voit par la signification des signes, en 
ce quite sont les confirmations des verit6s , et ainsi les connais- 
sances, N° 687ft, et aussi les illustrations, JN T ° 704 % d'ouil resulte 
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que metire des signes au mUieu de lui , c'csl afin que les mediants 
connaissent qu'ils sont dans lemal ; que ce soil aussi afm que les 
bons soient illustr^s sur 1'eUit dc ceux qui vivent raal au dedans 
de l'Eglise, ;cela est Evident par lc verset qui suit immMiatement, 
oil il est dit « et afin que tu raconles; aux oreilles de ton fils, et 
du fits de ton fils, cc que j'ai op6r6 en Egypte, etmessignes que 
j'ai mis en eux, * ce qui signifie afin que ceux qui sont dans le vrai 
et dans lebien sachent ce qui arrive a ceux de l'Eglise qui infes- 
tent les probes. Que ceux qui dans Fautre vie infestent les probes 
soient ceux qui ont ete de l'Eglise ct ont connu les prtaptes dc la 
foi , et qui cependant ont vecu d'une maniere contraire a ces pre- 
ceptes, on le voit N<* 7317, 7502, 7545, 7534. 

7634. El afin que turacontes aux oreilles de ton fds, et dw fils cle 
ton fds.ee que jf ai opere en Egypte, signifie afin que ceux qui sont 
dans le vrai et dans le bien sachent ce qui arrive a ceux qui sont dt 
I'figlise etqui infestent les probes : on le voit par la signification dc 
raconter aux oreilles, en ce que e'est afin qu'ils sachent et apercoi- 
vent * par la signification d'rf/lft et du fits de ton fits, en ce que ee 
sont ceux qui sont dans le vrai ct dans le bien ; que le (Us soil lc 
vrai, on le voit N os 489, 490, 491 , I 1 47, 2623, 3373 ; et que les ills 
des fils soient des derives du vrai , on le voit N° 6583 ; ici les fils 
sont ceux qui sont dans le vrai et aussi dans le bien, parce que 
par eux sont signifies ceux qui sontde l'Eglise, e'est pourquoi il est 
dit le fds de ton fils a Moscheh , par lequel est represented Loi 
Divine, qui estle Divin vrai procedant du Divin Bien du Seigneur, 
ainsi le Divin Vrai auqucl a etc" uni le Divin Bien, N os 7623, 7624, 
d'apres lesquels existe l'Eglise ; et par la signification de ce qw 
fai opere en Egypte, en ce que e'est ce qui arrive a ceux qui 
dans l'autre vie infestent les probes ; que par les signes soit signifie 
ce qui arrive , et que par Pharaon et par les Egyptiens soient si- 
gnifies ceux qui infestent dans l'autre vie, cela est Evident d'apres 
ce qui vient d'etre dit pr^cedemment : que ceux qui infestent soient 
ceux qui ont ete de l'Eglise, on vient de le voir ci-dessus, N° 7633 f. 

7635. Et mes signes que fat mis en eux , signifie afin qu'ils soient 
illustres sur I'etat de ceux qui sont de l'Eglise el qui vivent mal : 
on le voit d'apres ce qui vient d'etre dit N° 7633, oil sont de sem- 
blables paroles. 
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7636. Et que vous sachiez que Moi je suis Jehovah, signifie afin 
qu ainsi U leur soit connu que le Seigneur est seul Dien : on le 
voit par la signification de que vous sachiez, en ce que c'est afin 
qu'il leur soit connu ; Moi Jehovah signifie que le Seigneur est seul 
Dieu, parce que Jehovah signifie II Est, ainsi Ce dont procfedent 
l'Etre et 1'Exister. de tous, etqui ne peut etre qu'unique et seul ; que 
Jehovah soit le Seigneur, on le voit N os 1343, 1736, 2921, 3023, 
3035, 5663, 6303, 6905, 6945, 6956 ; et que par ces paroles il soil 
entendu qu'il est seul Dieu, on le voit N° s 7401, 7444, 7544,7598, 

7637. Et Moscheh vint, et Aharon , vers Pharaon, signifie la 
presence du Vrai Divin : on le voit par la signification de venir on 
d'entrer, en ce que c'est la pr&ence, comme ci-dessus N° 7631 ; 
et par la representation de Moscheh et d' Aharon, en ce qu'ils sont 
le Vrai Divin , Moscheh llnterne, et Aharon l'Externe, N GS 7089 , 
7382. 

7688. Et Us lui direni , signifie I' aperception : on le voit par la 
signification de dire, en ce que c'est apercevoir, N os 1791, 1815, 
1819, 1822, 1898, 1919, 2080,2619, 2862, 3395, 3509, 5743, 
5877; si ici Us dirent, c'est apercevoir, c'est parce que par Moscheh 
et par Aharon est repr6sent6 le Vrai Divin , et par venir, la pre- 
sence de ce vrai , et que d'apr&s la presence du Vrai Divin il y a 
aperception. 

7639. Ainsi a dit Jehovah, le Dieu de$ Hebreux , signifie le com- 
mandement par le Seigneur, qui est le Dieu del'Eglise : on le voit 
par la signification de dire, quand c'est J&hovah qui dit a ceux 
qui infestent, en ce que c'est le commandement , comme ci-dessus 
N° 7630 ; par la signification des Hebreux, en ce qu'ils sont ceux 
de l'Eglise, N<>s 5136, 6675, 6684, 6738: que Miovah-Dieu soit 
le Seigneur, on le voit. ci-dessus N° 7636. 

7640. Jusques a quand refuseras-tu d'etre humitie devant Moi, 
signifie la non-obeissance : on le voit par la signification de refuser 
d'etre humilie , en ce que c'est ne pas obflr. Si cela est signing , 
c'est parce que ces paroles sont adress&s a ceux qui sont dans le 
mal , lesquels ne peuvent etre humilife devant le Divin ; en effet , 
il y a deux choses qui sont dans E humiliation, la reconnaissance 
de soi-meme en ce qu'on n'est que mal , et que relativement an 
Divin on est comme lien , puis la reconnaissance du Divin , en ce 
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qu'il n'est que Bien et qu'il est infmi ; cesdeux choses ne peuvent 
exisler chez les mechants, parce qu'ils sont dans l'amour d'eux- 
memes ; s'ils s'humilient, c'est oupar crainte, ou pour etre hono- 
res, ou pour s'cnrichir, ainsi ils s'liumilient seulemcnt quant au 
corps, et nullement quant au coeur (ammum) , qui parfois alors 
se moque ; telle est rhumiliation produite par la crainte, ou faite 
en vue de s'enrichir et d'etre honor6 ; leur humiliation est sembla- 
ble devant le Divin , quoiqu'ils ne le saehent point; car l'interne 
cliez ceux qui sont dans le mal d'apres l'amour de soi , est de se 
considerer eux seuls et de se faire valoir, et de se detourner de tous 
ceux qui ne leur sont pas favorables : comme il n'y a pas ^hu- 
miliation cliez les mediants, il en resultc que dans le sens interne 
I'olxMssance est signifi6e par etre humilie, et par consequent la 
non-obeissance par refuser d'etre humilie. 

764'l . Renvoie mon peiiple et quits Me servent , signifie afin 
qu'ils Lament ceux qui sont de L'Eglise spirituelle, pour qu'its ado- 
rent le Seigneur : on le voit d'apres ce qui a ete dit ci-dessus 
K° 7500, ou sont les memes paroles. 

7642. Car si tu refuses, toi , de renvoyer mon ptuple, signifie s'ils 
ne les la'tssent point : on le voit par la signification de renvoyer, 
en ce que c'est laisser, comme ci-dessus irfes-souvent ; ainsi refuser 
de renvoyer, c'est ne pas vouloir laisser, 

7643. Void, Moifamene de la sauterelle dans ta frontiers , si- 
gnifie que le faux envahira leurs extremes : on le voit par la si- 
gnification de la sauterelle, en ce que c'est le faux dans les 
extremes, ainsi qu'il va etre cxpos^ ; par la signification de la 
frontiere, en ce que ce sont les extremes; et par la signification 
d'amener, quand cela est dit du faux, en ce que c'est envahir : il 
est dit que Jehovah am&nera, mais il est entendu que cela sera 
amene , savoir, par le mal ; il en est de cette locution comme de ce 
qu'il est dit que Jehovah , e'est-a-dire le Seigneur a appesanti le 
coeur de Pharaon, lorsque cependant cela vicnt de riiomme, d'apres 
le mal qui est en lui , voir ci-dessus N° 7632! : que le mal ne vienne 

>as du Seigneur, mais qu'il existe par l'liomme, c'est parce que 
Vhomme tourne vers soi ce bien qui influe du Seigneur, et qu'au lieu 
de considerer le Seigneur, et ce qui apparticnt au Seigneur, dans 
toutes choses en general et en particulier, il se considere lui-meme; 
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de la ia concupiscence dedominer sur tous et deposseder tout ce qui 
appartient aux autres, et de la le mepris pour les autres, et les haines, 
les vengeances et les cruaute's contra ceux qui ne lui sont pas fat o- 
rables et ne s'attachent point a lui ; de la aussi le mepris pour toutes 
les choses qui appartienncnt a la foi et a la charite" , parce que 
ces choses, quand dies influent du Seigneur, sont tournees par 
l'hommcvers lui-meme, et ainsi ddtourn&s du Seigneur : d'apres 
cela on peut voir que l'homme tourne en mal le Men meme qui influe 
du Seigneur : c'est de la aussi que les mediants, dans l'autre vie, 
s'doignent du ciel autant qu'ils peuvent ; car lorsque le ciel s'ap- 
proclie d'cux , c'est-a-dire quand le bien et le vrai infmcnt plus 
fortement , ils se precipitent plus fortement dans l'oppose\ c'est-a- 
dire dans le mal et dans le faux j et dans le meme degre* que le 
mal et le faux s'accroissent , ils repoussent loin d'eux le vrai , 
et se de*vastent eux-memes ; et alors aussi dans le meme degre* ils 
se precipitent dans les maux de la peine, car les maux et les peines 
dans l'autre vie sont conjoints. Le Seigneur met continuellement 
en ordre les cienx, et il recoit sans cesse de nouveaux habitants 
du ciel , auxquels il donne des habitations et des heritages, et 
quand il le fait , le ciel s'approche, c'est-a-dire influe plus forte- 
ment ; de la les esprits infernaux se precipitent plus fortement dans 
les maux et les faux , et dans les peines de ces maux et de ces faux, 
et parce qu'ils se precipitent dans les maux et les faux, il en 
r&ulte, comme il a &4 dit, qu'ils se ddvastent eux-memes; et 
cela ne cesse chez eux que quand ils se sont entierement d£vast6s 
et se sont jet6s profondement dans les enfers : d'apres cela il est 
Evident que du Seigneur il ne procede que le bien , et que le mal 
vient de ceux-la monies qui sont dans le mal. Par ce qui vient 
d'etre dit , on peut maintenant voir ce qui doit etre entendu quand 
il est dit que Jehovah, c'est-a-dire le Seigneur, a appesanti le cceur 
de Pharaon, etici quit amenera de la sauterelle par laquelle est 
signify le faux d'apres le mal dans les extremes. Dans la Parole, 
lorsqu'il s'agit de la vastation des m6chants, il est quelquefois parle - 
de la Sauterelle et du Grillon , et la par la Sauterelle dans le sens 
interne est entendu le faux qui devaste les extremes ; car chez 
fhomme, comme il a ft$ montre* ci-dessus, le Natural est interieur 
et exteneur, le faux qui est dans les extremes du naturel est entendu 
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par la sauterelle, et lemal qui y est estentendu par le grillon : parcc 
que le faux qui est dans les extremes du naturel est entendupar la 
saulerelle, e'est pour eela qu'il est dit que la saulerelle seraamenee 
dans la froniiere et eouvrira la surface de la terre ; et plus loin , 
Vers. 1 4 : « La sauterelle monta snr la terre d'Egypte, et elle se posa 
dans tome lafrontwre d'Egypte, et elle couvritla surface detoute 
la terre, » par la frontiere et par la surface sont signifies les ex- 
tremes et les derniers , dans lesquels les interieurs reposent ; 
e'est-a-dire sont terminus ; ces Glioses sont entendues par la sau- 
terelle et par le grillon dans David : « 11 envoya contra eux une 
n masse d'insectes, qui les eonsuma, et la grenouille qui les de- 
» truisit ,- et il donna au Grillon leur produit , et leur travail a la 
a Sauterelle. » Ps. LXXVIII. 45, 46 ; — et ailleurs : « II dit , et il 
» vint de la Sauterelle et du GrUlons ans nombre. »— Ps. CY. 34 , 
— Ces choses sont dites de l'Egypte, et le grillon est nomme, 
quoiqu'il n'en soit fait aucune mention dans Moi^e, oil il est seu- 
lement parle" de la Sauterelle ,* si le grillon est aussi nomme' , e'est 
parce que le grillon signifie le mal et la sauterelle le faux , Tun et 
l'autre dans les extremes du naturel ; mais lorsque la sauterelle 
est nomme 1 e seule, elle signifie en meme temps et le faux et le mal , 
car la sauterelle est le faux d'apres le mal. Dans Nahum : « La , lc 
» feu te deVorera, l'6p£e t'exterminera ; elle te devorera comme le 
» grillon ; multiplie-toi comme le grillon , multiplie-toi comme 
» la sauterelle ; tu as multiplied tes marchands plus que les etoiles 
y> des cieux; le grillon s'est disperse", et il s'est envois ; tes (chefs) 
» couronne's (sont) comme la sauterelle, tes commandants comme 
» la sauterelle des sautere lies. » — III. '15, 16, 17; — la, il s'agit 
de la ville de Sangs, par laquelle est signified la doctrine du faux ; 
et comme le faux et le mal ont M principalement multiplies dans 
les extremes du naturel , car la sont les illusions des sens qui tirent 
leur origine des objets du monde et de la terre, et les voluptfe qui 
tirent leur origine des divers genres d'appctits, e'est pour cela que 
la multiplication du mal et du faux est aussi dtoite par le grillon 
et par la sauterelle, comme encore dans le Livre des Juges, VI. 5. 
VII. <t% ; et dans Jeremie, XLYI. 23 : — Que le sensuel , qui est 
le dernier du naturel , soit le plus rempli d'illusions et de faux qui 
proviennent d'illusions, on le voit iY* 5081, 5089, 5094, 631 0, 
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631 4, 6313, 6318, 6598, 66121, 6614, mWn 6624- , 6948 , 694$ 
Dans Joel : « Le reste de la chenille a 6t6 mange par \& Sauterelle, 
» et le reste de la sauterelle a 6te mang6 par le hanneton , et le 
» reste du hanneton a £te mang£ par le grillon : r6veillez-vous , 
» ivrognes, et pleurez ; et hurlez , (wous) tous qui buvez le vin , 
» a cause dumout qui a &6 retranch^; car une nation montera sur 
» materre, (nation) robuste et sans nombre, et elle r^duira mon 
» cep en devastation, et mon figuier en 6cume. » — I. 4, 5, 6, 7.— 
Dans leMeme : « Les aires sont remplies de froment pur, et les 
» pressoirs regorgent de vin doux et d'huile ; et je vous compen- 
» serai les annte q\i' avaient consumees la sauterelle, le hanneton, 
» le grillon et la chenille. » — II. $4, $o ; — la , la sauterelle est lc 
faux dans les extremes , qui devaste les vrais et les biens. Dans 
Mo'ise : « Beaucoup de semence tu jetteras dans le champ , mais 
» peu tu recolteras, car la sauterelle la consumera ; tu planteras 
» des vignes, mais tu n'(ew) boiras pas le vin, et tu n'(en) recueille- 
» ras point , car le ver le d&vorera, »> — Deute>. XXYIII. 38, 39 ; 
— la , la sauterelle est le faux d'apres le mal. Dans Jean : « De 
» la fum£e de l'abime ouvert sortirent des sauterelles sur la terre, 
« auxquelles fut donn6 un pouvoir comme le pouvoir qu'ont les 
» scorpions de la terre ; il leur fut dit de ne point causer de dom- 
» mage au gramen de la terre ; ni a aucun arbre, mais seulement 
» aux hommes qui n'auraient point le sceau de Dieu sur leurs 
» fronts ; il leur fut donn6 non de les tuer, mais de les tourmenter 
» cinq mois. Les figures des sauterelles (Etaient) semblables a des 
» chevaux prdpards pour la guerre ; et sur leurs tetes il y avail 
» comme des couronnes semblables a de Tor ; leurs faces {etaient) 
» comme des faces d'hommes ; elles avaient des cheveux comme 
» des cheveux de femmes, et leurs dents etaient comme des dents 
» de lions ; elles avaient des cuirasses comme des cuirasses de fer: 
» et le bruit de leurs ailes etait comme un bruit de chariots a plu- 
» sieurs chevaux courant a la guerre ; et elles avaient des queues 
» semblables a des scorpions, et des aiguillons etaient a leuis 
» queues , et leur pouvoir etait de nuire aux hommes pendant cinq 
» mois : elles avaient sur elles un roi , range de l'abime ; son 
» nomen li^breu (est) Abaddon, et en grec ilanomApollyon. » — 
Apoe. IX.. 3 a 11 ; — personne ne peut voir, si ce d'est d'apres 
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ie sens interne, ce qui est signing par toutes ces clioses; d'aprfes 
ehacunc des expressions considers selon le sens interne, on voit 
que les sauterelles y signifient les raisonnenicnts d'apr&s des illu- 
sions et des faux provenant de ces illusions, confirmed aussi par 
des philosopliiques ; par consequent les sauterelles signifient aussi 
les faux qui sont dans les extremes chez l'homnie, ct qui sont plus 
terrestres et plus corporels que les autres faux ; les hommes peuvent 
facilemcnt etre tromp^s et s^duits pa:' ces faux , car l'lionime saisit 
promptement les clioses qui se pr^sentent a ses sens, et avcc peine 
celles qui sont opposes ; pour que Ton sache que c'est la ce qui esL 
signifi6 par les sauterelles, il m'est permis d'exposcr en detail 
chaque expression du passage ci-dessus : Yabftne d'oii sont sorties 
les sauterelles est l'enfer ,* le gramen de la terre, auquel elles ne 
devaient pas causer de dommage, est le scientifique ; Yarbre , ce 
sont les connaissances du bien et du vrai , les homines sont les 
affections du bien ; causer du dommage a ceux-ci ct n' en point 
causer au gramen de la terre ni a l'arbre, signifie afin que le vrai et 
le bien puissent etre compris, quoiqu on n'y conform e pas sa vie ; 
ceux qui out un sceau sur leur front sont ceux qui ont ete r^ge- 
nerds • tourmenter cinq mois ceux qui n'auraient point le sceau de 
Dial sur leurs fronts, c'est les d6vastcr ; les sauterelles semblables 
a des chevaux prepares pour la guerre, sont les raisonnements 
d'apits les faux, par lesquels on combat contre les vrais de TEglise; 
sur les teles des couronnes semblables a de I' or, et des faces comme 
celles des hommes 7 signifient que les raisonnements paraissent 
vraisemblables et comme provenant du bien ; les cheveux comme 
des cheveux de femmes, ei'les dents comme des dents de lions, ce 
sont les externes du naturcl ou les sensuels, ou dans le naturel les 
illusions, qui font l'apparence du bien ; les cuirasses de fer sont 
les externes qui font l'apparence du vrai ; le bruit des ailes comme 
un bruit de chariots a plusieurs chevaux qui courenl a la guerre, 
ce sont les faux des doctrinaux , d'apres lesquels et pour lesquels 
on combai ; les queues semblables a des scorpions, et les aiguillom 
a leurs queues, ce sont les ravages que causent de telies clioses ; 
le rot de labime est le faux infernal ; Abaddon, c'est la perdition ; 
Apolhjon, c'est leraisonnnement d'aprfes les faux , qui semble pro- 
venir du vrai , surtout si , au moyen de philosopliiques appliques 
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de travers, il est confirme" par ceux que Ton croit sages ; car une 
aveugle admiration dc la sagesse porte a avoir foi en eux. La 
Sauterelle, dans le sens bon , signifie le Vrai dernier et lc plus 
commun, et le charnie de ce vrai; de Ik Jean eut « pour aliment des 
sauterelles et du miel sauvage. » — Mattli. III. 4. Marc, I. 6 ; — 
Si Jean se nourrissait de sauterelles et de miel sauvage, c'est 
parce qu'il repre"sentait la Parole, et que par sa nourriture, et aussi 
par son vetement qui e'tait de poils de chameauavec une ceinture 
de cuir, il repr6sentait la Parole dans le sens externe ; en effet, 
le charme externe est signifie' par la sauterelle et par le miel sau- 
vage, N° 5620, et le vrai externe par le vetement de poils de cha- 
meau et par la ceinture de cuir, N° 3301 ; c'est dela que par Jean 
est entendu Elie qui devait venir et annoncer l'av6nement du Sei- 
gneur ; qu'Elie soit la Parole, on le voit dans la Preface du Chap. 
XVIII de laGenese, etN os 2762,5247 f. ; que les sauterelles soient 
du nombre des animalcules qu'on pouvait manger, on le voit dans 
le LGvitique, XI, 22. 

7644. Et elie couvrirata surface de la terre, signifie les derniers 
du menial du naturel : on le voit par la signification dc la surface, 
en ce que ce sont les externes, ainsi les derniers, et par la significa- 
tion de la terre, ici , de la terre d'Egypie, en ce qu'elle est le mental 
naturel, K os 5276, 5278, 5280, 5288, 5301 . 

7645. EtTon ne pourravoir la terre, signifie Uobscurctssement 
de tout le menial naturel : ccla est Evident par la signification de 
ne pouvoir voir, en ce que c'est l'obscurcissement , c'est-a-dire, 
nulle perception du vrai ,* et par la signification de la terre d'E- 
gypte, en ce que c'est le mental naturel , comme ci-dessus N° 7644. 
II faut dire en peu de mots comment il se fait que par la vastation 
des extremes dans le naturel tout le mental naturel soit obscurci : 
Les intdrieurs cliez l'hommc sont terminer dans ses derniers ou 
dans ses extremes, et la les choses qui sont successives cliez lui 
sont ensemble ; quand dans les derniers il n'y a que le faux et que 
le mal, les vrais et les biens, qui des inteneurs influent dans les 
derniers, y influent dans les maux et dans les faux, et par suite y 
sont changes en maux et en faux ; c'est pour cela qu'il ne se mon- 
tre que le faux et le mal dans tout le naturel ; cela est entendu par 
robscurcissemcnt de tout le mental naturel, obscurcissemenl qui 
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est signify par ne pouvoir voir la terre. Cost encore de la que les 
esprits infernaux, quand ils ont &6 devastes, sont dans les ex- 
tremes du naturel ; leur lueur, qui est appel6e lueur intellectuelle, 
n'est pas non plus diff&rente de la lueur de ce monde, laquelle dans 
r autre vie devient entierement obscurity a la presence de la lu- 
miere du Giel. Comme. Textreme du naturel, qui est appeld sen- 
suel , est rempli d'illusionjet de faux qui en proviennent, ainsi que 
de volupt6s et de maux provenant des volupt&, N° s 6844 , 6845, 
et comme les enfers sont dans cette lueur, c'est pour cela que, 
quand riiomme est r£g6n6r6, le Seigneur le gratifie de la faculty 
de pouvoir 8tre 61ev6 de ce sensuel vers les int&ieurs, voir N os 61 83, 
6313,7442. 

7646. Et elle mangera le teste de ce qui est eckappe. qui vous a 
tie laisse par la grele, signifie la consomption de tout ce qui lient 
quelque chose du vrai ; eela est Evident par la signification de 
manger, en ce que c'est etre consume ; et par la signification de de 
ce qui est eckappe, qui a ete laisse par la grele P en ce que c'est le vrai 
non consume par le faux ant&ieur, qui est signifie par la grele; que 
la grele soit le faux, on le voit N os 7553, 7574 ; les faux que la grele 
signifie sont les faux dans le naturel extthieur, mais les faux que 
la sauterelle signifie sont les faux dans les extremes de ce naturel; 
ce sont ces faux qui consument les vrais et les biens les plus com- 
muns; en effet les extdrieurs sont aussi plus communs, et les ex- 
ternes sont les plus communs ; quand les communs ont &6 d&ruits, 
les particuliers sont dissipfe, car ce sont les communs qui contien- 
nent, et ce sont les particuliers qui sontcontenus. 

7647. Et elle mangera tout i'arbre qui germe pour vous du 
champ, signifie ainsi la consomption de toutes les connaissances 
quits tiennent de I'tglisc : on le voit par la signification de man- 
ger, en ce que c'est la consomption , comme ci-dessus N° 7646 ; par 
la signification de Yarbre, en', ce que ce sont les perceptions, puis 
les connaissances du vrai et du bien, iX 0S £73$ f. 2972 ; et par la si- 
gnification du champ, en ce que c'est TEglise, N os 2971, 3317, 
3766,4440,7502,7571. 

7648. El seronl remplies tes maisons, et les maisons de tous tes 
serviteurs y et les maisons de tous les Egyptiens, signifie que le faux 
regnera dans toutes les clioses en general et en pariiculicr qui sont 
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dans le naturel, depuis son exterieur jusqu'a son extreme ; on |p 
voit par la signification d'etre rempli, en ce que c'est re^gner, ainsi 
qu'il va etre expose^ et par la signification de la maison de Pha- 
raon , de la maison de lous ses servkeurs et de la maison de tous tea 
figyptiem, en ce que ce sont toutes les choses en g6n6ral et en 
particulier qui sont dans le naturel, N os 7353, 7355, ici depuis 
son interieur jusqu'a son extreme, selon ce qui a ete" expliqu6 ci- 
dessus ]\ T ° 7645. Si etre rempli signifie r6gner, c'est parce que, 
quand le mental de rtiomme a ete rempli de faux d'apres les maux , 
au point que ce soit pour lui un plaisir de seduirc par les faux et 
de fairc les maux , il est dit que cela regne chez lui , et l'affection 
clle-meme est appel^e affection regnante; on appelle univcrselle- 
ment regnant cequi remplit tout le mental de riiomme, c'est-a- 
dire tant sa pensee que sa volont6; ce que riiomme aime plus que 
toule autre chose et a pour fin derniere, voila ce qui regne, et cela 
est dans les plus petites de toutes les choses de sa volonte et de sa 
pensee ; qrehe est la chose qui regne universellement, on peut le 
savoir, par le plaisir qu'on eprouve quand ellc reussit, et par le 
chagrin qu'on ressent quand elle ne reussit pas. Ce qui regne uni- 
versellement chez riiomme fait l'image de son esprit, la face de 
l'Esprit y est absolument conforme; si ce qui regne est le mal et le 
faux, la forme de son Esprit est diabolique; si ce qui regne est 
le bien et lcvrai, cette forme est angdlique; car Tcsprit consi- 
dere en soi est l'affection dans une forme, et l'affection domi- 
nante en est la forme elle-meme, et ses autres affections s'y 
appliquent. 

7649- Ce que n'ont point vu tes peres, in les peres de les peres, 
depuis le jour qu' Us ont ete sur I' humus jusqu'a ce jour, signifie 
quit n'y a point eu dans I'Uglise depuis le temps ancien un faux 
Lei qu'il etait Id ; cela est evident par la signification de la sau- 
terelle que noni point vue t en ce que c'est qu'il n'y a point en un 
tel faux; que la sauterelle signifie le faux dans les extremes, on le 
voit ci-dessus N° 7643; par la signification des peres, et des peres 
des peres, en ce que c'est depuis le temps ancien; et par la signi- 
fication de r 'humus, en ce que c'est l'Eglise, N 08 566, 1068 ; depuis 
le jour qn'ils ont ete sur I'liumus jusqu'a ce jour, signifie l'6tat dans 
lequel a M l'Eglise depuis ce temps jusqu'a celui-ci ; que le jour 
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soil l'elat, on le voit N os 23, 4-87, 488, 493, 2788, 3462, 4850 : 
comment cela a lieu , voir N° 7686 . 

7650. Et il se retourna et sortit d'cwec Pharaon, signifie la pri- 
vation de Caperception et la separation : on le volt par la re" 
presentation de Moscheh , de qui il est dit qu'il se retourna et sor- 
tit, en ce qu'il est le vrai venant du Divin ; etpar la representation 
de Pharaon, en ce qu'il designe ceux qui infestent, dont il a £tt; 
parl£ ci-dessus N° 7631 ; par la signification de se retoumer, en]jce 
que c'est la privation de l'aperception , car riiomme est prive de 
l'aperception , quand le Vrai venant du Divin se retoume ou se 
de'tourne, c'est-a-rlire quand riiomme se d^lournc de ce vrai; 
et par la signification de sortir, en ce que c'est la separation , N°* 
6100,7404. 

7651 . Vers. 7 a 1 1 . Et les serviteurs de Pharaon lui dircnt : Jus- 
qucs a quand ceci nous sera-t-il enpiege? Renvoie les iiommes, et 
quits servent Jehovah lent Dieu; ne sais-tu pas encore que t'Egyple 
peril? El Moscheh (at ramene, et Aharaon, vers Pharaon, et U 
teur dit ; AUez , servez Jehovah voire Dieu; qui el qui (sont) ceux 
qui voni? Et Moscheh dit : Avec nos jeunes garcons et avec nos 
vieillards nous irons, avec nos fits et avec nos jilles, avec noire 
menu betail et avec notre gros betail nous irons; car une fete a Je- 
hovah (c'est) pour nous. Et il teur dit : Ainsi sera Jehovah avec 
vous, alors que je vous aurai removes vous et voire enfant! Voyez 
que mat (il y a) devant vos faces. Non pas ami: AUez, s'il vous 
plait, jeunes hommes, et servez Jehovah, puisque (c'est) ce que 
vous demandez , et it les chassa des faces de Pharaon. — Et les 
serviteurs de Pharaon lui dircnt, signifie l'avertissement par ceux 
qui sont dans la craintej jusques a quand ceci nous sera-t-ii en 
piege, signifie qu'ainsi ils seraient pris par leur mal : renvoie les 
kommesy et quits servent Jehovah leur Dieu, signifie qu'il est 
avantageux de les laisser, pour qu'ils adorent le Seigneur leur Dieu : 
ne sais-tu pas encore que t'figypte peril, signifie que par les fails 
on peut savoir que tous ceux qui harcellent ces simples sont jctes 
dans Tenfer, d'oii Ton ne peut s'^cliapper : et Moscheh fut ramene, 
et Aharon, vers Pharaon, signifie la presence du A 7 rai Divin d'a- 
prfcs l'avertissement: ct it leur dit signifie rinelination : allez , 
serve* Jehovah votre Dieu, signifie a les laisscr pour qu'ils adorent 

XII. 1 
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le Seigneur: qui el qui (sont) ceux qui vont, signifie s' ii en rcstc- 
rait quclques-uns : et Moscheh (lit, signifie la r6ponse: avec nm 
jeunes-garcons et avec nos vieillards nous irons, signifie les sim- 
ples et les sages : avec nos ftls et avec. nos filles, signific ceux qui 
sont dans I'affection clu vrai et dans 1'a flection clu bien : avec noire 
menubctail et avec noire gros betail nous irons, signifie ceux qui 
sont dans Je bien interieur etdans le bien exterieur ; car unc fete 
it Jehovah (e'est) pour nous, signifie le culte dn Seigneur chez tous 
en gcttcial et cliez chacun en particulier : et U leur dit, signifie la 
derision : ainsi sera Jehovah avec vous, alors que je vous aural ren- 
voyes vous et voire enfant, signifie commc si le Seigneur scrait 
cliez eux s'ils ftaient laisses : voyez que mat (il y a) devant vos fa- 
ces, signilie que dans le desir il n'y a point le bien : non pas aim}, 
signifie le refus : allez, s'il vous plait , jeunes homines, et serve? 
Jehovah, signiiio qu'ils laisseront ceux qui sont dans les vrais coir 
firm 6s, pour qu'ils adorenlle Seigneur ; puisque (e'est) ee que vous 
demanded 3 signifie qu'ainsi ils out ce qu'ils veulent : et il les chassa 
des faces de Pharaon s signifie que la volonte dc ceux qui infestent 
(Halt entiercment contraries par le Yrai Divin. 

765$. Et les serviteurs de Pharaon lui dirent , signifie I'avertis- 
sement par ceux qui sont dans la crainte : on le voit par la signifi- 
cation de dire, quand e'est par ceux qui Yoient leur mine a ceux 
qui dans la societe s'onstinent, en ce que e'est l'avertissement ; et 
par la signification des serviteurs de Pharaon, en ce qu'ils sont 
ceux qui infestent et qui sont d'une condition inferieure et dans la 
crainte ; qu'ils soient dans la crainte, cela est evident d'apres ces 
paroles qui suivent : « Jusques a quand cc-ci nous sera-t-il en 
piege? Renvoie les tiommcs pour qu'ils servent J&iovah leur Dieu; 
ne sais-tupas encode que TEgypte peril? » paroles qui provicn- 
nentdela crainte, ainsi qu'il est mauifeste ; puis aussi , en ce que 
par les serviteurs de Pharaon sont entendus les mediants qui in- 
festent , et les m6chants ne conseilient le bien que d'apres la 
crainte, voir rN° 72.80. 

7653. Jusques a quand ceci nous sera-t-il en piege, signifie 
qu ainsi Us seraient pris par leur mat : on le voit par la signification 
d'etre en piege, en ce que e'est etre pris par son mal , et ainsi etre 
induil dans le nialdc la peine. 



SXODE, CHAP. DIXifcME. 



83 



7654, Rcnvoie les kommes 1 et qitils servent Jehovah leur Dieu, 
sign') fie quit est avantaoeux de les laisser, pour quHls adorent le 
Seigneur tear Dieu i on le voit par la signification de renvoger, en 
ce que e'est laisser ; et par la signification de servjr Jehovah, en 
ce cfue e'est adorer le Seigneur ?.eiu Dieu, comme ci-dessus 
IN T os 7500, 7540, 7641. 

7655. Ne sais-lu pas encore que t'Egyptc peril, tignifie que par 
les fails on pent savoir que tons ceux qui hareellent ces simples 
sont jetes dans I'enfer, doit Von ne pent s'eckappcr ) on le voit 
par la signification de ne sais-lu pas encore, en ce que e'est que 
par les fails on pout savoir ; par la signification de pent, en 
ce que e'est etre jet6 dans I'enfer, d'ou Ton ne peut s'echapper ; 
cela dans le sens spirituel est sign i fie par peril*, de meme que par 
rnourir ou par la mort , qui est la damnation et I'enfer, comme on 
le voit JN Tos 54-07, 6H9, 7494 ; et par la signification de YEgypic, 
en ce que e'est Tinfestation , N° 7278, par consequent aussi ceux 
qui infestent ; mais comme ce sont eux qui paiient , il est dit non 
pas qui infestent , mais qui hareellent ; car les mechants excusent 
le mal quils font et le presented comme leger ; il est dit aussi 
qu'ils hareellent non pas ceux qui sont de l'Eglise spirituelle, 
mais ces simples, carles mediants appellent simples tons ceux qui 
sont de l'Eglise et qui vivent selon les vrais et les biens de l'Eglise, 
ou qui ont la vie de la foi et de la charite. 

7656. Et Mosckek ful ramene, et Aharon, vers Pliaraon , signi- 
fie la presence du Vrai Divin d'apres I'avcriissemcnt : on le voit 
par la signification d'etre ramene , en ce que e'est se montrer 
present ; et par la representation de Mosckek et tYAkaron, en ce 
.qu'ils sont le Yrai Divin , .Moscheh l'interne et Aharon rcxtcrne, 
N os 7089, 7381 

7657. Et it leur dit , siguifie ['inclination : on le voit d'apres 06 
qui suit , en ce que presse par la crainte il voulait les renvoyer ; 
cette volonte ou inclination est contenue dans ?l leur diL 

7658. Allez , ittvez Jehovah voire Dieu, siguifie a les laisser pour 
quils adoreni le Seigneur : on le voit par la signification de servir 
Jeltovak ) en ce que e'est adorer le Seigneur, comme A Tos 7500, 
7540, 7641 , 7654 ; que uilvx ou allcx-Yous-en. quand ces! I Irartfof) 
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qui le dit a Mosclieli au sujet des fils dTsrael, ce soil qu'on les 
laisse, cela est evident, 

7659. Qui et qui sont ceux qui vont, signifie s'il en resterait quel- 
ques-uns : on le voit sans explication. 

7660. Et Moschek dit, signifie la reponse i cela est Evident. 

7661 . Avec nos jeunes garcons et avec nos vieillards nous irons, 
signifie tes simples et tes sages : on le voit par la signification des 
jeunes garcons , quand ils sont adjoints aux vieillards, en ce qu'ils 
sont les simples, car les vieillards sont les sages, N os 3183, 6524, 
6890. 

7662. Avec nos fils et avec nos fdles ^signifie ceux quisonl da)ts 
I 7 affection du vrai et dans I' affection du bien : on le voit par la 
signification des fits , en ce qu'ils sont les vrais qui appartiennent 
a l'Eglise, N°« 489, 491 , 533, i 1 47, 2623, 3373, ainsi les affections, 
parce que sans 1' affection les vrais ne sont rien ; et par la signifi- 
cation des fdles, en ce qu'elles sont les biens, N us 489, 490, 491, 
ainsi les affections du bien, N os 2362, 3963. 

7663. Avec noire menu betail et avec notre gros betail nous irons, 
signifie ceux qui sonl dans le bien interieur et dans le bien exie- 
rieur : on le 'voit par la signification du menu betail , en ce que 
c'est le bien interieur, et du gros betail , en ce que c'est le bien 
exteYieur, N os 5913, 6048. Par ces paroles de ce Yerset, qu'ils 
iraient avec les jeunes garcons et les vieillards, avec les fils et les 
filles ; et avec le menu et le gros betail , est entendu dans le sens 
interne tout ce qui appartient a l'Eglise, tant a l'Eglise externe 
qu'a l'Eglise interne ; les clioses qui appartiennent a l'Eglise ex- 
terne sont entendues par les jeunes garcons, les fils et le gros be- 
tail, et celles qui appartiennent a l'Eglise interne, paries vieillards, 
les filles et le menu betail ; car les vieillards sont des sagcsses, les 
filles sont les affections du bien , et le menu be* tail est le bien lui- 
meme, ce sont la des choses de l'figlise interne ; mais les jeunes 
gardens sont des simplicity , les fils sont les affections du vrai , 
et le gros betail est le bien externe, ce sont Ik les choses de rfiglise 
externe. 

7664. Carune fete a Jehovah cest pour nous.signifie lecultedu 
Seigneur chez lous en general et chez chacun en par lieu tier ; on le 
voit par la signification d'une fete, en ce que c'est le culte avec un 
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esprit joyeux, N° 7093; que ce soil le culte du Seigneur, c'estparce 
que Jdhovah dans la Parole est le Seigneur, N os 1343, 1736, 2921 , 
3023, 3035, 5663, 6303, 6905, 6945, 6956 ; que ce soit le culte 
chez tous en general et chez chacnn en-parti culier, cela est Evi- 
dent par ce qui pr6cfede, oiiil estdit qu'ils iraient avec les jeunes 
garcons et les vieillards, avec les fils et les filles, et avec le menu 
et le gros Detail. 

7665. Et it leur dit, signifie la derision: on levoit par les 
paroles que Pharaon dit : « Ainsi sera Jdhovah avec vous, alors 
que je vous aurai renvoy6s vous et votre enfant, » paroles qui sont 
une division. 

7666. Voyezque mat U y a devant vos faces, signifie que dans 
le desir U n'y a point le bien : on le voitpar la signification des faces, 
en ce qu'elles sont les interieurs quant aux affections et par suite 
quant aux pensees, N os 358, 1999, 2434, 3527, 3573, 4066, 4796, 
4797, 5102, 5165, 5168, 5695, 6604 ; et comme les faces sont les 
affections, elles sont aussi les de^sirs ; c'est de \k que le mal clevant 
vos faces, signifie que dans les affections ou dans le tKsirtl 
n'y a point le bien. 

7667. Non pas ainsi, signifie le refus : on le voit sans explication ; 

7668. AlleZy s'il vous plait , jeunes hommes, et serves Jehovah, 
signifie quils laisseront ceux qui sont dans les vrais confirmes, 
pour qitils adorent le Seigneur ; on le voit par la signification de 
Allez, en ce que c'est qu'ils laisseront , comme ci-dessus N° 7658; 
par la signification des Jeunes homines, en ce que ce sont les vrais 
confirmes, ainsi qu'il va etre expose" ; et par la signification de 
servir Jehovah, en ce que c'est adorer le Seigneur, comme ci- 
dessus N os 7654, 7664. Que les jeunes hommes soient ceux qui 
sont dans les vrais confirmed, c'est parce que par les fils, les jeunes 
garcons, les jeunes hommes, les hommes et les vieillards, sont si- 
gnifies les choses qui appartiennent a !' intelligence et a la sagesse 
dans leur ordre ; ces choses sont entendues dans le ciel a la place 
de ces expressions ; car ceux qui sont dans le ciel sont dans des 
idees spirituelles, dans lesquelles ce qui est de la pure nature et du 
mondene peut entrersans 6tre aussilot depouilleetsans passer dans 
quelque chose qui appartienne h la sagesse du ciel et soit conforme 
a la pense*e angelique ; de la vient que dans le sens spirituel par 
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; cs fils, les jeunes garcons, les jeunes hommes, les hommes, les 
vieillards, ce- no soffit pas eux qui penvent etre signifies, mais ce 
sont les choses spirituelles correspondantes, lesquelles sont celles 
qui appartiennent a Intelligence el a la sagesse ;: que ces choses 
soient signifies eela est bien evident d'apres ]e sens interne dans la 
Parole oil ces expressions sont employees ; par les Jeunes Hommes 
dans la Parole sont entendus ceux qui sont Intelligents, ou selon les 
idees abstraites AngeHiques, l'Intelligence; et parce que l'Intelligence 
est eiitenduepar enx, le vrai confirm^ Test aussi, car ce vrai appar- 
tient a l'Intelligence p le mot, par lcquel les jeunes hommes lei son t 
exprimes dans la Languc originate, est derive de la force et de la 
puissance qui est au vrai d'apres lebien , ainsi au vrai confirm^ : 
de la ce nom est attribue an Seigneur, dans Zacliarie : « Ept^c, 
» leve-toi contre Mon Pasteur, et contre f Homme (le Jeune 
? Homme, Juvenem) mon prochain ; frappe le Pasteur et que les 
p Brebis soient disperses. » — XIII. 7 ; — ces paroles ontete 
dites du Seigneur, ww-MaUli. XXVL 3* ; — et aussi dans Jerd- 
mie : « Jusques a quand erras-tu ca et la , fdle rebelle? Jehovah 
» a cree une chose nouvelle sur la terre, la femme a environne 
» YHomme (le Jeune Homme, Juvenem) » ~ XXXL 22. — Les 
jeunes hommes sont exprimes par un autre mot dans la Languc 
originate pour 1' intelligence, ainsi pour ]e vrai de ^intelligence, 
dans Amos : « J'ai envoye contre vous^ peste dans le eteaiiL^te 
» cnemin de l'Egypte ; j'ai lue par L'epee vos jeunes hommes i avec 
h captivite des chevaux. » — IV. 40 ; — le cnemin de Ffigypte, 
c'estlescientifique perverti; les jeunes hommes qui antiM tu6s, 
ce sont les vrais qui par suite out 6te de'truits; la captivite des 
chevaux, e'est Vintellectuel sedu.it. Dans le M&ne i « its irontca 
n et la de lamer a lamer, et depuis le Septentrion jusqu'a I'Orient, 
» ils courront de cote et d'autre pour cherclier la parole de J6ho- 
» vah , et ils ne la trouveront point ) en ce jour-la les belles vierges 
» et les jeunes hommes deperiront de soif. » — VIII. 12, 13; — les 
belles vierges sont r affection du vrai j les jeunes hommes l'intelli- 
gence ; deperir de soif, e'est etre prive du vrai ; aussi est-il dit , ils 
courront de cote et d'autre pour cherclier la parole de Jehovah, ei 
ils ne la trouveront point ; que la il ne soit entendu ni de belles vier- 
ges, ni des jeunes hommes, ni une deTaillance de soif, cela est &i- 
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dent. Dans J£r6mie ■ « La mort est montee par nos fenetres, elle est 
a venue dans nos palais pour retrancher \e petit enfant de la place >■ 
» les jeune homines des carve fours. » — IX. 20 : — Dans le M6me : 
« Comment n'a-t-elle pas M laisstte la ville de gloire, la ville de ma 
» joie? c est pourquoi ses Jewries kommes lomheront dans ses places.* 
— XLIX. 2o, m, L. 30 : — Dans le Meme : « Ecoutez tousje 
» vous prie, peuples ; voyez ma doaleur, mcs vierges et mes Jeunes 
» Homines sontalles encaptivite.» — Lam. L \ 8 • — clans ces passages 
les jeunes hommes sont les vrais qui apparttiennent a rintelligence. 

7669. Puisque cesl ce que vous demandez, signific qu ainsi Us 
out ce quits veulent : on le voit sans explication. 

7670. Et il les cfiassa des faces de Pharaon , signifie que la vo- 
lonte de ceux qui infestent etait entierenient contraries par le Yrai 
Divin : bnle voit par la representation de Moscnefr et d' Aharon, 
qui out etc ckasses, en ce qu'ils sont le vrai Divin, IN 7637 ; par la 
representation de Pharaon , en ce qu'il d6signe ceux qui infestent, 
N°7631 ; par la signification des faces, en ccqu'ellcs sont les in- 
t&ieurs quant aux affections, N° 7666, ainsi la volonte, car les 
affections appartiennent a la volonte, et les pensces a 1'entende- 
ment J que la volont6 ait et6 contrari6c, cela est signing en ce qa'il 
ies cfiassa des faces, car on cliasse ce qui est contre la volonte ou 
co ntre les affections' qui appartiennent a la volonte. 

7671. Vers. \% 43, H, 15. Et Jehovah dit a Moschek : E tends 
la main sur id ierre d'Egypte pour la sauterelle, et elle montera 
sur la ierre d'Egypte, el elle mangera loute I'herbe de la ierre, toiU 
ce qiia laisse la grele. Et Moscheh elendil son baton sur la terre 
d'Egypte ; et Jehovah amena an vent oriental en la Ierre , tout 
ce jour-la et loute la niia ; le matin se fit , et le vent oriental &p- 
porta la sauierelle. Et la sauterelle monla sur toate la terra 
d'Egypte, et elle se posa dans loute la frontiere d'Egypte P en 
masse forte ; (want elle il ny exit point de saaierelle comme cellc- 
la y et aprcs elle il n'g en aura point ainsi. Et elle coiwril la sur- 
face de loute la terre, et la terre fiii obscurcie ; et elle mangeci 
tonic I'herbe de la ierre el tout le fruit de I'arbrc qxC avail laisse* 
la grele ; et il ns resta aucune verdure en Varbre ni en I'herbe d& 
champ dans loute la ierre d'Egypte. — El Jehovah dit a Moscheh, 
signilie 1' instruction : iicmk ta main, signiiiela domination de la 
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puissance : m* la terre d'tgypte pour la sauterelle, signifie afin 
que le faux envahisse tout le naturel de ceux qui infestent : et elle 
montera sur la terre d'Egypte, signifie l'infusion dans toutes les 
choses qui y sont : et elle mangera toute therbe de la terre, signifie 
la consomption de tout vrai : tout ce qua lame la grele, signifie ce 
que le faux anteneur n'avait pas consume ; et Moscheh etendit son 
baton sur fa terre d'Egypte, signifie la domination de la puissance 
du Vrai Divin sur tout le naturel de ceux qui infestent : et Jeho- 
vah amena un vent oriental , signifie le moyen de destruction : tout 
ce jour-ld et louie cette nuit , signifie dans tout ce qui appartient 
a la perception tant obscure que non obscure chez ceux qui in- 
festent : le matin se fa , signifie l'dtat du ciel dans l'ordre : el le 
ventoriental apportala sauterelle, signifie un faux grossier chez ceux 
qui infestent , pour moyen de destruction ; et la sauterelle monta 
stir toute la terre d&gypte, signifie Feffusion du faux dans toutes 
les choses du naturel : et se posa dans toute la frontiere d'Egypte, 
signifie par les extremes la : en masse forte , signifie qu'il se r6- 
pandait dans toutes choses en general et en particulier : avant 
elle il ny eut point de sauterelle comme celle4a, et apres elle il 
ny en aura point ainsi , signifie qu'il n'y a point eu un tel faux 
depuis le premier temps de l'Eglise, et qu'il n'y en aura point de 
tel : et elle couvrit la surface de toute la terre, signifie qu'il en- 
vahissait les derniers du mental naturel : et la terre fut obscurcie, 
signifie que le faux s'introduisait oil 6tait le vrai : et elle mangea 
toute llierbe de la terre, signifie qu'il consumait tout scientifique 
duvrai : et tout le fruit de t'arbre> signifie GftMi, tout cognitif du 
bien ; el il ne resta aucune verdure , signifie '^tout sensitif, du 
vrai e"tait obliteYe' : en I'arbre et en I'herbe du champ , signifie du 
cognitif etdu scientifique de l'Eglise : dans toute la terre d'Egypte, 
signifie de tout cote dans le naturel. 

7672. Et Jehovah dit a Moscheh, signifie I' instruction : Oil le voit 
par la signification de dire, quand J&iovah dit a Moscheh par 
qui est represente le Vrai Divin , ce qu'il faut Cairo, en ce que 
e'est I'instruction, i\ T os 6879, 6881, 6883, 689* r 7186, 7267, 
7304,7380, 

7673. E tends ta main , signifie la domination de la puissance : 
on le voit par la signification cYetendre, quand cela est dit de la 
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domination, ainsi quil va etre expose ; et par la signitication de la 
main, en ce quelle est la puissance, N os 878, 3387, 4931 a 4937, 
5327, 5328, 5544, 6292, 6947, 701 f , 7188, 7 1 89, 7518. Qu'eten- 
dre la main, ce soit la domination de la puissance, c'est parce que 
la puissance est dans la main ou dans le bras quand il est £tendu ; 
lors done qu'il est dit de Jehovah qu'il 6tend la main ou le bras, 
cela signifte une puissance illimitee ou infinie en acte. De la vient 
que Jeliovah a dit tant de fois a Moscheh , quand des miracles 
devaient etre fails , d'^tendre sa main ou son baton , comme 
Chap. VII. Vers. 19, « Bunds ta main sur les eaux d'Egypte, et 
ii y aura du sang.» — Chap. VIII. 1, 2, « Intends tamain sur les 
torrents et fais monter les grenouilles. » — Chap. VIII. 11,12, 
« Etends ton baton et frappc la poussiere de la terre, etelle deviendra 
des poux. » — Chap. IX. 22, 23, « Etends ta main vers le ciel, 
et il y aura de la grele : » il naurait 6t6 nullement parl6 ainsi , 
si l'extension de la main , dans le sens supreme, ne signifiait pas 
la tonte-puissance de J6hovah ; pareillement quand il a M dit a 
Josue - d'&endre sa lance, comme on le voit dans le Livre de Josu6 : 
« Jehovah dit a Josne : Etends la lance qui (est) dans ta main vers 
» Ai ; lors done que Josue 6tendit la lance qui (eta'u) dans sa main 
» vers A.i , les troupes embusque'es se levferent promptement de 
» leur place, et coururent aussitot qu'il eut etendu sa main , et 
» elles vinrent vers la ville et la prirent : Josu6 ne retira point sa 
» main quil avait etendue avec la lance, jusqu'a ce que tous les ha- 
« bitants d'M eusscnt ete extermin6s., » — VIII. 18, 19, 26 • — 
comme e'etait la un representatif de la toute-puissance Divine, 
ce representatif eut aussi de la force, de meme que tous les repr6- 
sentatifs, quand ils 6taicnt commandos, dans ce temps-la. La Toute- 
Puissance est aussi decrite dans plusieurs autres passages par les 
expressions, J&iovah etendit la main , sa main etendue, son bras 
6tendu : elle Test par Fexpression , Jehovah etendit la main, dans 
Esaie : « La colere de Jehovah s'est embras^e contre son peuple , 
» et il a etendu sa main sur lui et Ta frappe , et les montagnes ont 
» 6te £branlees. »— V. 25.— Dans Ez^clriel : « J'6tendrai ma main 
» contre lui et jeTexterminerai. »— XIV. 9, 13. — Dans le Memo: 
« J'etendrai ma main contre toi , et je te livrerai en proie aux 
» nations. » —"XXV. 7. — « J'etendrai ma main sur Edom 7 et j'en 
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» retrancherai liomme et bete. Teiendrai ma main sur les Philis- 
» tins, etje retrancherai. » —Ibid. Vers. 13, 16 ; — pareillcment 
Ezech. XXXV. 3. Esa'ie, XXXI. 3. Seph. I. 4. II. 13. — La toute- 
puissance est decrite par la Main etendue dans Esaie : « La main 
» de Jehovah etendue sur toutes les nations, qui l'arreterait? » — 
XIV. 27, 28. — Dans Jeremie : « Je combattrai contre vous par 
» main etendue, etpar un bras fort , et avec colere et avec fureui\» 

— XXL 5. — Dans Esa'ie: « Encore sa main est etendue. » — 
IX. i 1 , 1 6. X. 4. — Puis, par le Bras etendu, dans Jeremie : « Moi 
»j'ai fait la terre, l'homme et la bete, par ma force grande etpar 
» mon bras, etendu. » — XXVII. 5. — Dans le Meme : « Toi ] tu as 
»> fait le eiel ct la terre par ta force grande et par ton bras etendu; 
» 11 n'y a d' impossible pour Toi aucune Chose. » — XXXII. 17 ; 
qu'ici la Toute-Puissance soit signified par le bras etendu, cela est 
Evident - pareillement dans plusieurs autres passages , oil rl est 
dit par main forte et par bras etendu , comme Deut6r. IV. 34., 
V. 15. VII. 19. IX. 29.XL 2. XXVI. 8. I Rois, VIII. 42. II Rois, 
XVII, 36. J6rem. XXXII. 21 . Ezech. XX. 33, 34. — II est memo dit 
de JeTiovah qu'il e'tend les cieux, et alors aussi par etendre est si- 
gnified la toute-puissance, savoir, en ce qu'il agrandit les limites du 
ciel , et remplit de vie et de sagesse ceux qui y sont ; comme dans 
Esa'ie : « Jehovah qui etend comme quelque chose de leger les cieux, 
h et les d^veloppe comme unc tente pour y habiter. « — XL. 22. 

— Dans le Meme: « Jehovah qui etend les cieux, qui etale la 
« terre, qui donne Tame au peuple sur ellc, et l'esprit a ceux qui 
» y marchent. »— XLU. 5.— Dans Jeremie : «Celui qui fait la terre 
» par sa vertu , qui prepare le globe par sa sagesse , et qui par son 
» intelligence etend les cieux, » — XL 15. — Dans Zacharie : 
« Jehovah qui eiend les cieux, et fondela terre, et qui forme l'esprit 
n de Tliomme au milieu de lui . a — XII, I , — et en outre aillcurs , 
comme Esaie, XLIV. 24. XLV. 12. Ps. GIV:fcj — Maintenant , 
d'apres cela, on pent voir pourquoi il a etc commando a Moscheh 
d'tadre sa main et son baton, et pourquoi alors les miracles 
s'op^raient ; et qu'ainsi par etendre la main, est signified la domi- 
nation de la puissance, et dans le sens supreme la toute-puissance. 

7674. Sur la terre d'Egypte pour Id aauterelle 9 signifie afin que 
le faux envahisse tout le naiurel de ceux qui infesicnl : on le VOit 
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par la signification de la terre d'Egypte , en ce que e'est le mental, 
naturel , Sft 5276 , 5278 , 5280 j 5238, 530 1 , et. en ce que l'Egypte 
est leiuiLurel, N 05 6l 47, 6252; etpar la signification de las aute- 
relle , en ce qu'elle est le faux dans les extremes chez ceux qui in- 
festent, N° 7643. 

7675. El idle montera sur la terre d'Egypte, signifie I' 'effusion 
dam toutes leschoses qui y sont ; cela est evident par la significa- 
tion de monter en ce que e'est sc r£pandre ; en effet , la sauterelle 
signifie le faux dans les extremes, et des extremes vers les interieurs; 
il est dit monter, car les interieurs sont la niSme chose que les su- 
pc^icurs ; que les interieurs soicnt cnvaliis par le faux quand les 
exterieurs le sont, on le voit N° 7645 ; et par la signification de la 
terre d'Egypte , en ce qu elle est le mental naturel . jN t °7674. 

7676. Et elle mangera toute I'herbe de la terre , signifie la con- 
somption loiale de tout vrai : on le voit par ia signification de mm- 
get, en ce que e'est consumer ; et par la signification de l' herbe.de la 
terre , en ce qu'elle est le vrai de TEglisc, N° 7571 t 

7677. Tout ce qu'a laisse la grele , signifie ce que le faux mud- 
rieurn'avaitpas consume : on le voit par la signification de laisser, 
en ce que e'est nepas consumer ; et par la signification de la grele , 
en ce que e'est le faux d'apres le mal dans le naturel exterieur, 
N<* 7553, 7574. 

7678. Et Moschch etendh son baton sur la terre d'Egypte , signi- 
fie la domination de la puissance duVrai Divin sur tout le naturel de 
ceux qui infestent : on le voit par la signification (Yctendre le baton, 
en ce que e'est la domination de la puisssance , K° 7673 ; par la re- 
presentation de Moschek, en ce qu'il est le Yrai Divin , N os 6752, 
701 4 , 7382 ; et par la signification de la terre d'Egypte , en ce 
qu'elle estlc naturel de ceux qui infesteul, IN 7674. La Puissance 
Divine qui est decrite par la main de Moschch est la puissance du 
Vrai Divin; que toute-puissance appartienne au Yrai, on le voit. 
HfcSJM i 5623, 6344, 6423, 6948; il y a meme dans le Divin 
Vrai qui procede du Divin Bien une telle puissance , que par lui ont 
i\& crepes toutes les choses qui sont dans 1'Univers j la Parole signi- 
fie ce Vrai dans Jean : « Dans le commencement emit la Parole, et 
j) la Parole etait chez Dieu, et Dieu elait la Parole ; toutes choses 
» par Elle ont^te faites. » — 1.1,3; — e'est de la que des miracles 
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ont et6 faits par Moscheh , car Moscheli repr&cntc le Divin Vrai, 
La plupart croient que la Parole on le Divin Vrai est settlement un 
langage tenu par Jehovah comme un comman dement que tout soil 
fait ainsi , et que ce n'est rien de plus , mais c'est l'Essentiel lui- 
mfrne, duquel toutes choses proviennent ot par lequel toutes choses 
sont ; cet Etre qui procede de Lui, et par suite l'Exister de toutes 
choses , est ce qui 'est entendu par le Divin Yrai : cela peut etre il- 
lustr6 d'apres les anges; il procede d'eux une sphere de charite' cl 
de foi , qui est percue sensiblement , et qui m&ne produit des effets 
admirables ; d'apres cela on peut se former quelque ide'e du Divin 
Vrai qui procede du Divin Bicn du Seigneur. 

7679. Et Jehovah amena un vent oriental, signifie le moyen de 
destruction : on le voit par la signification du vent oriental , en ce 
que c'est le moyen de destruction ; si le vent oriental a cette signi- 
fication , c'est parce qu'il est sec et accompagnd de tempetes , et 
parce qu'en consequence il dess^chait les productions de cette terre, 
et que par sa violence il brisait les arbres, et sui 1 la mer les vais- 
seaux ; de la par lui comme moyen est d^crit Teffet de la puissance 
Divine : en outre l'Orient signifie le bien de V amour et de la cha- 
riteVparce que dans le sens supreme il signifie le Seigneur, N os 1 01 , 
1250 , 3708 ; et le bien de r amour et de la charite' dans son origine, 
parce qu'il est Divin, ef^ftest tres-doux, etpar suite aussi danssa 
marche a travers le ciel il est encore tres-doux ; mais lorsqu'il des- 
cend vers les enfers , il devient rude et apre, parce qu'il y est change 
ainsi par les infernaux ; c'est pour cela que 1'influx et la p; 6senco 
de ce bien Divin non-seulement les y tourmente ? mais meme les de- 
vaste ; c'est aussi d'apres cela que le vent d'orient ou le vent orien- 
tal signifie un moyen de destruction. Que ce Vent signifie un moyen 
de destruction , on le voit clairement par les passages ou il en est 
parle dans la Parole, par example dans J6remie : » Comme un Vent 
n Oriental je les disperscrai devant I'ennemi. » —XVIII. 47. — 
Dans Ez&hiel : « Le cep plants ne .prosp&era pas; cfiiand I'aura 
a touche le vent oriental , en sechant ne sechera-t-il pas? » — XVII. 
1 0. — Dans le Meme : « Ce cep a ete arrach£ dans la colere , par 
» terre, il a M jete" ; le Vent oriental a seche son fruit. » — XIX. '1 2. 
—Dans Iloschee : « Celui-la parmi sesfreres sera f^roce ; il viendra 
» I'Eurus , le vent de Jehovah, montant du desert, et sa source 
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» sk-hera, ct sa fonlaine towa. » —XIII. 15. — Dans David : 
« Parun vent oriental tu briseras les navires de Tharschisck. » — 
Ps. XLY1II. 8. —Dans Ez6chiel : « Dans de grosses eaux ils font 
» amende , ceux qui te m6prisent , le vent oriental fa brlsee dans le 
» cceur des mers. » — XXVII. 26 ; — d'apres ces passages il est 
Evident que le vent oriental signifie un moyen de destruction , et 
celaparce qu'il e'tait sec et accompagn£detempetes; de la aussi 
il signifie un moyen de devastation , comme dans Hoschee : 
« Eplira'im se repait de vent, et il poursuk l'eurus, chaque jour il 
» multiplie le mensonge et la devastation. » — Xll. 2 ; — Ephraim 
est l'intellectuel de l'Eglise ; N os 5354 , 6222 , 6238 ; se repaitre de 
vent, c'est multiplier le mensonge; et poursuivre l'eurus, c'est 
multiplier la devastation : l'&at de la vastation et de la tentation 
est aussi appele \ejour de l'eurus dans Esa'ie, — XXVII. 7, 8. 

7680. Tout ee jour-la et toute cette nuil , signifie tout ce qui ap- 
partient a la perception tant obscure que non obscure chez ceux qui 
infestent , c'est-a-dire que tout cela a 6t6 detruit : on le voit par la 
signification du jour, en ce que c'est l'etat de la perception non- 
obscure ; et par la signification de la nuit, en ce que c'est l'etat de 
la perception obscure; car les temps dujour, comme le matin, le 
midi , le soir et la nuit, correspondent aux illustrations , qui ap- 
partiennent a Intelligence et a la sagesse , N os 5672 , 61 \ 3 ainsi 
aux perceptions ; en general le jour et la nuit y correspondent; il 
estdit des perceptions, et non des illustrations, parce qu'il n'y a 
pas illustration pour les mechants qui infestent, mais cependant il 
y a perception ; il y a perception pour eux , tant qu'il reste chez eux 
■quelque chose de la connaissance du vrai etdu bien de l'Eglise, 
dans laquelle ils avaient vdcu , car par le vrai et le bien ils commu- 
niquent avec ceux qui sont dans le ciel ; mais lorsqu'ils ont 6te" pri- 
ves de ces connaissances, ce qui arrive quand ils ont M d£vas- 
tfe, il n'y a plus en eux aucune perception : il est vrai que les in- 
fernaux peuvent confirmer leurs maux et aussi leurs faux ; mais cela 
n'est point la perception ; la perception consiste a voir qu'un vrai 
est un vrai ct qu'un bien est un bien , et a voir qu'un mal est un 
mal et qu'un faux est un faux, mais il n'y a pas perception a voir un 
vrai comme faux , un bien comme mal, et vice versa un mal comme 
bien et un faux comme vrai ; chez ceux qui voient ainsi , au lieu de 
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la perception il y a la piiantaisie qui conslilue une apparency do la 
perception : c'est ce qui fait que les infernaux savenf confirmer les 
faux et les maux par les cboses qui se presentcnt aux sens et qui 
favorisent les concupiscences. 

7681 . Le matin se fit, sigmfie I'etat du del clans V ordre : on le 
voit par la signification du matin , en ce que c'est le Royaume du 
Seigneur, et dans le sens supreme le Seigneur Lui-Meme, N os (8R j 
2333 , 2405, 2540, 2780 , ct aussi Ktat d'illustration , N os 3458, 
3723, 5740 7 5962 ; mais ici le matin sigmfie le ciel dansTovdre : 
on peut voir ce qu'ilen est d'apres ce qui a &6 dit N° 7643, savoir, 
que les michants sont deVastes , a mesure que le Seigneur dispose 
en ordrele ciel , car l'influx du bien et du vrai venant du ciel fait la 
devastation chez les m6chants , lors done que le Seigneur dispose 
en ordre les cieux , les enfers qui sont dans Foppos6 sont disposes 
en ordre par eux-memes j et sont tortus du ciel selon les degr6s du 
mal, etse distribuent les lieux selon la quality du mal ; de la on peut 
voir que du Seigneur il ne procede que le bien , et que lemal pro r . 
vientdeceux qui sontcontrele bien, et qui enfin ne le suptie^ent: v 
point. D'apres cela il est Evident que par le matin se fit, il est si- 
gnify ici l'6tat du ciel dans r ordre, 

7682. Etievent oriental apporta lasauterelle, signifte un faux 
grossier chez ceux qui infestent , pour moyen de destruction : on le 
voit par la signification du vent oriental , en ce que c'est le moyen 
de destruction , N° 7679 ; el par la signification de la sauterelle, en 
ce qu'elle est le faux dans les extremes , N° 7643, ici un faux gros- 
sier 7 parce que tout le naturel a M envahi par le faux , N°7645. 

7683. Et lasauterelle monia sur toute la terre d'Egypte, sign? fie 
I 'effusion du faux dans loutes les cfwses du naturel : on le voit d'a- 
pres ce qui a M dit ci-dessus , N°* 7674 , 7675 , oil sont de sembla- 
bles paroles. 

7684. Et se posa dans toute la frontiere d'Egypte, sigmfie par les 
extremes Id : on le voit par la signification de la frontiere, en ce 
que c'est l' extreme , c'est pourquoi par die se posa dans toute la 
frontiere, il est signify que le faux serepandait des extremes dans 
loutes les clioses du naturel , et ensuite se terminaitdans les extre- 
mes selon ce qui a ete expose N°7645. 

7685. En masse forte, signifw quil se repandaif dans toutes 
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those* en general ct enparticutier: on le voit d'apres ce qui vienl 
d'etre exptique" Mo %m$\ 

7686. Avanl elle il n'y exit point de sauierelle commc celle-ld , 
et apres etle it ny en aura point aiusi, s'uprifie qu'il ny a point 
euun lei faux depuis le premier temps de l'Eglise, et qui! nit en 
aura point de tel : on le voit par la signification de la sauierelle 
en ce qu'elle est le faux dans les extremes, N° 7643 : qu'il n'y a 
pas eu un tel faux et qu'il n'y en aura point; c'est ce qu'on a vu 
ci-dessus, N° 7659. 11 faut domier sur ce sujet une explication : 
Dans le sens interne, il s'agit en particulier de ceux qui , avanl 
l'avenement du Seigneur, ctaient dans la terrc inferieure, ct ne 
pouvaient pas etre 61evds dans le ciel avant que le Seigneur fut venu 
dans le monde, eut pris l'Humain et l'eut rendu Divin , voir N os 6854, 
69 ! 4 ■; pendant ce temps-la ils Ctaient infestes par les mediants 
qui avaient aussi ele* de l'Eglise et avaient confessc les vrais de la 
foi , mais qui avaient vecude la vie du mal : ceux qui , avant l'av6- 
nement du Seigneur, avaient etc de l'Eglise et avaient ete mediants 
quant a la vie, teient dans un faux tel , qu'il n y en avait point 
cu auparavant et qu'il n'y en aura point dans la suite: la cause de 
cela, c'est que ceux qui ont ete" appele^Nephilim, puis Enakim et 
R6phaim ? et qui ctaient de la derniere post6rit(i de la tres-ancienne 
Eglise , n'avaient point encore (He" renfermis dans l'Enfer, mais 
se repandaient ca et la, et introduisaient partout oil ils pouvaient 
des persuasions abominables et mortiferes ; par consequent aussi 
chez les mediants dans l'Eglise, de ia un tel faux chez ceux-ci ; 
quant aux Nephilim ct a leurs persuasions abominables, voir 
tfp 31 0, 560, 562, 563, 570, 58 1 , 586, 607 f. 660, 805, 808, 1 034; 
M20, 1265 a 12:72, 4673: ceux-cil, quand le Seigneur etait 
dans le monde, furent jetes dans l'enfer, qui est a gauche par 
devant a une certaine distance ; si cela n'eut pas etc fait, tres-peu 
de personnes auraient pu etre sauvees, car le faux qu'ils introdui- 
saient etait mel6 avec un persuasif abominable, et il etait tenement 
mortel, qu'il n'y en avait jamais eu et qu'il no peut jamais y en 
avoir un semblable : c'est de ce faux qu'6taient imbus ceux qui , 
avant Fav^nemcnt du Seigneur, infestaient ceux de l'Eglise spirir 
tuelle : c'est la ce qui est entendu dans le sens interne par ces 
paroles : v il s'agit specialcmenl de ceux-la, mais en general il s'agit 
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de tous ceux qui ont ttl dc l'Eglise, et qui , dans l'autre vie, 
infestent les esprits probes ; aujourd'hui leur nombre est consi- 
derable. 

7687. El elle couvrit la surface de la terre, signifie les dernier s 
du mental, naturel : on le voit par la signification de la surface, 
en ce que c'est le dernier, car c'est le plus externe ou r extreme de 
la terre ; et par la signification de la terre, ici de la terre d'Egyple, 
en ce qu'elle est le mental naturel , N° 7674. 

7688. Et la terre fut obscurcie, signifie que le faux sintrodui- 
sait ou eiait le vrai : on le voit par la signification des tenebres , en 
ce que ce sont les faux , N os 1 839, 1 860, 441 8 , 4531 , ainsi etre ob- 
scurci, c'est etre dans le faux; et comme il s'agit de la d6vastalion 
de ceux qui ont M de l'Eglise et ont connu les vrais , mais qui ont 
vecu de la vie du mal , la terre obsurcie signifie le faux ou eiait le 
vrai : dans le sens interne , le vrai est signify par la lumiere , par 
suite le faux est signing par les tenebres , car le vrai et le faux sont 
opposes comme la lumiere et les tenebres; et en actuality il y a lumiere 
pour ceux qui sont dans le vrai, et tenebres pour ceux qui sont dans 
le faux; la lueur dans laquellese trouvent ceux qui sont dans le faux 
dans l'autre vie, devient obscurite" a la presence de la lumiere du 
ciel , et obscurite" plus grande chez ceux qui ont M de l'Eglise , 
parce que chez eux le faux a M contre le vrai de la foi ; selon les 
paroles du Seigneur dans Matthieu : « Si la lueur qui (est) en toi 
» est tenebres, quelles grandes tenebres ! a — YI. 23 : — et dans le 
Meme : « Les fils du royaume seront jet6s dans les tenebres jsxte- 
» rleures. » — V11I. 12 , — les fils du royaume sont ceux de l'E- 
glise; les t6nfebres exterieures sont des faux plus graves; elles sont 
dites exterieures , parce que les faux dans les extremes sont plus 
graves. Que les faux soient appelfe t^nfebres, on le voit par plu- 
sieurs passages dans la Parole , comme dans Jean : « La Lumifere 
» est venue dans le monde , man les kommes ont mieux aime les 
» tenebres que la lumiere, car leurs ceuvres &aient mauvaises, » 
— III. 19. — Dans leMeme : « Marchez pendant que vous avez la 
p lumiere , de peur que les tenebres ne vous surprennent. Moi , la 
» Lumiere , dans le monde je suis venu . afin que quiconque croit 
» en Moi , ne demeure point dans les tenebres. » — XII, 35 , 46. — 
Dans Esaie : « Malheur a ceux qui appellent le mal bien et le bien 
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» Dial , qui placeni les. tenebres dans la lumiere el la tumiere dans 
» les tenebres, » — V. 30. — Dans Jeremie : « Donnez gloire a Je- 
rt hovah votrc Dieu, avantqu'i/ introduise les timbres, et avant que 
)> VOS pieds se lieurtent sur les montagnes du crepusculc; alors VOUS 
» attendrcz la lumiere, mais il la meltra en ombre demon, il la 
» mettra en obscurite. » — XIII. 16. — DansEzechiel ; « Quandje 
» C aural etelnt,\e eouvrirai les cieux , et/e noircirai leurs etoiles ; 
» je eouvrirai lc solcil d'une nuee , ct la lune ne {era point Lulre sa 
» lueur; tons les lurainaires dc lumiere je les noircirai sur toi , etjc 
» mettrai des lenebres sur ta terre. » — XXXII. 7, 8. — Dans Joel : 
\ II vientle jour de Jehovah , il est proche ;jour de tenebres et de 
» brouillard, jour de nuage et d' obscurite. » — II. %. Amos, V. 18, 
20. — Dans S^phanie : « Jour d'cmporteinent ce jour-la; jour de 
» vastation et de devastation , jour de tenebres et d'obscurite. » — 
I. 15; — Dans ees passages les tenebres signifient les faux : dans 
la Parole , les tenebres signifient aussi Vignorancc du vrai , dans 
laquelle sont les Nations qui n'ont point la Parole, et ne savent 
ricn du Seigneur. 

'7689. Etelle mangea touts Iherbe de la terre , signifie qiiilcon- 
sumait tout scieruifiyue du vrai : on lc voit par la signification dc 
manger, en ee que e'est consumer; et par la signification de 
Cherbe de la terre, en ce que c' est le scientifique du vrai, car 
Flierbe du champ signifie le vrai de l'Eglise , Bj» 7571 , parce que le 
champ est FEglisc ; mais Therbe de la terre signifie le scientifique 
du vrai , parce que la lerrc-ici est le mental naturel , et que le vrai 
du mental nature! est le scientifique; et en outre il n'y a chez les 
mechants aucun vrai par la foi , mais il y a settlement la science du 
vrai qui appartient a la foi : quelques mediants qui sont dans l'E- 
glise se persuadent qu'ils sont dans le vrai par la foi, mais ils n'y 
sont point; ils sont dans lefaux et contre le vrai de la foi; le faux 
dans lequel ils sont est cache" chez cux tant qu'ils sont dans le 
mondc, mais cc faux qui etait cache" sort et se manifeste dans l'autre 
vie , lorsqu'iis sont devastes quant aux vrais de la foi qu'ils avaient 
connus. 

7690. El tout le fruit de I'arbre , signifie tout cotjnitif du bien : 
on le voit par la signification du fruit , en cc que cc sont les ceuvres 
de la foi on de la ciiaritc , par consequent les biens ; dc la ft uctifier 
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se dit du Men J 8* 43 , 55 , 913, 983 , 2846 , 2847 ; ct par la si- 
gnification dte l'arbre,Q\\ ce que ccsontles perceptions , puis les 
connaissances , W* 103, 2163 , 2722, 2972. Si les fruits sont les 
oeuvres de la charit.6 s par consequent les biens, e'est parce que le 
premier de l'arbre est le fruit dans lequel est la semence , et que sou 
dernier est le fruit dans lequel est la semence , et que ses intermd- 
diaires sont les branches ou les feuilles ; 11 en est de meme du bier 
de l'amour et du vrai de la t'oi ; le bien de l'amour est le premier 
quand 1'homme est nffMSri- ou plants, et il est aussi le dernier; 
les intermediaires sont les vrais de la foi , qui proviennent du bien 
de 1'amour commede leur semence, ct rcgardent conlinuellement 
la bien de l'amour comme leur dernier, de meme que les interme- 
diaires de l'arbre rcgardent son fruit dans lequel est la semence. 
Que les fruits signifient les biens , cela est evident par plusicurs 
passages dans la Parole , comme dans Matth. 10. 8 , 9. VII. '16 a 
20. XII. 33. XXI. 43. Luc, III. 8 7 9. VI. 43 a 49. XIII. 6 a 40. 
Jean, XV. 2 a 8 , -1 6. Esaie , XXXVII. 31 . Jcrem. XVII. 8. XXXII. 
49.Apoc. XXII. 2. 

709*1 . El il ne vesta aucunc verdure , sign! fie que tout sensitif du 
vrai elait obiilere : on levoit par la signification de ne rien renter, 
en ce que e'est etrc obliter6 ; et par la signification de la verdure , 
en ce que c est le scicntiiiquc et le sensuel , ici le sensitif du vrai , 
parce que le fruit de l'arbre signifie le cognitif du bien \ 3N° 7690 ; et, 
parce qu'il est dit , toutc verdure dans l'arbre et dans l'lierbe du 
champ : si la verdure est le sensitif du vrai , e'est parce que l'herbe, 
le gramen , la feuille de l'arbre , signifient les vrais ; de la leur ver- 
dure est le sensitif du vrai. Par le sensitif est signifie le dernier de 
la perception : le sensitif du vrai est aussi signify par la verdure 
dans Esa'ie : « Les eaux de Nimrim seront des desolations , parce 
» que le gramen s'est dess6che, l'herbe a M consumer, U n'y a 
» point de verdure.* — XV. 6 ; — et dans Jean : «Le cinqui&me Ange 
v sonna de la trompette, et il sortit des sauterelles; il leur fut dit 
)> de ne pomt causer de dommage au gramen de la terre, m a aucime 
» verdure. » — Apoc. IX 4, 

7692. En l'arbre et en l'herbe du champ , signifie du cognitif et 
du scientifique de t'Egtise : on lc voit par la signification de Yarbre, 
en ce que e'est le cognitif du vrai , N° 7690; et par la signification 
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de I'herbe du champ , en ce que e'est le scientifique cln vrai, 
N° 7689. 

7693. Dans louie la lerre d'Egyple, skjnifie de tout cote dam le 
natural ; on le voit par la signification de la terre d'Egypte, en ce 
qu'ellc est le mental naturcl, ainsi le natural, N° 7674. Comme 
lasauterelle,dont ils'agitici, signifie le faux dans les extremes, 
e'est-a-dire, dans le sensuej de l'liomme, il faut dire ici ce que c' est 
que le sensuel , afin que par la on sache ce que e'est que le faux 
dans les extremes : 1'homme Sensuel , on qui pense et agit d'apres 
le sensuel, est celui qui ne croit que ce qui se presented ses sens 
extern es, et qui est conduit seulcmcnt par les appetits corporels , 
les volupte^s et les concupiscences , et non par les raisons ; les cho- 
ses qui y sont favo rabies il les croit des raisons ; comme 1'homme 
sensuel est tel , il rejette tout interne , jnsqu'an point qu'enfin il ne 
veut pas mime en entendre parler j de la il nie de cceur tout ce qui 
concernele ciel; il ne croit en aucune manierc a la vie apres la 
mort , parce qu'il place la vie seulement dans le corps ; e'est meme 
pour ccla qu'il s'imaginc qu'il doit mourir comme k bete : il pense 
comme dans la surface , e'est-a-dire , dans les derniers ou les extre- 
mes , et il ne sait nullement qu'il existe une pens6c int6rieure selon 
la perception du vrai et du bien ; s'il ne ie sait point , et s'il no sait 
pas meme qu'il existe un homme interne , e'est parce que ses int6- 
rieurs regardent en has vers les choses qui concernent le monde, le 
corps et la terre, avee lesquelles ils font un , de la ils sont detour- 
n6s de regarder en haut ou vers le ciel, car ils sont dans une di- 
rection opposed. Regarder en haut ou vers le ciel , ce n'est pas pen- 
ser aux choses qui sont du ciel , mais e'est les avoir pour fin , e'est- 
a-dire les aimer plus que toutes les autres, car ou se tourne Tamour, 
Ik se tournent les int6rieurs de 1'homme, et par suite aussi sa pen- 
see. D'apres cela on peut voir quel est le sensuel de Thomme, ou 
le naturel dans les extremes , car celui qui pense d'apres le sensuel 
est dit homme sensuel. 

7694. Vers. 16 a 20. Et Pkaraon se kala d'appeler Moscheh el 
Aharon , et il dit : J'ai pecke envers Jehovah voire Dim, etenvers 
vous. Et maintcnant remets, je te prie, mon pecke settlement ceite 
fois , et supplies Jehovah voire Dieu , el quil retire de des&us moi 
seulement cette mort. Et ihortit d'avec Pkaraon el U supplia Jeho- 



m ARCANES celestes. 

vak. Et Jehovah retourna un vent de mer tres-fort , ct il enleva la 
sauterelle , et il lajeta dans la mer de Suph ; il ne vesta pas une 
seule sauterelle dans toute la fronticre d'Egypte. Et Jehovah ren- 
forca le cceur de Pharaon ; et il ne renvoya point les fits d' Israel. 
— Et Pharaon se hata d'appeler Moscheh et Aharon , signifie la 
crainte alors du Vrai venant du Divin : et il dit : J'ai peche envers 
Jehovah votre Dieu el envers vous, signifie la confession qu'il n'a 
obei ni au Divin Hi au Vrai : et main tenant remets, je te prie, mon 
peche seulement cette fois , signifie qu'ils ne cousid&rent point la 
d6soMissance : et suppliez Jehovah votre Dieu, signifie l'intcrcos- 
sion : et qu'il retire de dessus moi seulement cette mon , signifie 
afin que ce faux no tourmenle point : et il sottit d'avec Pharaon , 
signifie la separation : ct U supplia Jehovah, signifie Intercession: 
et Jehovah retourna tin vent de mer ires-fort, signifie la cessation 
do l'influx du Divin par lc ciel i et il enleva la sauterelle, signifie 
la fin de Cet tot : et il lajeta dans la mer de Suph, signifie dans 
Tenfer : il ne resta pas une seule sauterelle dans toute la frontiere 
d'Egypie, signifie que ces faux dans les extremes ne se mon- 
traient plus ; et Jehovah renforca le cozur de Pharaon, signifie que 
ceux qui infestaicnt s'obstinaicnt : et il ne renvoya point les 
fds d y hrael, signifie a ne point laisser ceux de l'Eglite spiri- 
luelle. 

7695. Et Pharaon se hata d'appeler Moscheh et Aharon, signifie 
la crainte alors du Vrai venant du Divin : on le voit par la signifi- 
cation de se hater, en cc que e'est d'aprfcs la crainte, car toute 
precipitation existe par quelque affection excise, ici d'apr&s 1' af- 
fection de la crainte, comme le prouvent evidemment les paroles de 
Pharaon : « J'ai peche envers Jehovah votre Dieu et envers vous; 
suppliez qu'il retire de moi seulement cette mort ; » par la repre- 
sentation de Pharaon, en ce qu'il ddsigne ceux qui infestcnt, comme 
il a ete souvent expose ; et par la representation de Moscheh et 
& Aharon , en ce qu'ils sont le Vrai venant du Divin, Moscheh Fin- 
terne et Aharon I'externe, N os 7089, 7382. 

7696. Et il dit : J' at peche envers Jehovah voire Dieu et envers 
vous, signifie la confession qu'il n'a obei ni au Divin ni au Vrai ] 
on lc voit par la signification de pecher, en ce que e'est agir contre 
l'ordrc Divin, N° 5076, et se detourner et se separer de cet ordrc, 
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ainsi sc Atyurner ot se separcr du bien et du vrai, i\ os 5229, 5474, 
5841, 7589, par consequent aussi n'ob&r ni au Divin ni auVrai, 
car celui qui n'ob&t pas sc detourne ; le Divin est ce qui est entendu 
par Jehovah voire Dieu, et le Vrai ce qui est entcndu par Mosclieh 
et Aharon, N°7695. 

7697. Et maintenant remels , je teprie, mon peche seulement, 
cette fois, signifie qitils ne considerent point la desobeissance : on le 
voit par la signification de remetire, en ce que c'est ne point con- 
sid^rer; car remettre, c'est ne point considerer dans quelqu'un le 
real , mais y considerer le bien ; et par la signification du peche, 
en ce que c'est la desobeissance, comme ci-dessus, A T ° 7696. 

7698. Et supplies Jehovah voire Dieu, signifie C intercession : on 
le voit par la signification de supplier Jehovah, quand la suppli- 
cation est faite pour un autre, en ce que c'est l'mtercession, comme 
N° s 7396, 7462. 

7699. Et qu'il retire de dessus moi seulement cette mort, signifie 
a fin que ce faux ne tourmente point : on le voit par la signification de 
retlrer cette mort , en ce que c'est ne point tourmenter, car la 
mort signifie la damnation et l'enfer, N OS 5407, 6 1 19, par conse- 
quent aussi le tourment. Si ceux qui infestent demandent a etre 
d£livr6s de ce faux, c'est parcc qu'ils n'avaient plus aucune faculty 
de raisonner contre les vrais de la foi , puisqu'ils avaient 6te d6vas- 
t(Ss quant a ces vrais , de la en eux cet obscur infernal qui les 
tourmentait : qu'il soit disagreeable pour les infernaux de raisonner 
d'aprks des faux sans melange, et agreeable de raisonner d'apres 
des vrais falsifies par les illusions et par les apparenees, on le voit 
N° 7392. 

7700. Et il sortit d'avec Pharaon, signifie la separation ; on le 
voit par la signification de sorthr, en ce que c'est* la separation , 
I* * 6400, 7404. 

7701 . Et il supplia Jehovah, signifie ['intercession : comme ci- 
dessus, N° 7698. 

7702. EtJehovahretournaunventde mertres-fort, signifie laces- 
sation de I'influx du Divin par le del : on le voit par la signifi- 
cation du vent de mer ou du vent occidental, en ce q'.io c'est la 
cessation de rinflux du Divin par le ciel ; c:;r par Ic vent oriental 
a iHe signifie le nioycu de destruction provenant dc I'inikix du 
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Pivin par Ic ciel , voir N os 7643, 7679 ; de la le vent de mer ou 
occidental , qui est oppose au vent oriental, signifie la cessation de 
cet influx. 

7703. El ilenfevala sauterelle, signifie la fin de eel etat : on le 
voit par la signification de la sauterelle, en ce que e'est le faux 
dans les extremes , N° 7643 : oter l*6tat de ce faux , ainsi la fin de 
cet &at , e'est ce qui est signify par enlever la sauterelle , de mfime 
que pr£cftlemment oil il s'agit de la grele , N os 7597 , 761 0. 

7704. Et il lajeta dans la mer de Suph > signifie dans I'enfer : on 
le voit par la signification de la mer de Suph, en ce que e'est I'enfer ; 
il en sera traite dans la suite, d'apres la Divine Misericorde du Sei- 
gneur, lorsqu'il s'agira du passage des flls dlsrael a travers cette 
mer, et de la destruction qu'y trouv&rent les Egyptiens : par etre 
jet£ dans I'enfer, il est entendu non pas que le faux a &6 enleve' de 
chez ccux qui infestaient et jete" autre part, mais qu'il est rcstd chez 
ceux qui infestaient et que par lui ils ont M conjoints avec les en- 
fers , ou toient de tels faux ; car les mediants dans l'autre vie , par 
tout tot de mal et de faux ou ils entrent, sont conjoints avec les 
enfers , oil sont les choses qui appartiennent a un tel 6tat; par suite 
la conjonction se fait successivement avec un grand nombre d'en- 
fers, avantque ces mdchants aient 6t£ pleinement devastes; mais 
il en sera parte ailleurs d'aprfes l'exp^ricnce. 

7705. II ne resta pas une seule sauterelle dans toute la frontiere 
d'Egypte , signifie que ces faux dans les extremes ne se montraient 
plus : on le voit par la signification de la sauterelle, en ce quelle 
est le faux dans les extremes; et paice qu'elle est le faux dans les 
extremes , N°7643 , il est dit dam toute la frontiere d'Egypte, car 
la frontiere est Textreme, et l'Egypte le naturel ; qu'i/ ne resta pas 
une sauterelle, signifie que ce faux ne se montraitpas, cela. est Evi- 
dent : il en a et6 de meme pour la grele , voir N° 76 1 ] . 

7706. Et Jehovah renforca I'e coeur de Pharaon , sigmfie que ceux 
qui infestaient sobstinaient : on le voit par la signification de 
renforcerle coeur, en ce que e'ests'obstiner, N os 7272, 7300, 7305 : 
il est dit que Jehovah renforca le coeur de Pharaon , mais dans le 
sens interne cela signifie que e'est Pharaon Ini-meme qui a renforce' 
son coeur, voir JN° 7632 ; que le mal , qui dans la Parole est attribuc' 
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a Jehovah, vicnnede riiornme, on le voit i\ os 2447, 6071 ! 699! , 
6997, 7533. 

7707. Et it nerenvoya point les fils d' Israel, signifie a ne point 
lamer ceux del'Eglise spirituelte : on le voit par la signification de 
renvoyer, en ce que c'est laisser; et par la representation das fils 
a° Israel, en ce qu'ils sont ceux de l'Eglise spirituclle, comme 
m 7474, 75-15, 7617. 

7708. Vers. SI , $2, 23. Et Jehovah dh a Mdschch: Etends ta 
main vers le del , el it y aura obscurite mr La lerre d'Egypte , el I' on 
tatonnera par obscurite. Et Moscheh elendit sa main vers le ciel , et 
it y exit une obscurite epaisse dans toute ta lerre d'Egypte , trois 
jours. El Us ne virent point , Vhomme son frere , et Us ne se teverent 
point chacun de dessous soi , irois jours : el pour tons les fils a" Israel 
ily cut de la lumiere dans lews habitations, — Et Jehovah dh a 
Moscheh , signifie 1' instruction : etends ta main vers le ciel, signifie 
la domination de la puissance du Vrai Divin dans le ciel : et U y 
aura obscurite sur la terre d'Egypte , signifie de toute maniere 
privation du vrai et du bien : et I' on tatonnera par obscurite, si- 
gnifie la density du faux d'apres le mal : et Moscheh elendit sa main 
vers le ciel , signifie la clomi nation du Vrai Divin dans le ciel : et it 
y eutune obscurite epaisse dans toute la lerre d'Egypte, signifie de 
toute maniere privation du vrai et dubieu : trois jours , signifie l'e- 
tatplcin : et Us ne v'rrenl point , I'homme son frere , signifie qu'ils. 
■ne percevaient le vrai d'aucua bien : et Us ne se leverent point cha- 
cun de dessous sol, signifie qu'il n'y eut aucuiie elevation du men- 
tal : trois jours , signifie l'&at plein : et pour lous les fils d 'Israel it 
y eut de la lumiere dans leurs habitations , signifie que pour ceux 
de l'Eglise spirituelle il y avait partout illustration dans leur mental. 

7709. Et Jehovah dil a Moscheh, signifie i instruction : comme 
ci-dessus N° 7672. 

7710. Etends ta main vers le ciel, signifie la domination de la 
puissance du vrai Divin dans le ciel : on le voit par la signification 
d'etendre la main , en ce que c'est la domination de la puissance, 
N° 7673 ; par la representation de Moscheh, qui devait etendre la 
main;, en ce qu'il est le vrai Divin , gfos 6723 , 6752 , 70-1 , 70 ! 4 , 
7382; et par la signification du ciel , en ce que c'est le ciel Angc- 
lique. Comment il se fait que la domination de la puissance du Vrai 



404 ARCANES CELESTES. 

Divin dans le ciel produisait cliez ceux qui infestentun nouvel 6tat 
represent^ par f Obscurity , c'est ce qu'on voit d'aprfes ce qui a 6te 
montre N * 7643 , 7679 ; savoir, en ce que le Seigneur dispose con- 
tin uellement le ciel en ordre , et gratifie du bien celeste et du bien 
spirituel ceux qui y sont et les nouveaux arrives ; cctte ordination 
fait que les mechants sontdevastes par degrfe; en effet, ce bien 
influe d'une manifere plus prescnte vers les mediants qui sont dans 
I'oppost 1 (car Tinflux Divin s'&end jusque dans les opposes , et 
contient ainsi les enfers dans un enchainement et dans des liens) ; 
et comme les mechants tournent tout bien en mal, ainsi le bien qui 
influe dune manure plus prdsente., en mal plus grand, et que plus 
ils font cela , plus ils insistent fortement au vrai et au bien , c'est- 
a-dire , plus ils infestent avec gravity c'est de la qu'il y a des degres 
de devastation , jusq.ii a- ce qu'enlin ils soient jetes dans l'enfer, qui 
est le dernier ties degr6s de la vastation. D'aprfes cela on peut voir 
que du Seigneur il ne procede que le bien , et que le Seigneur ne 
d6vaste point les mechants, qu'a plus forte raison il ne les jette 
point dans l'enfer, ma is que ce sont eux-memes qui font cela. 

7741. Et il y aura obscurile stir la lerre d'figypte, signifie de 
toute maniere -privation du vrai et du bien ; on le voit par la signifi- 
cation deYobscurite , en ce que c'est de toute maniere privation du 
vrai et du bien. Dans la Parole il est <ja et la parte de t^n&bres et 
aussi en meme temps d'Obscurite , et la les t6n£bres se disent du 
faux , et ['obscurity se dit du mal en meme temps que du faux ; mais 
le mot par lequel l'obscuritc est exprimtedans ce Verset signifie des 
tenebres tr£s-6paisses , par lesquellcs dans le sens interne sont si- 
gnifies de tels faux qui jaillisent du mal; de tels faux existent cliez 
ceux qui ont 6t6 de FEglise , et ont v£cu de la vie du mal contre 
les preceptes de la foi qu'iis^avaient connus J le mal d'oii jaillissent 
cesfaux, est contre l'Eglise, centre le Ciel et contre le Seigneur, 
ainsi diametralement oppose au bien et au vrai : cet e" tat est main- 
tenant dtoit par FObscuritd. Que dans la Parole il soil parte en 
meme temps et des ten&bres et de l'obscuritc , et que les tenebres y 
soient la privation du vrai , et Tobscurite' la privation tant du vrai 
que du bien , c'est ce qu'on peut voir par ces passages dans Esa'ie : 
i* Loin de nous est le jugement , et vers nous ne parvient point la 
» justice; nous attendons la lumiere, mats void des tenebres, et des 
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» splcndeurs, mais dans I'obscurite nous marchons ; nous tatonnons 
» comme les -aveugles la muraille , et commc ceux qui n'ont point 
n dycux nous tatonnons; nous bronchons a midi comme aucr<3- 
» puscule, parmi les vivants comme des morts. »— LIX. 9, 40; 
— loin de nous est le jugement , et vers nous ne parvient point la 
justice , c'est-a-dire qu'il n'y a ni vrai ni bien ; que le jugement se 
dise du vrai , et que la justice se disc du bien , on le voit N« 2235 , 
3997 1 attendre la lumiere, e'est attendre le vrai, et attentat les 
splendeurs, e'est attendre lebien du vrai, car la splendeur de la lu- 
miere yient du bien ; que dans ce passage les tenebres soient oppo- 
ses a la lumiere et au jugement, ainsi au vrai , et que I'obscurite 
soil opposed a la splendeur et a la justice, ainsi au bien , cela est 
evident; les tenebres sont done la privation du vrai, et Tobscurite 
la privation tant du vrai que du bien. Dans Amos ; « Nesera- 
» t-ii pas tenebres le jour de Jehovah, et non lumiere? et une 
« obscur'ud, sans splendeur en lui? » V. 20, — pareillemcnf. 
Dans Joel ; « 11 vient le jour de Jdhovah, jour de tenebres et 
» d' obscurite , jour de image et de brouillard. » — 11. 2. — Dans 
Sephanie : «■ Le jour de Jehovah , jour devastation et de deWasta- 
n tion , jour de tenebres et d'obscurite. » — I. 13; — les ttmebres 
sont la privation du vrai , et I'obscurite est la privation tant du vrai 
que du bien ; si I'obscurite nesignifiait pas autre chose que les te- 
nebres, ce serait une vaine r6p6tition , ce qui est bien 61oign6 de la 
Parole sainte; il est ordinaire dans la Parole qu'ily ait pour une seule 
chose deux expressions , dont l'une se rapportc au vrai ou au faux, 
et Fautre au bien ou au mal : pareillement dans Esaie i « Vers la terre 
» il regardera, et voici, angoisse et tenebres ; obscurci (il sera) par 
j angoisse, etpar une obscurite de choc. » — VIII. 39, — Les te- 
nebres signifient aussi l'ignorance du vrai, telle quelle est chez 
les nations , et I'obscurite' l'ignorance du bien , dans Esaie : « Les 
» sourds entendront en ce jour-la les paroles du livre, et (d&ivres) 
» de £ obscurite et des tenebres , les yeux des aveugles verront. > — 
XXIX. 18.— Dans le Meme: « Si tu rassasies Fame attligee, dans 
» les tenebres se levera ta lumiere , et ton obscurite (sera) comme 
>t le midi. » — LVI11. 40 ; — que les tenebres soient les faux , on Le 
YOitN<>7688. 

7-7-12. Et Von tatonnera par obscur'de, sigmfie la densite du 
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faux d'apres le mat : on le voit par la signification de tatonner par 
obscurite, en ce que c'est que les faux d'aprks le mal sont si (tenses 
qu'on ne peut connaitre rien du vrai ni du bien j mais si Ton y 
fait quelque recherche, on est corame celui qui tatonne dans r ob- 
scurite et qui heurte et trdbuche partout ; c'est pourquoi dans 
Esaie l'Obscurit6 est appel^e « obscurite de choc, » — VIII, 22, — 
et elle est dtoite dans le Meme : « Dans l y obscurite nous marchons, 
» nous tatonnons comme les aveugles la muraille , et comme ceux 
» qui n'ont point d'yeux nous tatonnons ; nous bronchons a midi 
» comme au cr^puscule, parmi les vivants comme des morts. » — 

LK-MQ, 

77 13. Et Moscheh etendit sa main vers le ciel , signifie la domi- 
nation du Vrai D'w'in dans le ciel : voir N° 7740, oil sontles memes 
paroles. 

774 4. Et it y cut une obscurite epaisse dans toule la terre d'E- 
gypie, signifie de toute maniere privation du vrai et du bien : on 
le voit d'aprfcs ce qui a M dit ci-dessus, N° 771 1 . 

7715. Trois jours, signifie I'etat plein : on le voit par la signifi- 
cation de trois jours, en ce que c'est I'tot plein , N os 2788, 4495; 
par un tot plein est entendu un tot entier depuis le commence- 
ment jusqu'a la fin ; car tout tot a son commencement, ses accrois- 
sements et son maximum ; c'est cette periode qui est entendue par 
l'tot plein , et elle est signified par trois jours. 

7716. Et its ne virent point I'komme son frere, signifie qu'ils ne 
percevaient le vrai d'aucun bien : cela est Evident par la significa- 
tion de voir, en ce que c'est comprendre et percevoir, N os 2150, 
2325, 2807, 3764, 3863, 4403 a 4421, 4567, 4733, 5400 ; par la 
signification de Ykomme (vir), en ce que c'est le Vrai, A T ° 3134 ; et 
par la signification du frcre, en ce que c'est le bien , N os 2360, 
3303, 3803, 3815, 4121, 5409, 5686, 5692, 6756 ; et en ce que 
l'homme avec le frere est le bien du vrai , N° 3459 ; d'aprfcs cela, 
il est evident que ces expressions « ils ne virent point , I'homme 
son fr^re » signifient qu'ils ne percevaient le vrai d'aucun bien. 

7717. Et ils ne se leverent point ckacun de dessous sot , signifie 
quit n'y eut aucune elevation du mental : on le voit par la signifi- 
cation de se lever, en ce que c'est relegation vers les inte'rieurs, 
ainsi l'elevation du mental; Rto 2401, 2785, 2912, 2027, 317-1, 
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3458, 37213, 4103, 4881 , 6010 ; par consequent Us ne se leverent 
point , c'est qu'il n'y eut aucune Ovation. 

771 8. Trois jours signifie t'etat plein : comme ci-dessus N°774 5. 

7719. Et pour tons les fits d Israel il y eut de lalumiere dans 
lews habitations, signifie que pour ceax de l']£glise spirituellc il 
y avail pariout illustration dans leur menial : on le voit par la 
representation des fits d' Israel, en'ce qu'ils sont ceux de l'Eglise 
spirituelle, N os -6426, 6637, 6862, 6868,7035,7062,7498,7204, 
1%\ 5, 7223 ; par la signification de la lumiere, en ce qu'elle est 
l'illustration ; en effet , la'lumifcre qui procfede du Seigneur 6claire 
l'entendement , car dans cette lumifcre il y a ['intelligence et la sa- 
g0S»*vtir N° s '1521,4524, 4649 a 1632, 2776, 34 38, 3167, 3190, 
3495, 3222, 3223, 3339, 3636, 3643, 3993, 4302, 4408, 444 3, 
444 5, 5400, 6608 ; et par la signification des habitations, en ce 
qu'elles sont les choses qui appartiennent au mental, car la maison 
signifie le mental de l'homme, N os 3538, 4973, 5023, 7353 , et les 
chambres a coucher en sont les intdrieurs, N° 7353 ; mais les ha- 
bitations sont toutes les choses qui appartiennent au mental; et 
memehabiter, dans le sens interne, signifie vivre, N os 4293,3384, 
3643, 4454, 6051, de la les habitations sont oil est tout ce qui ap- 
partient a la vie, e'est-a-dire oil sont les choses qui appartiennent a 
Intelligence et a la sagesse, lesquelles, comme on le sait, appar- 
tiennent au mental ; et meme dans 1' autre vie, dans les habitations 
ou demeures des anges, il y a de la lumi&re selon l'intelligence 
et la sagesse de leur mental ; et autant il y a pour eux de lumi&re, 
autant il y a d'obscurit6 pour ceux qui sont dans Voppos6, lesquels 
sont ceux qui ont infest6. 

7720. Vers. 24 a 29. Et Pharaon appela Mosckek , et il dit : 
Allez , servez Jehovah ; settlement que voire menu betail et voire 
gros betail demeure ; meme voire enfant ira avec vous. Et Mos- 
cheh dit : Meme toi , tu donneras en notre main des sacrifices et 
des holocaastes, et nons (les) ferons a Jehovah noire Dieu. Et meme 
notre betail ira avec nous, il nen raster a pas un ongle, car nous 
en prendrons pour servir Jehovah noire Dieu ; et nous, nous ue 
savons pas avec quoi nous servir ons Jehovah , jusqu a ec que nous 
venions la. Et Jehovah r en fovea le cceur de Pharaon ; et it ne 
vouiut point les renvoijer . Et Pharaon lui dit : Ya-Cen d'aupresde 
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moi , garde-lot de continuer a voir mes faces , car an jour que lu 
verras mes faces, tu mourras. Et Moscheh dit : Tu as parte droit , 
je ne continuerai plus a voir tes faces. — Et Pharaon appeta Mos- 
clwh, signifie la presence de la Loi Divine : et il dit i Allez, serves 
Jehovah, signifie qu'ils les laisseraient adorer le Seigneur leur 
Dieu : settlement que voire menu betail et votre gros betail de- 
meure, signifie mais non d'apres le bien : meme votre enfant ira 
avecvous, signifie que ce serait d'apres le vrai : et Moscheh dit , 
signifie la reponse : meme toi , tu dormer as en votre main des 
sacrifices et des holocaustes, signifie qu'ils laisseront toutes les 
choses par lesquelles doit se faire le culte : et nous (les) ferons a Je- 
hovah notre Dieu, signifie qui est agrdable au Seigneur ; et meme 
notre betail ira avec nous, signifie que c'est d'apr&s le bien du 
vrai : il n'en r ester a pas un ongle y signifie qu'il ne manquera rien 
du vrai d'apres le bien : car nous en prendrons pour servir Jeho- 
vah notre Dieu , signifie que d'aprfes lui le Seigneur sera ador6 : et 
nous, nous ne savons pas avec quoi nous servirons Jehovah, signifie 
qu'ils ignorent comment sera fait le culte ; jusqu'a ce que nous 
venions la, signifie avant que ceux qui sont dans des faux sans me- 
lange d'apres le mal se soient dloignes d'eux : et Jehovah ren- 
forca le coeur de Pharaon, signifie qu'ils s'obstinaient contre le 
Divin : et il ne voulut point les renvoyer, signifie qu'il n'dtait point 
dans leur earactere de les laisser ; et Pharaon lui dit , signifie l'em- 
portement de la colere alors contre le Vrai Divin : va-t'en dauprfa 
de moi , signifie qu'ils ne voulaient rien savoir de ce vrai : garde- 
toi de continuer a voir mes faces, signifie d'entrer dans leur ca- 
ractere : car aujour oh lu verras mes faces, tu mourras, signifie 
que s'il entrait dans le caracterc, il serait extirpe" : et Moscheh dit, 
signifie la reponse : tu as parle droit, signifie que d'apres le vrai 
cela est ainsi : je ne continuerai plus a voir tes faces , signifie que 
le Vrai Divin n'entrera plus dans le caractere. 

7721 . Et Pharaon appela Moscheh signifie la presence de la Loi 
Divine : on le voit par la signification d'appeler a soi , en ce que 
c'est la presence, 1** 6177, 7390, 7451 ; et par la representation 
de Moscheh, en ce qu'il est la Loi Divine, N os 6723, 6752, 701 4, 
7382: par la presence de la Loi Divine chez ceux qui irifestaient, 
il est. enteudu qu'ils perccvaient d'ou venaient les plaies, iei d'oii 
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vcnait ce faux tres-dcnse d'aprks lemal, qui est signify par l'obs- 
curite : quand les mediants dans 1' autre vie sont devast^s , il leur 
est souvent donne de percevoir d'oii leur viennent les maux de la 
peine, afm qu'ils sachent que le Divin n'en est pas cause, mais que 
cc sont eux-memes ; cela arrive aussi tres-souvent a ceux qui sont 
dans l'enfer , mais c'est quand ils sont dans un 6 tat tranquille ; et 
cela, pour divers motifs, principalement afin qu'ils sc ressouvien- 
nent des maux qu'ils ont faits dans le monde. 

7722. Etildit: Allez^servez Jehovah^ signifie qu'ils les laisse- 
raient adorer le Seigneur leur Dieu : comme ci-dessus N° 7658. 

772-3. Settlement que voire menu betctil et voire gros beta'd de- 
meure, sign/ fie mais non d'apres le bien, savoir, adorer le Seigneur : 
on le volt par la signification du menu betail, en cc que c'est le bien 
interieur, et par la signification du gros betail, en ce que c'est le 
bien exteneur, N°» 5913, 6048. 

7724. Meme voire enfant ira avec voits, signifie que ce serait d'a- 
pres le vrai : on le voit par la signification de I'enfant ici , en 
ce que c'est le vrai, car par I'enfant sont entcndus les jeunes gar- 
Cons, les adolescents, les jeunes-gens, en un mot les fits, par les- 
quels sont signifies les choses qui appartiennent a l'intelligence , 
ainsi les vrais , voir N° 7668 • et par la signification d'aller avec 
vous, en ce que c'est qu'ils les laisseraient adorer le Seigneur leur 
Dieu. 11 faut dire ce que c'est qu'adorer le Seigneur d'apres le bien, 
et ce que c'est que L' adorer d'apres le vrai sans le bien, ce qui est 
signifie" ici par le menu b&ail et le gros bdtail en ce qu'ils demeu- 
reront, et par I'enfant en ce qu'il ira : Le culte meme ( ipsissimus ) 
sc fait d'apres le bien par le vrai, car le Seigneur est present dans 
le bien ; mais le culte d'apres le vrai sans lebien n'est pas un culte, 
c'est scul omen t un rite et un acte externe, sans interne ; en effet, 
le vrai sans le bien est. seulement un scientifique ; ce scientifique, 
pour devenir de la foi, doit etre conjoint au bien , et alors il passe 
dans riiomme interne , et devient foi ,* que la foi sans la charite" ne 
soit point la foi, c'est cc qui a MS tres-souvent montre : de la on 
voit clairement ce que c'est que le culte d'apres le bien, et ce que 
c'est que le culte d'apres le vrai sans le bien. Par le bien, d'oii re- 
sulte le culte, est entendu le bien de la vie, qui est devenu spirituel 
par4a conjonction avec le vrai , car le bien sprituel tire sa qualite 
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du vrai, et lcvrai tire son essence tin Men, de sorte que le bien esl 
Tame du vrai ; de la, on voit clairement de nouveau quel est le vrai 
sansle bien, e'est-a-dire, qu'il est comme un corps sans ame, ainsi 
comme un cadavre. 

7725. Et Moscheh dii,si$nifie la reponse : cela est Evident. 

7726. Meme loi, tu donneras en noire main des sacrifices et des 
holocaustes , signifie qu'ils laisseront toutes les clioses par lesquelles 
doit se [aire le culte : on le voit par la signification de donner en 
main, en ce que e'est laisser; car la main signifie la puissance, 
de la donner en leur main, e'est livrer a leur puissance, ainsi 
laisser; et par la signification des sacrifices et des holocaustes, en 
ce qu'ils sont le culte en g6n6ral, ainsi tout ce qui appartient au 
culte, N os 923, 6905 : si les sacrifices et les holocaustes signi- 
fient tout ce qui appartient au culte, e'est parce que le culte Divin 
se faisait principalement par les sacrifices, comme cela devient evi- 
dent d'apres lesLivres de Mo'ise. Voir sur les sacrifices ce qui en a 
6te dit preeminent : N° 8 922, 923, 1128, 1343, 1823, 2180, 
2165,2187, 2776, 2784,2805, 2807, 2812, 2818, 2830, 3519, 
6905. 

7727. Et nous les ferons a Jehovah noire Dieu, signifie qui esl 
agreable au Seigneur , savoir , le culte : on le voit d'apres ce qui 
precede, savoir, en ce que les sacrifices et les holocaustes signi- 
fied le culte, N° 7726, et en ce que le menu betail et le gros be- 
tail, aveclesquels on faisait les sacrifices, signifient lebien d'apres 
lequel il y a culte, I\ os 7723, 772i ; ainsi faire des sacrifices et des 
holocaustes a J6hovah, signifie le culte d'apres le bien, culte qui 
est agr£able au Seigneur : que Jehovah dans la Parole soit le Sei- 
gneur, on levoitN * 1343, 1736, 2921, 3023, 3035, 5041, 5663, 
6280,6303, 6281, 6905, 6945, 6956. 

7728. Et meme noire betail ira avec nous, signifie que e'est 
d'apres le bien du vrai, savoir, le culte ; on le voit par la significa- 
tion du betail, en ce qu'il est le bien du vrai, IN 0S 6016, 6045 ; 
qu' alter avec nous, ce soit afin que par Ik il y ait culte, savoir, par 
les sacrifices et par les holocaustes, cela est Evident. 

7729. Il n'en restera pas un ongle } signifie qu'il ne man- 
quera rienduvrat d'apres le bien: on le voit par la signification 
de I' ongle, en ce que e'est levrai d'apres le bien, ainsi qu'il va 
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<5trc expose ; et par la signification dc ne pas restcr, en ce que e'est 
ne pas manqucr, savoir, pour le eulte du Seigneur : dans te sens 
interne le plus proche it nen restera pas un angle, signifie quit ne 
manquera absolument mn 3 parce que l'ongle est une chose com- 
mune a toutes les betes ; mail dans le sens imtirieur l'ongle signi- 
fie le vrai dans le dernier degr6, ainsi le vrai sensuel , qui est le 
vrai infime, et dans le sens oppose le faux. ; si l'ongle a cctte si- 
gnification, e'est parce que le pied signifie le naturel , et la plante 
du pied le dernier du natural, N * 2162, 3147, 3761, 3986, 4280, 
4938 a 4952, 5327, 5328 ; la meme chose est signifie par l'ongle, 
car l'ongle est la plante du pied des betes ; et puisque l'ongle, do 
meme que la plante, signifie le dernier du naturel , il signifie aussi 
le vrai qui est le dernier du naturel , car lorsqu'il est dit le naturel, 
il est entendu le vrai et le bien , et dans le sens oppose le faux 
et le mal ; le naturel en est compost, et sans eux il est inutile de 
parler du naturel. Que l'Ongle, surtout celui des chevaux, signifie 
le vrai dans le dernier degrtf , ainsi le vrai sensuel , et dans le 
sens oppose le faux du meme degre, on peut le voir par ces pas- 
sages ; dans Esa'ie : « Ses traits (soni) aigus, et tous ses arcs tendus, 
» les ongles {sabots) de ses chevaux sont r£put6s comme des 
» cailloux, et ses roues comme la tempete. » — V. 28; — la, il s'agk 
d'un peuple qui d^vaste , par les traits sont signifies les doctrinaux 
du faux , d'apr&s lesquels on combat, et par les arcs cette doctrine, 
N os 2686, 2709 ; par les chevaux les intellectuels , ici les intellec- 
tuels pervertis, N os 2761 , 2762, 3217, 5321 , 6125 , 6534 ; de la on 
voit clairement ce que e'est que les ongles des chevaux, e'est-a- 
dire que e'est le i'aux dans le dernier degrtS. Dans J6r6mie ; « A 
>» came du bruit du battement des ongles (sabots) de ses forts che- 
rt vaux, a cause du tumulte de son char, du fracas de ses roues, a 
— XLVil. 3 , — la il s'agit d'un peuple qui d^vaste les Philistins; 
le battement des ongles des forts chevaux , e'est le combat ouvertdu 
faux contre le vrai ; le char est la doctrine du faux; que le char soil 
la doctrine tant du vrai que du faux, on le voit N os 5321, 5945. 
Dans Ez^chiel : « A cause de la multitude de ses chevaux leur pous- 
» siere te couvrira , a cause de la voix du cavalier et de la roue et du 
» char tes murailles seront ebranl^es , paries ongles (sabots) de ses 
» chevaux il foulera loutes les rues. » —XXVI. 10 , H ; —la, il.s'a- 
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git clc Nelmchadnezar qui d^vaste Tyr ; les chevaux sont les intellec- 
tuelspervertis , commc ci-dessus ; lc cavalier, ce sont les choscs qui 
appartiennent a un tel intelleetuel , r> T <> 6534 j les roues du char sont 
les faux de 3a doctrine , le char est la doctrine , commc ci-dessus ; les 
rues sont les vrais , N<> 2336 ; de la il est evident que les ongles des 
chevaux son t les faux ; si de tclles clioses ne sont pas signifies , que 
seraientces expressions : « a cause dela multitude deses chevaux 
leur poussiere te couvrira ; k cause de la voix du cavalier et de la roue 
et du char tes murailles scront ebranle'es ; par les ongles de scs che- 
vaux il foulera toutes tes rues ? » sans un sens interieur, seraient-el- 
les autre chose que des mots resonnants , lorsque cependant chaque 
expression dans la Parole a du poids , pmsqu'elle vientdu Divin? 
Dans le Memo : « lis deVasteront i'or/gueil de l'Egypte , ail point que 
» sa multitude sera detruite ; et je de'truirai toutes ses betes de des- 
» sus ses nombreuses eaux , et le pied de l'homme ne les troublera 
» plus , ni Concjle de la bete ne les irotibtcra point; alors dans i'a- 
» bime j'enverrai leurs eaux , et je ferai couler leurs fleuves comme 
* rimilc. » — XXXII. 12, 13, 14 , — ces expressions ne seraicnt 
pas non plus comprises , a moins qu'on ne sache ce que e'est que 
l'Egypte , ce que e'est que lc pied de l'homme , l'ongle de la bete , 
les eaux sur lesquelles les betes seront ddtruites, que le pied de 
rhomme et l'ongle de la bete troubleront , et qui seront envoyees 
dans l'abime ; les eaux et les fleuves de l'Egypte sont les vrais scien- 
tifiques , l'ongle de la bete est le faux dans le dernier du nature] , qui 
trouble le vrai scientifique. Dans Miche'e : « Leve-toi et foule fille de 
» Sion , car ta corne , je la ferai de fer, et tes ongles je les ferai d'ai- 
» rain, afin que tu froisses plusieurs peuples. » — IV. 13; — ces 
expressions ne peuvent pas non plus etre comprises par personne 
sans le sens interne , ainsi a moins qu'on ne sache ce que e'est que 
la fille de Sion , ce que e'est que la corne qui deviendra coimne du 
fer, l'ongle qui deviendra comme de I'airain , par lesquels seront 
froisse's plusieurs peuples ; la fille de Sion est l'Eglise Celeste, 
N° 2362 ; la corne est la puissance du vrai d'apres le bien \ 
N° 2832 ; le fer est le vrai naturel qui aura de la force pour de'- 
truire les faux, N<» 4 2o, 426 ; l'ongle est le vrai d'apres le bien 
dans le dernier degre, I'airain est le bien naturel qui aura de la 
force contre les maux, H« 425, 1 554. Dans Zacharic : « Moi , je 
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» susciterai un pasteur dans la terre ; il tie visitera point celles qui 
» doivent etre retranch^es, il ne cherchera point celle qui est d'un 
» age tcndre, et il ne gu6rira point celle qui est bris6e ; mais il 
» mangera la chair de celle qui estgrasse, et il fendra leurs angles, » 
— XL 16; — la il s'agit d'un pasteur insens£ ; manger la chair de 
celle qui est grasse, c'est changer le bien en mal ; fendre les on- 
glcs, c'est changer le vrai en faux. On peut voir combien les Anciens 
l'cmportaient en intelligence sur les hommes d'aujourd'hui , en ce 
que les Anciens connaissaient k quelles choses dans le ciel cor- 
respondaient plusieurs objets dans le monde, et par suite ce que 
ces objets signifiaient ; et c'est non-seulement ce que connaissaient 
ceux qui 6taient del'Eglise, mais aussi ceux qui 6taienthors del'E- 
glise, par exemple, ceux qui toient dans la Gr&ce, dontles plus an- 
ciens dtoivaient les choses par des significatifs, qui aujourd'hui , 
parce qu'ils sont cnti&rement inconnus, sont appetes fabuleux. Que 
les anciens Sages aient 6te dans la science de ces choses, cela est 
Evident en ce qu'ils ont dtoit l'origine de rintelligence et de la sa- 
gesse par un Cheval aiI6 qu'ils appelaient P6gase, qui deson ongle 
(la come deson pied) fit jaillir une fontaine auprfes de laquclle ha- 
bitaient neuf vierges, ct cela sur une colline ; en effet , ils savaient 
que le cheval signifiait rintcllectucl , scs ailes le spirituel , les on- 
glcs levrai du dernier degr6 oil est l'origine de rintelligence, les 
vierges les sciences , la colline runanimite, ct dans le sens spiri- 
tuel la charity , et ainsi du reste. Mais ces choses aujourd'hui sont 
du nombrc de celles qui ont 6te pcrdues. 

7730. Car nous en prendrons pour servir Jehovah noire Dleu, 
signifie que d'apres lui le Seigneur sera adore : cela est Evident 
par la signification de servir, en ce que c'est adorer ; que Jeho- 
vah soitle Seigneur, on lcvoit N°-7727. 

7731. Et nous , nous ne savons pas avecquoi nous servirons Je- 
hovah noire Dieu , signifie quits ignorent comment sera fait le 
cnlte : on lc voit par la signification de servir Jehovah, en ce 
que c'est le culte du Seigneur, comme ci-dessus N° 7730. 

7732. Jusqu'a ce que nous venions Id , signifie avant que ceux 
qui sont dans des faux sans melange d'apres le mal se soient eloi- 
gnes deux : on le voit en ce que venir Id ou dans le desert, c'est 
fitre. 61oign6 des Egyptiens,, ainsi do ceux qui sont dans des faux 

xu i 
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sans melange d'apres lo mal, lesquels sont maintenant signifies 
par les Egypticns ; qu'aller dans lc desert pour sacrifier, cc soil 
are dans un etai Soigne des faux, on le voit N° 6904. 

7733. Et Jehovah rcnforca le cceur de Pharaon^ signifie quits 
s'obstinaicnt conire le Divin : corame ci-dessus N° 7706. 

7734. Et il ne voulut point les renvoijer, signifie qu'U n'etait point 
da?is leur caractere de les laisser ; on lc voit par la signification de 
ne point vouloir, en ce que c'est qu'il n'est point dans leur carac- 
tere ; et par la signification do, renvoyer, en cc que c'est laisser ; 
comme anssi ci-dessus N° 7707, ou sont de semblablcs paroles. 

7735. Et Pharaon lid dit, signifie V emportement de la colore 
alors contre le vrai : on le Yoit par la signification de dire , en 
ce que , commc cette expression renferme celles qui suivent, c'est 
1'cmportement de la colerc ; car les paroles suivanles sont u va- 
t'en d'aupres dc moi , gardc-toi dc con tinner a voir mes faces, car 
au jour oil tu verras mes faces, tu mourns, » et ce sont la des 
paroles de colore contre lc Yrai Divin, qui est reprc'sente' par 
Moscheh. 

7736. Va-t T cn d'aupres dc moi , signifie quits nc voulaienl rkn 
savoir de ce vrai , e'est-a-dire duVrai Divin : onlc voit par la si- 
gnification de va-t'en d'aupres de moi , en cc que, quand cela est 
dit par les me'ehants au sujet du Vrai Divin, c'est qu'iis n'en veu- 
lent ricn savoir, car ils le rejettent. 

7737. Garde-loi de continuer a voir mes faces, signifie d'entrer 
dans leur caractere : on le voit par la signification dc nc poha 
continuer a voir les faces, en ce que c'est ne plus cntrer dans lc 
caractere, car la face signifie les inte>ieurs, N os 1999, 2434, 3557, 
3631, 4066, 4796, 4797, 4798, 5102, 5165, 5168, 5695, princi- 
palement quant aux affections ; ainsi la face signifie le caractere. 

7738. Gar an jour que tu verras mes faces, tu mourras, signifie 
que ; sit cntrait dans le caractere, il serait extirpe : cela est evi- 
dentpar la signification dovoir les faces, en cc que c'est cnlrer dans 
le caractere, comme ci-dessus N° 7737 j et parla signification de 
mourir, en ce que c'est etre extirpe*. Si Pharaon dit maintenant 
a Moscheh de s'en aller d'aupres de lui , et que s'il voyait ses faces 
il motirrait; c'est parce que maintenant est dtoit Matdeceux 
qui infestent dans le faux sans melange d'apres lc mal, faux qui 
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est signify par I'obscurite' : plus lcs infernaux sont dans les faux. 
d'apres le mal, plus lis ont le vrai en aversion, ct ccla en fin jusqu'a 
ne vouloir meme rien entendre du vrai ; en elTet , le vrai est conlre 
ie faux, et le faux a du charme pour eux , parce que le mal d*oii 
provient le faux est le plaisir de leur vie ; aussi rejetlcnt-ils efttfe- 
rement de leur caractere le Vrai , parce.qu'il. est contrc le charme 
et le plaisir de leur vie ; ct s'ils Tentendent, ils sont tourmentds 
j\° 7549; de la vient que, puisqu'ils sont dans l*6tat du faux 
d'apres le mal , qui est signify par I'obscurite' , ils eloignent d'eux 
le Vrai Divin qui est repr6sente" par Moscheh ; c f est pour cela que 
Pharaon dit maintenant a MoscheU de s'en alter d^aupfes do M , 
de ne plus voir ses faces, et que s'il lcs voyait , il mourrait ; e'est 
aussi pour ccla que Moscheh repondit : Tu as parlc droit, jc ne 
continuerai plus a voir tes faces. 

7739. Et Moscheh dit , signifie la repome ; cela est (Widen t. 

7740. Tu as parte droit, signifie que d'apres le vrai cela est 
ainsi: on le voit par la signification de parler droit, en cc que 
e'est etre ainsi ; que ce soit d'apres levrai , e'est ce qui est signify 
aussi par droit, N os 5435, 5437. Par « d'apres le vrai cela est 
ainsi , » il est entendu qu'ils sont maintenant dans cet 6tat, qu'ils 
ne vculentabsolument rien savoir du Vrai Divin, et que s'il entrait 
dans le caractere, ils le rejetteraient, selon ce qui vient d'etre ex- 
plique,N° 7738. 

7741. Je ne conlinuerai plus a voir les faces, signifie que le Vrai 
D'win nentrera plus dans le caractere : cela est 6videntpar la si- 
gnification de ne pas voir les faces, en ccquc e'est ne pas entrcr 
dans le caractere, selon cequi a 6t6 ditci-dessus, I\ T ° S 7737, 7738, 
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deMars. 

7742. A la fin duChapitro prudent, j'ai parie" d'un bel Oiscau 
que je vis, etqui fut change en oiseau de pierrc ; etj'ai dit qu'il re- 
ptcscntait T6lat das habitants de Mars quant a leur amour celeste 
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et spirituel : il nfa et^ donne" dc savoir sur cet 6tat el sur to chaii- 
gement de cot Statics details qui suivent. 

7743. Que des Habitants de Mars soient dans I'amour celeste, 
c'cst ce qui a M rapporte" pr^cexlemment ; ce sent ceux-la qui ont 
(Ste representees par l'objet enllamm6 brillant d'un bel 6ctat de cou- 
lcurs varices, et aussi par l'oiseau dc couleurs semblables; qu y il y 
en ait aujourd'hui plusieurs qui commencent a s' Eloigner de cet 
amour celeste, a aimer settlement les connaissances, et a placer en 
elles scules la vie celeste, c'est ce qui a <5t6 represents par cet oiseau 
change" en oiseau de pierre ; car par l'oiseau est signified la vie 
spirituclle; par cela qui! a M change en oiseau de pierre, cstsi- 
gniftee la vie des connaissances sans I'amour, laquelle n'est plus 
la vie spirituellc, mais une vie froide comme une pierre, oil ricn du 
eiel n'influe : et que n6anmoins ils croicnt qu'ils sont dans le Sei- 
gneur, comme s'y trouvent ceux qui sont dans la vie de I'amour 
celeste, c'est ce qui a M signify etmontre' par PEsprit qui s r 61e- 
vait et vonlait prendre l'oiseau. 

7743. (y Par l'oiseau de pierre ont aussi 6tb represented les 
habitants de cctte terre, qui transforment d'une maniere (Strange 
la vie de leurs pensdes et de lenrs affections en une vie presque 
nulle ; voici sur ce sujet ce que j'ai vu ct entendu. 

7744. 11 y avait au-dessus de ma tete un Esprit qui me parlait ; 
d'apres le son de sa voix je m'apercus qu'il e'tait comme dans un 
6tat de sommeil ; tout en parlant dans cet 6tat il m'adressait plu- 
sieurs questions, et cela avec une telle prudence, qu'il n'eut pas 
parleplus prudemment dans F'toi de veille : il me fut donne" de 
percevoir que c'elait un sujet par lequel des Anges me parlaient, et 
que lui dans cet 6tat apercevait ce qui lui elait influx et le produi- 
sait : en effet, il ne prononcait que ce qui e'tait vrai ; si quelque 
chose influait d'autre part, il le reccvait, il est vrai, maisne le pro- 
duisaitpas. Je Hnterrogear sur son 6tat ; il medit que cet 6tat e'tait 
pour lui un etatdc paix : qu'il &ait sans aucune sollicitude pour 
les choses a venir ; et qu'en meme temps il remplissait des usages 
par lesquels il avait communication avec le Ciel. 11 m'a £t6 dit, que 
de tels csprits dans le Tres Grand Homme representem le Sinus 
Longitudinal, qui est sitndentre les deux hemispheres duCerveau, 
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et la dans un etatde repos, quelquc trouble qu'eprouve leCervoau 
des deux coles. 

7745. Pendant que j'etais en conversation avec cet Esprit, d'au- 
ires Esprits se portent vers la partie anterieure de la Tctc , ou il 
tat, et le poussaient ; e'estponrquoi il se retira vers Tun des cotes, 
et leur ce'da la place, Les esprits qui venaient d'arriver parlaient 
entre eux ; rnais ni les Esprits qui m'entouraient, ni moi, ne com- 
panions ce qu'ils disaient : je fus instruit par les Anges, que e'e- 
taient des esprits dc la terre de Mars, qui savaient parler entre eux,- 
de maniere que les esprits presents ne comprissent et ne percussent 
rien dc ce qu'ils disaient : j'titais eHonne quit put exister un tel lan- 
gage, puisqu'il n'y en a qu'un seul pour tous les esprits, et puisque 
tout langage d^coule de la pensee, ct que celle-ci consiste en idees, 
qui tiennent lieu de mots dans le monde spirituel, et que les id^es, 
qui sontles mots, sont perches manifestement dans 1'autre vie, en 
meme. temps que la pensee elle-meme avant qu'elle devieunc par- 
lante ; il me fut dit que ces esprits. au . mo-yen des levres et de la 
face forment, d'unecertaine maniere, des id^es qui ne sont point 
iutelligibles pour les autres; et qu'au moment qu'ils parlent entre 
eux par ce proceed, ils souslra.iertf avec art leurs pens6es aux aur 
tres , en prenant surtout garde qu'il ne se manifeste rien de 
l'affcction. par la raison que si quelque chose de Inflection &ai.t 
percu, la pensde serait alors mise a de'eouvert, car la pensee dccoule 
de Taffection ; jc fus en outre instruit que les habitants de la ten e 
dc Mars, qui placent la vie celeste dans les connajssanees seales, 
etnon dans la vie de Famour, se sont fait un tel langage, non pas 
lous cependant; etque ceux-la, quand ils devienne-nt esprits, en 
conservent r habitude. Ce sont eux qui out ete spemlement si- 
gnified par l'oiseau depierre; car presenter un langage par des 
expressions du visage et par des mouvements de levres, en e'ear- 
tantses affections et en soustrayant sos perishes aux autres, e'est 
oter Tame au langage, et en faire une sorte de simulacre , et par 
degrees se rend re aussi soi-meme semblable. 

7746. Mais quoiqu'ils s'imaginent que ce qu'ils discnt entre eux 
n'est point compris pard'autres, toujours est-il cependant que les 
esprits angdliques percoivent, en gdne>aleten particulic', tout ce 
qu'ils discnt, par la raison qu'aucune pensee ne pent leur etie sous » 
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traite : c'est m6mc ce qui fut montr6 a ces esprits de Mars par vivo 
experience : je pensais a ce fait, queles esprits (mauvais)de notre 
terrene sont affectes d'aucune honte, quand ilsinfestentles autrcs; 
ct meme cette pensde cbez moi influait des esprits Ang61tques : les 
esprits de Mars alors reconnurent que c'6tait la ce dont ils parlaient 
cntre eux , et ils furent dans l'6tonnement : outre ccla , un esprit 
ang&ique devoila plusieurs choses qu' ils disaient et qu ils pen- 
saicnt , quelques efforts qu'ils fiss?nt pour lui soustraire leurs 
pens^es. 

7747, Ensuite les esprits de Mars influfercnt d'en liattt sur ma 
face ; rififltw 6tait senti eomme une tfgkre pluie stride, ce qui 6tait 
un signc qu'ils n r 6taient pas dans Inflection du vrai ct du bien, car 
c'est la ce que repr&ente le stri6 : ils me parlerent alors a dtfcou-- 
vert , et me dircnt que des habitants de leur terre parlent de cette 
manure enirc eux. Alors il leur fut dit que celaest mal, parce 
qu'ainsi Us obstruent les internes, ct se retirent des internes vers 
les externes , qu'ils privent aussi de leur vie ; et surtout parce qu'il 
n'y a pas de sinc6rii6 a parler ainsi ; car ceux qui sont sinc&res nc 
veulent rien dire, ;ni meme ricn penser, qui ne puisse etre su 
des autrcs, memcde tons, meme <}u ciel cntier, tandis que ceux 
qui ne veulent pas que les autrcs sachent ce qu'ils disent, portent 
un jugement sur les autres, en out mauvaise opinion et ont bonne 
opinion d'eux-mcmcs, etenfin sont entrain^s par l'habitude jus- 
qu'a avoir mauvaise opinion et a mal parler de l'Eglisc, du Ciel ct 
du Seigneur Lui-Memo. 

7748, II fut dit que ceux qui aiment les connaissances seules 7 
et non la vie selon les connaissances, repr6sentent la membrane 
interieure du crane ; mais queceux qui s'accoutument a parler sans 
1'affection, ct a tircr vers eux la pensde et a la soustraire aux au- 
tres j rcpr«5sentcnt cette membrane , mais devenuc osseuse, parce 
que Je peu de vie spirituelle qu'ils avaient devient nul. 

7749, Ceux qui aiment les connaissances seules , ct n'y confor- 
mant pas leur vie, se glorifient, pour l'ordinairc, des connaissances 
qu'ils ont et se croient plus sages que tous les autres; ainsi ils s' ai- 
ment eux-memes , et m^prisent les autres , surtout ceux qui sont 
dans lc bien; ils regardent ceux-ci comme des simples et des gens 
sans instruction : mais dans l'autre vie le sort est cliang6, ceux- 
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la qui se croyaionl sages % devienncnt insensfe, et ees simples y 
soul des sages. 

7750. Puisquc par Voiseau deprerreont (He rjcpr^seotcs ccux 
qui sont dans les connajssaiices ,-seules et non dans la vie de 1'a- 
mour, ct comme par suite la vie spirituellc est prcsquc uullc. eu 
mix, jevais iei, par forme d'appemlice., monlrcr que la vie spi- 
rituellc est seulcment ehcz ecux qui sont dans ramour ctMestc et par 
suite dans les connaissanccs; ct que 1'amour en solcontiont tout 
cognitif qui appartient a cet amour. Soient pour exemple lesani- 
maux de la terrc, ctaussi los animaux du Cieloules oiseaux ; i!s 
ont la science de toutes les choses qui appartiennent a leur amour ; 
leurs amours sont dese nourrir, de se logcr en surety de propager 
leurespecc, d' clever leurs petits ; ils ont en consequence toute la 
science qui leur est necessaire ; cctte science, en effet , est dans 
ces amours, et cite y in flue commc dans scs receptacles memos ; 
cliez quelques-uns de ces animaux cette science est telle , que 
llionimenc pculques'en (Homier : cette science est nee avee cux, 
et elle est appekte instinct, mais clle appartient a 1'amour dans 
lequel ils sont. Si l'liommc etait dans sonamour,[qui est 1'a.moui' 
pour Dicu et envcrs le prochain, (cet amour est pour riiommc le 
pi'opre amour, par lequel il est distingue des betes,) alors rhommo 
sorait non-seulement dans toute science necessaire , mais aussi 
dans toute intelligence ct dans toute sagesse, et il n'aurait pas 
besoin de les apprendre ; car ellcs influeraient du Ciel, c'esl-a-dirc, 
duDivin par le Ciel, dans ces amours : mais commc l'hommc n'est 
point dans ces amours, ct est dans les amours contraires, savoir dans 
1'amour do soiet dans Tamourdumondc, e'est pour cela qu'ii doit 
mkessaircmenl naitre dans toute ignorance et dans l'absencc do 
toute science ; neanmoins il est conduit par des moyens JMvins 
vers quelquc cbose de l'intelligcnce ct de la sagesse, mais jamais en 
actuality dans quelquc chose de rintelligcnce et de la sagesse, a 
inoins qu'il n'eloigne les amours de soi et du rnonde, et n'ouvre aiiisi 
le cliemin de 1'amour pour le Seigneur et envers le prochain. Que i'a- 
mour pour le Seigneur ct 1'amour en vers le prochain aient en eux toute 
intelligence ct toute sagesse, c' est ce qu'on peut voir d'apres mix 
qui, dans lemonde, out ete dans ces amours; quand dans Tauire 
vicccux-Ia viennent dans le Ciel, ils ysavent elgoutentdes chose? 
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qu'ils n'avaient jamais connues auparavant; et, de plus ils y pensent 
etprononcent, comme les autres anges, de ces choses que jamais 
Toreille n'a entendues, que jamais le mental n*a sues , qui sont 
ineffables : et cela, parce que ces amours ant en eux la faculty de 
recevoir ces choses. 

7751 . A la fin du Chapitre suivant il sera parte des Esprits et des 
Habitants de la Planfete de Jupiter , 
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7752. C'cst au Vrai et au Bien que se rapportent toutes choses 
dans Funivers, celles qui ne s'y rapportent pas ne sont pas dans 
l'ordre Divin ; et celles qui ne se rapportent pas a Tun et a l'autre 
en mfime temps neproduisent rien ; le bien est ce qui produit , et le 
vrai est ce parquoi la chose est produite. 
« 7753. Que cela serve d'illustration pour ce qui a lieu a regard 
du bien et du vrai spirituels qu'on nomme charity et foi, savoir, que 
toutes les choses qui appartiennent a l'Eglise se rapportent a ce 
bien et a ce vrai, etque celles qui ne s'y rapportent pas n'ont en 
elles rien de l'Eglise; et ensuite que celles qui ne contiennenl pas 
en elles Tun et l'autre, ne produisent aucun fruit , e'est-a-dire , 
aucun bien de la charity ou de la foi. 

7754. En effet, pour que quelque chose soit produit, il faut qu'il 
y ait deux forces , Tune appetec active et l'autre appetee passive ; 
Tune n'enfante rien sans l'autre : la charit6 et la foi dans l'hommc 
de TEglise sont de telles forces ou de telles vies. 

7755. La premiere chose de TEglise est le Bien, laseconde est 
le Yrai, ou la premifere chose de l'Eglise est la charity et la seconde 
est la foi ; car le vrai de la doctrine de la foi est pour le bien de la 
vie; ce qui est la fin propter r/ucm(pour laquclleon agit), est le 
premier. 
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775G- A rtigaid do la coiijonclion du bien qui apparent h la 
charite" ctdu vrai qui apparlienta la foi, cliez rhommc, voici cc qui 
se passe : lc Bien qui apparlicnt a la charite" entre par Tanic chez 
I'homme, mais le Vrai qui appartient a la foi cntre par 1'ouie ; 
eclui-la influe du Seigneur immiklialemeiU, et celui-ci m&diatc- 
mentpar la Parole ; de la le chemin par lequel entre le bien dela 
charite cstappele" chemin interne, et le chemin par lequel enlre le 
vrai de la foi est appele chemin extern e ; ce qui entre par un clie- 
min interne n'est point pergu, parce que ccla ne tombe pas mani- 
festement dans le sens ; mais ce qui entre par un chemin extcrne 
estpcrcu, parce que cela tombe manifestement dans le sens : de la 
vient que le tout de I'Eglise est attribue' a la foi. 11 en est aulremcnt 
chez ceux qui ont Me" reg6nei ] es ; chez ccux-ci lc bien qui appar- 
tient a la charite" est manifestement pergu. 

7737. Laconjonc'ion dn bien de la charite" aveele vrai de la foi 
sc fait dans les intericurs del'honmic ; le bien memo qui indue du 
Seigneur y adopte lc vrai etsefapproprie, et ainsi il fail que chez 
riiomme le bien est le bien et que lc vrai est lo vrai, on que la cha- 
rite' est la charite" et que la foi est la foi ; sans oette Goujonction la 
chad 16 n'est pas charite 1 , mais c' est settlement la bont6:naUirelle ; 
ct la foi n'est pas la foi, mais e'est seulemeut fe science des chbses 
qui appartiennent a la foi, et souvent la persuasion que telle chose 
est ainsi, afim d'obtenir avec usure du profit e-u de i'honneur. 

7758. Quand le vrai aete" conjoint au bien, il n'est -plus appele" 
vrai, mais bien ;dememc quand lafoi a (Hecoiijoin-te a la charite* 
elle n'est plus appcleefoi, mais chaiit6 ; cela vient de ee qu'alors 
l'liomme veut et fait le vrai, et ce qu'il veut et fait est appele bien. 

7759. Voici cc qui se passe ensuite a 1'egard de la cotfjo notion 
du bien de la charit6 avec le vrai de la foi ; ce bien acquiert sa 
qualile par le vrai, et lc vrai a son essence par labien ; il -s'e'a suit 
que la qualite 1 du bien est selon les vrais avec lesquels il est con- 
joint ,* en consequence lc bien devient reel , si les vrais avec 
lesqucls il est' conjoint sont reels : les vrais r6els de la foi peuvent 
etre donnas au-dedans de I'Eglise; ils ne peuvent pas l'etre hors 
de I'Eglise, car au-dedans de I'Eglise il y a la Parole. 

7760. Outre cela lc bien dela charite recoil encore sa qualile.de 
1'aboiidance des vrais de la foi ; puis aussi de l'enchainenient dim 






EXODE, CHAP. ONZIEME. m 

ml avec un autre : c'cst ainsi qu'est forme" le bien spiritucl chez 
riiommc. 

7761 . II y a une grande distinction a faire entre lebien spiritucl 
et le bien naturcl ; le bien spiritucl tire sa quality dcs vrais de la 
foi, dcleur abondance et de renchainement, ainsi qu'il a 6te* dit ; 
mais lc bien naturel nait avcc l'liomme, et il existe aussi accidcn- 
tcllement, ainsi par des infortunes, des maladies et autres ele- 
ments semblables : lc bien naturel ne sauve pcrsonne, mais lc bien 
spirituel sauvc tous ceux qui l'acquierent : et cela, parce que le 
bienrqui est forme* par les vrais de la foi, est un plan dans lcqucl 
leCiel c'est-a-dire, le Seigneur par le Cicl, peut influer etcon- 
duire riiommc, et le delourner du mal, et ensuitc l'dlever dans lc 
Giel ; mais il n'en est pas de meme du bien naturel ; e'est pourquoi 
ceux qui sont dans le bien naturcl peuvent etre cntraines par le 
faux aussi facilement que par le vrai , pourvu que lc fauxse montrc 
dans.la forme du vrai, et peuvent etre conduits par le mal anssi fa- 
cilement que par le bien, pourvu que lc mal sc pre'scnte comme 
bien; ils sont semblables a des plumes exposes au vent, 

7702. La con fiance ou l'assurance, qui se dit de la foi et est 
appel6e foi , est une confiance ou assurance naturelle, mais non 
pas spirituelle ; laconfiance ou assurance spirituelle a son essence 
et sa vie par le bien de 1'amour, mais non par lc. vrai de la foi 
s6par6 de ce bien ; la confiance de la foi separe'e est morte: e'est 
pour cela que la vraie confiance nc peut pas existcr chez ceux qui 
ont mene" une vie mauvaise : la confiance meme qu'il y a salvation 
par le merite du Seigneur, quelle qu'ait M la vie, n'cxiste pas non 
plus par levrai. 
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\. Et Jehovah dit a Moscheh : Encore tme plaie j'amenerai sur 
Pharaon et sur l'Egypte ; aprcs cela il vous renverra d'ici ; comme 
ilrenverra tout, en expulsantil vous expulsera d'ici. 

9. Dis done aux oreillcs du peuple, et qu'ils demandent, riiommc 
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k son compagnou, et la femme a sa compagne, des vases d'argent 
et des vases (Tor. 

3. Et Jehovah donna grace au peuple aux yeux des Egyptians ; 
meme Thomme, Mosclieh, (etait) tres-grand dans la terre d'E- 
gypte aux yeux des serviteurs de Pharaon et aux yeux du peuple. 

4. Et Mosclieh dit : Ainsi a dit Jehovah : vers le milieu de la 
nuit, Mol jesortirai au milieu deTEgypte. 

5. Et tout premier-n6 raourra dans la terre d'Egypte, depuis 
Jepremier-ne de Pharaon, quidevait sasseoir surson trone, jus- 
qifau premier-n.6 de la servante, qui (est) apres les meules; et tout 
premier-n^ de la bete. 

6. Et il y aura un grand cri dans toute la terre d'Egypte, tel 
que comrae lui ii n'y en a point eu, et comme lui il n'en sera point 
ajout& 

7. Et parmi tons les fils d'lsrael pas un cliien ne remuera sa 
Iangue ? depuisrhomrneetjusqu'a la bete; afinque votis sachicz que 
Jehovah distingue entre les Egyptiens et Israel. 

8. Et ils descendront, tons tes serviteurs, eux, elvers moi; et ils se 
prosterneront devantmoi, en disant : sors, toi, et tout le peuple qui 
(est) a tes pieds: et aprfes cela je sortirai : et il sortit d'avec Pha- 
raon dansun emportement de colore. 

9. Et Jehovah dit a Mosclieh : II ne vous dcoutera point, 
Pharaon, afin que soient multiplies mes prodiges dans la terre d'E- 

gypte. 

40. EtMoscheh et Aharon firent tous ces prodiges devantPlia- 
raon : et Jehovah rcnfoi'ga le cdeur de Pharaon * et il ne renvoya 
point les fils d'lsrael de sa terre. 

GONTE1XU. 

7763. Dans le sens interne de ceChapitre il s'agitde la damna- 
tion de la tot s6par6e d'avec la charity damnation qui est signified 
par les premicrs-nes del'Egypte mis a mort au milieu de la nuit : 
il s'agit aussi des scientifiques du vrai et du bien qui doivent .etre 
transfers a ceux de I'Eglise spirituellc ; ces scientifiques sont 
signifies par les vases d'argent etd'orquc les ills d'lsrael devaient 
emprunlcr aux Egyptiens. 
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SENS INTERNE. 



7764. Vers. 1 >2,3. Et Jehovah dit a Moscheh : Encore une plaie 
j'amenerai sur Pharaon et sur I'Egypte ; apres cela il vous renverra 
dici ; comme il renverra tout, en expuhant il vous expuhera dici. 
Dis done aux oreilles du peuple, et quits demandant , i'homme a 
son compagnon et la fernme a sa compagne , des vases darqent 
et des vases dor. Et Jehovah donna grace au peuple aux yeux des 
Egyptiens ; meme I'homme, Moscheh, (6tait) tres-grand clans la 
terre dEgypte aux yeux des serviteurs de Pharaon et aux yeux 
du peuple. — Et Jehovah dit a Moscheh , slgnifie l'instruction : 
Encoi*e une plaie j'amenerai sur Pharaon et sur I'&gypte, signifie 
la fin de la vastation , fin qui est la damnation : apres cela il vous 
renverra dici , signifie qualors ils seront laiss<5s : comme il ren- 
verra tout f en expuhant it vous expulsera dici, signifie qu'ils les 
laisseront enticement , et qu'il les auront en aversion et fuiront 
leur presence ; dis done aux oreilles du peuple, signifie Tin for- 
mation et l'ob6issance : et quits demandent , I'homme a son com- 
pagnon et lafemme a sa compagne, des vases d 'argent et des vases 
dor, signifie que les scientifiques du vrai et du bien, enleves aux 
mtfehants qui avaient iti de l'Eglise, seront donnas aux bons qui 
(Haient de l'Eglise: et Jehovah donna grace au peuple aux yeux 
des tigyptiens, signifie la crainte que cgux qui tkaient dans les 
maux avaient de ceux qui 6taient de l'Eglise spirituelle, a cause 
des plaies : meme I'homme, Moschdh, (6tait) ires-grand dans la 
terre dtgypte, signifie le respect pour le-Vrai Divin maintcnant : 
aux yeux des servitevrs de Pharaon el aux yeux du peuple, signi- 
fie chez ceux qui la 6taient dans la subordination. 

7765. Et Jehovah dit a Moscheh, signifie ^instruction : comme 
No* 7186, 7267, 7304,7380. 

7766. Encore une plaie j'amenerai sur Pharaon et sur VEgypte 
signifie la fin de la variation, fin qui est la damnation : on le voit 
par la signification de encore une ptaie, en ce que e'est le dernier 
(degr6) de la vastation. Que les plaies amenees sur I'Egypte aient 
signify les otais successifs de la vastation , cela est Evident d'aprlis 
rexplication des plaies prec^dentes ; que le dernier (degrtf)soit la 
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damnation , savoir, de la foi sepai^e d'avec la charity,, on le vcrra 
clairement par cc qui suit, car par les premiers-n6s livrte a la movl 
en Egypte est signififo la damnation dccettefoi,par lamortla dam- 
nation elle-meme, et paries premicrs-n& la foi; la foi est ditc damn 6c 
quand les clioscsquiappartiennent a la foi sont appliqute pour 
protect' les faux'et les maux; quand elles les protegent , elles pas- 
sent dc leur c6t6 et devicnnent des confirmatifs; cela arrive chez ccux 
qui sepnrent la foi d'avec la charit6 non seulement par la doctrine, 
mais aussi par la vie ; mais chez ceux-ci il n'y a pas la foi , il y a 
seulement la science des choses qui appartiennent a la ibi , et cettc 
science ils l'appellent foi ; voila ce qui est entendu par la foi damnte : 
de plus, les sujets cux-memes, dans lesquels ces Glioses qui appav- 
ticnnent a la foi ont M adjointes aux faux et aux maux , sont dans 
la damnation aprks les vastations -, la damnation est senlie par la 
puantcur et l'infection qui s'exhalcnt de ceux-ci plus que dc ccux 
chez qui il n'y a pas eu des choses appartenant a la foi : cela sc 
passe dansle.particulier comme dans le commun;dans le com- 
mun, si unmaiivais esprit s'approchcd'une society celeste oil est 
la charite, rinfectiou qui s' exhale de lui est manifestement sentie; 
parcillement dans le particulicr, oh il y avait eu des choses appar- 
tenant au ciel , c'est-a-dire a la foi , et dans le meme sujet aussi 
des choses appartenant a l'enfer, D'apres cela il est maintenant 
evident, que par encore une plaie qui sera amenee sur Pkaraon et 
sur r Egypte, il est signify le dernier (dcgrt) de la vastation, degre 
qui est la damnation ; car par Pharaon sont reprfecnrtfc ceux qui 
ont infeste, ici ceux qui sont damnes, ct par l'Egypte est signifie 
le mental naturel, N" 5»6, 5278, 5280, 5288, 5301,6147,6252. 

7767. Apres cela il votes renverra d'ici , signifie qualors ils seront 
labses : on le voit par la signification dc renvoyer, en ce que tf est 
laisscr, ainsi qu'il a && souvent montr6 ci-dessus. 

7768. Comme il renverra tout , en expuhant il vous expulsera 
d'ici, signifie quits les laisseront enlierement , et qu'ils les au- 
ront en aversion et fuiront leur presence ; on le voit par la signi- 
fication dorenvoyerioui, en ce que e'est laisser enticement; et 
par la signification de en expuUantil- vous expulsera, en cc que 
e'est avoir en aversion et fuir ccux dc l'Eglise spirituelle qu'ils ont 
infestes ; Cfl effet , cclui qui a en aversion la presence dc quel- 
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quun , fuit cette presence, et repousse aussi loin de lui cctte per- 
son ne. Que main tenant ils aient en aversion et fuicnt ceux qui 
ftaicnt de 1'Eglisc spirituclle, e'est parcc que le bien et le vrai qui 
influent les tonrmentent maintenant ; il en est tie cela commede 
ces ulceres douloureux qui ne supportent pas memo le contact de 
l'eau liedc ou le souffle de Fair, ou comme d'un ceil blcsse" qui ne 
snpporte pas les rayons du soleil , meme les plus doux ; de meme 
cliez ceux qui infestent , lour mental naturel a maintenant une 
pareille Measure; ca;* aprcs quils out ete devastes, e'est-a-dire 
apres que les choses qui anparienaient a la foi ont 6t6 rejet^es, ils 
eprouvent de la douleur a la moindre aspiration du bien et du vrai, 
de la leur aversion. 

7789. Dls done aux orcilles du pcuptc, signify I* information et 
fybemance ; on le voit par la signification de dm, en cc qu'ici e'esi 
l'informaiion, car ici Jodiovah dit ce que doivent f'aire les (ils d'ls- 
racl quand ils sortiront de TEgyptc : l'obeissance est significc par 
dire aux ore'dtes, car les oreilles correspondent a l'obeissance, ct 
par suite la signiflcnt, £tefr&&4&, 3869, 4551, 4652 k 4660. 

7770. Et qu'ils demamknt , ihomme a son compagnon et la 

femme a sa compagne , des vases d' argent et des vases (tor; sigrti- 

fie que les scieutifiques duvrai et da bien, enleves aux mediants qui 

avaient ele (k I'Eglise, seront donnes aux bons qui elaient de I'E- 

glise : cela est evident par la signification des vases d argent et dU 

vases dor, en ce que cc sont les scientiliques du vrai et du bien ; 

qucFargent soil le vrai ctl'or lebieu , on le voit N os 1551, 1552, 

2954, 5658, 6112, et les vases les scientiliques, N os 3068, 

3079 : les scientiliques sont appcles vases du vrai et du bien r 

parce qu'ils contiennent les vrais ct les biens • on croit que les 

scientiliques du vrai et du bien sont les vrais memes etles biens 

memes qui appartiennent a la foi ; mais ce ne sont pas ces scien- 

Ufiques, ce sont les ailcctions du vrai et du bien qui font la foi ; elles 

influent dans les scieutifiques commc dans leurs vases. Que dc- 

mander ces vases aux Egyptiens, ce soit les leur emporter et se les 

approprier, cela est Evident ; de la, dans le Chap. Ill, Vers. 22 7 

il est dit qu'ils d^pouillcraicnt les Egyptiens ; et dans le Chap. XII, 

qu'ils les leur cxtorquerent: s'il est dit que riiommc demanderait 

a son compagnon et la femme a sa compagne, e'est parcc que 
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i'homme {v'<r) se rapporte au vrai , et la femme au bien , comme 
aussi ils signifient Tun le vrai et l'autrc le bien. L'explication 
donnee Chap. III. Vers. 22,Exod.,l\ Tos 6914, 6917, montre com 
ment les choses se passent ; par elle on peut voir que les scienti- 
fiques memes du vrai et du bien ayant appartenu a ceux de l'E- 
glise qui ont su les arcanes de la foi , et cependant ont v6cu de 
la vie du mal, sont transfers a ceux qui sont de I'Eglise spirituelle; 
comment se fait cette translation, on le voit N° 6914; c'est \k 
cc qui est signify par les paroles du Seigneur dans Matthieu : 
« Le Seigneur dit a celui qui s'en dtait all6 et avait cache* son ta- 
» lent dans la terre; OiezAui le talent, etdonnez4e a celui qui a les 
« dix talents : car a quiconque a il sera donne, a fin quil ail abon- 
» damment ; mats a celui qui na pas, meme ce quil a lui sera enleve; 
» jetez done le servitcur inutile dans les tenebres exierieures . » 
—XXV. 25 , 28, 29 , 30; et Luc , XIX. 24, 25 ; 26.— Pareillement 
dansl e Memo : « A celui qui a il sera donne, afxn quil ail abondam* 
» ment, man dquiconque na pas, meme ce quil a lui sera enleve. » 
—XIII, 42; et Marc, IV, 24, 25 :— et cela parte que les connais- 
sances du bien et du vrai chez les me 1 chants sont appliquees a des 
usages mauvais, et que les connaissanccsdu bien et du vrai chez les 
bons sont appliquees a des usages bons ; les connaissances sont les 
memes ; mais Implication aux usages en fait la quality chez chacun : 
il en est des connaissances comme des richesses mondaines, celles- 
ci sont disposes chez Tun pour des usages bons, chez l'autre pour des 
usages mauvais; de la les richesses sont chez chacun telles que sont 
les usages pourlesquels elles sont disposers ; tie la aussi il est Evi- 
dent que les memes connaissances, ainsi que les memes richesses , 
qui avaient M chez les merchants, peuvent etre chez les bons, et 
scrvir pour des usages bons ; d'apres cela on peut maintenant voir 
ce que repr^sente le commandement fait aux ills d'Israel d'emprun- 
terdes Egyptiens des vases d'argent et des vases d'or, et ainsi de 
les emporter et de les en d^pouiller ; un tel enlevement ou un tel 
pillage n'aurait jamais M command^ par J&iovah, s'il n'avait pas 
repr6sent6 de telles choses dans le monde spirituel : il en est de 
meme de ces paroles dans Esa'ie : « En fin le trafic de Tyr, et son sa- 
>; [aire de prostitution , sera \xm chose sainte a Jehovah ; il ne sera 
» ni serf 6, lli reserv6; mais son trafic sera pour ceux qui habitent 
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» devant Jehovah, pour manger, pour se rassasier, etpour celuiqui 
y> se couvre a I' antique. » — XXIII, 18; — la, il s'agit de Tyr , par 
qui sont signifieesles connaissances du bien et du vrai , N° 1201 ; 
letraficetle salaire de prostitution sont les connaissances appli- 
ques aux usages mauvais ; queces connaissances seraient donn^es 
aux bons qui les appliqueront aux usages bons, e'est ce qui est si- 
gning en ce que le trafic sera pour ceux qui habitent devant Jehovah 
pour manger, pour se rassasier, pour celui qui se couvre a Pantique. 
De meme dans Micli6e : « Leve-toi et foule, fille de Sion, car ta 
» corne jela ferai de fer, et tes ongles je les ferai d'airain, afin que 
» tu broies plusieurs peuples; elj'ai voue leur gain a Jehovah, et 
» leurs richesses an Seigneur de toute la terre. » — IV, 43; — broycr 
plusieurs peuples, e'est les d6vaster ; le gain qui est voue" a Jehovah 
et au Seigneur de toute la terre, ce sont les connaissances du vrai 
et du bien. La meme chose est signified en ce que « David sanctifia 
a Jehovah I' argent etl'orpris aux nations qu'il avait soumises, aux 
Syriens, a Moab, aux fils d' Amnion, auxPhilistins, et dans lebutin 
d'Hadad-Eser. n —II Sam, VIII. M , 12 ; — et en ce que Salomon 
placa les clioses sanctifiees de sonpere parmi les tresors de lamaison 
de Jehovah. » — I Rois, VII, 51 . 

7771 . Et Jehovah donna grace au peuple aux yeux des Egyp- 
tiens, signifie la crainte que ceux qui etaientdans les maux avaient 
de ceux qui etaient de I'Eglise spirituelle, a cause des plaies : On le 
voit d'apres ce qui a M explique ci-dessus N° 691 1, ou sont desem- 
blables paroles. 

7772!. Meme I'homme ., Moscheh t Hah ires-grand dans la 
terre d'Egypte, signifie le respect pour le Vrai Divin maintenant : 
on le voit par la representation de Moscheh, en ce qu'il est le Vrai 
Divin, ainsi qu'il a M souvent montre\* par la signification de tres- 
grand, en ce que e'est le respect ; ici le respect produit par la crainte, 
puisque les m^chants qui sont dans l'enfer n'ont d' autre respect 
pour le Divin qu'un respect de crainte ; que tres-grand , ce soit le 
respect, cela est Evident , car il est dit aux yeux des serviteurs et 
aux yeux du peuple ; et par la signification de la terre d'Egypte, en 
cequ'elleest le mental naturel, N°*5276, 5278, 5280, 5288, 5301, 
61 47, 6252 : de la il est evident queces paroles, «rhomme, Moschen 
etait tres-grand dans la terre d'Egypte, » signifient le respect pour 
xii. o 
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leVraiDivin dans le mental, savoir, de ceux qui infesiaient 

7773. Aax yeux desservlteursdePharaon et auxyeux du peuple 
signifie chez ceux qui etaient Id dans la subordination : on le voit 
par la signification des serv'ueurs et du peuple, en ce que sont ceux 
qui out 6'te" subordonnfe , car Pharaon repr&ente les prineipaux 
qui ont infeste, auxquels tous les autres avaient ete subordonn&>. 
Si les serviteurs et le peuple signifient les subovdonneX c'est parce 
que chez les m&hants comme chez les bons, ou dans l'enfer comme 
dans le ciel, il y a une forme de gouvernemcnt ; c'est-a-dire qu'il y 
a des dominations et des subordinations; sans elles la socidte" man- 
querait de liens ; mais les subordinations dans le ciel sont tout au- 
tres que les subordinations dans l'enfer : dans le Ciel tous sont 
comme des egaux, car Fun aime Tautre comme le frere son frere ; 
cepcndant toujours esl-il que l'un preTere l'autrc a soi, selon qu'il 
Temporte en intelligence et en sagesse; ramourmeme du bien et 
du vrai fait que chacun se subordonne comme de soi-mSme a ceux 
qui sont plus que lui dans la sagesse dubien et dans rintelligence 
du vrai : mais dans 1'cnfcr les subordinations appartiennent a la 
domination et par suite a la violence ; celui qui domine se\it contre 
ceux qui ne favorisent pas tous ses caprices; car cbacun a autrui 
pour enncmi, parfoisexte>ienrementpour ami, afindcs'unir contre 
la violence des autres ; cettc liaison est telle qu'est celle des voleurs; 
les subordonnes aspirent continuellement a la domination et sou- 
vent aussi ils se soulevent; alors l'6taty devient lamentable , car 
alors ily a des violences et des cruautes ; ccla arrive par alterna- 
tive. D'apiescela onpeut voir ce qu'il en est des subordinations 
dans l'autre vie. 

7774, Vers. 4, 5, 6, 7, 8. Et Mosckeh dit: Ainsi adit Jehovah: 
Vers le milieu de la nuit, Moi,je sortirai au milieu de I'Egijpte. Et 
tout premier-ne mounm dans la lerre d'Egypte, depuis le premier-ne 
de Pharaon, qui devait sasseoir sur son trone, jusqiCau premier-nc 
de la servante qui (est) apres les meules , et tout premier-ne de la 
bete. Etrl y aura un grand cri dans toute la lerre d'Egypte, tel que 
comme lui ny en a point eu, et comme lui il nen sera point ajoute. 
Et parmi tous les fils d' Israel pas un chien ne remuera sa langue , 
depuisriiommeetjusquala bete, afin que vous sachiez que Jehovah 
distingue enlre les Egypiiens et Israel. Et ils descendant, tous tes 



I 



EXODE, CHAP. ONZIEME. m 

servitcurs, eux, vers moi, ct Us sc prosterneront devant moi, en di- 
sarm Sors, loi, et tout le peuple qui (est) a tes pieds; et apres cetaje 
sortirai : et il sortit d'avec Pfiaraon dans un emportement de cotere, 
— Et Mosclick dit : Ainsia dit Jehovah, signifie Instruction ; Vers 
le milieu dela nuh } signifie quand la devastation sera totale; Mot 
je sortirai au mUieu de fEyypte, signifie la presence du Divin par- 
tout alors : et tout premier-ne mourra dans la terre cCEgypte , si- 
gnifie la damnation delafoi s£par6e d'avec la charite alors : depuis 
le premier-ne de Pfiaraon qui devait s 'a&seoir sur son trone, signifie 
les vrais falsifies de la foi qui sont an premier rang : jusquau pre- 
mier-ne de la servantequi (est) ajwes les meules, signifie les vrais 
falsifies de la foi qui sont au dernier rang : el tout premier-ne de la 
bete, signifie les biens adulters de la foi : et il y aura un grand cri 
dans toute la terre d'Egypte, signifie une lamentation inteneure; 
tel que comme lui il ?iy en a point eu, et comme lui il n'en sera point 
ajoute, signifie que l'dtat seraittel, qu'il n'&aitpas possible qu'il y 
en eut un semblable: et parmi tous les fils a" Israel pas un chien ne 
remucra sa langue, signifie que chez ceux de l'Eglise spirituelle il 
n'y aura pas la moindre chose de damnation ni de lamentation; 
depuis I'komme etjusqu'a la bite, signifie ni quant au vrai ni quant 
au bien : aftn que, vous sachiez que Jehovah distingue entre les 
Egyptiens et Israel, signifie afin qu'il soit connu quelle difference il 
y a entre ceux qui sont dans le mal et ceux qui sont dans le bien : 
et Us descendront tous tes serviteurs, eux, vers moi, signifie ceux qui 
sont subordonn^s : et Us se prosterneront devant moi , signifie le 
respect provenant de la crainte pour le Vrai Divin: en disani : Sors, 
toi, et tout le peuple qui (est) a tes pieds, signifie la supplication pour 
que ceux qui sont dans le Vrai venant du Divin, depuis le plus elev6 
jusqu'au plus bas, serctirent d'avec eux: et apres celaje sortirai, 
signifie que le Vrai Divin se retirera : et il sortit d'avec Pharaon 
dans un emportement de colere, signifie la violente separation de la 
presence du Vrai Divin d'avec ceux qui vontetre damncs. 

7775. Et Moscheh dit .* Ainsi a dit Jehovah , signifie I'instruc- 
lion, comme ci-dessus , N G 7765. 

7776. Vers le milieu de la nuit , signifie quand la devastation 
sera totale : on le voit par la signification du milieu de la nuit, en 
ce que e'est quand I' obscurity est irfes-gpaissc , e'est-a-dire quand 
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il n'y a que le faux sans melange ; en diet ; la nuit signifie l'etat 
du faux , iN 05 2353 , 6000 , le milieu est le plus liaut elegit, ainsi 
le milieu de la nuit est la devastation totale. 

7777. Moi je sortiraiau milieu de I'Eguple , signifie la presence 
du Divin par tout alors : on le voiL par la signification de sortir au 
au milieu, quand cela est dit de Jehovah, en ec que e'est la presence 
du Divin ; partout est signifie par le milieu , quand eela est 
dit de la terre, car sortir par le milieu de l'Egypte, e'est alter dans 
to ate l'Egypte. 

7778. Et taut premier-ne mourra dans la terre d'Egypte, signifie 
la damnation de la foi separee d'avec la charite : on le voit par la 
signification demourir, en ce que e'est la damnation, r\ Tos 5407, 
OH 9 ; et par la signification du premier-ne , en ce que e'est la foi 
de l'Eglise, par laquellc il y a la charity N os 352, 2-435, 6344, 
7035; mais le premier-n6 dam la terre d'Egyptc est la foi sans 
la charite, voir ci-dessus, i\ T ° 7766. Quant a ce qui concerne la foi 
sans la charite , - il faut encore en parler : la foi sans la charite 
n'est pas la foi , e'est seulement la science des choses qui appar- 
tiennent a la foi, car les vrais de la foi regardent la charite comme 
leur fin derniere, et ensuite ils procedent de la charite" comme de 
leur tin premiere ; de la il est Evident que les' choses qui appar- 
tiennent a la foi n' existent pas chez ceux qui ne sont pas dans la 
charite. Que cependant il y ait chez eux la science des vrais de 
la foi, cela est notoire ; e'est cette science qui par eux est appelee 
foi; et lorsque les scientifiques du vrai etdu bien de la foi sont 
par eux appliques a confirmer les faux et les maux, les vi'ais et les 
biens de la foi ne sont plus chez eux, car ces vrais et ces biens 
s'approchent des faux et des maux au service desquels ils sont, 
puisqu'en eux alors sont considers ces faux et ces maux eux- 
memes qu'ils confirment ; les choses qui appartiennent a la foi 
reelle regardent en haut vers le ciel et vers le Seigneur, mais 
cclles qui appartiennent a la foi s6par6e d'avec la charite' regar- 
dent en has, et quand elles confirment les maux et les faux, elles 
regardent vers Fenfer ; de Ik aussi il est evident que la foi separee 
d'avec la charite" n'est point la foi ; d'apres cela on peut voir ce 
qui est entendu par la damnation de la foi separcx d'avec la cha- 
rite" , e'est-a-dire que e'est la damnation du vrai falsify et du bien 
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ndulr^re qui apparliennent a la foi ; car \t vrai , quand if a M fal- 
s\M, n'est plus le vrai, c'est le faux; el le bicn, quand il a M adul- 
tcr6, n'est plus le bien , c'est le mal ; et la foi elle-meme n'est 
plus la foi du vrai et du bien , c'est la foi du faux et du mal , de 
quelque maniere qu'elle apparaisse et rfeonne dans la forme ex- 
terne : et , ce qui est un arcane, telle est la vie de chacun , telle est 
sa foi. Si done la vie a etc" damned, la foi Test aussi , car il y a 
foi du faux quand il y a vie du mal ; qu'il en soil ainsi , c'est ce 
qui n'apparait pas dans le monde, mais cela est manifesto dans 
I'aulre vie ; quand les mechanlsy sont prives de la science du vrai 
et du bien, les faux qui Slaient cacli6s chez eux sortent des maux. 
Chez quelques mediants il' y a une persuasion que le vrai de la 
foi est le vrai , ce persuasif est meme repute etre de la foi, mais ce 
n'est pas la foi ; car il a (He* imprime en eux d'apres la fin de leur 
servirde moyen pour oblenir des richesses, des honneurs et de la 
reputation ; taut que ces vrais servent de moyens , ils sont aimes 
pour la fm, qui est mauvaise ; mais quand ils nc servent plus, ils 
sont abandonnes , ct meme consideres comme faux ; c'est celte 
persuasion qui estappele'e foi persuasive ; et c'est e!le qui est en- 
tendue par ces paroles du Seigneur dans Matthieu : « Plusieurs me 
» diront en ce jour-la j Seigneur, Seigneur, par ton Norn n'avons- 
» nous pas prophase? ct par ton Norn navons-nous pas chasse 
» les demons ? et en ton Norn n'avons-uous pas fait plusieurs mer- 
» veilles? Mais alors je leur dirai ouvertement: Je ne vous connais 
» point; retirez-vous de Moi, vous qui pratique? l'iniqnite. » — VII. 
%% 23 : — la meme foi est aussi entendue par les lampes sans 
liuile chez les cinq vierges insensees ; elles dirent aussi : « Seigneur, 
» Seigneur, ouvre-nous ; mais, repondant, il dit : En ve>ite\ je 
» vous dis : Je ne vous connais point. » — Matth. XXV. 1 1, f ( 2: 
~ par les lampes sont signifies les vrais de la foi ; et par Fliuile le 
bien de la charile ; ainsi par les lampes sans huile les vrais de la 
foi sans le bien de la chariti. 

7779. Depnis lepremier-ne cicPliaraon, qui devtul s'asseoir sur 
son trdne, signifie les vrais falsifies de la foi qui sont au premier r any: 
on le voit par la signification du premier-ne , en ce qu'il est la foi, 
N os 352, 2435, 0344, 7033; par la representation de Pharaon , en 
ce qu'il est le scientifique dans le commuu , perverlissanl les vials 
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de l'figlise, W os 6015, 6651, 6679, 6683, 6692 ; amsi le premier- 
nedePharaon est la foi de ces vrais, par consequent la foi des 
vrais falsifies de la foi ; et par la signification du irone, en cc que 
c'est le royaume du vrai , et dans le sens oppose le royaume du 
faux, K°53I3 ; que par le premier-nd de Pharaon, qui devait 
s'asseoir sur son trone, soient entendus les vrais falsifies de la foi 
qui sont au premier rang , cela est evident en ce qu'il est ditjus- 
quau pvemkr-ne de la servante qui est apres les meules , paroles 
par lesquelles sont signifies les vrais falsifies de la foi qui sont au 
dernier rang ; et en outre le fils du roi est au premier rang, parce 
quele roi est le chef. Au premier rang sont ies vrais falsifies qui 
sont reconnus pour essentiels , par exemple, que la foi sauve, de 
quelque mani&re que riiomme ait vtku ; qu'elle sauve l'homme a 
la demise lieure de sa vie, et qu'alors il est pur de ses p£ch£s ; 
qu'ainsi les peclies sont effaces en un moment comme la malpro- 
prete des mains par l'eau ; ce qui suppose que la foi existe sans la 
charite , que la vie ne fait rien quant a la salvation de Phomme, 
et que l'homme diable peut en un moment devenir Ange de Dicu ; 
de telles propositions et autres semblables sont des vrais falsings au 
premier rang ; ceux qui en derivent imm6diatement sont au second 
rang ; ceux qui en derivent au loin sont au dernier ; car pour char 
que verite , il y a d'amples derivations et en longuc s6rie, dont 
quelques-unes entrent directement, quelques autres obliqucment ; 
celles qui touchent sculement sont les dernieres. Que de telles 
propositions et autres semblables soient des vrais falsings de la foi, 
cela est tres-evident ; en effet, quel est l'homme, s'il pense juste, 
qui ne sache que c'est la vie de la foi qui fait que l'homme est spi- 
rituel , et que cc n'est pas la foi, a moins que ce que Thomme a de 
foi n'ait 6t6 implantedans sa vie ; la vie de l'homme est son amour, 
et ce qu'il aime il le veut et il y tend , et ce que Fhomme veut et a 
quoi il tend , il le fait * c'est Ik l'etrc de l'homme, et non pas ce 
qu'il sait et ce qu'il pense, mais ne veut pas : cet etre de l'homme 
ne peut en aucune manure se changer en un autre etre par penser 
a la mediation et a la salvation ,- mais il peut etre change par une 
nouvelle regeneration, qui s'opere pendant un long espace de sa 
vie ; car il doit de nouveau etre congu, naitre et grandir ; cela se 
fait non par penser ni par parler, mais par vouloir et agir. Ces 
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choses ont M elites, parcc que par lc prcmier-ne dc Pharaon et 
par les pimiier-n6s des Egyptiens est signifi^e la foi s6par6e d'avec 
la c!iaril6 ; que cette foi ne soit point la foi , mais. que ce soit la 
science des choses qui appartiennent a la foi , on l'a vu dans ce qui 
precede. Si les premier-mis das Egyptiens ont represent^ cette 
foi , e'est parcc que les tigyptiens, plus que tons les autres peuples 
qui ont constitud l'Eglise representative apres le temps dn deluge, 
(Haient dans la science des rites de l'Eglise, N os 4749, -1964, 4966, 
6004; dans ce temps tons les rites tkaientreprfeentatifsdesspiri- 
tucls qui sont dans le ciel ; plus que tous les autres, les Egyptiens 
les avaient connus; mais par succession dc temps ils commence- 
rent a aimer les connaissances seules, et alors, de memo qu'au- 
jourd'hui, a placer tout ce qui apparticnt a l'Eglise dans la science 
des choses deTEglise, et non dans la vie dc la charite" ; ainsi ils 
renvcrsaient l'ordre cntier de l'Eglise j ct une fois l'ordre renverse , 
lcr vrais qui sont appel6s vrais dc la foi ne parent pas ne pasetre 
falsifies; car les vrais qui sont appliqu6s contrairement a l'ordre 
Divin , ce qui arrive quand ils sont appliques aux maux, et chcz 
les Egyptiens aux operations magiqucs, ne sont plus des vrais 
chez eux ; mais les maux auxquels ils sont appliques font qu'ils 
devienncnl des faux : soit pour illustration le culte du vcau chez les 
Egyptiens; ils out sn ce que rcpresentail le veau • e'est-a-dire que 
c'dtait le hi en de la chad to ; taut qu'ils ont su cela ct qu'ils y ont 
pens6, des qu'ils voyaicnl des veaux on des qu'ils pr6paraient des 
veaux pour des festins dc charile, tels qu'ils (-talent en usage chez 
les anciens , et plus tard des que des veaux 6laient amends pour 
les sacrifices, ils pensaient sainement , ct de compagnie avec les 
iVnges dans le ciel , car pour eux le veau est le bien de la charit6 ; 
mais lorsquils commencerent a faire des veaux d'or, k les placer 
dans leurs temples et a les adorer, ils pensaient follement, et de 
compagnie avec les infernaux; ainsi ils changeaient un repr6sen- 
tatifvrai en un rcpresenlatif faux. 

7780. Juaqiiau premier-ne dela servantc qui est apres les meules, 
sign/ fie les vrais falsifies de la foi qui sont an dernier rang : on 
le voit par la signification du premier-ne, en ce que e'est la foi , 
IN 7779 ; cL parce que c J est la foi , e'est le vrai dans le complexe, 
car le vrai apparticnt a la foi , puisquil faul lc croire ; par la si- 
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gnification de la sewante, en ce qu'elle est l'affection ext&ieurc du 
vrai ou l'affection des sciences, N os 1895, 2567, 3835, 3849 ,- niais 
la servante apres les meules est l'affection la plus ex tern e des 
sciences , car apres les meules signifie ce qui est au dernier rang : 
il est dit aprfes les meules, parce que la meule se dit des. clioses qui 
appartiennent a la foi ; en effet , par les meules le ble est rednit en 
farine, et est ainsi prc 4 .par6 pour le pain ; or, la farine signifie le 
vrai dont provient le bien , et le pain signifie ce bien lui-meme qui 
provientde la : ainsi, s'asseoir aux meules, e'est s'instruire et sc 
remplir des clioses qui doivent servir a la foi et par la foi a la clia- 
f\l6 ; e'est de la que les Anciens, quand ils dtoivaient les pre- 
miers rudiments de la doctrine de la foi, les ont clients par s'asseoir 
aux meules, et ont decrit, ce qui etait encore plus grossier, par s'as- 
seoir apr&s les meules: comme ces expressions ont de telles signi- 
fications , e'est pour cela qu'en instruisant ses disciples sur le 
dernier temps de 1'Eglise, le Seigneur dit : « Be deux qui moudront 
» au moulin , tune sera prise et I' autre sera laissee. » — MattU. 
XXIV. 41 • — ces expressions n'auraient en aucune manifere 6t6 
employees, si la meule ne signifiait pas les clioses qui appartien- 
nent a la foi : ce que e'est que la meule et ce que e'est qucmoudre 
dans le sens interne, on le voitlN 4335. Quant a ce qui conccrne 
les vrais de la foi qui sont au premier rang et ceux qui sont au 
dernier rang, il faut qu'on saclie que les vrais de la foi qui sont au 
premier rang sont ceux qui procMent immddiatement du bien de 
la charity car ce sont des biens dans une forme, ct que les vrais 
qui sont au dernier rang sont des vrais nus; en effet, lorsque les 
vrais sont successivement d6riv£s, ils s'61oignent du bien a chaque 
degr6 , et enfin ils cleviennent des vrais nus : tels sont les vrais 
qui sont signifies par les servantes aprks les meules. 

7781. Et tout preniicr-ne de la bete, signifie les biens adulteres 
de la foi : on levoit par la signification du prcmicr-ne, en ce que 
e'est la foi ; et par la signification de la bete, en ce que ce sont les 
affections du bien, et dans le sens oppos6 les affections du mal , 
N os 45, 46, 142, 143, 246, 714,715, 7-19, 776, 2179, 2180, 3519, 
5198, 4724. Que les betes aient cette signification, e'est d'apres 
les representatifs dans I'autre vie, N° 3218 ; e'est aussi pour cela 
que dans les sacrifices elles avaient cette meme signification , 
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N os 2180, 2805,2807, 2830, 3519 : comme les betes signifiaicnt 
do tellcs choses, voila pourquoi le premier- n6 de la bete signifie le 
bicn du vrai , ici ce bien adulter^, parce que e'est chca les Egyp- 
tiens qui avaient pervert! tous les vrais et tous les biens par des 
applications a de mauvais usages. 

7782. Et il if aura un grand cri dans touie la terre d'Egypie , 
signifie une lamentation interieure : on le voit par la signification 
du cri par rapport aux preinier-n6s moils, dans le sens interne 
par rapport a la damnation, en ce que e'est une lamentation ; que 
le grandcri soit une lamentation interieure, e'est parce que plus la 
lamentation est grande, plus elle est interieure. 

7783. Tel que comme luiil nijen a point eu, et comme lui il nen 
sera point ajoute, signifie que I'etat serait lei, quit ncta'u pas pos- 
sible qa'i I ij en eut unsemblablc : on peut le voir d'apres ce qui a 
m cxpliqu6 N os 7649, 7686. 

7784. El parmi tous les fils d Israel 3 pas un chien nc rcmuera 
sa langue , signifie que chez ceux de I'Egiise spirituelle il n'g aura 
pas la moindre chose de damnation ni de lamentation : on le 
voit pas la representation des fits d Israel , en ce quils sont ceux 
de 1'Eglise spirituelle, N°* 6426, 6637, 6862, 6868, 7035 , 7062, 
7198, 7201, 7215 , 7223 : et par la signification de pas un chien 
neremuera la langue, en ce que e'est qu'il n'y aura pas la moin- 
dre chose de damnation ni de lamentation , car cela est oppos6 au 
grand cri qu'il y aura clans la terre d'Egypte, lequel est une lamen- 
tation interieure, N° 7782 , et cela a cause de la damnation qui 
est signified par la mort des premier-n^s. Par il n'y a pas la 
moindre chose de damnation chez ceux de 1'Eglise spirituelle, e'est- 
a-dire chez ceux qui sont dans le bien de cette Eglise, il faut enten- 
dre non pas qu'ils sont sans aucun mal , mais quils sont ddtoumes 
du mal et tenus dans le bicn par le Seigneur ; leur propre n'est 
que mal et damnd, mais le propre du Seigneur quils recoivent 
est le bicn, par consequent sans aucunc damnation; e'est ainsi 
qu'il est entendu qu'il n'y a ricn de la damnation chez ceux qui 
sont dans le Seigneur. S'il est dit que pas un chien ne remuera la 
langue, e'est a cause de la signification du chien ; le Chien signifie 
les intimes on les plus has de tous ceux de 1'Eglise, et aussi ceux 
qui sont hors de FEglise, puis ceux qui parlenl bcaucoup a toil et 
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a travers sur les choses de EEglise ct qui n'y comprennent presque 
rien , et clans le sens oppose ceux qui sont absolument hors de la 
foi de l'Eglisc, et qui couvrent d' outrages les choses qui appar- 
tiennent a la foi. Que les Chiens signifient ceux qui sont hors 
de l'Eglise, on le voit dans Mattliieu : « Jfous dit a la femme grcc- 
» que Syroph&ricienne : 11 n'est pas bon de prendre le pain des 
» Qls et de (le) jeier aux chiens ; mais elle dit : Certaincment , 
m Seigneur; cependant les petks chiens mangenl aussi des miettes 
» qui iombenl de la table de leurs seigneurs : alors J&SUS repon- 
» dant lui dit : Femme , grande est ta foi , qu'il tc soit fait comma 
» tu veux ! et sa lille fut guerie. »— XV. 26, 27, 28; et Marc, VIE 
27, 28 ; — la , par les fils sont entendus ceux qui sont au dedans 
de l'Eglise, ct par les chiens ceux qui sont au dehors : parcillemcnt 
par« les Chiens qui leVnaientlesulceres dcLazare, »— Luc, XVE 
21 ; — car la, clans lesens interne, par le richc est entendu celui 
qui est au dedans de TEglise ct par suite abondc en richesses spi- 
rituelles, qui sont les connaissauces du vrai et du bien. Les chiefs 
signifient ceux qui au dedans do l'Egrise sont au rang le plus bas, 
ceux qui parlent beancoup a tort et a travers sur les choses de 
FEglise et n'y comprennent presc[ue rien , et dans le sens oppos6 
ceux qui couvrent d' outrages les choses qui appartiennent a la foi ; 
dansEsa'ie : « Ses sentinelles sont aveugles, toutes, dies ne savent 
» (rien), cc sont tous des chiens muets, ils ne peuvent aboyer , 
» regardant couches, et aimant a dormir. » — EVE '10. — Dans 
David : « Us sagitent comme le chien , ils font le tour de la vflle, 
» car Us rendent des exiialaisons par leur bouche p des epees (sont) 
» dans leurs levres. » — Ps. L1X. 7, 15. — Dans le meme : « Afin 
» que ton pied imprimc dans le sang la (angue de tes chiens. » — 
Ps. LXYill. 24. ~ Dans Mattliieu : « Ne donnez point ce qui est 
» saint aux Chiens, ne jetez point vos perles devant les pourceaux, 
» de peur qu'ils ne les foulent a leurs pieds, et que se toavnant ils 
» ne vous dccliirent. » — VIE 6. — De la , ce qu'il y a de plus vil, 
cc qui doit etrc jete, est signify par le chien mort , —I Sam. 
XXIV. 15; II Sam. IX. 8 ; XVE 9. 

7785. Dcpuis I'homme et'jusqu'a la bete, signifie ni quant au vrai, 
ni quant an bien : on le voit par la signification de Yhomme (vir) , 
en ce qui!, est le vrai, N 3134 ; ft par la signification de la bete. 
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en ce quelle est F affection du bien, ainsi le bien, IX 7781. 
'786. A fin quevous sachiez que Jehovah distingue entre tes Egyp- 
tiens et Israel, signifie afin quit soil connu quelle difference Uy a 
entre ceux qui sont dans le mat et ceux qui sont dans le bien : on lc 
voit par la signification de savoir, en ce que e'est £tre connu ; par 
la representation des Egyptiens , en ce qu'ils sont ceux qui sont 
dans le mal ; les Egyptiens ont d'abord signify ceux qui sont dans 
lefauxjmais maintenant apres qu'ils ont &4 devastes quant aux 
vrais de l'Eglise qu'ils savaient , les Egyptiens signifient ceux qui 
sont dans lc mal ; car la mort des premier-n£s signific la damna- 
tion, qui est l'etat du mal j et par la representation des tils '(['Israel, 
en ce qu'ils sont ceux de l'Eglise spirituelle , N° 7784, ainsi ceux 
qui sont dans le bien ; car ceux de l'Eglise spirituelle sont conduits 
par lafoi vers la charity ainsi par le vrai vers le bien. 

7787. Et Us descendront ions tes serviieurs , euoc , vers mot, si- 
gni fie ceux qui ont ete subordonnes : on lc voit par la signification 
des sewiteurs de Pharaon, en ce qu'ils sont ceux qui out 'tit sub-* 
ordonn6s,N°7773. 

7788. Et Us se prostemeront devanl moi, signifie le respect pro- 
venant de la crainte pour le Vrai Divin : on le voit par la represen- 
tation deMoscheh, en ce qu'il est le vrai Divin, ainsi qu'il a 6l& sou- 
vent montr6; et par la signification de se prostemer, en ce que 
e'est riiumiliation ; mais ici, comme cela est dit de ceux qui sont 
dans le mal, e'est le respect provenant de la crainte ; il est dit le res- 
pect provenant de la crainte, parce que les mediants n'ont d' autre 
respect pour le Vrai Divin et pour le Divin Meme, que celui qui pro- 
vient de la crainte ; en effet ceux qui sont dans l'enfer n'aiment 
qu'eux-memes, et ceux qui n'aiment qu'eux-memes n'ont aucun 
respect pour un autre, car ils tournent vers eux tout respect pour les 
autres, et aussi tout respect pour le Divin Meme ; ou est l'amour, la 
est le respect, a moins que ec ne soit le respect qui provient de la 
crainte ; e'est de la que les mediants dans l'autre vie subissent des 
peines, jnsqu'a ce qu'ils n'osent plus enfin se lever contre les bons 
et les infester; car ce n'estpas par d'antres moyens que par la 
cainte des peines, qu'ils sout ddtourn6s de fair* le mal. 

7789. En disant : Son, toi, et tout le peuple qui est A ten pieds, 
signifie la supplication pour que ceux qui sont dans lc Vrai venant 
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da Divin, depuis le plus elevc jusquau plus bas , se vetircnt d'avec 
eux: on le voitpar la signification desortir, en ce que c'est se re- 
tirer ; par la representation deMoscheh, qui iciest toi, en ce qu'il 
est le vrai Divin ; par la signification du peuple, en ce qu'il d&rgne 
ceux qui sont dans le Vrai venant du Divin ; car les fils d'Israel , 
qui ici sont le peuple, repr£sentent ceux de l'Eglisc spirituelle, ainsi 
ceux qui sont dans le vrai du bien et dans le bien du vrai, ici ceux 
qui sont dans le vrai venant du Divin, parce qu'il est dit le peuple- 
qui est a tes pieds, car Moscheli represente le Vrai Divin ; et par la 
signification de a tes pieds, en ce que ce sont ceux qui sont en bas, 
ainsi ceux qui sont subordonnes; en effet, les pieds sign ifien ties 
infeneurs, parce qu'ils signifient les naturels, car le monde naturel 
est au-dessous du monde spiritual ,■ que les pieds signifient les na- 
turels, on le voit KM M 62, 3761, 3980, 4280, 4938 a 4952; c'est 
de la qu'il est dit le peuple qui est a tes pieds : il est signified aussi de- 
puis le plus eleve' jusqu'au plus bas , par Moscheli le plus eleve' , 
parce qu'il est le Vrai Divin, et par lc peuple a ses pieds tons ceux ' 
en g&i£ral et en particulier, qui sont dans le Vrai venant du Divin. 
7790. Et apres celaje sortirai , signifie queleVrai Divin se reli- 
rera : on le voit par la signification de sortir, en ce que c'est se reti- 
rcr ; et par la representation de Mosclieh, en ce qu'il estlc Vrai Di- 
vin. Ces paroles signifient que quand ceux qui ont infest! les probes 
sont damnes, tout Vrai Divin se retire d'eux, car ils son t alors dans 
P6tat de leur mal, et le mal rejette et &cint tout Vrai Divin : pr6c6- 
demment, avant qu'ils eussent M damnes, ils avaient, a la ve>ite\ 
coinme les vrais de la foi, mais n6anmoins ils n'avaicnt pas eu en 
eux les vrais, car alors les vrais avaient ete dans leur bouche, mais 
non dans leur coeur; c'est pourquoi, lorsqu'ilsontet<3 devastesquant 
aces vrais, le mal reste, et alors semontre aussi le faux du mal, le- 
quel faux dtait cache en eux: car bien qu'ils eussent professe les 
vrais, cependant ils n'ont point ete' dans ces vrais, mais" ils toient 
dans les faux: la profession meme qu'ils faisaient du vrai ne des- 
cendaitpas non plus de son principe, savoir, du bien, mais elle pro- 
venait du mal, car ils la faisaient pour le lucre, leshonneurs et la 
reputation, ainsi pour eux-memes et pour le monde. Les vrais qui 
descendent d'un tel principe s'arreHent a la surface', et par suite, 
quand ils sont devastes , ils tombent commc des ecailles, et quand 
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ils tombent, lis laisscnt des places infectcs etpuantes d'apres les 
faux s'exbalant des nianx qui S.taient la : (el est lc sort de ceux 
qui out su les vrais dela foi et cependant out vecu contrairement a 
ces vrais, selon les paroles du Seigneur dans Luc : « Ce serviteur 
» qui sait la volonte" dc son Seigneur, mais ne se prepare pas, et fte 
t> fait pas sa volonte, sera battu de bcaucoup (tie coups) ; mais celui 
» qui ne Fa pas connue, et a fait des choses dignes de clratimenls, 
» sera battu depeu (de coups). » — XII. 47, 48. 

7791 . Et'd sortitd'avcc Pharaon dans an emportement de colere, 
signifie la violentc separation de la presence du Vrai Divin davec 
ceux qui voni etre damnes: on le voit par la signification de sortir , 
en ce que c'est se retirer, id se separcr violcmment, parcc qu'il est 
dit dans un emportement de colore; en dernier lieu, quand il y a 
damnation, il y a aussi separation violente, car lorsqu'ilscommen- 
cent a avoir le Vrai Divin en aversion, puis a le craindrc, et enfin a 
etre saisis d'horreur a sa presence, ils s'en separent violcmment ; 
par la representation de Moscheh, en ce qu'il est le Vrai Divin , 
ainsi qu'il a 6te souvent montre" ; par la representation de Pharaon, 
en ce qu'il designe ceux qui ont infcste" ceux de I'Eglise spirituelle, 
comme il a et6 aussi souvent montr6 , mais ici ceux qui vont etre 
damn6s, car la damnation est signified en ce que les premiers-life 
vont etre livres a la more, N° 7778 ; et par la signification dc l f em- 
portement de colere, en ce que c'est la repugnance et l'aversion , 
N os 361 4 ; 5034 , 5798 , et lorsque cola est attribu6 an Divin , 
comme ici an Divin Vrai, qui est represents, par Moscheh , il est 
entendu non pas que c'est le Divin qui se d&ourne, mais que ce 
sont ceux qui sontdans lc mal, N° 5798 : remportement se dit du 
faux, et la colere se dit du mal, N a 361 4. 

7792. Vers. 9, \ 0. El Jehovah dit a Moscheh ; 11 ne vous ecouiera 
point Pharaon, afin que soient multiplies mes prodiges dans la terre 
d'Egypte. Et Moscheh et Aharon firent tons ces prodiges devant 
Pharaon. El Jehovah renforca le cozur de Pharaon, et il ne renvoya 
point les fils d' Israel de sa terre. — Et Jehovah dit a Moscheh, signi- 
fierinformation : il nevous ecoutcra point, Pharaon, signifie la nbn- 
0b6issance : afin que soient multiplies mes prodiges dans la terre 
d'figypte, signifie afin qu'ils soient confirmed qu'iis n'ont M dans 
aucune foi, mais qu'ils ^talent dans le mal :'ct Moscheh et Aharon 
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fircnt tons ces prodiges devaiit Pharaon, signifie que ccs vaslalions 
ct par suite les confirmations qu'ils sont dans le mal, ont 6l6faites par 
leVrai proc6dantdu I) ivin : et Jeliovahrenforga le cceur de Pharaon, 
signifie qu'il s'abtenaicnt, et it ne renvoya point les fits d' Israel desa 
terrc, signifie qu'ils nclaissaientpas ceux de l'Eglisc spirituelle . 

7793. Et Jehovah dit a Moscheh, signifie I' information : on le voit, 
par la signification de dire, quand ce qui doit arriver est annonce 

> par Jehovah , en ce que c'est reformation. 

7794. II ne vous ecouiera point ? Pharaon, signifie la nonobeis- 
sance : on le voit par la signification ftecouter, en ce que c'est 
1'oMissance, N os ZM% 3869, 4632 a 4660, 5047, 7$16; et par 
la representation tie Pharaon, en ce qu'il d^signe ceux qui ont in- 
fest6 les probes dans U autre vie, maintenant les memes qui vont 
etrc damn 6s. 

7795. Afin que soient multiplies mes prodiges dans la terre $f£- 
gypte, signifie afin quits soient confirmes quits iiont ete dans 
aucune foi , mats qu'ils etaient dans le mal : on le voit par la si- 
gnification des prodiges et des signes qui ont ele" faits dans l'Egypte, 
en ce que ce sont les vastations et par suite les confirmations qu'ils 
sont dans le mal , N° 7633 ; en effet , ces prodiges signifiaient au- 
tant de degree de la vastation de ceux qui , au dedans de l'Eglise, 
avaicnt 6t6 dans la science des choses appartenant k la foi , et ce- 
pendant avaient mal vecu ; ct corame ce sont ceux qui , dans 
l'autre vie, infestent les probes, c'est leur teit qui est maintenant 
signify ici, Ts T ° 7465 : paries prodiges multiplies sont signifies les 
degrds successifs de ces &ats : s'il y a tant de degree, c'est afin 
que les mediants soient confirmed qu'ils sont dans le mal , et aussi 
afin que les bons soient illustres sur l'etat de ceux qui au dedans de 
l'Eglise ont mal vecu, N° 7633; s'il n'y avait pas cu de telles 
raisons, les mdchants auraient pu ., sans les changements succes- 
sifs de tant d'etats, etre aussit6t damnes et jet^s dans renfer.U est 
absolument ignore" dans le Monde, que les m&hants subissent tant 
d'tos avant d'etre damnes ct envoySs dans l'enfer ; on croit que 
l'homme est aussitot ou damne ou sauve\ et que c'est sans aucune 
progression, mats il en est tout autrement ; la regne la justice, qui 
que ce soit n'est damne" avant que lui-meme sache et soit inteneu- 
rement convaincu qu'il est dans le mal , et qu'il lui est absolument 
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impossible d'etre dans lc cicl ; scs maux lui sont aussi d&ouverts ; 
selon les paroles du Seigneur dans Luc : « II n'y a ricn de cache qui 
» ne doive etre revelc, ni de secret qui ne doivc etre connu : toutes 
» choses done que dans les tcnebrcs yous aurez dites, dans la lu- 
» mi&reserontentendues; ct ce qua Forcille vous aurez prononce 
» dans les cabinets, sera proclame sur les toils. » — XII. % 3 f 9. 
Mattli. X. $6 ; Marc , 1Y. %l • — il y a plus encore, il est meme 
avert! de se d^sister du mal ; mais comme il ne lc peut a cause de 
l'empire du mal , la puissance de faire lc mal par les falsifications 
du vrai et par le faux-semblant du bien lui est enlev6e, ce qui a 
lieu successrvement d'un dcgr£ a l'autre, et enfm arrive la damna- 
tion et renvoi dans l'enfcr ; cela se fait quand il est venu dans le 
mal de sa, vie. Le mal de la vie est le mal de la volonte et de la 
pens6c qui provient de la volonte ; e'est ainsi qu'est l'homme int^~ 
rieurement , et qu'il serait ext6rieurement sans les obstacles qu'y 
mettentleslois ct les craintcs de perdre les richesses ; les honneurs, 
la reputation, etaussi la vie ; e'est la la vie qui suit chacun aprfes 
la mort 7 mais ce n'est point la vie cxterne , a moins que cettc vie 
ne procede de la vie interne; ear l'homme dans les externes simule 
le contraire ; e'est pourquoi , lorsque l'homme aprds la mort est 
devaste quant aux externes, il se montre tel qu'il a M et par la vo- 
lonte et par la pensde ; tout m£chant est r6duit a cet 6tat par les 
degr£s de la vaslation, car toute vastation dans l'autre vie s'avance 
des externes vers les internes : d'apres cela on peut voir quelle est 
la justice dans l'autre vie, et quel est lc procede avant que le me- 
diant soit damne. De la il est Evident que par « mes prodiges 
» multiplies dans la terre d'Egypte, » il est signify afin que les me- 
diants soient confirm^ qu'ils n'ont M dans aucunc foi, mais qu'ils 
etaient dans le mal : que ceux qui sont dans le mal n'aicnt aucune 
foi, on le voit ci-dessus N° 7778. 

7796. Et Moschek et Aharon firent tous ce$ prodiges devant Pha- 
raon, signifie que ces vasiations et par suite les confirmations quits 
sont dans le mal out etc faites par le Vrai procedant duDivin: 
on le voit par la representation de Moschek et ft Aharon, en ce 
qu'ils sont le Vrai Divin , Moscheh le Yrai qui procfede imm6diate- 
ment du Divin, et Aharon lc Vrai qui en proc&de m6diatcment, 
N os 7010, 7089, 7382 ; et par la signification des prodiges quiont 
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ete falls en Egyptc ou devant Pharaon 7 en ce qu'ils sont tout autant 
ae vastations de ceux qui dtaient de l'Eglise et out mal vecu. Que 
les prodiges de l'Egypte soient ces vastations, on peut le voir par 
la signification de chaque prodige ; qu'ils soient aussi des confir- 
mations qu'ils sont non dans la foi, mais dans le mal , on vient de 
lc voir N° 7795. II est dit que Moscheh et Aharon firent ces prodi- 
ges, lorsque ccpendant ils ont M faits par le Divin et non par 
eux ; mais cela a ete" dit ainsi, parce que le Vrai Divin est repr6- 
sente" par Mosclieh et par Aharon , et que les prodiges ont ete faits 
par le Divin au moyen du Vrai procedant de Lui ; en effet , toutes 
les clioses qui sontfaitcs par le Divin Meme, sont faites au moyen du 
Vrai qui procedede Lui ; le Divin Meme estTfitre de toutes choses 
landis que le Vrai procedant du Divin est par suite l'Exister de 
toutes choses ; lc Bien Meme, qui est l'Etre Divin , produit toutes 
clioses par son Vrai. II est dit que les vastations ont ete" faites par 
le Vrai proc&lant du Divin , mais il faut entendre que le Divin Vrai 
n'en est pas cause ; car le Divin ne devaste personne, mais c'est le 
mechantlui-meme qui se devaste par cela qiril s'obstinc contre le 
Vrai Divin, enl'eteignant, ou enle rejetant, ou en le pervertissant, 
et parce qu'il change en mal le bien Divin qui influe continuelle- 
raent ; c'est la alors ce qui d6vaste , d'oii il est evident que Einflux 
du bien et du vrai procedant du Divin n'est point cause de cela , 
car sans l'influx du bien et du vrai il n'y a aucune vie, mais que 
c'est le changement du bien et du vrai en mal et en faux , change- 
men t qui est fait par celui qui est dans le mal. 

7797. Et Jehovah renforca le coeur de Pliaraon, signifie quits 
sobstincuent : on le voit par la signification de renforcer le coeur, 
en ce que c'est s'obstiner, N os 7272, 7300, 7305. Que Jehovah ne 
renforce point le coeur ou ne fait point le mal , quoique cela lui 
soit attribue dans le sens literal de la Parole, on le voit N os 7533, 
7643, 7632. 

7798. Et il ne renvaya point les fils d' Israel de sa terre, signifie 
quils ne laissaient pas ceux de tEgliie spirituelle : on le voit 
par la signification de renvoyer, en ce que c'est laisser ; et par la 
representation des fils d' Israel, en ce qu'ils sont ceux de l'Eglise 
spirituelle, N os 6426, 6637,6862,6868, 7035,7062, 7198 7201, 
7^5,7933: 
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Des Esprits et des Habitants de la Planete de Jupiter. 

7799. II ma 6te donne d'entretenir commerce avec les Esprits 
et les Anges de la Planete de Jupiter pendant plus longtemps 
qu'avec les esprits des autres plan-fetes ; je vais en consequence en- 
trer dans de plus grands details sur leur tot et sur celui des ha- 
bitants de cette Planete. 

7800. La Planete de Jupiter n'apparait pas, il est vrai , a ceux 
qui sont dans l'autre vie, mais les esprits qui sont de cette pla- 
nete apparaissent sur le devant vers la gauche, a une certaine dis- 
tance, et cela constamment ; la aussi est la Planete dans Tidee 
des Esprits et des Anges : les Esprits des diverses planetes sont 
s6par6s les uns des autres, et ceux de chaque Planete sont pres 
de son globe : s'ils ont ete ainsi sepals, c'est parce qif ils sont 
d'un caractere different , et qu'ils sont dans une province diff^rente 
dans le Tres-Grand Homme; or, ceux qui sont d'un caractere 
different apparaissent dloign6s des autres selon la difference ; toute 
separation et toute distinction des Esprits et des Anges, quant aux 
lieux et aux distances dans l'autre vie, se manifeste scion les diffe- 
rences des caracteres et des g6nies ; car le lieu correspond a rdtat, 
Nqs-9036, 2837, 3356, 3387, 432-1, 4882, 5605,7381. 

7801 . 11 y a plusieurs genres d' esprits de la planete de Jupi- 
ter, mais il y en a trois avec lcsquels fai converse et souvent 
parte ; le premier genre, qui est aussi le plusbas, apparait sombre, 
presque noir ; ceux de ce genre sont*meprises des autres et appeles 
correcteurs, parte qu'ils corrigent les habitants de leur terre qui 
vivent mal ; ils desirent continuellement venir au ciel. Le Second 
genre a un visage qui brille comme par la lueur retlechie d'une 
chandelle; ils apparaissent assis comme des idoles, car iis se 
laissent adorer par les autres, surtout par les serviteurs qu'ils ont 
eus dans le monde, car la ils leur avaient persuade quits etaient 
des mediateurs aupres du Seigneur ; ces serviteurs .-■ les appellent 
saints et aussi seigneurs. Le Troisieme genre, qui est le meilleur, 
I'emporte sur tous les autres par ^intelligence et par la sagesse ; 
ils apparaissent dans un vetement d'azur ou de couleur celeste par- 
seme de paillettes d'or. Mais les Anges qui sont de cette terre sont 

XII, to 
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avec les Anges des autres tcrres ; car tous ceux qui sont veritable- 
men t Anges constituent un senl ciel commun . 

7802. II est ordinaire sur cette Terre que les Esprits parlent 
avec les habitants, les instruisent et les chatient meme s'ils ont 
fait le mal ; comme leurs Anges m'ont rapport^ plusieurs choses 
sur ce sujet , je vais les presenter en ordre. Si les esprits y parlent 
avec les hommes, c'est parce que ceux-ci pensent beaucoup au ciel 
et a la vie aprfcs la mort, et que relativement i ! s s'inqui&tent peu 
de la vie dans le monde, car ils savent qu'aprfes la mort ils vivront. 
et seront dans un &at heureux selon qu'ils auront forme dans le 
monde F6tat de leur homme Interne. 11 etait ordinaire aussi sur 
notre Terre, dans les temps anciens,de parler avec les Esprits et 
les Anges, par une raison semblable, c'est-a-dire, parce qu'on pen- 
sait au ciel et peu au monde ; mais cette vive communication avec 
le ciel fut ferm^e avec le temps, selon que l'homme, dTntcrne 
clevint Externe, c'est-a-dire, selon qu'il comment a penser au 
monde et pen au ciel; elle le fut davantage quand il ne crut plus 
a fexistence du ciel et de l'enfer, ni a r existence en lui d'un 
homme-esprit qui vit aprks la mort. En effet, on croit aujourd'hui 
que le corps vit par soi et non par son esprit ; si done l'homme 
malntenant ne pouvait pas avoir la foi qu'il ressuscitera avec le 
corps, il n'aurait aucune foi a la resurrection. 

7803. Quant a ce qui concernele langage des Esprits avec les 
habitants de la Terre de Jupiter, il y a des esprits qui les chatient, 
il y en a qui les instruisent , et il y en a qui les dirigent : les Esprits 
qui chatient s'appliquent au c6t6 gauche et s'inclinent vers le dos ; 
et quand ils sont la, ils tirent de la m6moire de l'homme tout ce 
qu'il a faitet pens6 ,* en effet , cela est facile aux Esprits, car lors- 
qu'ils abordent l'homme, ils entrent aussitot dans toute sa memoire, 
Nos 6192, 6193, 6198,6199,6214; s'ils trouvent qu'il a mal agl 
ou mal pens£ , ils le reprimanded, et meme le chatient par une 
douleur aux articulations des pieds ou des mains, ou par une dou- 
leur autour de la region 6pigastrique ; les Esprits peuvent aussi 
faire cela avec dext£rit6, quand cela est perm is. Lorsque de tels 
Esprits viennent vers Fhomme, ils excitent un fr&nissement accom- 
pagn6 de crainte, par la l'homme sait leur arriv^e; les mauvais 
Esprits peuvent frapper de crainte quand ils viennent vers quel- 
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qu'un ; ce sont principalement ceux qui ont M voleurs pendant 
qu'ils vivaient dans le monde. Afin que je susse comment agissent 
ces esprits quand ils viennent vers un homme de leur terre, il fin 
permis qu'un tel esprit vint aussi vers moi ; quand il fut pres, un 
fr&nissement accompagne 1 de crainte s'empara manifestement de 
moi ; toutefois je fremis non a rint6rieur, mais a l'ext6rieur, parce 
que je savais que c'e'tait un tel Esprit ; je le vis meme, et il apparut 
comme un nuage obscur avec de petites 6toiles mobiles dans le 
nuage ; les Voiles mobiles signifient les fausset6s, et les Voiles fixes 
les v6rit6s« Get esprit s'appliqua a mon cot6 gauche vers le dos, et 
il commenoa aussi k me reprimands d'apres des faits et des 
pens^es qu'il lira de ma memoire, et qu'il interpr&ait en mauvaise 
part ; mais il fut arrets par des Anges, qui etaient aussi presents : 
quand il s'apercut qu'il 6tait cliez un autre quun homme de sa terre, 
il se mit a me parler et a dire que, lorsqu'il vient vers un homme, 
il sail en g6ne>al et en particulier tout ce que cet homme a fait 
et pense" , qu'ensuite il le reprimande s^verement et le chatie aussi 
par diff6rentes douleurs. 

7804. Les Esprits qui les instruisent s'appliquent aussi a leur 
cot6 gauche, mais davantage par devant ; ils r^primandent £gale- 
ment, mais avec douceur, et peu apres ils enseignent comment il 
faut vivre ; eux aussi apparaissent obscurs, non toutefois comme 
un nuage, ainsi que les precedents, mais comme rev&us de sacs : 
ceux-ci sont appel6s instructeurs , et les prdc&Ients correcteurs. 

7805. Quand ces esprits sont presents, des esprits Ang&iques 
qui sont aussi de cette Terre sont de meme presents: ceux-ci s'6ta- 
blissent pres de la tete, et la remplissent pour ainsi dire dune ma- 
niere speciale ; leur presence y est pergue comme une douce aspira- 
tion, car ils craignent que l'homme, par leur abord et par leur in- 
flux, ne pensive la moindre douleur ou la moindre anxi&e" : ils di- 
rigent les esprits correcteurs et les esprits instructeurs, ceux-la afin 
qu'ils ne fassent pas a l'homme plus de mal qu'il n'est permis par 
le Seigneur, ceux-ci afin qu'ils lui disent le vrai. II m'a aussi M 
donne de parler avec ces esprits Angeliques. 

7806. 11 y a deux signes qui apparaissent a ces esprits, quand ils 
sont cliez l'homme : ils voient un Homme ancien dontla face est 
blanche, ce signe a lieu pour qu'ils ne disent que le vrai : ils voient 
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aussi une face a une fenetre, ce signe a lieu pour qu'ils se rctirent ; 
j'ai vu moi-meme cet ancien, et aussi la face a la fenetre; des que la 
face eut M vue, Vesprit se retira aussitot d'anpres de moi. 

7807. Pendant que Vesprit correcteur &ait chez moi, les esprits 
angeliques tenaient ma face continuellement gaie et riante, la re- 
gion autour des lev res un pen elevee, et ma bouche un peu ouverte ; 
les Anges font cela tres-facilement par Vinflux; ils disaient qu'ils 
donnent un tel visage aux habitants de leur terre, quand ils sont 
aupres d'eux. 

7808. Si Vhomme, apres le chatiment et l'instruction, fait de nou- 
veau le mal, ou pense a faire le mal, et qu'il ne s'en abstienne pas 
d'apres les preceptes du vrai, alors, quand l'esprit correcteur re- 
vient, l'nomme est puni plus s^verement : mais les esprits Ange- 
liques moderent la punition seloa l'intention dans ce qu'il a fait, 
et selon la volonte* dans ce qu'il a penstl 

7809. La, les esprits parlent a Vhomme, mais Vhomme ne parte 
pas aux esprits; seulement, quand il est instiuit, il pent leur dire 
qu'il ne fera plus ainsi. 11 ne lui est pas n on plus permis de dire a 
quelqu'un dessiens, qu'un esprit lui a parle" ; s'illefait, il est puni s6- 
verement. Quand ces esprits de Jupiter Gtaient cbez moi, ils s'ima- 
ginaient, dans le commencement, qu'ils etaient cbez un homme de 
leur terre ; mais quand je leur parlai a mon tour, et aussi quand je 
pensai a rendre public ce qu'ils me disaient, etqu'alors il ne leur 
fut pas. permis de me chatier ni de m'instruire, ils remarquereni 
qu'ils Etaient cbez un autre. 

781 0. A un autre epoque il vint aussi a moi un Esprit correcteur, 
et il s'appliqua a mon cot6 gauche au-dessus du milieu du corps, 
commele premier; et alors il voulut aussi punir, mais il en fut em- 
pech6 par des Anges de Jupiter qui Etaient alors presents. II me 
montrait les genres de punitions qu'il leur a M permis d'infliger 
aux homines de leur terre, s'ils agissent mal et s'ils ont intention 
de mal agir; c'6tait, outre la douleur des articulations, une con- 
traction douloureuse vers le milieu du ventre, que l'on sent comme 
la compression que produirait une ceinture garnie de pointes ; c'6tait 
aussi une privation alternative de la respiration jusqu'a des an- 
goisses ; puis aussi la defense de manger autre chose que du pain ; 
enfin Van nonce de la mort s'ils ne discontinuaient de faire des 






EXODK, CHAP. ONZlfeEE. »« 

choses semblables, et alors privation de la joie dc voir femme, en- 
fants et amis; la douleur qui eu provient est alors aussi insinu6e. 

781 \ . D'apres cela on peut voir que leurs Anges, qui se placent 
vers la tete, ont une espece de juridiction sur rhomme, car les Anges 
permettent, moclerent, empechent et influent : mais il iria 6t6 donne" 
de leur dire de ne point eroire que ce sont ces Anges qui jugent, 
mais que c'est le Seigneur Seul qui est le Juge, et que de Lui influent 
ehez les Anges toutes leschoses qu'ils ordonnentet commandent 
aux esprits correcteurs et aux esprits instructeurs ; et que ces choses 
semblent provenir d'eux-memes. 

7812. Outre les esprits dont il Vie.nl d'etre parle, il y aussi des 
esprits qui conseillent des choses contraires; et ce sont ceux qui, 
lorsqu'il vivaient dans le monde, avaient 6t6 chasses dela soci6t6 
des autres, parce qu'ils 6taient mediants ; quaud ils abordent, il 
apparait comme un feu volant, qui tombe pres de la face ; ils se 
placent en bas vers les parties posterieures dc riiomme, et de la ils 
parlentvers les parties superieures ; ils disent les choses contraires a 
celles que l'esprit instructeur a dites d'apres les Anges, c'est-a-dire 
qu'il faut vivre non pas selon l'instruction, mais a son gre" et. selou 
qu'il plait, et autres choses semblables; pour Tordinaire ils vien- 
nent aussi tot que les precedents esprits se sont retires ; mais ia les 
homines savent qui sont et quels sont ces esprits, et par cette raison 
ils ne font nullement attention a eux ; toutefois cependant ils ap- 
prennent de cette maniere ce que c'est que le mat, et par conse- 
quent ce que c'est que le bien ; car par le mal on apprend ce que 
c'est que le bien, parce que la quality du bien est connue d'apres 
son contraire ; toute perception d'une chose est selon la reflexion 
relative aux differences d'apres les contraires en diverse maniere 
ct divers degre. 

7813. La continuation sur les Esprits et les Habitants de la pla~ 
nete de Jupiter, est a la fin du Chapitre suivant. 
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Doctrine de laCharite. 

781 4. L'homme a M cr£6 de manure a ee qu'il puisse regarder 
en haut ou au-dessus de lui , et aussi regarder en bas ou au-dessous 
de lui. Regarder au-dessus de soi \ c'est tourner ses regards vers le 
prochain, vers la patrie, vers VEglise, vers le ciel , principalement 
vers le Seigneur; mais regarder au-dessous de soi, c'est tourner 
ses regards vers la terre, vers le monde , et principalement vers sou 

7815. Si tourner ses regards vers le prochain, vers la patrie et 
vers VEglise, c'est regarder au-dessus desoi , c'est parce que c'est 
regarder vers le Seigneur, car le Seigneur est dans la charity et 
il est de la charity de regarder vers le prochain , la patrie et 
FEglise, c'est-a-dire de leur vouloir du bien : au contraire , ils 
regardent au-dessous d'eux-memes ceux qui se detournent du pro- 
chain, de la patrie et de l'figlise, et ne veulent du bien qu'a eux- 
memes. 

781 6. Regarder au-dessus de soi, e'est 6tre 61ev6 par le Seigneur, 
car personne ne peut regarder au-dessus de soi , a moins d'etre 
elev6 par Gelui qui est au-dessus : au contraire, regarder au-dessous 
de soi , c'est regarder d'aprks l'homme, parce qu'alors on ne se 
laisse pas Clever. 

7817. Ceux qui sont dans le bien de la charity et de la foi regar- 
dent au-dessus d'eux, parce qu'ils sont 61ev£s par le Seigneur ; mais 
ceux qui ne sont pas dans le bien dc la charity et de la foi regar- 
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dent au-dessous d'eux , parce qu'ils ne sont pas 61ev& par le Sei- 
gneur : I'homme regarde au-dessoas de lui, alors qu'il tourne vers 
lui l'influx du vrai et du bien procMant du Seigneur ; celui qui 
tourne vers soi le bien et le vrai influant du Seigneur, se votfret voit 
le monde devant soi , et ne voit ni le Seigneur ni le bien et le vrai 
du Seigneur, parce qu'ils sont pour lui par derriere ; de la ils sont 
pour lui dans une telle obscurity qu'il ne s'en inquire pas , et 
qu'enfin il les nie. 

7818. Par regarder au-dessus de soi et regarder au-dessous 
de soi j on'entend avoir pour fin ou aimer par-dessus toutes choses ; 
ainsi, par regarder au-dessus de soi, on entend avoir pour fin ou 
aimer par-dessus toutes choses celles qui appartiennent au Seigneur 
et au Ciel ; et par regarder au-dessous de soi on entend avoir pour 
fin et aimer par-dessus toutes choses celles qui appartiennent a soi- 
m£me et au monde : les int6rieurs de I'homme se tournent meme 
r^ellement ou se tourne 1' amour. 

78-10. L'homme qui est dans le bien de la charity et de la foi 
s'aime aussi lui-meme et aime le monde, mais non autrement 
que comme on aime les moyens pour la fin ; chez lui l'amour de soi. 
regarde l'amour du Seigneur, car il s'aime comme moyen pour la 
fin de pouvoir scrvir le Seigneur ; et chez lui famour du monde 
regarde l'amour du prochain, car il aime le monde comme moyen 
pour la fin de pouvoir servirle prochain : lors done que le moyen 
est aim6 pour la fin , ce n'est pas le moyen qui est aime" , mais 
e'est la fin. 

7820. De la on peut voir que ceux qui sont dans la gloire du 
monde, e'est-a-dire dans Imminence et dans r opulence- plus que 
les autres, peuvent regarder au-dessus d'eux vers le Seigneur, de 
m6me que ceux qui ne sont ni dans Imminence ni dans l'opulence; 
car ils regardent au-dessus d'eux alors qu'ils ont Imminence et 
l'opulence pour moyens et non pour fin. 

7821 . Regarder au-dessus de soi est propre a 1'homme, mais 
regarder au-dcssous de soi est propre aux beles : il suit de la qu'au- 
tantriiomme regarde au-dessous de lui ou en bas , autant il est 
bete et autant aussi il est 1' image de Venfer, et qu'autant il regarde 
au-dessus de lui ou en haut , autant il est homme et autant aussi il 
est l'image du Seigneur. 
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CHAPITRE XII. 



ft? Et Jehovah dit a Moscheh et a Aharon, dans, la terre d'E- 
gypte, en disant. 

2. Ce mois-ci (sera) pour vous la tete des mois ; le premier, 
lui , pour vous des mois de 1'annee. 

3. Parlez a toute l'assemblee d'Israel , en disant : Au dix de ce 
mois., et qu'ils se prennent chacun une bete (du menu betail) , 
en la maison des p&res, une bete par maison. 

4. Et si trop petite est la -maison eu 6gard a la bete, et il (en) 
prendra (une) lui et son voisin le proche de sa maison, selon le 
nombre d'ames, cliacun a la mesure de son manger, vous compte- 
rez sur la bete. 

5. Une bete intacte, un male, fils d'un an ,. ce vous sera ; d'entre 
les agneaux et d'entre les chevres vous (la) prendrez. 

6. Et ellc vous sera sous garde jusqu'au quatorzifeme jour de 
ce mois ; et ils rimmolcront , toute la congregation de l'assemblee 
d'Israel, entre les soirs. 

7. Et ils prendront de (son) sang, et ils (en) mettront sur les 
deux poteaux et sur le linteau , sur les maisons dans Iesquelles ils 
la mangeronL 

8. Et ils mangeront la chair, en cette miit-Ia , rotie au feu , et 
des azymes, sur des amers ils la mangeront. 

9. N'en mangez rien de era , ni en cuisant de cuit dans I'eau , 
mais r6ti au feu , sa tete sur ses cuisses et sur son milieu. 

10. Et yous n'en laisserez point jusqu'au matin ; et ce qui en 
restera jusqu'au matin, au feu vous (le) brulerez. 

11. Et ainsi vous la mangerez , vos reins ceints , vos souliers a 
vos pieds, et votre baton dans votre main ; et vous la mangerez 
a la hate ; Psesach cela a Jehovah. 

12. Et je passerai a travers la terre d'figypte en cette nuit- 
la, et je frapperai tout premier-nd dans la terre d'Egypte, depuis 
riiomme et jusqu'a la bete ; et sur tous les dieux de I'Egypte je 
ferai des jugements, Moi, Jehovah. 
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13. Et lc sang vous sera pour signe sur les maisons oil vous 
(aerie*) , et je verrai lc sang, et je passerai par-dessus vous t et il 
n'y aura point sur vous de plaie du destructeur quand je frap- 
perai la terre d'Egypie. 

1 4. Et ce jour vous sera pour memorial, et vous le feterez comme 
fete a, Jehovah, en vos generations; par statut eternel vous le 
feterez. 

15. Sept jours, des azymes vous mangerez ; meme des le pre- 
mier jour vous ferez disparaitre le levain de vos maisons, car qui- 
conque mangcra du fermented et cette ame-la sera retranchee d' Is- 
rael i depuis le premier jour jusqu'au septieme jour. 

'16. Et au premier jour convocation sainte, et au septieme jour 
convocation sainte il y aura pour vous ; aucun ouvrage ne sera fait 
en eux ; seulement de quoi manger pour toute ame, cela seul vous 
sera fait. , 

17. Et vous observerez les azymes, car en cc meme jour j'ai re- 
tire vos armees de la terre d'Egypte, et vous observerez cc jour en 
vos generations par statut kernel. 

18. Au premier (mois), au quatorzieme jour du mois, an soir, 
vous mangerez des azymes jusqu'au vingt-et-unieme jour du mois, 
au soir. 

19. Sept jours, de levain il ne sera point trouve dans vos mai- 
sons , car quiconque mangera du fermente, et elle sera retranchee 
cette ame-la de F assemble d'Israel , parmi le voyageur et parmi 
1' indigene de la terre. 

90. Aucun ferment^ vous ne mangerez , dans toutes vos demeu- 
res vous mangerez des azymes. 

%i . Et Moscheh appela tous les anciens d'Israel , et il leur dit : 
Tirez et prencz-vous une bete de menubetail, selon vos families, 
et immolez le Paesach. 

2fi. Et vous prendrez un faisceau d'hysopc, et vous le tremperez 

dans le sang , qui (sera) dans un bassin, et vous ferez toucher au 

linteau et aux deux poteaux du sang qui (sera) dans le bassin ; et 

■ vous ne sortirez point , aucun , de la porte de sa maison jusqu'au 

matin. 

23. Et Jehovah passcra pour frapper de plaie VEgyptc, et il 
verra le sang sur lc linteau et sur les deux poleaux , et Jehovah 
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passera par-dessus la porte, et il ne permettra point au destruc- 
teur de.venir a vos maisons pour frapper de plaie. 

24. Et vous garderez cette parole en statut pour toi et pour tes 
fils jusqua 6ternit6. 

25. Et il arrivera que quand vous serez venus en la terre que 
vous donnera Jehovah, ainsi qu'il a parl<5, et vous garderez ce ser- 
vice. 

26. Et il arrivera que quand vous diront vos fils : Qu'est-ce 
que ce service pour vous ? 

27. Et vous direz : Le sacrifice dePsesach, cela a Jehovah, parce 
qu'il a pass6 par-dessus les maisons des fils d'Israel en Egypte, 
quand il a frapp£ de plaie l'Egypte, et il a d&ivre nos maisons : et 
le peuple s'inclina et se prosterna. 

28. Et its allfcrent et firent, les fils d'Israel, ainsi qu'avait or- 
donn6 Jehovah a Moscheh et a Aharon ; ainsi ils firent. 

29. Et il arriva qu'au milieu de la nuit , et Jehovah frappa tout 
premier-n^ dans la terre d'Egypte, depuis le premier-n£ de Pharaon 
qui devait s'asseoir sur son trone, jusqu'au premier-n6 du captif 
qui (eta'u) dans la maisou de fosse, et tout premier-n6 de la 
bete. 

30. Et Pharaon se leva cette nuit-la, et tous ses serviteurs, et 
tous les figyptiens ; et il y eut un grand cri dans l'Egypte, car point 
de maison ou il n'y eut un mort. 

31. Et il appela Moscheh et Aharon de nuit, et il dit : Levez- 
vous, sortez du milieu de mon peuple, aussi vous, aussi les fils d'Is- 
rael, et allez, scrvez Jehovah, comme vous en avez parte. 

32. Aussi votre menu bdtail, aussi votre gros betail prenez, ainsi 
que vous en avez parl£, et allez, et b6nissez-moi aussi. 

33. Et l'Egypte s'efforcait sur le peuple, se hatant de les ren- 
voyer de la terre, car ils disaient : Tous nous mourons. 

34. Etlc peuple emporta sa pate avant qu'elle cut fermente, leurs 
liuches lite dans leurs vetements sur leur 6paule 

35. Et les fils d'Israel firent selon la parole de Moscheh, et ils de- 
manderent aux Egyptiens des vases d'argent et des vases d'or, et 
des vetements. 

36. Et Jehovah donna grace au peuple aux yeux des Egyptiens,, 
et il (tes) leur pr^terent; et ils (les) enleverent aux Egyptiens. s 
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37. Et les fils d'Israel partirent de Raamsfcs vers Succoth, envi- 
ron six cent mille homines de pied, outre r enfant. 

38. Et aussi une foule mel6e nombreuse monta avec eux, et du 
menu b<5tail et du gros b6tail, une acquisition fort considerable. 

39. Et ils cuisirent la pate qu'ils avaient emport6e d'Egyptc en 
gateaux azymes, car elle n'6taitpointferment6e, parce qu'ils avaient 
M expuls6s de l'Egypte et n'avaient pu diffSrer ; et aussi de provi- 
sion ne s'&aient-ils point fait. / <U , 

40. Et Habitation des fils d'Israel, durant laquclle ils-febaft&pe&fe 
en Egypte, (fiu de) trente ans et quatre cents ans. 

41 . Et il arriva au bout de trente ans et quatre cents ans, et il 
arriva en ce m&ne jour-la, que sortirent toutes les armies de Jeho- 
vah de la terre d'Egypte. 

42. Une nuit de gardes (fut) celle-la a Jehovah, pour les retirer 
de la terre d'Egypte • cette nuit-la a Jehovah {fat) de gardes pour 
tous les fils d'Israel, en Ieurs generations. 

43. Et Jehovah dit aMoscheh et a Aharon : Ceci (est) 1c statut 
du Paesach : tout fils d'£tranger n'en mangera point. 

44. Et tout serviteur d'un homme, achat d'argent, et tu le cir- 
conciras, alors il en mangera. 

45. L' Stranger et le mcrcenaire, il n'en mangera point. 

46. Dans une seule maison il sera mang6, tu n'emporteras point 
de la maisonde la chair dehors ;ctvousnebriserez point d'os en lui. 

47. Toute Tassemblec d'Israel, ils le feront. 

48. Et si sdjourne avec toi un voyageur, et qu'il fasse Paesach a 
Jehovah, que lui soit circoncis tout male, et alors il s'approchera 
pour le faire, et il sera comme Hndfgfene dela terre : et tout prgpu- 
tiS n'en mangera point. 

49. Une seule loi il y aura pour l'indigene et pour le voyageur 
qui s^journe au milieu de vous. 

50. Et ils firent* tous les fils d'Israel, ainsi qu'avait ordonnd 
Jehovah a Moscheh et Aharon, ainsi ils firent. 

51 . Et il arriva en ce mtoe jour-la, que Jehovah retira les fils 
d'Israel de la terre d'Egypte, selon leurs armees. 
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CONTENU. 

7822. Dans le sens interne de ce Chapitre, il s'agit de la deli- 
vrance de ceux qui 6taient de rfiglise spirituelle, et de la damnation 
de ceux qui dtaient dans la foi s6par6e d'avec la charity : la damna- 
tion de ceux-ci et la d&ivrance de ceux-la sont representees par la 
Pasque ; et r&at quant a la charite" et a la foi de ceux qui ont 6t6 de- 
livr^s, est repr&ente par les choses a observer dans les jours de la 
Pasque. 

7823. Dans le sens supreme la Pasque rcpresente la damnation 
des infideles et la delivrance des fiddles par le Seigneur, lorsqu'il a 
ete" glorifie : leur 6tat, tel qu'il fut alors, et tel qu'il sera dans la 
suite, taut dans l'universel que dans tout particulier, est decrit 
dans ce sens supreme par les statuts de la Pasque. 

SENS INTERNE. 

7824. Vers, \, 2. Et Jehovah dit a Moscheh et a Aharon, dans 
/« ierre d'Egypte, en disanC : Ce mois-ci (sera) pour vous la tele 
des mois, le premier, lui, pour vous des mois de I'annee. — Et Jeho- 
vah dit a Moscheh et Aharon, signifie reformation par le Vrai Di- 
vin : dans la terre d'Egypte, signifie quand ceux de 1'Eglise spiri- 
tuelle dtaient encore dans le voisinage de ceux qui infestaient ; en 
disanl : ce mois-ci (sera) pour vous la tete des mois, signifie cet 
&at, en ce qu'il est le principal de tous les tots - le premier, lui f 
pour vous des mois de I'annee, signifie le commencement d'oii d6- 
rivent tous les etats suivants durant i'eternite\ 

7825. Et Jehovah dit a Moscheh et a Aharon, signifie l'informa- 
tion par le Vrai Divin : on le voit par la signification de dire, quand 
c'est Jehovah qui parte de choses a instituer dans I'ftghse, en ce 
que c'est f Information ; car dire enveloppe ce qui suit ; et par la re- 
presentation de Moscheh et d' Aharon, en ce qu'ils sont le Vrai Di- 
vin, Moscheh le Vrai qui procfede immddiatement du Divin, Aharon 
le Vrai qui en procede medialement. N os 7009, 7 HO, 7029, 7382. 

7826. Bans la terre d'Egypte, signifie quand ceux de l'Eglise 
spirituelle elaient encore dans le voisinage de ceux qui infestaient : 
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on le voit par la signification de la terre d'&gypte, en ce que c'cst 
oil sont ceux qui infestent, car par Pharaon et par lesEgyptiens sont 
represented et signifies ceux de l'Eglise qui ont &A dans la foi s£- 
par6e d'avec la charite , et qui infestent dans F autre vie les probes, 
Nos 6692, 7097, 7107, 7110, 7126, 7142, 7317, et par la terre 
d'Egypte les infestations elles-memes, N° 7278 ; mais par les Ms 
d'Israel sont represents ceux qui sont de l'Eglise spirituelle et sont 
infests, N os 6426, 6637, 6862, 6868, 7035, 7062, 7198, 7201, 
7215, 7223; que ceux-ci toient dans le voisinage de ceux qui in- 
festent dans Fautre vie, on le voit N° 7240 ; ce voisinage est signi- 
lie en ce que les tils d'Israel £taient au milieu de la terre d'Egypte, 
savoir, dans la terre deGoschen; etles infestations sont signifies 
par les fardeaux qui leur avaient &4 imposes ; ii est done Evident 
que ces paroles, « Jehovah dit a Moscheh et a Aharon dans la terre 
». d'Egypte, » signifient reformation par le Vrai Divin quand ceux 
de l'Eglise spirituelle etaient encore dans le voisinage de ceux qui 
infestaient. 

7827. En disant : ce mois-ci sera pour vous la tete des mois, signi- 
fie cet etat, en ce qu'd est le principal de tous les elals : on le voit 
par la signification du moh, en ce que e'est la fin 'de F6tat anterieur 
et le commencement du suivant, ainsi un 6tat nouveau, N°38I4; 
et par la signification de la tete y lorsqu'clle se dit des mois de Fan- 
nie, et, dans le sens interne, des Stats de la vie, en ce que e'est le 
principal : de la il est Evident que par ee fnoi$H*i sera pour vous la 
tete des mois, il est signifie 1 que cet (Hat est le pineipal de tous les 
tots : la raison que cet tot estle principal de tous est con tenue dans 
ce qui suit. 

7828. Le premier, ltd , pour vous des mois de I'annee, signifie 
le commencement d'oii derivent tous les etals sidvants durant I'eier- 
nite : on le voit par la signification d'etre le premier, quand cela 
'' est dit des mois de Fannie, et, dans le sens interne, des Stats 
de la vie, en ce que e'est le commencement : par la signification 
des mm , en ce qu'ils sont les tots, ainsi qu'il vient d'etre montr6 
N° 7827 ; et par la signification de Yannee, en ce que e'est la pe- 
riode de la vie depuis le commencement jusqu'a la fin , N° 2906 ; 
ici , comme i! s'agit de ceux de l'Eglise spirituelle dans Fautre 
vie, desquels la p6riode de la vie a un commencement , mais non 
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une fm , fanned signifie la periode de la vie depuis le commence- 
ment durant f eternity ; que Tannic soit aussi cela, on le voit 
ls 7 o 2906 f . Si ce mois est devenu la tete des mois et le premier de 
tous, c'est parce qu'il signifie le commencement de la d'61ivrance 
deceux qui 6taient de l'Eglise spirituelle, et quijusque-la avaient 
<He" dans un 6tat de captivity , parce quils dtaient detenus dans la 
terre inftMeure, et y dtaient infest6s par les m6chants qui sont re- 
pr6sent6s par Pharaon et par les ligyptiens. Que leur premier 6tat 
quand ils oat 6t6 delivrfe ait &4 le principal de tous etle principe 
Coii proviennent tous les tots suivants durant l'tornitd , c'est 
parce que ceux qui toient dans la terre inf&rieure ont &st d&ivrds 
par l'av&iement du Seigneur dans le monde, et que sans l'avene- 
ment du Seigneur dans le monde ils n'auraient pu en aucune ma- 
mere e"tre sauv6s ; et parce qu'ils ont 6t6 delivrds alors que le 
Seigneur est ressuscite. De la il est Evident que cet tot , savoir, 
quand ils ont etc d61ivr6s , a M pour eux le principal de tous 
les etats : il en a et6 aussi de meme dans la suite pour tous ceux 
qui ont 6t6 de l'Eglise spirituelle, ils n'auraient pu en aucune ma- 
nure etre sauv6s, si le Seigneur ne fut pas venu dans le monde 
et n'eut pas glorify son Humain , e'est-a-dire s'il ne l'eut pas fait 
Divin : que ceux qui 6taient de TEglise spirituelle avant l'av6nc- 
raent du Seigneur aient 6te ddtenus dans la terre infeYieure, et 
qu'ils aient to d61ivr6s et sauves par le Seigneur, on le voit 
]N°s 6854, 691 4 ; et qu'en general ceux qui sont de l'Eglise spi- 
rituelle aient to sauv6s par l'av6nement du Seigneur, on le voit 
N os 2661, 2716,6372, 7035, 7091 f. : c'est pourquoi dans le sens 
supreme ces paroles signifient que toute salvation provient de la 
glorification et de la resurrection du Seigneur quant a son Humain. 
7829. Vers. 3, 4, o, 6. Parlez a touie I'assemblee d'Isracl,en 
disant : Au dix de ce mois, et quits se prennent chacun une bete 
(du menu bewail) en la maison des peres, une bete par maison. Et 
si irop petite est la maison eu egard a la bete, et il (en) prendra 
(une) lui et son voisin le procke de sa maison 7 selon le nombre 
dames, chacun a la inesure de son manger , vous compter ez sur la 
bete, line bete intacte,un male, fits dun an, ce vous sera; dentre les 
agneaux et dentre les chewes vous (la) prendrez. Et ellevous sera 
sous garde jusqiiau quatorzieme jour de ce mois ; et Us I'immole- 
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ront,toute la congregation de l' assembled' Israel, enlre les soirs. 
— Parlez a mute Cassemblee d Israel, en disant , signifie Tinflux 
avec l'information dc tous ceux qui sont de TEglise spirituelle : 
au dix de ce mois, signifie Ttot de Tinitiation des int6rieurs: 
ei qu'ils se prennent ckacun une bete (du menu bewail), signifie 
quant a 1' innocence : entamaison des pcres, une bete par maison, 
signifie selon le bien special de chacun i et si trop petite est la 
maison eu egard a la beie, signifie si le bien particulier n'est pas 
assez pour Tinnocence ; et it (en) prendra (une), lui et son voisin 
le proche de sa maison , signifie la conjonction avec le bien du 
vrai le plus pres : selon le nombre dames, chacun a la mesure de 
son manger, vous complerez surla bete, signifie qu'ainsi ils com- 
pleteront le bien pour Tinnocence par tout autant de vrais du bien 
selon son appropriation : une bete intacte, signifie Tinnocence sans 
tache : un male, signifie qui apparticnt a la foi de la charitd : fils 
dun an , ce vous sera, signifie Ttot plein : d'entre les agneaux et 
d'entre les chevres vous (la) prendrez , signifie le bien intdrieur et 
exterieur de Tinnocence : et elle vous sera sous garde, signifie le 
temps et T tot de Tinitiation : jusquau quatorzieme jour de ce mois 7 
signifie jusqu'a Ttot saint : et ils I'immoleront, toute la congrega- 
tion de t'assemblee a" Israel, signifie la preparation a la jouissance 
par tous ceux , dans le commun, qui sont de TEglise spirituelle : 
entre les soirs, signifie le dernier tot et le premier. 

7830. Parlez a toute t'assemblee d Israel, en disant, signifie I'in- 
flux avec t f information de tous ceux qui sont de l'Eglise spirituelle : 
on le voit par la signification de parler 7 en ce que c'est Tinflux, 
N os 2951 , 548-1 , 5743 ; que ce soit aussi Tinformation, savoir, tou- 
chant les choses qu'ils doivent observer quand ils sont delivres, 
cela est Evident d'apres ce qui suit ; et par la signification de t'as- 
semblee d Israel, en ce que ce sont tous les vrais et tous les biens 
dans le complexe; car par Tassemblee d'Israel sont entendues 
toutes les tribus, lesquelles signifient toutes les choses du vrai et du 
bien, ou toutes les choses de la foi et de la charitd, ainsi qiTon le 
voit N os 3858, 39216, 4060, 6335; et puisque l'assembldc d'Israel 
signifie les vrais et les biens, elie signifie aussi ceux qui sont de 
TEglise spirituelle, ]\ 6337, car les vrais et les biens font TEglise ; 
que Tfiglise spirituelle soit representee par les fils d'Israel, on le 
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volt IS 0S 6126, 6637, 6862, 6868, 7035, 7062, 7198, 7204, 7215, 

7223. 

7831. Ait dix dc ce mois y signifie I'etat de l'initiation des inte- 
rieurs : on le voit par la signification de dix, savoir, du dixieme 
jour, en cc que c'est I'etat des interieurs, car le jour signifie retat, 
lfw 23, 4-87, 488, 493, 576, 893, 1738, 2788, 3462, 3785, 4850, 
5672, et dix signifie les restes, N os 576, 1906, 2284, c'est-a-dire, 
les vrais et les biens. caches par le Seigneur dans les interieurs de 
I'homme, N°« 1050, 1906, 2284, 5135, 5897, 7560, 7564 : et 
comme les restes sont dans les interieurs, et que I'homme par ses 
restes est prepare et initio a recevoir du Seigneur le bien et le vrai, 
c'est pour cela que le dixieme jour ici signifie retat de l'initiation 
des interieurs : que par les restes I'homme soit regenere, par conse- 
quent initio a recevoir du Seigneur lMnflux du bien et du vrai, on 
le voit I\~ os 5342, 5898, 6156, et que par.ces restes I'homme com- 
munique avcc le cicl, on le voit 3N T ° 7560, car ces biens et ces vrais 
viennent du Seigneur et non de l'homuie, M® 7564 ; par le mois 
est entendu I'etat entier depuis le commencement jusqu'a la fin, 
N° 3814, ainsi tout retat de la deiivrance, lcquel est signify dans 
le complexe par la Pasque : d'apres cela \\ est Evident que le dix de 
cemoh signifie retat de l'initiation des interieurs : cet.&at, savoir, 
de l'initiation des interieurs, etait depuis le dixieme jour de ce mois 
jnsqu'au quatorzifeme jour, intervalle pendant lequel la bete pascale 
devait etre gard6e ; par la bete pascale est signifie le bien de l'in- 
nocence, qui est un bien intime ; ainsi ce bien intime, av.ee les in- 
terieurs dans lesquels il est, devait, pendant cet intervalle, etre 
separe et preserve de tout ce qui souille : cet etat est I'etat de l'ini- 
tiation des interieurs, cest-a-dire, de la preparation a recevoir du 
Seigneur Tin flux du bien et du vrai. C'est la le saint qui est contenu 
dans ces paroles, car sans un saint interieurement cache, il n'aurait 
pas ete commande de prendre le dix du mois une bete pascale, de 
la garder jusqu'au quatorze, ni en suite de l'immoler entre les soirs, 
de la manger rotie au feu et non bouillie a l'eau, dc n'en rien laisser 
jusqu'au matin, de bruler le rcste au feu, de n'en point briser d'os, 
et plusieurs autres choses, qui renferment des saints que personne 
n'a encore connus, comme peut le savoir quiconque retiechit; et 
que ces saints sont des spirituels qui appartiennent a l'Eglise et au 
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ciel, etqui sc referent au Divin d'oii sont descendues toutes les 
choses de la Parole. 

7835. Et qiiils se prenneni chacun une bete du menu bela'd, signi' 
fe quant a i'innocence : on le volt par la signification de l'agneau 
ou du chevreau, qui sont ici la bete du menu betail, en ce que e'est 
I'innocence, l'agneau I'innocence dc l'homme inteVieur, et le che- 
vreau I'innocence de riiomme extericur, N°3519. 

7833. En laniaison des peres, une bete par maison, sign? fie scion 
le bien special dc chacun : on le voit par la signification dc la maison 
des peres, en ce que e'est le bien d'une famille 1 distinct du bien 
(Tune autre famille ; car la maison du pore signific l'liomme quant 
au bien interne N° 3128. Voici ce qu'il en est : toutes les Tribus 
dTsrael signifient tons les vrais et tous les biens dc la foi et de la 
charity dans un seul cornplexe, et chaque Tribu un genre de bien 
ou devrai, voir N os 3858, 3926, 3939, 4060,6335, 6337, 6640; 
ainsi chaque famille dans sa Tribu signifiait un bien special, par 
consequent le bien de Fun sp6cialement distinct du bien de l'autre; 
mais la mr.ison des peres au-declans d'une famille signifiait le bien 
particulier d'une seule espece ■ si ces choses ont dte signi fie' es par 
les Tribus, les families et les maisons, dans lesquelles avaicnt &6 
distingue^ les fits cf Israel, c'6tait afin que le ciel fiit repre^ente, 
car les biens J sont distingue^ en biens g6ne>aux, sp6ciaux et par- 
ticuliers; et e'est scion ces biens que les Anges ont et6 conjoints : 
il faut qu'on sache que le bien de Tun n'est jamais absolument sem- 
blable au bien d'un autre, mais que les biens sont varies, et tellemen t 
varies quils ont 6t6 distingues en genres universels superieurs, et 
ceux-ci en inf6rieurs, jusqu aux sihguliers et aux plus singuliers : 
que les biens de r amour et de la foi soient si varies, on le voit 
Nos 684, 690, 334-1 , '3267, 3744, 3745, 3746, 3986, 4005, 4149, 
5598, 7236. D'apres cela on peut voir maintcnant pourquoi il a M 
commande que chacun prit pour soi une bele en la maison des 
peres, une bete par maison. 

7834. Et si trop petite est la maison eu egard a la bete, sign? fie 
si le bien particulier nest pas assez pour I'innocence : on le voit 
par la signification de la maison, en ce qu'elle est le bien particu- 
lier,. N° 7833 : par la signification &%re trop petite, en ce que e'est 

xu n 
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iie pas etre assez ; et par la signification de la bete, on ce qu'clle est 
['innocence, ainsi qu'il vicnt d'etre dit N° 7SM. 

7835. El il en prendra une, tut et son voisin !e proche de $a 
maison, sigmfic la conjonctiou avcc le bien du vrai le plus pres : on 
le voit par la signification de prendre, savoir, avec lc voisin prkhe 
une scule bete ensemble, en ce que e'est la conjonctiou ; et par la 
signification du voisin le proche, de samanon, en ce que c'esl lc bien 
du vrai le plus pres ; que le voisin le proche soit le plus pres, cela 
est evident ; et que la maison soit le bien, on lc voit Py° 7833 : il 
est dit le bien du vrai, puree qu'il s'agit de ceux de l'Eglise spirr 
tuelle, ciiez qui est lc bien du Vrai, car le bien du vrai est le vrai 
par la volonl6 et par facte; en effet, quand lc vrai de la fo-i est recu 
avec r affection qui apparlient a la charity, ce vrai est implante dans 
les interieurs du mental, et quand le vrai est reproduit, raflfectlon 
a laquelle le vrai a 6ti adjoint est aussi reproduite, et ellesemontre 
sous la face du bien ; e'est done de la que le bien de cette Eglise est 
le bien du vrai, qui est aussi appelcbien spiritucl. 

7836. Scion le nombre d'ames, cltacan a la mesure de >oa man- 
ger, vous comptcrez sur la bete, sign} fie quainsi its completer on t 
le bien pour /' 'innocence par tout aulant de vrais du bien selon son 
appropriation : on le voit par la sign ili cation du nombre d' times, 
en ce que e'est tout autant de vrais du bien, car dans la Parole le 
nombre se dit du vrai, et Tame se dit du bien spirituel ; par la signi- 
fication de a la mesure deson manger, en ce que e'est selon son ap- 
propriation, manger e'ests'approprier, voir N os 3-168, 3513,3096, 
3832; et par la signification de la bete, en ce qu'elle est finno- 
cence, N 7832 ; computer le bien pour l'innocence est signing en 
ce qu'il serait pris de la maison du voisin proche jusqu'au nombre 
suffisant pour la bete; que la maison soit le bien, on le voit ci-des- 
sus IN 7833. 11 est dit le Vrai du bien, et par la il est entendu le 
Vrai qui provientdu bien ; car lorsque ceux de l'Eglise spirftuelle 
sont 1 6g6ner6s, ils sont introduits dans le bien de la Charity par 
le vrai de la foi ; mais lorsqu'ils out £t6 introduits dans le bien qui 
appartient a la charity , les vrais, qui en naissent dans la suite, 
sont appeles vrais du bien. Mais il est absolument impossible 
de savoir ce qu'il en est des choses qui sont contenues dans ce Ver- 
sct, si Ton ne sait pas ce qu'il est en des socidt&s dans le Ciel, car 
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les associations des tils dMsrael selon lcsTribus, lea Families el les 
Maisons, rcpresentaicnt ces societes ■ void ce qii'il en est des socie- 
ty dans Ie Ciel ! tout le Ciel est une seule societe, qui est gouvcrnce 
corame tin soul homme par le Seigneur; les soci6t6s generates y 
sonf. en aussi grand nombre qu'il y a de menses, de visceivs 
et d'organes dans Vliommc ; les societes speeiales en aussi grand 
nombre qu'il y a de petits visceres dans chaque contenu du vis- 
cere, du membre et de l'organc, et Its societes particulieres en aussi 
grand nombre qu'il y a de parties plus petites conslituant une partic 
plus grandc dans ces petits visceres; qu'il en soit ainsi, cela est evi- 
dent d'apres les Correspondanccs de l'homme, etde ses membres, 
organes et visceres aveclcTres-Grand Homme, c'est-a-dirc, avecle 
Ciel, corrcspondances dont il a &l£ traite d'apres rexpenencc a la fin 
de plusieurs Chapitres : d'apres cela on pent voir ce qu'il en est des 
distinctions des soci&tW dans le Ciel. Mais dans le particulier, voir] 
ce qu'il en est de chaquc socie!6 : chaque societe est composite de 
plusieurs angles qui concordent quant au bien j les bicns sont va- 
ries, car il y a chez chaque ange un bien particulier, mais ces biens 
varies qui concordent sont disposes par le Seigneur dans une telle 
forme, qu'ils pr^sentcnt ensemble un seul bien : les maisons des 
peres chez les fils d'lsracl rcpresentaicnt ces society : c'est pour 
cela que les fils d'Israel ont ele" distingue^ non-seulement en trilms, 
mais aussi en families et en maisons ; et que, lorsqu'ils sont nom- 
inees, les notns de lcurs peres sont mention nes par ordre jusqu'a la 
tribu; ainsi, il est dit du pere de Samuel, qu'il 6tait de la mon- 
lagne d'Ephra'im, et qu'il sc nommait Elkanah, fils de Jerocham, 
f ils d'EIihu, fils de Tochu, fils deSoph, — I Sam. 1. 1 ; — puis du 
pere de Schawl, qui! etait de Benjamin, et qu'il sc nommait Kisch, 
fils d'Abiel, fils de Seror, fils deB<tehorath, fils d'Aphiadf, fils d'un 
liommc Jeminite. — I Sam. IX. 1 ; — de meme de plusieurs autres ; 
une telle mention dtait faite, afin que dans le Ciel on sut la qualite du 
bien qui, successivcment d^rivi d'un premier, etait represeot6 par 
lui. Voici, en outre, ce qu'il en est dans le Ciel : si une soci6te" n'a 
pas*W cornplelec comme elle doitTeHre, il est pris d'autrc part.de 
quelque soci6te' voisine, autant d'anges qu'il faut pour remplir la 
forme de ce bien, selon la nexessite" dans chaque ^tat et dans les 
ehangeiments de cet &at, car la forme du bien varie selon que Tetat 
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est change*. Mais il faut encore qu'on sactie que l'innocence regne 
dans le troiseme Ciel ou Ciel intime, qui est lc plus pies au-dessus 
du Ciel ou sont les spiritucls, car ceux-ci constituent le Ciel moyen 
ou second Ciel ; en effet, le Seigneur, qui est rinnocenceElIc-Meme, 
inftue immediatcment dans le Troisiemc Ciel, tandis que clans le 
Second Ciel, oil sont les spiritucls, le Seigneur influe avec Tlnno- 
cencc mtkliatement, savoir, par le Troisieme Ciel ; eest par eet in- 
flux que sont disposers ou inises en ordre les soci6te\s dans le 
Second Ciel quant a Ieursbiens: c'est done selon l'influx de Tin- 
nocence que sont changes les 6tats du bien, et qu'en consequence 
y varient les conjonctions des soci^t^s. IXapres cela on peut voir 
comment il faut entendre ce qui est dans le sens interne de ce Yer- 
set, savoir que si lebien particulier de quelque socie'td n'est pas suf- 
fisant pour Tin nocence, il sera fait une conjonction avec le bien du 
vrai le plus pies, afin que le bien pour Tin nocence soit rernpli par tout 
autant de vrais du bien selon son appropriation. 

7837. Une bHcmlaclc, sigwfte ['innocence sans tache : on le voit 
par la signification de la bete, en ce qu'ellc est Finnoccnce, IN 7832 ; 
et par la signification de hnacie, en ee que e'est sans defaut, ainsi 
sans tache ; elle devait etre sans deTaut et sans tache, paree que 
cliaquc deTaut sign i fie dans le monde spiritucl quelque faux ou quel- 
que mal. 

7838. Un male % signifie qui appartient a la foi de la cliarite : on 
le voit par la signification du male, en ce que e'est le Yrai de la 
foi , N os 2046, 4005, ainsi la foi de la cliarite, car le vrai de la 
foi n'est point le Yrai de la foi s'il n'est pas avec le bien de la 
charit6 , et surtout s'il nc provient pas de ce bien. Si la bete pas- 
cale devait etre un male, c est parce que cette bete signifiait Finno- 
cence de ceux de T%lise spirituelle, et que ceux de l'Eglise 
spirituelle ne sont pas dans un autre bien que celui qui en soi est 
le vrai de la foi , car ce vrai est appele* bien quand d'apres Inflec- 
tion de la charite" il est mis en acte, N<> 7835 ; de la vient que la 
bete etait un male. Autrement, dans les sacrifices, on employait aussi 
des betes femelles, quand le culte d'apres le bien <5tait represente. 

7839. Fits d'un an, ee vous sera, signifie L'etat pLcin : on le voit 
par la signification dufils, en ce que e'est le vrai, ls os 489,401, 
533, 1147,2623, 2803, 28(3, 3373, 3704 ; et par la signification 
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de Yannee, en ce que c'est une pe>iode entiere depuis le commen- 
cement jusqu'a la fin, No $%6, ainsi l'6tat plein. II faut dire ce 
que c'est que Fetat plein : un elat est dit plein quand le bien est 
tel , qu'il ne lui manque rien pour recevoir l'influx de I'innocence; 
les vrais de la loi conjoints au bien^de la charite font que Je bien 
est tel , car le bien spirituel re^oit sa qualite des vrais de la foi ; 
cela est entendu ici par Totat plein , qui est signing par le fils 
d'un an. Mais i'6tat n'est pas plein quarid les vrais n'ont pas en- 
core quatifie le bien, de maniere qu'il puisse recevoir r&al corres- 
pondant d'innoccnce. Get elat commence a devenir plein quand 
les vrais sont considers d'apres le bien ; et il n'est pas encore 
plein quand le bien est consideVe" d'apres les vrais ; dans ce dernier 
<Hat sont ceux qui sont reg&ier^s, et dans le premier sont ceux qui 
ontele' r^generes; ceux-la sont dans le vrai par lequel on arrive 
au bien , et ceux-ci dans le vrai. qui provient du bien ; ou ceux- 
la sont dans 1'oMissance du vrai, el ceux-ci dans raflection de 
faire le vrai ; ceux-la sont done des hommes de l'Eglise extern e, 
et ceux-ci des hommes de l'Eglise interne. C'est parce que le fils 
d'un an signifiait f 6tat plein, qu'il a M tant de fois commande 
de sacriticr un agneau ou un chevrcau fds (age) d'un an, par exera- 
ple, Exod. XXIX. 38 ; Levit. IX. 3 ; XII. 6 ; XIV. i ; XXIII. 42 , 
18, 19;IS T omb. VI., 42; VII. I5etsuiv. 87, 88; XV. $7; XXVIII. 
9, <H ; etlorsqu'il s'agit du iXouveau Temple dans Eze'ehiel : «- Lc 
» prince [era d'un agneau fits (age) de son annec , sans tachc, un 
» koloeausie cbaque jour a J&iovah, etiaque matin il le tera. » 
— XL VI. 1 3; — la, par \e Nouveau Temple est entendu le Royaume 
spirituel du Seigneur ; par le prince, ceux qui sont dans les vrais 
reels et par suite dans le bien ; par fholocausfcc d'un agneau, le 
cuke du Seigneur d'apres le bien de L'innocence ; et par le fils d'un 
an, l'eiat plein. 

7810* J)' en ire les agncaax et d'entre les chevrcs vous la pren- 
drez, signifie lc bien intcneur et exlerieuv dc l'innocence ; on le 
voit par la signification de V agneau, en ce qu'il est le bien de 
l'innocence, IS 3994 ; et par la signification de la clievrc ou <\\x 
chevrcau, en ce que c'est le bien du vrai daus lequel est l'inno- 
cence, N os 399o, 4005, 4006, 4871 \ que l'agneau soil le bien intc- 
rienr de l'innocence, et le chevrcau ou la chevre le bien cxtencur 
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de rinnocence, on le voit N° 3519. II sera dit en peu de mots ce 
qui est entendu par le bien interieur et exteYieur dc rinnocence: 
dans tout bien il iaut qu'il y ait rinnocence pour qu'il soit le bien; 
sans rinnocence le bien est comme sans son ame ; et cela, parce 
que le geigneur inllue par l'imiocencc et vivifie par elle le bien chez 
ceux qui sont r£g6ner6s : le bien que 1'innocence vivifie est interne 
et externe ; le bien interne est cbez ceux qui sont appcles hommes 
de l'Eglise interne, et le bien externe est cbez ceux qui sont hommes 
de l'Eglise externe ; sont hommes de l'Eglise interne ceux qui ont 
qualifie" leur bien par des vrais inte>ieurs, tels que sont lesvraisdu 
sens interne de la Parole ; et sont hommes de l'Eglise externe ceux 
qui ont qualify leur bien par des vrais ext&neurs, tels que sont les 
vrais du sens litteral de la Parole ; les hommes de l'Eglise in- 
terne sont ceux qui d'apres l'affection de la charite font le bien au 
prochain, et les hommes de l'Eglise exerne sont ceux qui le font 
d'apr&s Fobeissance : tout homme, quand il est fggdn&gj devient 
d'abord homme de l'Eglise externe ; mais ensuite, quand il a etc 
rege'neTe, il devient homme de l'Eglise interne ; ceux qui sont de 
l'Eglise interne sont dans l'intelligence et dans la sagesse plus que 
ceux qui sont de l'Eglise externe, et par consequent aussi plus 
interieurement dans le ciel : par la on peut maintenant voir ce que 
e'est que le bien interieur de 1'innocence, et ce que e'est que le 
bien exteYieur de rinnocence. 

7841 . El elle vous sera sous (jardc, s'ujnifie le temps el I'etal de 
{■initiation : on le voit par la signification du dixieme jour, depuis 
lequel la bete devait eirc sous garde jusqu'au quatorzieme jour, en 
ce que e'est I'etat de Finitiation des inteneurs, N° 7831. 

7842. Jusqu'au qutorzieme jour de oc mois 7 siqnifie jusqud 
Vetai saint : cela est evident par la signification du quatorzieme 
jour, en ce que e'est l'6tat saint ; que le jour soit I'etat , on le voit 
ci-dessus, JN'° 7831 ; quatorzesignifie la meme chose que sept ; que 
sept soit le saint, on le voit N™ 395, 433, 716, 881, 5265, 
5268. En ell'et, les nombres multiplies signifient la meme chose que 
les nombres simples, N<$ 5291, 5335, 5708 ; e'est de la que la 
Paque commencait le quatorze du mois, clurait sept jours, et finis- 
saitle viogUm Jour qui signifie aussi le saint, parce qu'ilprovient 
de la multiplication de irois par sept, C'etait pour cela qu'au pre- 
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truer jour de la Paque il y avait une convocation sahue, et au vingt et 
uititoe line convocation same, Vers. 16. 

7843. Et Us I'immolcront, touie la congregation de L'assemblee 
d' Israel, signific la preparation a lajouissance par tons ceitx dans 
te commun qui sent dc I'&glise spirjtuelle : on le voit par lasigni- 
cation tYimmoler, quand cela est dit d'un agneau ou d'un chevreau 
pourfaire-la Paque, en ceque e'est la preparation a lajouissance, 
savoir, du blew de- Hnnocence, qui est signific par r agneau et le 
chevreau ; et par la signification de loutc la congregation de I'as- 
scmblcc d Israel , en ee que e'est par tous ceux dans le commun 
qui sont de TEglise spirituelle, I\° 7830 ; par la congregation de 
l'assemblee sont signifies les vrais du bien, qui sont chez ceuxde 
cette Eglise , car la congregation se dit du vrai , N° 6355 5 et 
1 'assemble se dit du bien. 

7844. Entre Les soirs, sigiii fie ie dernier etal ei le premier : on 
le voit par la signification du soir, en ce que e'est l'etat du faux, et 
aussi l'etat de i'ignorance du vrai ; car l'ombre du soil* est le faux , 
et elle est aussi l'ignorance du vrai ; en effet , tons les temps du 
jour, comme tous les temps de 1'aune'e, significnt dans le sens spi- 
rituel les rctours des (Hats quant au vrai et au bien, U^ o672, 5962, 
61 10 ; le soir en est la lin et le commencement, e'est pourquoi; 
quand il est dit cntre les soirs, tous les dtats sont aussi enveloppes ; 
tci done cntre les soirs signific l'etat de deli vra nee de ceux qui sont 
dans le vrai d'apres le bien, et l'etat de damnation de ceux qui 
sont dans le faux d'apres le mal, 6 tats qui sont signified par la sortie 
des tils d'Israel bors de l'Egypte, pendant que les premiers-nes y 
furent livres a la mort ; que cela soit appcle le soir, on le voit par 
ce passage dans Mosclieb : « Tu sacrifieras le Paesach au soir, 
quand sera couche le soleil y au temps fixe de la sortie d'Egifpte.» 
— Dented. XVI. 4, 6. — De la il est evident que par entre les .soirs 
est entendue la fin de r&at des infestations, ainsi que le commen- 
cement del'6tat de la delivrance de ceux qui sont rcpresentes par 
les Ills d'Israel ; pour ceux-ci , a partir de ce commencement l'etat 
lend au matin, qui est relegation dans le ciel ; et par entre les soirs 
est aussi entendue la (in de l'etat des infestations ainsi que ie com- 
mencement de l'etat de damnation deeeux qui sont repre'sentes par 
* eii Egyptiens ; mais pour ceux-ci, fetal tend a la nuit , qui e&f 
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I'envoi dans l'enfer ; leur envoi dans l'enfer est represent par la 
submersion dans la mer de Suph , mais l'elevation des autres dans 
le ciel est representee par l'introduction dans la terrede Canaan. 
Dans la Parole, ca et la le Soir estnomme\ et par le soir est signi- 
fie* le dernier temps de l'Eglise„et aussi son premier temps ; le der- 
nier, pour ceux chez qui Unit l'Eglise, et le premier pour ceux chez 
qui elle commence ; de la principalement par le Soir est signifie" 
l'avenement du Seigneur, car alors ce fut la fin de l'Eglise ante- 
rieure et le commencement d'une Eglise nouvelle; le premier temps 
de celle-ci est aussi appete soir, parce que 1'homme de l'Eglise 
commence par une lumiere obscure, et s'avanee vers une lumiere 
claire qui est pour lui le matin. Que l'avenement du Seigneur dans 
le raonde soit signing par le Soir et le Matin, on levoit dans Da- 
niel : « J'entendis un saint qui parlait ; jusques a quand cette 
» vision | le (sacrifice) perp^tuel , etla prevarication, le saint et 
» son armee foules aux pieds? Et il me dit : Jusques au soir, au 
» matin , deux mille trois cents, car alors sera justifie le saint. » 
—VIII. 4 3, 44 ;— que la par le soir soit entendu le dernier temps, 
lorsque l'Eglise fut en tierement dcWasteeet que le Seigneur vintdans 
le monde, etpar le matin lalumiere et lanaissancc d'une nouvelle 
Kglise par le Seigneur, cela est evident . Pareillement dans Zacharie: 
y 11 y aura un jour qui seraconnu de Jehovah; ce ne sera ni un jour 
» ni une nuit , parce que vers le temps du soir il y aura de la lit- 
» miere. » —XIV. 7. —Dans Sephanie : « Qu'il y ait en fin une 
» contree pour les restes de la maison de Juda ; sur eux ils paitront; 
» dans les maisons d'Askelon sur le soir its auront du repos, quand 
» les visitera Jehovah leur Dieu, et qu'il ramenera leur captivity » 
— II. 7 ; — le soir, c'est le premier e"tat de l'Eglise naissante : 
comme le Soir signifiait le dernier 6tat de la Vieille Eglise, et le 
premier d'une Eglise nouvelle, c'est pour cela qu'il a 6te com- 
mands qu' Aharon et ses fils « feraient monter la lampe depuis le 
Soirjusquau matin devanl Jehovah. » — Exod. XXVII. 20 ? 21. — 
Que le Soir soit le dernier etatde l'Eglise, quand il y a densite du 
faux parce qu'il n'y a aucune foi, et densite du mal parce qu'il n'y a 
aucune charity on le voit clairement dans JeYemie : « Malheur a 
» vous ! parce que le jour s'en est alle\ parce que se soni inclinees 
« les ombres du Soir.v — VI. 4. — Dans Eze'chiel :« Je parlai au peu- 



EXODE, CHAP. DODZ1EME, 169 

» plelc matin, etmon epousemourui le Soir. »— XXIV. 1 8,— fepouse 
» e est l'Eglise. Dans David : « Sous l'aurore elle. fleurira , et clle 
» passera ; sous le Soir U la coupcra , et clle seeker a. — Ps. XG. 6. 
7845. Vers. 7, 8, 9, 40, \\ . Et Us prendroni clc (son) sang, et 
ils (en) metlront sur les deux poleaux,et sur le linleau, stir les 
maisons dans lesquclles Us la mangcront. Et Us mangeronL la chair \ 
en cclie nuit-ta, rdtie au feu, et des azijines, sur des amers Us la 
manger ont. N*en mangez rien de cru y , ni en cuisant de cult dans 
Ceau, mah roll au feu, sa Ule sur ses cuisscs et sur son milieu. Et 
vous n'en laisserez point jusqu'au matin; et ce qui en restera jus- 
qiCau matin, au feu vous (le) brulerez. Et ainsi vous la mangcrcz, 
vos reins ceinls, vos souliers a vos pieds, et voire baton dans voire 
main ; etvous lamangerez a la hate ; Ptcsachcela a Jehovah. — Et 
ils prendroni de (son) sang, signifie le saint Vrai qui appartient au 
bicn de l'innoccnce : et Us (en) metlront sur les deux poteaux, et 
sur le Untcau, signifie les vrais et les biens du naturel : sur les 
maisons. signifie les elioses qui appartiennent a la volont6 du bien : 
dans lesquelles Us la mangcront, signifie la jouissance : etUsman- 
geront la chair, signifie la jouissance du bien : en ceiie nuit-ld, 
signifie lors de la damnation des mediants : rode au feu, signifie 
le bien qui appartient a r amour : et des- ozymes, signifie purifi6 de 
tout faux : my des amers, signifie par les deplaisirs des tentations ; 
ils la mangcronl, signifie la jouissance : nen mangez rien de cm, 
signifie que ce ne soit pas sans Tamour : ni en cuisant de cuit dans 
I'eau, signifie qu'il ne sorlira pas du vrai : mats rode au feu, signifie 
qu'il proc&lera dc l'amour : sa tete sur ses cmsses et sur son milieu, 
signifie depuis l'intime jusqu'a l'externe : et vous nen laisserez 
point jusqu'au matin, signifie la dunk; cle cet etat avant l'&at d* il- 
lustration dans le Ciel : et ce qui en restera jusqu'au matin, au feu 
vous (le) bridcrcz, signifie TtHat des moyens vers la fin par les ten- 
tations : el ainsi vous la mangerez, signifie la jouissance dansl'etat 
de separation d'avec les m6chanis qui ont infeste, et la conservation 
alors : vos reins ceints, signifie quant aux inter ieurs : vos soldiers a 
vos pieds, signifie quant aux ext6rieurs : et voire baton dans voire 
main, signifie quant aux moyens : et vous la mangerez a la hate, 
signifie 1' affection dela separation : Paisach cela a Jehovah, signi- 
■iie la presence du Seigneur, et la d61ivran.ee par Lui. 
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7846. Et Us ptendront de son sang, signijie le saint Vrai qui 
appartieut au bien de ['innocence : on le voit par la signification dii 
sang, en ce que *est le Saint Vrai proc£dant du Seigneur, N«« 
4735, 6978, 7317, 7326 • et comme c'est le sang d'un Agneau, par 
lequel est signing le bien de Viunoccnce, JN° 3994, c'est le saint vrai 
qui appartient au bien de l'innocence. 

7847. El Us en mellront sur les deux poteaux et sur le linieau, 
sign} fie les vrais et les biens du naturel : on le voit par la significa- 
tion des poteaux de la porte, en ce quits sont les vrais du naturel ; 
et par la signification du linteau, en ce que ce sont les biens du na- 
ture] : si les poteaux et le linteau sont des vrais et des biens, c'est 
parce que la maison signifie l'homme lui-meme ou le mental de 
l'homme, et que les choses qui appartiennent a la porte signifient les 
ehoses qui servent a introduire, et il est evident que ce sont les 
vrais et les biens du naturel ; car Vliomme naturel est instruit avant 
riiomme rationnel, et ce que l'homme apprend alors, ce sont des 
naturels, dans lesquels sont successivement insinutfs les spiri- 
tucls qui sont les int6ricurs : de la on voit clairement comment le 
naturel quant aux vrais et aux biens sert a introduire. En outre le 
linteau et les poteaux signifient la meme chose que le front et les 
mains chez l'homme ; les idees Angeliques sont telles, qu'elles rap- 
portent les naturels aux choses qui appartiennent a l'homme; cela 
vient de ce que le monde spirituel ou le Giel est dans la forme de 
l'homme, et c'est pour cela qu'acette forme se rapportent toutes les 
choses de ce monde, e'est-a-dire, tous les spirituels, qui sont les 
vrais et les biens, comme il a 6te" montre a la fin de plusieurs Cha- 
pitres, oil il a 6te" question des Correspondances : et comme les na- 
turels deviennent des spirituels dans les idees des Anges, de meme 
aussi la maison; elleest pour eux le mental de Fhomme, les cham- 
bres a coucher et les cabinets sont les inteYieurs du mental, les fe- 
netres, les portes, les poteaux et le linteau sont les exterieurs du 
mental qui introduisent ; parce que telles sont les idees Angeliques, 
elles sont aussi vivantes ; et de cettemaniere quand les choses, qui 
dans le monde naturel sont des objets mortis, passent dansle monde 
spirituel, ellcs deviennent des objets vivants; car tout spirituel est 
vivant, parce qu'il procede du Seigneur. Que ies poteaux et lelin- 
teau signifient la meme chose que chez riiomme le front et les mains, 
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on lc voit par ces paroles dans Mo'ise : « Tu aimcras Jehovah ton 
» Dieu do tout ton coeur, 5t de toute ton ame, et de loutes les forces ; 
* tu attacheras ccs paroles en signe «w ia wain, et qu'elles soient 
i en fronteaux entre tes yeux ; et (kris-les sur les poteaux de ta 
» maison, ctsur tes portes. » — Deuter. VI. 5, 8, 9. XL 1 3, 18,20 ; 

— parce qu'ils cnvcloppent la meme chose, il est dit Tun et l'autre. 
Que le linteau et les poteaux dans le sens spirituel soient les biens 
et les vrais du naturel, par lesquels il y a introduction vers les 
spirituals, on le voit dans E/ichicl par la description dn Nouveau 
Temple par lequel est signified l'Eglisc spirituelle ; il y est souvent 
fait mention de poteaux et de linteaux, qui meme ont elemesures; 
ce qui n'aurait nullcment etc fait, si ces objets n'eussent signify 
aussi quclque chose de l'Eglisc et du Ciel, e'est-a-dire, quclquc spi- 
i i(uel ; tels sont les passages suivants de ce Prophete : « Le pretre 
» prendra du sang du p6che, et il en meiira sur le poteaude la 
» maison, el sur les quatre Angles de la saillic de l'autel, et sur le 
» poteau de la pone duparvis inierieur, au premier jour du niois. » 

— XLV. -19. — Dans le Meme : « Le prince cntrcra par le chemin 
» du portiquc en dehors, et il se tiendra prfes du poteau de la parte > 
» et les pretrcs feront son holocauste, alors il adorera sur le seuU 
» de la pone. » — XL VI. 2; — chacun petit savoir que la par le 
temple, e'est l'Eglisc du Seigneur qui est entendue, et non pas 
le temple; car les choses qui la out et6 decrites dans plusieurs 
Chapitres ne sont point arrivees el n'arrivcront jamais : que dans 
le sens supreme par le Tenplc, ce soit le Seigneur quant au Divin- 
Humain qui est entendu, le Seigneur l'enseignc Lui-Mcme dans 
Jean, II. -19, %\ t 22; de la dans le sens representatif par le temple 
est entendue TEglise du Seigneur : que TAnge ait mesure^les linteaux 
de ce nouveau temple, on le voit dans Ezcchiel, XL. 9, 1 0, -U; 1 6, 
24. XLI. 21, 25, mesure qui ne serait d'aucunc importance, si les 
linteaux, ainsiqueles nombrcs, ne signifiaienl pas quelque chose 
de l'Eglise. Comme les poteaux et lc linteau signifiaient les vrais 
et les biens dans le naturel, qui servent a l'iiitroduction, e'est pour 
cela que dans ce Nouveau Temple ils paraissaicnt avoir etc fails 
Carrey — Ezech. XLI 21, — et que dans lc Temple de Salomon 
« les poteaux avaient etc faits de bois d'olivicr, » — 1 Rots, VI. 3 1 , 
33, — leboisd'oliviersignifiait le bien du Vrai, ou lebien qui ap- 
particnl a l'Eglise spirituelle. 
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7848. Sur les maisons, signifie les choses qui appartiennem a fa 
volonte du bien ; on le voit par la signification de la mahon, en ce 
qu'eile est Vhomrae, N° 3128, et aussi le mental tie l'homme, IV os 
3538, 4973,&50$3, 7353, cons^quemment ce qui appartient a la va- 
lonte, ici ce qui appartient a la volonte" du bien ; la raison pour la- 
quelle la maison signifie aussi la volonte\ c'est quelle signifie 
l'homme, ct que l'homme est homme surtout d'apres son vouloir : en 
outre, soil qu on dise l'homme, soit qu'on disc le mental de rtiomme, 
c'est la meme chose ; car l'homme n'est pas homme d'apres la 
forme de son corps, mais il Test d'apres son mental, et l'homme est 
un homme tel qu'est son mental, e'est-a-dire, tel qu'est son cnten- 
dement et sa volonte\ surtout tel qu'est sa volonte. 

7849. Dans lesquelles Us la manger ont, signifie la jouissance : 
on le voit par la signification de manger, en ce que c'est Impropria- 
tion, I\ os 3168, 3513 f. 4745, mais ici la jouissance, parce qu'il 
s'agit de l'6tat dc l'initiation. Yoici cc qu'il en est : quand ceux qui, 
avant l'av6nemcnt du Seigneur, avaicnt t&k gardes dans la terre 
infdrieure, N<»6854,"69U, 709! f. 7828, allaient filre- d61ivr&, ils 
durentetre. prepares a rccevoir du Seigneur rinflux du bien et du 
vrai, car il leur fallait passer par le milieu de Tenfer ; et pour que 
pendant ce passage les maux etles faux n'influasent pas des infer- 
naux qui les entouraient de tous cote^s, ils devaient en consequence 
elrc pr^par^s, afin qu'ils fussent alors dans le plein ei,at du vrai et 
dubien ; mais dans la suite d'apres la Divine Miseiicorde du Sei- 
gneur, il sera parte" du passage a travers Tenter : cette preparation, 
011 cette initiation a I'^ta* de reception du bien et du vrai, est decrite 
par les choses qu'ils devaient faire entre le dixieme jour du mois 
etle quatorzieme, et par cclles qu ils devaient observer pour man- 
ger l'agneau pascal. 

7850. Et ils manger ont la chair, signifie la jouissance da bien: 
on le voit par la signification de manger, en ce que c'est la jouis- 
sance, ainsi qu'il vient d'etre montre, N° 7849 ; et par la significa- 
tion de la chair, en ce que c'est le propre de Thomme vivifid par le 
Divin Humain du Seigneur, ainsi tout bien celeste et spirituel cliez 
l'homme, N os 381 3, 6968 : chez les Anciens on savait tres-bien que 
la Chair a cette signification ; aujourd'hui cependant 011 r ignore 
tellement qu'il n'y a personne qui ne soit etonne' quand on dit 
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qu'une telle clioseest signified par la chair; si Ton dit que c'est un 
spiritucl correspondant, cela n'est point compris; si Ton dit que 
c'est un significatif, cela est compris, il est vrai, mais dans un sens 
autre que celui dans leqnel il est significatif correspondant, savoir, 
comme s'il dtait entierement sfipard, lorsque cependant lc spirituel 
ou le significatif correspondant est conjoint avec la chose a laquelle 
il correspond, comme la vue de l'homme avec son ©ell, route avec 
son oreille, la pens6e qui est spirituelleavec la forme des inte>ieurs 
de Hiomme, et par elle avec les petits organes du langage, ou comme 
la volonte" qui est aussi spirituelle avec les fibres musculaires par 
lesquels il y a action ; il en est ainsi de tout spirituel correspondant 
ou significatif respectivement a son natural avec lcquel il y a cor- 
respondance : qui ne peut voir que, quand le Seigneur, dans Jean, 
parte de la chair et du sang, il n'est entcndu ni chair ni sang; « En 
» viriW, en v^rite, je vous dis : si vous ne mangez la chair du fih 
» de l'homme, et m vous ne bavez son sang , vous n'aurez point la 
» vie en vous : celui qui mange ma Chair et boh mon Sang, a la vie 
» eternellc , et Moi je le ressusciterai au dernier jour; car ma Chair 
» est vdritablemcnt tin aliment, et mon Sang est veritablcment un 
» breuvagc. » — VI. 53, 54, 55, 5C; —que par la Chair soit entendu 
le Divin Bien du Divin Amour du Seigneur, proctklantde son Divin 
Humain, et parle sang le Divin Vrai procddant de son Divin Bien, 
et en meme temps le r6ciproque de l'homme, c'est ce qu'aujourd'hui 
tres-peu d'hommes savent, et ce:x qui peuvent le savoir ne le 
veulent pas ; s'ils ne veulent pas le savoir, c'est parce qnils ne stmt 
dans aucunc affection du vrai pour le vrai, mais qu'ils sont dans 
1'affection du vrai pour des motifs mondains ; et aussi parce que les 
homines naturels veulent saisir toutes choses d'une maniere natu- 
relle. Cos details ont £l& donnes, afin qu'on sache ce qui est signifie 
par manger la Chair dans le Souper pascal, cons6quemment ce qui 
est signifie dans la Sainte-Cene, qui a e"te alors institute : sur le 
Pain et le Vin qui, dans la Sainte-Cene, signifient la meme chose 
que la Chair et le Sang, voir N°*2I65, 2177, 2187, 3464, 81*8, 
3735, 38-13, 4211, 4217, 4735, 4976, 5915. Que dans le sens spi- 
rituel de la Parole la Chair ne soit pas de la chair, outre qn'on lc voit 
par d'autres passages, cela est bien evident par celui-ci dans Jean : 
« Venez et assemblez-vous pour le souper du grand Dieu, afin de 
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» manger des chairs de rois, etdes chairs dc kiliarques, el des ckaim 
» de puissants, et des chairs de chevaux et de ceux qui les moment, 

» et des chairs de tous libres et esclaves, et petits et grands. » 

Apoc. XIX. 17, 18; — la par les eliairs sont signifies des biens de 
divers genre. 

7851. En cette nuit-ta , signifie tors de la damnation des me- 
diants : on le voit par la signification de la Nuit , en ce que c'est 
Mat de la devastation du vrai el du bien, N* 22I, 709, 2353, 
7776, ainsi la damnation , car lorsqu'il n'y a plus n\ vrai ni bien, 
mais qu'il y a le faux et le mal , c'est la damnation , ici la damna- 
tion dc ceux qui ont infesteceux de l'Eglise spirituelle. 

7852. Rotie du feu, sign) fie le bien qui apparticnt a l' amoia* : 
on le voit par la signification de roti au feu , en ce que c'cst le bier? 
de l'amour, car le feu signifie l'amour, N® 8 934, 4906, 521 5, 631 4, 
6832, 6834, 6849, 7324, et roti signifie ce qui est imki d' am our ; 
par consequent le bien : dans la Parole ce qui a etc 1 roti est distin- 
gue - dc ce qui a 6t6 cult ; par ce qui a 6t6 r6ti est signify le bien, 
parcc que cestpar le feu, et par ce qui a- 6te cuit est entcndu le 
vrai, parce que c'est par l'eau; ici pareillement, car il est dit : 
« JN'en mangez rien de cru, ni en cuisarit de cuit dans I'eau, mais- 
« roti au feu , » — Vers. 9 ; — et cela , parce que l'Agneau pascal 
signifie le bien de l'innocencc, lequel bien est le bien de Tamom* 
pour le Seigneur. D'apres cela on voit clairement ce qui est en tendu 
dans le sens spirituel par \o poisson roti , dans Luc , — XXIV. 42, 
43 ,• — puis, ce qui est entendu par le poisson place" sur un foyer, 
lorsque le Seigneur se fit voir aux disciples ; il en est ainsi park: 
dans Jean : « Apres que les disciples furent descendus a terre, ils 
» virent un foyer etabli et mi petit poisson etcndu desstis etdu 
» pain : J6sus vicnt , et il prend le pain et il le lew donne, et le 
» petit poisson pareillement. » — XXL 9, 13; — le poisson signifie 
le vrai du nature!, N° 991, et le foyer le bien , ainsi le petit pois- 
son etendu dessus signifie le vrai du bien spirituel dans le naturel : 
celui qui ne croit pas qu'il existe un sens interne dc la Parole, ne 
peat faire autrement que de croire qu'il n'y a aucun arcane ren- 
ferme dans cette apparition du Seigneur aux disciples et ce poisson 
etendu sur un foyer, et que le Seigneur leur donna seulement ce 
poisson a. manger. Comma ce qui est roti au feu signifie le bien qui 
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apparlient a l'amour celeste ct spirituel; c'cst pour cela que dans 
le sens opposd ce qui est roti au feu signifie le mal qui appar- 
tient a l'amour dc soi et du monde, dans Esaie : « 11 en a brute 
» une partie m feu , sur une partie il a mange dc la chair, il 
y> a fait un rod pour se rassasier, m&m U s'est cliaufle, et il a dit : 
» Frerc, jc me suis ckauffe , j'ai vu le feu; j'cn ai brute une 
» parlie au feu, etmeme j'ai cuit sur ses charbons du pain ,j'ai 
» roti ta chair, et j'ai maug(L » — XUV, 4 6, 19 ;— la il s'agit 
des adorateurs d'image sculpttte ; Timage sculptfe signifie le faux 
du mal , qui est ainsi d6crit ; faire un t'dti ct rotir la chair, c'est 
'fa ire le mal d'aprfcs l'amour corrompu; que le feu dans le sens 
opposdsoit le mal dc l'amour de soi et de l'amour du monde, ou 
ties cupidit6s qui appartiennenta ces amours, on le voitN os 12:97, 
-1861, 2446, 5071, 5215, 6314, 6832, 7324, 7575. 

7853. Et des azymes^ signifie purifie dc tout faux : on le I'oit 
par la signification de Yazijme ou de ce qui n'a pas ferment^ en 
ce que c'est ce qui a £o* purifi6 du faux , N° 2342 ; si les azymes 
ont cette signification , c'est parce que le ferment signifie le faux, 
ainsi qu'il sera expliqu6 dans la suite. 

7854. Sur des amen, signifie par les deplaisirs des tcntations : 
on levoit par la signification des amers ou des clioses amferes, en 
ce que ce sont les deplaisirs, ici les deplaisirs des tcntations; car 
le bien de Hnnocence, qui est represent^ par Tagneau pascal , 
ne peut etre approprie a qui que ce soit que par les tcntations; 
le pain azyme signifie un tel bien, et commc ce bien est appro- 
prie par les tcntations, il fut ordonntf aux fils d'Israel de manger ce 
pain sur des amers ; et en outre ce pain 6ta i t pour eux un pain 
d'affliclion , commelamanne, — Beuter. YIIL 15, 16, XVI. 3,— 
parce qu'il &aitsans levain, e'est-a-dire, sans aucun faux d'aprfcs 
le mal, car l'liomme ne soutient pas le vrai pur ni le bien pur. 
Que les deplaisirs soient signifies par les amers, on le voit clai- 
rement dans Esaie : « Malheur a ceux qui appellcnt le mal bien 
» et le bien mal , quiplacent t'amer dans le doux et le doux davs 
« i'atner. » —V. 20 ; — etdansleMeme : « Avec chant ils ne 
« boiront point le vin, amfere sera la cervoise pour ceux qui la boi- 
« vent. » XXIV. 9. —Que les deplaisirs des tcntations soient signifies 
par les amers , cela est Evident d'aprfes ces passages dans FExode : 
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u Enfin ils vinrent a Marah, mais ils ne parent boire (J'eaux pour 
» eawse d'amenume, parce qu'e//es etaient ameres : c'est pourquoi 
» le peuple murmura contre Mosclich ; ct comme Moscheli crta 
» a J61iovah , Jehovah lui montradu bois qu'il jeta dans lcs eaux, 
» et les eaux devmrent donees : la il lui posa statut ct jugement , 
» parce que Id il I'avait tentL »— XV. 23, 24, 25 ; — et aussidans 
Jean : « II tomba du ciel une grande <5toile ardente comme une 
» lanipe ; le nom de l'6toile est r absinthe, ct beaucoup d'hommes 
» moururcnt par lcs eaux, parce qn'eUm etaient devenues ameres. » 
— Apoc. VIIL 40, M ; — ici les eaux ameres sont les dcplaisirs 
des tentations ; les hommes morts paries eaux sont ccux qui ont 
suecombe' dans les tentations. 

7855. lis la manger ont, signifie la puissance : on le .voit d'apres 
ce qui a etc" dit ci-dessus N° 7849. 

7856. IS' en mangez rien de cm, signifie que ce ne soil pas Sana 
I' amour : on le voit par la signification de manger, en ce que c'est 
la jouissance, comme ci-dessus iV 7849 ; et par la signification dc 
cru y en ce que c'est sans le bien de l'amour ; que le cm ait eette si- 
gnification, cela est evident d'apres la signification de roti au feu, 
qui est le bien de l'amour, M° 7852; le cm est done ce qui n'a pas 
etc" roti au feu, ainsi ce qui est sans l'amour. 

. 7857. Ni en cuisant de cuit dans I'eau, signifie qii it nesortira 
pas du vrai qui appariient a la foi : on le voit par la signification 
des eaux, en ce que ce sont les vrais qui appartiennent a la foi, 
N° s 2702, 3058, 3424, 4976, 5668 ; de la ce qui est cuit dans l'eau 
est ce qui en sort, c'esl-a-dire le bien qui sort du vrai de la foi ; ce 
bien est distingu6du bien qui sort de l'amour, et qui est signifie par 
roti au feu, N° 7852. Tout bien spirituel ou procede de la foi, e'est- 
a-dire, par la foi, ou procede de l'amour ; quand l'hommeest r£ge- 
ne>e\ le bien chez lui procede alors du vrai dc la foi, car alors il agit 
selon le vrai, non par affection du vrai, mais par obeissance, parce 
que cela a &6 ainsi commande* ; mais plus tard quand il a etc rege- 
nt, il fait le bien par affection, ainsi par amour : ces deux etats 
chez l'homme sont absolument distingues dans la Parole, et cela 7 
parce rhomme ne peut etre en meme temps dans Tun et dans l'autre 
6tat ; celui qui est dans le premier &at ne peut entrer dans le second 
avant d'avoir &e regemere; et celui qui est dans le second 6tat ne 
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doit pas sc reporter dans le premier ; si quelqu'un s'y reports il perd 
alors l f affection de faire le bien par amour, et il retombe dans l'&at 
dc la foi, qui lui avait servi a etre introduit dans lebicn, etaussi 
hors de cet tot : cela dans lc sens interne est entendu par les paroles 
du Seigneur sur le jugement dernier, dans Matthieu : « Que celui 
» qui (sera) sur le toit de la maison ne descende point pour em- 
» porter quelque chose de sa maison ; et que celui qui (sera) 
» au champ ne retourne point en arriere pour prendre ses vete- 
»ments. » — XXIV. 17, 18; — etaussi par « l'epouse de Loth , en 
» ce quelle regarda derriere elle. » — Luc , XVII. 31 , 32; — d'a- 
prks cela on peut comprendre ce que e'est que jouir du bien qui 
sort de r amour, mais non du bien qui sort du vrai de la foi , ce qui 
est signifie en ce qu'ils devaient manger la chair rotie au feu ? mais 
non cuite dans l'eau. Comme les Sacrifices et les Holocaustes si- 
gnifiaient le culte du Seigneur d'aprfcs la foi et d'aprfcs 1' amour, les 
sacrifices le culte d'aprfcs la foi , et les holocaustes le culte d'aprfes 
l'amour ; et comme la glorification du Seigneur et l'allegresse pro- 
duce par la jouissance des biens provenant du Seigneur, 6taient 
signifies par les repas faits avec les choses sanctifies , c'esl pour 
cela qu'il fut alors accorde de faire cuire la chair ; car la glorifica- 
tion du Seigneur et l'allegresse produite par la jouissance des biens 
procedent de l'affection du vrai qui apparticnt a la foi , comme 
aussi toute confession ; que la chair du sacrifice devait etre cuite, 
on le YOit Exod. XXIX. 31 , 32. I Sam. II. 1 3, 1 5. 1 Rois, XIX, 21 . 
Pareille chose est signiliec par la cuisson dans Zacharie : « En ct 
» jour-la. toute marmke dans Jerusalem et dans Juda sera une sain- 
» tet6 h J6hovah Sebaoth , et ions ceux qui sacrifient viendront , 
» et Us en prendront, et Us y cuiront. » — XIV. 31 , 

7858. Mais roti ait feu, signifie quit procedera de l'amour ; on 
le voit par la signification de roti au feu, en ce que e'est le bien qui 
procMe del' amour , IN Tf > 7852. 

7859. Sa tete sur ses cuisses et sur son milieu, signifie depuis 
t'intime jusqua I'cxterne : on le voit par la signification de la tete, 
quand elle est dite sur les cuisses et sur le milieu, en ce quelle est 
I'intime, car la tete est le supreme, etle supreme dans le sens spiri- 
tuel est Fintime, rs 7 ° s 2U8, 3084, 4599, 5146. ; que la tete signifie 
les interieurs, et le corps les extdrieurs, on lo voit N° 6436 ; et par 

xu 12 
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la signification des cuisses, en ce que ce sont les extericurs, car les 
cuisses sont inferieurcs relativement a la tete ; et comme les sup6- 
rieurs signifient les interieurs, de meme les infdrieurs signifient les 
exterieurs ; et par la signification du milieu, en ce que ce sont les 
parties qui sont encore plus inferieures, comme celles du ventre et 
des intestins. S'ilfut ordonne qu'on rotirait la tete sur les cuisses el 
sur le milieu, c'etait pour repr^senter que les interieurs et les exte- 
rieurs devaient etre conjoints, c'est-a-dire, devaienl faire un ; les in- 
terieurs sont ce qui appartient a riiomme interne, et les exterieurs 
ce qui appartient a riiomme externe, ou les interieurs sont ce qui 
appartient a I'homnie spiritual, et les exterieurs ce qui appartient a 
riiomme naturel; its doivent etre conjoints, c*est-a-dire, faire un 
pour que riiomme soitle royaume du Seigneur; ils sont s^par^s 
quand l'homme naturel ou externe fait autrement que ne veul 
riiomme spirituel ou interne. D'apr£s cela on peut voir ce qui a ete 
signify en ce que I'agneau pascal devait 6tre r6ti au feu , la tete 
sur les cuisses et sur le milieu ; par le milieu est entendu le 
naturel encore plus exteneur, ou le sensuel. Qu'il y aitun arcane 
Divin dans ces commandcments, chacun peut le voir, car I'agneau 
pascal a ete la chose la plus sainte dans cette Eglise ; cet arcane 
saint ne devient Evident que par l'entendement spirituel des choses 
et des mots. Tel est ici cet cntendement. 

7860. Elvoas nen laisserez point jusquau matin, signifie la 
duree de cet etat avant I'etat d' illustration dam le del : on le voit 
par la signification du matin , en ce que c'est le ciel et retat d* illus- 
tration dans le ciel , IS T ^ 2405, 3458, 3723, 5740, 5962; que«'e« 
point laisser jusqu a ce tem,ps, ce soitla duree de cet etat, cela est 
Evident , car alors cessera retat precedent. Dans le sens interne, 
comme il a 6t6 montrd precedemment , il s'agit de ceux de l'Eglise 
spirituelle qui sont d61ivr(3S des infestations ; retat de leur deii- 
vrance est represent^ par la Paque, et retat de leur elevation dans 
le ciel est represents par l'introduction dans la terre de Canaan; 
c'est cet etat qui est entendu par le matin ; ce sont deux etats qui 
different absolument, comme retat des moyens vers la fin et retat 
de la fin ; quand retat de la fin arrive, les choses qui sont dans 
retat des moyens doivent etre achevees : par la on voit clairement 
pourqiioi il a M commande de n'en rien laisser jnsqu'au matin- 
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7861 . El ce qui en rcsterajusquaa matin , au feu vous le briile- 
rez , sigmfie I'etat moyen vers la fin par les tentations ; on le voit 
par la signification de ce qui en restera jusquau matin, en ce que 
c'est retat moyen vers le dernier, qui est retat d' elevation dans le 
eiel ; en effet , le matin signifie 1' elevation dans le ciel et la l'illlus- 
tration , voir ci-dessus,N°7860 ,* en consequence le temps avant 
le matin signifie retat moyen. Dans cet etat il a M permis de 
jouir de ce qui rest-ait ou de le manger, mais non apr&s ; et par 
la signification de bruler au feu, en ce que c'est subir les tentations; 
si les tentations sont signifies par bruler an feu, c'est parce que 
les purifications se font par le feu ; et aussi parce que , quand 
1'homme est dans les tentations, il est plonge dans ses cupidites, 
qui sont des feux. 

7862. Et ainsi vous la mangerez signifie lajouissance dans I* Mat 
de separation d'avec les mediants qui ont infeste , et la conservation 
alors : on le voit par la signification de manger, en ce que c'est 
la jouissance, N° 7849 • comme il s'agit de la sortie hors de FE- 
gypte, et que cette sortie signifie la separation d'avec ceux qui ont 
infests , c'est done cet tat qui est entendu par vous la mangerez 
ainsi. Que cesoit aussi la conservation, cela est Evident. 

7863. Vos reins ceints, signifie quant aux interieurs : on le voit 
par la signification des reins en ce qu'ils sont les clioses qui ap- 
partiennent a l'amour conjugal, N os 3021, 4277, 4280, 5050 a 
5062, ainsi les clioses qui appartiennent aFamour du bien et du 
vrai , car l'amour conjugal descend de cet amour, N os 686, 2618, 
8737 a 2759, 4434., 5054 ; de la , et parce que les reins sont au- 
dessus des pieds qui sont les exterieurs, dont il va etre parie plus 
loin , ils signifient les interieurs : comme les reins devaient etre 
ceints, cela signifie l'aptitude a recevoir l'influx du bien et du vrai 
procedant du Seigneur, puis a agir selon l'influx ; toute action de 
se ceindre et de se vetir signifie retat pret a recevoir et a agir, car 
alors toutes clioses en g6n6ral et en particulier sont tenues dans 
leur ordre ; il en est autrement quand elles n'ont pas ete ceintes. 

7864. Vos souliers a vos pieds, signifie quant aux exterieurs : 
on le voit par la signification des souliers, en cc qu'ils sont lesexter- 
nes ou les derniers du naturel , qui dans le commun couvrent les 
interieurs du naturel ; et par la signification des pieds, en ce qu'ils 
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sont le natural, N° s 2162, 3147, 3761, 3986, 4280, 4938 a mm. 

7865. Et voire baton dans voire main, signifie quant aux vwyens: 
on le voit par la signification du baton clans la main, qua rid il 
s'agit d'un depart ou d'un voyage, et qu'il est fait mention des 
reins et des souliers aux pieds, qui sont les interieurs et les cjit6- 
rieurs, en ce que ce sont les moyens. 

7866. Et vous la mangerez a la kale, signifie ('affection de la 
separation : on le voit par la signification de se hater, en ce que 
c'est l'affection, parce que cela appartient a l'affection , j\ t °7695 ; 
ici l'affection de la separation, parce qu'il s'agit de la separation 
d'avec ceux qui infestent, signifies par les Egyptiens. 

7867. Pcesack cela a Jehovah, signi fie la presence du Seigneur 
el la delivrance par Lai : on le voit d'apres tout ce qui a &i& dit 
jusqu'a present, principalement sur la delivrance de ceux del'Eglise 
spiriluelle par l'av^nement du Seigneur, N os 6854, 6914, 7035, 
7091 f. 7828; que Jdhovah dans la Parole soit le Seigneur, on le voit 
Nos 1343, -1736, 2921, 3023, 3035, 5041, 5663, 6281 , 6303, 6905. 

7868. Vers. 12, 13, 14, 15, 16. Et je passerai a travcrs la lerre 
d'Egyple en cette nuit-ld, et je frapperai lout premier-ne dans la 
lerre d'Egypte, depuis rhomme et jusqud la bete ; et sur tous les 
dkux de I'Egypte je ferai des jugemenls, Moi, Jehovah* Et le sang 
vous sera pour signe sur les maisons oil vous (serez) , et je verrai le 
sang, etje passerai par-dessus vous, etilny aura point sur vous 
de plaie du deslructeur quand je frapperai la terre d'Egypte. Et 
ce jour vous sera pour memorial , et vous le feterez comme fite a 
Jehovah en vos generations ; par statut eternel vous le feterez. Sept 
jours, des azymes vous mangerez ; meme des le premier jour vous 
ferez disparaUre le levain de vos maisons, car quiconque mangera 
du fermente , ct cette ame-ld sera retranchee d' Israel , depuis le 
premier jour jusqiiau septieme jour . Et au premier jour convocation 
sainte, et au septieme jour convocation sainte il y aura pour vous ; 
aucun ouvrage ne sera fail en eux, settlement de quoi manger pour 
ioute ame, cela seul vous sera [ait. — Et je passerai a tr avers 
la terre d'Egypte, signifie la presence chez ceux qui ont infeste - : 
en cette nuiuld , signifie I'&at de leur mal ; et je frapperai tout 
premier-ne dans la terre d'ltgypte, signifie la damnation de ceux 
qui toient dans la foi separee d'avec la charite" : depuis rhomme 
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et jusqu'a la bete, signifie leurs mauvaises cupidity intdrieures 
et extdrieures : et sur tous ies dieux de I'&gypteje feral des juge- 
tmnts, signifie leurs faussetds qui doivent etre damnees : Moi , Je- 
hovah, signifie le Seigneur en ce qu'il est seulDieu: et le sang 
sera, signifie le vrai du bien de l'innocence : avouspour signe sur 
les maisons, signifie que ce vrai sera l'attestation de la volontd du 
bien : et je verrai le sang, signifie l'aperception de ce vrai par ceux 
qui apportent la damnation : et je passerai par~dessus vous, signifie 
qu'elle fuira de la : et il n'y aura point sur vous de plaiedu destruc- 
teur, signifie que la damnation par les enfers n'influera point : 
quand je frapperai la terre d'Egyple, signifie quand sont damn6s 
ceux qui sont dans la foi separee d'avec la charitd : et ce jour vous 
sera pour memorial , signifie la qualite de cet 6tat dans le culte : 
vous le feierez comme (etc a Jehovah, signifie le culte du Seigneur 
a cause de la delivrance de la damnation ■ en vos generations, si- 
gnifie dans les choses qui appartiennent a la foi et a la charite : 
par statut eternel vous le feterez, signifie le Culte du Seigneur selow 
fordre du ciel pour ceux de l'Eglise spirituelle : sept jours, signi- 
fie le saint : des aztjmes vous manger ez, signifie la purification des 
faux : meme des le premier jour vous ferez disparaitre le levain de 
vos maisons, signifie qu'il n'y aura absolument rien de faux dans 
le bien : ear quiconque mangera du fermente, signifie celui qui s'ap- 
proprie le faux : etcctte dme-ld sera retranchee d Israel , signifie 
qu'il sera separe d'avec ceux de l'Eglise spirituelle, et qu'il sera 
danme : depuis le premier jour jusqu'au septieme jour, signifie 
l'etat saint plein : et au premier jour convocation sainie, signifie 
que dans le commencement tous seront ensemble : an septieme jour 
convocation sainte il y aura pour vous, signifie de meme a la fin de 
l'dtat : auenn ouvragc nc sera (ail en eux , signifie qu'alors on s'ab- 
stiendra des choses terrrestres et mondaines : settlement de quoi 
manger pour loute ame, signifie quand le bien spiritucl et celeste 
est approprid : cela seitl vous sera fait, signifie qu'alors ils s'ap- 
pliqueront seulement a ces biens. 

7869. Et je passerai a travers la terre d'Egypte, signifie la pre- 
sence chez ceux qui ont infeste ; on le voit par la signification de 
passer, quand c'est a trovers la terre, et par Jeliovalv, en ce que 
c'est la presence ; et par la signification des Egyptiens, en ce qu'ils 
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sontceux qui onl infest ceux de l'Eglise spirituelle, N° 6692, 7097 ; 
ici la terre d'figypte est mise pour les Egyptiens. 

787Q. En cetie nait-la, signifie fetal de leur mal : on le voil par 
la signification de la nuit, en ce que c'estl'&at quand il n'y a que 
le mal et le faux ; car la nuit est opposee au jour, et I'obscurite" a la 
lumiere, et par le jour et la lumiere il est signifie" quand il y a le vrai 
et le bien ; de la par la nuit est aussi signifie' le dernier temps de 
l'Eglise, car alors les faux et les maux regnent , paree qu'il n'y a 
aucune foi ni aucune charity voir N os 2353, 6000 ; par la nuit est 
meme signified la devastation totale, N°'7776, et aussi la damna- 
tion, N°7851 . D'apres cela il est evident quel'6tatde ceux qui sont 
dans l'enfer est appel6 nuit , non pas que Tobscuritd de la nuit soit 
chez eux , car ils se voient mutuellement , raais comme l'&at du 
vrai et du bien qui existe dans les cieux est appel6 jour, I'etat du 
faux et du mal est appel6 nuit ; et meme la il y a obscurity quand 
quelque chose de la lumiere du ciel y influe, car alors leur lueur, 
d'apres laquelle ils voient , est dissip^e et devient obscurit6. La 
lueur d'apres laquelle ils voient provient , il est vrai , de la lumiere 
procddant du Seigneur par le ciel, car dans T autre vie aucune lu- 
miere ne vient d' autre part , mais celle-ci chez ceux qui sont dans 
l'enfer est recue par la faculld de comprendre le vrai chez eux ; la 
faculty de pouvoir comprendre reste chez eux, comme chez tout 
homme, dans quelque mal oudans quelque faux qu'ils soient ; mais- 
quand cette lumiere celeste passe de cette faculty dans la volont£, 
savoir, en ce qu'ils ne veulent pas comprendre, et par suite dans 
le mal et le faux qui sont chez eux, alors cette lumiere ce- 
leste est changed en une lueur qui est semblable a la lueur 
d'un feu de charbons ; cette lueur, comme il a && dit , est 
changed en une obscurity profonde par la lumiere du ciel , quand 
celle-ci influe : que dans les enfers il y ait une lueur telle qu'est 
celle d'un feu de charbons, on le voit N os 1528, 3340, 4418, 
4531 ; et que cette lueur soit changed en obscurite" a la presence 
de la lumiere duciel, on le voit N°M783, 3412, 4533, 5057, 5058, 
6000. D'apres cela il devient evident que dans l'autre vie la lumiere 
est pour chacun, selon la faculte" de comprendre, prepared par les 
vrais d'apres le bien, ou par le faux d'apres le mal. 

787 1 . Et je frapperai tout premier-ne dans la terre d'Egyple, 
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fignjfie la damnation de ceux qui eiaienl dans la foi separee d'avec 
la charite : on le voit d'apres la signification de [rapper, en ce que 
c'est la damnation : car frapper, c'est tuer ou livrer a la mort, et la 
mort dans le sens spirituel signifie la damnation, voir N° 61 1 9 ; par 
la signification du premier-ne, quand cela est dit des Egyptiens par 
lequels sont repr&entes ceux qui &aient dans les faux d'apr&s le 
mal, en ce qu'il est la foi sepai^e d'avec la charity i\ os 3325, 7039, 
7766, 7778, 7779 ; que le premier-ne" dans le sens r6el, quand il se 
dit de l'Eglise spirituelie, soit la foi qui appartient a la charity on 
le voit N os 367, 2435, 3325, 3494, 6344, 7035 ; de la, dans le sens 
oppose^ le premier-ne" est la foi sans la charity 

7872. Depuis t'homme etjusqud la bete, signifie tears mauvaises 
eupidites interieures et exterieures : on le voit par la signification 
dv depuis rkomme etjusqud la bete, en ce que c'est l'affection du 
bien interieur et du bien exterieur, N os 7424, 7523 ; car l'homme 
signifie l'affeetion du bien interieur, et la bete l'affection du bien 
exterieur ; de la, dans le sens oppose^ comme ici, ou i! s'git des pre- 
miers-nes des Egyptiens, ils signifient les mauvaises affections ou 
les eupidites interieures et exterieures : que les betes soient les af- 
fections bonnes, et dans le sens oppose" les affections mauvaises ou 
les eupidites, on le voit N 03 45, 46, 1 42, 1 43, 246, 71 4, f i 5, 71 9, 
776, 4823, 2179, 2180, 2781, 3218, 3519, 5198. 

7873. Et sur tons les dieux de I'Egijpteje ferai des jugements, 
signifie leurs faussetes qui doivent etre damnees : on le voit par la 
signification des dieux, en ce qu'ils sont les faussetes, ainsi qu'il 
va etre explique; et par la signification de [aire des jugements, en 
ee que c'est etre damne\ car juger ou faire des jugements, c'est ou 
pour la vie ou pour la mort ; pour la vie, c'est la salvation, pour la 
mort, c'est la damnation. Dans la Parole plusieurs sont nommfcs 
dieux ■ quand les Anges sont ainsi appetes ils signilient les vrais, 
voir i\os 4295, 4402, 7268 ; de la, dans le sens oppose, les dieux 
des nations signifient les faux, N°* 4402, 4544. Si les Vrais sont 
dits dieux, c'est parce quele Vrai precede du Divin Meme, et qu'en 
soi il est Divin, de la ceux qui le resolvent sont appetes dieux ; non 
pas qu'ils soicut des dieux, mais parce que le vrai, qui est chez eux, 
est Divin • c'est de la que, dans la Langue Originate, Dieu est dit 
Elohim aupluriel. Le Divin MSme est le Divin Bien, mais ce qui 
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en procede est le Divin Yrai, qui remplit tout le Ciel : maintenant 
puisque Dieu est le Vrai, il en re"sulte que dans le sens oppose" e'est 
le faux. 

7874. Moi Jehovah, signijie le Seigneur, en ce quil est seul 
Dieu : on peut le voir par les explications (fonnees ci-dessus N os 
7401,7444,7544,7598,7636. 

7875. Et lesang sera, sign) fie le vrai du bien de ['innocence : on 
le voit par la signification du sarig de l'agneau, en ce que e'est le 
vrai du bien de Tinnocence, comme ci-dessus Ts T ° 7846. 

7876. A vous pour signe sur les maisons oil vous serez, signifte 
que ce vrai sera l' attestation de la volonte du bien ; on le voit par 
la signification d'etre pour signe, en ce que e'est Tattestation ; et par 
la signification cles maisons, en ce qu'elles sont les choses qui ap- 
partiennent a la volonte du bien, N° 7848. 

7877. Et je verrai le sang, signifte I' aperception de ce vrai par 
ceux qui opponent la damnation : cela est Evident par la significa- 
tion de voir, en ce que e'est cornprendre et apercevoir, IN T ° S $150, 
2325, 2807, 3764, 4403 a 4421 , 4567, 4723 T 5400 ; que ce soit 
Taperception par ceux qui apportentla damnation, la suite lemontre ; 
et par la signification du sang en ce que e'est le vrai du bien de 
Tinnocence, comme ci-dessus N° 7846. II faut dire ce que e'est que 
le vrai dubien de Tinnocence : lebien de Tinnocence est le bien de 
Tamour pour le Seigneur, car ceux qui son t dans cet amour sont dans 
Tinnocence; e'est de la que ceux qui sont dans le ciel intime ou 
* troisieme ciel, sont plus que tous les autres dans Tinnocence, parce 
qu'ils sont dans Tamour pour le Seigneur ; d'apres Tinnocence ceux 
qui sont dans ceciel apparaissent aux autres comme des enfants, 
et ne'anmoins ils sont les plus sages de tous ceux qui sont dans le 
ciel, voir N° 2306, car Tinnocence habite dans la sagesse, N os 
2305, 3495, 4797 ; le Yrai du bien de Tinnocence, qui est ctiez 
eux, n'est pas le vrai de la fpi, mais e'est le bien de la charity car 
ceux qui sont dans le troisieme ciel, ne savent pas ce que e'est que 
lafoi, ni par consequent ce que e'est que le vrai de la foi ;. en effet, 
ils sont dans la perception du vrai qui appartient a la foi, et d'apres 
cette perception ils savent sur le champ que telle chose est ainsi, 
et ne raisonnent jamais pour savoir si elle est ainsi, encore moins 
discutent-ils sur elle ; ce qui est de cette maniere dans la perception 
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ne tombe pas dans la science : il en est autrement cliez les spiri- 
tuels, qui sont dans le second ciel, ceux-ci par le vrai qui appar- 
tient a lafoi sont conduits au bien qui appartient a la charity aussi 
raisonnent-ils pour savoir si telle chose est un vrai ou n'est pas un 
vrai, parce quits ne percoivent pas si elle est un vrai ; de la les vrais 
pour eux deviennent line science, ct sont appe!6s doctrinaux de la 
foi. Que ceux qui sont dans le ciel intime ou troisieme ciel soient 
dans un etat tel, qu'ils percoivent ce que e'est que le vrai de la foi, 
et qu'ainsi ils ne le rapportent point a la science, on le voit N os 202, 
337, 2715, 2718, 3246, 4448. Quant a ce que 1' expression Je ver- 
rai, prononcee par J^hovali^ainsi en parlant de lui, signifie 
I'aperception par ceux qui apportent la damnation, e'est-a-dire, par 
les infernaux, on peut le voir d'apres ce qui a (St6 prtelemment 
montr6, savoir, que le mal est attribue" a Jehovah ou au Seigneur, 
quoique rien de mal ne provienne de Lui, mais que tout mal vienne 
de l'enfer, N os 2447, 6071, 6991, 6997, 7533, 7632, 7643; que le 
mal soit permis, cela semble comme si le mal venait de J6hovali qui 
permet, quand il peut l'oter ; par exemple ici les premiers-nes des 
Egyptiens livr6s a la mort, cela est attribue" a Jeliovah, car il est 
(lit : « Je passerai a travers la terre d'Egypte en cette nuit-la, et je 
» frapperai tout prcmier-ne dans la terre d'Egypte ; et il arriva 
» qu'au milieu de la nuit, et Jehovah frappa tout prcmier-ne" dans 
» la terre d'Egypte, depuis le premier-n6 de Pharaon, qui devait 
» s'asseoir sur son trone, jusqu'au premier-ne' du captif, qui 6tait 
» dans la maison de fosse, » — Vers. 12, 29; — et cependant 
dans ce Verset eclui qui fait cela est appele le destructeur : « Le 
» sang vous sera pour signe sur les maisons oil vous serez, et je 
» verrai le sang, et je passerai par dessus vous, et U ritj aurapoint 
» sur. vous de -plate da destructeur ; » il en est de memedela devas- 
tation des mediants dans l'autrc vie, de-la damnation, et del'envoi 
dans l'enfer, qui sont entendus, dans le sens interne, par les plaies, 
par la mort des premiers-n6s, et par la submersion dans la mer de 
Suph ; Jehovah ou le Seigneur ne d^vaste person ne, encore moins 
damne-t-il, et'pr^cipite-t-il dans l'enfer ; mais e'est l'esprit mauvais 
lui-meme qui se fait cela, e'est le mal qui est en lui ; e'est done de la 
que par je verrai le sang est signified l'aperecption par ceux qui ap- 
portent la damnation. Quant a la Permission, on ne peut pas dire 
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enpeu demots cequ'il en est, parce que cela enveloppe un grand 
nombre d'arcanes ; si les impies sontdamnfe, ct s'il sonttourmcn- 
tes, ce n'est p^s de la part du Seigneur une permission telle que 
celle de quelqu'un qui veut, mais c'est une permission telle que cellc 
de quelqu'un qui ne veut pas, et qui ne peut pas porter secours, a 
cause de l'urgence et de la resistance de la fin, qui est la salvation de 
tout le genre humain, car s'il portait secours, ce serait faire le mal, 
ce qui est tout-a-fait oppose au Divin ; mais, d'apres la Divine Mise- 
ricorde du Seigueur il en sera dit davantage ailleurs sur ce 
sujet. 

7878. Etje passerai par-dessus vous, signifie quelle fuira de Id, 
savoir, la damnation qui vient des enfers : on le voit par la signi- 
fication de passer par-dessus, quand cela est dit de la damnation, 
en ce que c'est fuir de la ; et meme la sphere de la damnation \ qui 
efflue des enfers, fuit au-dela de ceux qui sont par le Seigneur 
dans le vrai et dans le bien ; en effet, la damnation in flue chez 
ceux qui sont dans le mal et dans le faux , car l'&at de reception 
est la, mais non chez ceux qui sont dans le vrai et dans le bien ; 
en effet, ce sont des opposes dont fun fuit Tautre. Tous les statuts 
qui ont &6 presents jusqu'ici , concernant l'agneau pascal, sa 
cuisson , la manure de le manger, le sang sur les poteaux et sur 
le linteau , se referent a ceci , savoir, que le destructeur passera 
par-dessus leurs maisons ; et , dans le sens interne, qu'ils seront 
exempts de toute damnation ; pour cette fin, savoir, que la damna- 
tion fuierait loin d'eux, ils ont 6te prepares , c'est le proeddd de la 
preparation qui a &6 dtaitdans le sens interne par les statuts sur 
FAgneau pascal. 

7879. Et il n'y aurapoint sur vous de plaie du destructeur, signi- 
fie que la damnation par I'enfer ninfluera point : on le voit par 
la signification de la plaie, en ce qu'ici c'est la damnation , car 
cette plaie &ait la mort de tous les premier-n6s dans l'Egypte, mort 
qui est la damnation, N° 7778 ; et par la signification du destruc- 
teur, en ce que c'est I'enfer qui apporte la damnation. Quant a ce 
fait, que I'enfer apporte la damnation, voici ce qu'il en est: la 
devastation des m^chants dans l'autre vie, comme aussi la dam- 
nation , ainsi que renvoi dans I'enfer, ne viennentpas imm&liate- 
ment de l'esprit qui est dans le mal , mais cela vient des enfers ; 
car les maux qui y sont existent tous par Finflux des enfers, aucua 
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mal n'existe sans cet influx, et ils existent selon f &at du mal dans 
lequel sont les esprits qui sont de*vast6s et damnfe, etl'6tat du 
mal existe selon la privation du bien et du vrai. Selon cet tot 
se fait la communication avec les enfers ; et les enfers sont tres- 
disposGs a apporter le mal , car apporter le mal est le plaisir 
meme de leur vie. Comme tels sont les enfers, e'est pour cela qu'ils 
sont tenus fenafe par le Seigneur; en effet , s'ils dtaient ouverts, 
tout le genre humain peYirait, car les enfers respirent continuelle- 
ment la perte de tous. La destruction de soixante-dixmille hommes 
par la peste a cause du denombrement du peuple par David, 
II Sam. XXIV, et le carnage de cent quatre-vingt-cinq mille hom- 
mes dans le camp des Assyriens en une seule nuit, II Rois, XiX. 
35 , tout cela fut fait par les enfers, parce qu'alors ils avaient 6t6 
ouverts; il en serait de meme aujourd'hui s'ils 6taient ouverts ; e'est 
pourquoi le Seigneur les tient strictement fermds. Que la damna- 
tion ne puisse influer des enfers chez ceux qui sont tenus par le 
Seigneur dans le bien et dans le vrai , ce qui est signifie - par it n'y 
aura point sur vous de plaie du destructcur, on vient de le voir ci- 
dessus, N° 7878. 

7880. Quand je frapperai la terre d'Egypte, signifie quand 
sont danmis ceux qui sont dans la foi separee a" avec la charite : 
on le voit d'apres ce qui a (He* dit ci-dessus, N° 787* . 

7881 . El ce jour vous sera pour memorial , signifie la qualite 
de cet etat dans le culte : on le voit par la signification du jour, en 
ce que e'est rital, N os 23, 487, 488, 493, 2788, 3462, 3785, 4850, 
5672, 5962, 6110 ; et par la signification du memorial, en ce que 
e'est la qualite" dans le culte, N° 6888. 

7882. Vous le feterez comme fete a Jehovah, signifie le culte du 
Seigneur a cause de la delivrance de la damnation : on le voit par 
la signification de feterune fete a Jehovah, en ce que e'est le culte 
du Seigneur, et meme a cause de la delivrance de la damnation , 
puisque e'est pour cela que ce jour est une fete. Que la Paque ait 
et6 institute a cause de la delivrance de ceux de l'Eglise spirituelle 
par le Seigneur, on le voit N° 7867. 

7883. En vos generations, signifie dans les choses qui appartien- 
nent a la foi et a la charite : on le voit par la signification des ge- 
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iterations, en ce qu'elles sont les choses qui appartiennent h la 
foi et a la chariL6 , H° 61 3, 2020, 2584, 6239. 

7884. Par statut eternel vous le feterez, signifie le culte du Sei- 
gneur selon I'ordre du ciel pour ceux de l'$glise spirituelle : on le 
voit par la signification du statut eternel , en ce que e'est I'ordre 
du ciel, ainsi qu'il va etre montr6 ; et par la signification de fetcr, 
en ce que c'estle culte du Seigneur, comme ci-dessus, N° 7882 ; et 
puisque e'est aux fils d'Israel qu'il est dit de le feter, ce sont ceux 
del'Eglise spirituelle qui sont entendus. Si le statut dternel est 
I'ordre du ciel , e'est parce que tous les statuts qui ont 6te comman- 
dos aux fils d'Israel , tkaient des choses qui ^manaient de I'ordre 
du ciel ; de la aussi its repr&entaient les choses du ciel. Par le 
culte selon I'ordre du ciel est entendu tout exercice du bien selon 
les pr^ccptes du Seigneur : par le culte de Dieu aujourd'hui est 
principalement entendu le culte de bouche dans le temple , puis le 
matin et le soir ; mais le culte de Dieu ne consiste pas essentiellc- 
ment en cela , il consiste dans la vie des usages, e'est la le culte 
selon I'ordre du ciel : le culte de la bouche est aussi le culte, mais 
il ne fait absolument rien s'il n'y a pas le culte de la vie, car ce 
culte-ci est celui du coeur ; pour que le culte de la bouche soit un 
culte, il faut qu'il procede du culte du coeur. 

7885. Sept jours , signifie le saint : cela est Evident par la si- 
gnification de sept , en ce que ce nombre enveloppe le saint , et de 
sept jours , en ce que e'est le saint. Que sept enveloppe le saint, 
on le voit N os 395, 433, 71 6, 88 1 , 5265, 5268. 

7886. Vous manger ez des azymes, signifie la purification des 
faux : on le voit par la signification des azymes, en ce que e'est 
la purification des faux, IS T ° 2342. 

7887. Heme des le premier jour vous ferez disparaitre le levain 
de vos makons, signifie qiiil n'y aura absolument rien de faux 
dans le bien : on le voit par la signification du premier jour 7 en ce 
que e'est le commencement de cct etat : lejour estl'tat, comme 
ci-dessus, N° 788 1 ; par la signification du levain, en ce que e'est 
le faux, ainsi qu'il sera montr6 dans la suite ; et par la signification 
de la maison, en ce qu'elle est le bien , N os 2233, 2234, 2559, 
3652, 3720, 7833, 7834, 7835, 7848 ; dela il est dvident que par 
« d£s le premier jour vous ferez disparaitre le levain de vos maisons, » 
il est signifie que dks le commencement de cetetat il n'y aura rien 
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de faux dans le bien. Voici ce qu'il en est du bien : lcs biens sont 
d'une vari6t6 infinie, et ils ont leur qualit6 d'apres les vrais ; de la 
tels sont les vrais qui entrent , tel devient le bien ; les vrais qui 
entrent sont rarement reels, ce sont des apparences du vrai, et cc 
sont aussi des faux, mais neanmoins non opposes aux vrais ; ce- 
pendant lorsqu'ils influent dans le bien , ee qui arrrive quand on 
vit selon eux d'apres l'ignorance, et que dans cette ignorance il y a 
Hnnocence ; et lorsque la fin est de faire le bien ? ils sont regarded 
par le Seigneur et dans le ciel , non comme faux , mais comme 
semblables au vrai , et selon la quality de l'innocence ils sont ac- 
cepted comme vrais j de la le bien rccoit sa qualite : d'apres cela on 
peut voir ce qui est entendu par il n'y aura rien defaux dans le bien. 

7888. Car quiconque mangera du fcrmente , signific celiu qui 
s'appropric le faux : on le voit par la signification de manger, en 
ce que e'est s'approprier, IN Tos 2187, 234-3, 3168, 3513 f., 3596, 
4745 ; et par la signification du fcrmente, en ce que e'est le faux, 
comme ci-dessus, N° 7887. 

7889. Et cette amc-la sera retranchee d' Israel, signifiequil sera 
separe d'avec ceux qui sont de I'Egtlse spirituelle, et qu'il sera 
damne: on le voit par la signification ftetrc retranche, en ce que 
e'est etre separe et aussi etre damne ; et par la representation des 
fils d Israel, en ce qu'ils sont ceux de TEglisc spirituelle, ainsi 
qu'il a 6tedit souvent : si eclui chez qui dans le bien il y a le faux 
sera separe" et sera damne, e'est parce que le faux, qui est signitie 
par le fermente, quand il est dans le bien, rend ce bien tel qu'il 
est impossible qu'il ne recoive pas le mal venant des enfers qui ap- 
portent la damnation ; que lorsque ceux de TEglise spirituelle 
seront delivres de ceux qui ont infeste, la damnation influera de 
tous cotes, et que ceux qui sont dans le bien reel ou dans le bien 
sans le faux, passeront sains et saufs par le milieu de la damnation, 
on le voit ci-dessus, N° 7878. 

7890. Depuis le premier jour jusqtiau septihne jour, signifie 
l'etat saint plcin : on le voit par la signification de sept jours, 
en ce que e'est l'etat saint , N° 7885 , et aussi en ce que e'est l'etat 
plein , I\ T ° 6508 , qui est signilie" aussi par la semaine ; que la 
semaine soit une periode entiere , plus grande ou plus petite, de- 
puis le commencement jusqu'a la fin , on le voit N os 2044, 3845. 
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789) . Et au premier jour convocation saintc , signifie que 
dans le commencement tons seront ensemble : on le voit par la 
signification du premier pur, en ce que e' est le commencement, 
savoir, de la de'livrance des vexations de ceux qui ont infests, 
et ainsi de la damnation ; et par la signification de la convocation 
sainte,m ce que c'est que tous seront ensemble. Les convocations 
se faisaient afin que toutel' assemble d'Israel fut r6unie, et qu' ainsi 
elle repr6sentat le ciel, car les fils d'Israel avaient tous et6 distin- 
gue^ en Tribus, et les tribus en Families, et les families en Mai- 
sons ; que le ciel , avec les soci&6s qui y sont , ait M represents 
par les tribus, les families et les maisons des fils d'Israel , on le 
voit N° 7836 ; voila pourquoi ces Convocations 6taient appelees 
saintes, et se faisaient a chaque fete, — L6vit. XXIII. 27, 36. 
Nomb. XXVIII. 26. XXIX. 4, 7, 42; — de la les fetes elles-memes 
6taient appelees Convocations saintes, car il 6tait ordonne" a tous 
les males de s'y trouver. Que les fetes aient et6 appelees Convo- 
cations saintes, on le voit dans Moise: « Voila les fetes fixes de 
» Jehovah i que vous appellerez Convocations saintes, pour offrir 
» ignition a Jehovah. »— Levit. XXIII. 37.— Qu'alors tous les males 
dussent s'y trouver, on le voit dans le Meme : « Trois fois dans 
» Fannie comparaitra tout ton male devant Jdhovah ton Dieu , 
» dans le lieu qu'il aura choisi, dans la fete des azymes et dans 
» la fete des semaincs, et dans la fete des tabernacles. » — Deut., 
XVI. 16. 

7892. Au septicme jour convocation sainte il g aura pour vous, 
signifie de meme a la fin de Vetal : cela est Evident par la significa- 
tion du septieme jour, qui 6tait le dernier de la fete, en ceque c'esl 
la fin de l'6tat : ce que c'est que la convocation sainte, on vient de le 
voir N° 7894. 

7893. Aucun ouvrage ne sera fait en eux, signifie qualors on 
sabsliendra des chases terrestres et mondaines : on le voit par la 
signification de Y ouvrage, en ce que ce sont les travaux et les 6tudes, 
qui ont pour fin les choses du monde et de la terre; de la aucun ou- 
vrage ne sera fait.en ces jours, signifie qu'on s'abstiendra de ces 
choses. S'il a (He" si severement interdit de faire aucun ouvrage 
dans les jours de fetes et de sabbats, c'&ait afin qu'alors ils mssent 
dans leplein 6tat repr&entatif, c'est-a-dire, dans ces choses qui re- 
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prfeentaient les celestes et les spirituels ; 6tat qui eut fob trouble, 
s'ils se fussent occup^s d'ouvrages qui eussent eu pour fin le monde 
etlaterre; car les repr&entatifs de VEglisc ctiez les descendants de 
Jacob avaient M institute, afin que par eux il y eut communication 
du ciel avec l'homme ; l'Eglise est pour cette fin ; cette communica- 
tion n'aurait pas 6 te 1 obtenue, s'il n'eut pas M dtfcjidu sous peine 
de mort de faire quelque ouvrage les jours de f&es et de sabbaths ; 
carils n'6taient ported par caractere qu'aux choses mondaines et 
terrestres, dans lesquelles ils s'e'taient. plongte de tout coeur, car 
telle toit cette nation ; si done ils y eussent vaque en meme temps, 
la communication par les reprteentatifs eut e^e* entierement inter- 
rompue et serait devenue nulle : mais plus tard ces memes fetes 
furent conserves par rapport a la vie alors celeste, et par rapport a 
la doctrine afin qu* alors on apprit ce que e'est que la foi et ce que 
e'est que la charite" . 

7894. Settlement de quoi manger pour toute ame, signifie quand le 
bxen spirituel et celeste est approprie : on le voit par la signification 
de manger, en ceque e'est r appropriation, N os 2187, 2343, 3168, 
3513 f. 3596, 4745; Impropriation du spirituel et du celeste est 
entendue par les choses qui ont 6t6 institutes touchant l'agneau 
pascal. 

7895. Cela seul sera fait, sign'ifie qu'ils s'appliqueront settlement 
a ces biens : on le voit sans explication. 

7896. Vers. 47, 18, 19, 20. Et vous observerez les azymes, car 
en ce meme jour j'ai retire vos armees de la lerre d'Egypte, et vous 
observerez cejour en vos generations par slalut elerncL Au premier 
(mois), au quatorzieme jour dumois, au soir, vous mangerez des 
azymes, jusqiC au vingt-et-unieme jour du mois, au soir. Sept jours, 
de levain il ne sera point trouve dans vos maisons, car quiconque 
mangera du fermente, et elle sera rctranchee, cette ame-la, de Vas- 
semblee W Israel, parmi le voyageur et parmi ('indigene de la terre. 
Aucun fermente vous ne mangerez, dans toules vos demeures vous 
mangerez des azymes. — El vous observerez les azymes, signifie 
qu'il n'y aura aucun faux : car en ce meme jour j'ai retire vos armees 
de la terre d'J^gypte, signifie car e'est alors T6tat de la charite" et 
dela foi, par lequel il y a separation d'avec ceux qui sont dans les 
maux et dans les faux : et vous observerez cejour en vos generations 
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par statut elernely signifie le culte d'aprks la foi et la charite scion 
l'ordre du ciel : au premier (mois), au quatorzihne jour du mois 
signifie dans le commencement de l'Gtat saint : au soir, signifie la 
fin de 1'eUat ant^rieur etle commencement du nouveau : vous man- 
gerez des azymes, signifie Impropriation du vrai par le bien, vrai 
purifie du faux : jusquau vingt-et-nnieme jour du mois, signifie la 
lin de cet dtat saint : au soir, signifie la fin de l'6tat antfrieur et le 
commencement du nouveau : sept jours, signifie la pdriode entiere 
de cet 6tat : de levam U ne sera point trouve dans vos maisons, si- 
gnifie qu'absolument rien de faux n'approchera du bien : car quicon- 
que mangeradu fermente, et elte sera retranchee, cette ame-la^ de 
I'assemblee d'lsmel, signifie que celui qui adjoint le faux a son bien 
est damn6 : parmilevoyageur etparmi ['indigene de la lerre, signi- 
fie qui est de l'Eglise, soil qu'il n'y soit pas ne, ou qu'il y soit ne : 
aucun fermente vous ne mangerez, signifie qu'il faut se garder en- 
titlement de s'approprier le faux : dans touies vos demeurcs vous 
mangerez des azymes, signifie quedansles interieurs, ou estlebien, 
le vrai sera appropri6. 

7897. Et vous observerez les azymes, signifie qu'il n'y aura 
aucun faux : on le voit par la signification des azymes, en ce que 
c'est ce qui a et6 purifie de tout faux, J\° 2342!. 

7898. Car en ce meme jour j'ai retire vos armies de la terre 
digypte, signifie car c'est alors I'etat de la charite et de de la foi, 
parlequel il y a separation d'avec ccux qui sont dans les maux et 
dam les faux : on le voit par la signification du jour, en ce que 
c'est V&tat, N° 7881 ; par la signification des armees, en ce qu'elles 
sont les cnoses qui appartiennent a la charite et a la foi, N os 3448, 
7236 ; par la signification de retirer, en ce que c'est etre separ6; et 
par la signification des Egyptiens, en ce qu'ils sont ceux qui sont 
dans les maux et dans les faux, ainsi qu'il a 6t6 dit tr&s-souvent. 

7899. Et vous observerez ce jour en vos generations par statut 
eternel, signifie le culte d'apres la foi et la charite selon l'ordre 
Divin : on le voit par la signification $ observer, en ce que c'est le 
culte, car ce jour etait observe quand on y faisait le culte dc la 
pasque; par la signification des genhations , en ce qu'elles sont 
les choses qui appartiennent a la foi et a la charity N° 7883 ; et 
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par la signification 6.11 staiut kernel, en ce que c'est selon l'ordre 
Divin, N° 7884, 

7900. Au premier mois, au quatorziemc jour du mois, signific 
dans le commencement de I'etat saint : cela est Evident par la signi- 
fication du premier, en ce que c'est le commencement, comme ci- 
dessus, N os 7887, 7891 ; etpar la signification du quatorzieme jour , 
en ce que c'est I' toft saint; que le nombre quatorzesoit le saint, 
on le voit ci-desus, K° 7842; et que le jour soit l^tat, on le voit N° 
7881 : si le nombre quatorze est le saint, c'est parce qu'il vient de 
sept, et que sept, lorsqu'il est nomme dans la Parole, signific le 
saint ; en effet, les nombres simples ct lcs nombres composes en- 
veloppent la meme chose, N os 5291, 533b, 5708 : — comme la 
Pasque 6tait le plus saint des jours de fetes, c'est pour cela qu'il 
avait6t6ordonn 6 quelle seraitc^lebr^elequatorzifeme jour du mois, 
quelle durerait sept jours, et qu'elle finirait le vingt-et-unteme 
jour ; c'est aussi pour cela qu'il avait £te status que ceux qui n'au- 
raient pas pu c616brer la Pasque le premier mois, la c616breraient 
le mois suivant, aussi le quatorzieme jour, il en est parl6 ainsi dans 
Mo'ise : « Quand un homme aura et6 souill6 pour une ame, ou dans 
» un voyage auloin, d'entre vous, ou d'entre vos generations, il 
» fera cependantla Pasque a J6hovali, au second mois, au quaior- 
» ziemejour, entre les soirs ilsla feront. » — Nomb. IX. 10. 11. 

7901 . Au soir, signifie la fin de I'etat anterieur el le commen- 
cement du nouveau : on le voit par la signification du soir, en ce 
que c'est la fin de l'6tat anterieur, et le commencement dun autre 
£tat, No 7844. 

7902. Vous mangerez des azijmes, signifie V appropriation du 
vrai par le bien , vrai purifie du faux : on 1g voit par la significa- 
tion de manger, en ce que c'est r appropriation, N 03 2187, 2343 , 
31 68 , 351 3 f. 3596, 4745 : que ce soit ^appropriation du vrai par 
le bien, c'est parce que le vrai est approprie par le bien, et que le 
bien, comme il a M souvent montr6, a sa quality par le vrai. 
C'est pourquoi, pour que le vrai soit approprie^ il faut qu'il viennc 
du bien , et pour que le bien soit appropri6, il faut qu'il vienne par 
le vrai ; et par la signification de Yazyme, en ce que c'est le vrai 
purifie de tout faux , N° 2342. Quant a ce qui concerne le vrai pu- 
rifte de tout faux , il faut qu'on sacne que chez l'homme il ne peut 

XII. 13 
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jamais y avoir lc Yrai pur, tant par ce que le faux d6coirte conti- 
nuellement du mal dans lequel est l'homme ct qui 1'assiege, que 
parce que les vrais ont entre eux im enchainement, et qu'en conse- 
quence s'il y a un faux, et a plus forte raison s'il y en a plusieurs , 
les autres vrais eux-memes en sont souill^s et contractent quel- 
que chose du faux : toutefois le Vrai est dit purine" du faux, quand 
l'homme peut etre tenu par le Seigneur dans le bien de V innocence; 
Tinnocence est de reconnaitre que cliez soi il n'y a que mal 
et que tout bien vient du Seigneur ; puis de croire qu'on ne 
sait et qu'on ne percoit rien par soi-meme, mais que c'est d'apres 
le Seigneur , ct qu'il en est aussi de meme pour le vrai qui appartient 
a la foi ; quand ritomme est dans eel &at, le faux peut etre eloigne" 
delui , et le vrai peut etre insinue' par le Seigneur : c'est cet 6tat 
qui est signifie par les azymes, ct aussi par la manducation de 
l'agneau pascal. 

7903. Jusqu'an vingt el unieme jour du mois, signifie la fin de 
cet elat saint : on le voit par la signification du vingt et unieme 
jour, en ce que c'est l'&at saint ; c'est parce que ce nombre vient 
de sept et dc trois multiplies entre eux, et que sept signifie le 
saint et trois aussi ; que ce vingt et unieme jour soit la fin de cet 
6tat , cela est Evident, puisque c'est le dernier jour. 

7904. Au soir, signifie la fin de I'etat anlerieur ct le commen- 
cement du nouveau : comme ci-dessus, N° 7901 . 

7905. Sept jours, signifie la periode entierc de cet Hat : on le 
voit par la signification de sept jours, en ce que c'est I'etat saint , 
comme ci-dessus, H° 7885, et aussi une penodc entiere depuis le 
commencement jusqu'a la fin , on l'etat plein , N os 728, 6508, de 
meme que la semaine, N os 2044, 3845 ; c'est a cause de ces signi- 
fications qu'il a die" institue" que cette fete durerait sept jours. 

7906. De levain il ne sera point trouve dans vos maisons, signi- 
fie auabsolument rien de faux napprochera du bien ; on le voit 
par la signification du levain, en ce que c'est le faux , ainsi qu'il va 
etre montre" ; et par la signification de la maison , en ce quelle est 
le bien, N^ 3652, 3720, 4982, 7833, 7834, 7835. Que le levain 
soit le faux, on peut le voir par ces passages ou le levain et le 
fermente" , et oil l'azyme et le non-ferments, sont nommes ; par 
cxemple, dans Matthieu : « Jesus dit ; Voyez et gardez-vous du 






EXODE, CHAP. DOUZIEHE. ^5 

» levain des Phariskm el des Sadduceens ; ensnite les disciples 
» comprirent qu'il leur avail dit dese garder non du tevaindupain, 
» mais de la doctrine des Pliarisiens et des Sadduceens. » — XVI. 
6, '12; — la, le levain est Svidemment la fausse doctrine. Parce 
que le levain signifiait le faux, il avail 6te dSfendu de « sacrifier 
» sur du (pain) levi le sang die sacrifice. » — Exod., XXIII. 4 8 ; 
XXXIV. 25, — car le sang du sacrifice signifiait le saint vrai, ainsi 
le vrai pur de tout faux, N os 4735, 6978, 73J7, 7326, 7846, 7850; 
puis il avail etS statud que « la Mincliali, qui serai t offerte sur l'au- 
tel, ne serait point cuite avec du levain. » — LeVit, VI. 9, 10; — et 
que « les gateaux et les beigneis seraient aussi non-fermcnies. » — 
LSvit., VII. 44 , 42, 43. — Quant k ce quiconcerne ulteneurement 
le ferment^ et le non-ferments , il faut qu'on sache que la purifica- 
tion du vrai d'avec le faux chez I'homme ne peut jamais exister 
sans une fermentation ainsi dite, e'est-a-dire sans un combat du 
faux contre le vrai et du vrai contre le faux ; mais apres que le 
combat a 6te livre" et que le vrai a vaincu, le faux tombe comme la 
lie et le vrai est purifie\ de memo que le vin est clarifiS apres la 
fermentation, lorsque les lies sont tombdes au fond : cette fermen- 
tation, ou ce combat , a lieu surtout quand l'Stat est change" cbez 
Thomme, savoir, quand I'homme commence a agir d'apres le bien qui 
appartient a la charite, et non, comme auparavant , d'apres le vrai 
qui appartient a la foi ; car l'Stat n'a pas encore fti purifie quand 
Thomme agit d'apres le vrai de la foi, mais il a 6te purifie alors que 
I'homme agit d'apres le bien qui appartient a la charitS, car alors 
il agit d'apres la volonte, tandis qu' auparavant il agissait seule- 
ment d'apres l'entendement ; les combats spirituels ou tentations 
sont des fermentations dans le sens spirituel , car alors les faux se 
veulent conjoindre aux vrais, mais les vrais les repoussent, et 
enfin les prccipitent comme au fond , par consequent font une dS- 
fdcation : e'est dans ce sans que doit Stre entendu ce que le Sei- 
gneur enseigne sur le levain dans Matthieu i « Le royaume des 
» cieux est semblable adu levain qu'unefemme, apres V avoir pris, 
» arenfermddanstroismesuresdefarine, jusqu'a ce que le tout 
» ftu fermente. » —XIII. 33 ; — la farine est le vrai dont provient 
le bien : puis, dans Hoschec : « Tous commettent adultere, comme 
» le four chaufFSpar le boulanger, celui qui excite ccsse depicts qu'il 
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» a petri la pate jusqu'a sa fermentation. » — VII . 4. — Parce cme 
chez l'liomme, ainsi qu'il a etc" dit , il y a de tels combats, qui sont 
signifies paries fermentations, dans l'6tat qui precede le nouvel 
6tatde la vie, c' est pour cela qu'il fut encore statue que « lorsqu'ime 
» minchah nouvelle set ait apportee a la fete des premices, pain de 
» tournoiemeni , elle serait cuite avec du levain 7 et que ce seraient 
» des preonices a" J&iovah. » — Ldvit. XXIII. 1 6 J 7. 

7907. Car quiconque mangera du fermente, et elle sera retran- 
chee, cette ame~la, de I'assemblee a" Israel , signifie que celui qui 
adjoint le faux a son bien est damne : on le voit par la signification 
de manger, en ce que c'est approprier, N os 2343, 3168, 3513 f., 
3596, 4745, par consequent aussi conjoindre, N 2187, car celui 
qui s'approprie une chose, la conjoint a lui ; par la signification 
du fermente, en ce que c'est le faux , N° 7906 ; par la signification 
d'etre retrandie, en ce que c'est etre s6par6 et etre damne" , N° 7889; 
par la signification cle Yame, en ce que c'est Fhomme ; et par la 
signification de Yassemblee a" Israel , en ce que cc sont ceux de 
I'Eglise Spirituelle, N os 7830, 7843 : d'apres cela il est evident que 
par « quiconque mangera du ferment^ et elle sera retranch^e, 
cette ame-la, de V assemble d'Israel, » ii est signifie que celui qui 
adjoint le faux a son bien sera s6par£ deTEglise spirituelle et sera 
damne\ 

7908. Parmi le voyageur et parmi I'indigene de la terre, signifie 
qui est de I'Eglise, soil qu'il n'y soil pas ne ou qu'il y soit ne : on 
le voit par la signification du voyageur, en ce que c'est celui qui 
est instruit dans les vrais et dans les biens de I'Eglise et qui les 
revolt, N os 1463, 4444, ainsi celui qui n'est pas n£ au-dedans de 
I'Eglise, mais qui n^anmoins s'en approche ; etpar la signification 
de V indigene de la terre, en ce que c'est celui qui est n6 au-dedans 
de l'figlise. 

7909. Aucun fermente vous ne manger ez, signifie qu'il faut se 
garder entierement de s y approprier le faux : on le voit par la signi- 
fication du fermente, en ce que c'est le faux, N° 7906; et par la 
signification demanger, en ce que c'est s'approprier, N° 7907. S'il 
est dit si souvent qu'on ne doit pas manger du fermente, comme 
Vers. 15, 17, 18, 19, cela enveloppe qu'on doit absolumentse gar- 
der du faux ; et si Ton doit absolument se garder du faux, c'est 
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afin que l'homme soit dans le bicn ; le faux ne Concorde pas avee 
le bien , niais d&ruit le bien, car le faux appartient au mal et le 
vrai appartient au bien ; si le faux est approprie, c'est-a-dire, s'il 
est fermement cru, il n'y a aucune reception du bien de l'inno- 
cence, par cons6quent aucune delivrance de la damnation. Autre 
chose est de s'approprier le faux, autre chose est de l'adjoindre ; 
ceux qui l'adjoignent, s'ils sont dans le bien, rejettent le faux 
quand le vrai leur apparait ; mais ceux qui s'approprient le faux, Ic 
rctiennent , et insistent au Vrai lui-meme quand il apparait : e'est 
done a cause de cela qu'il est dit si souvent qu on ne doit pas man- 
ger du ferment^. 

7910. Dans toules vos demeures vous mangerez des azijmes, si~ 
gnifie que dans les inteiieurs, oh est le bien, le vrai sera appro- 
pie ; on le voit par la signification des demeures, en ce qu'elles 
sont les clioses qui appartiennent au mental, ainsi a 1'intelligence 
et a la sagesse, 3S° 7719, par consequent les int&ieurs, car la il y a 
V intelligence et la sagesse, et il y a aussi lebien; etpar la significa- 
tion demanger des azymes, en ce que e'est s'approprier le vrai, ainsi 
qu'il a d£ja £t6 dit souvent. Quant a ce que 1' appropriation s'opere 
dans les intdrieurs et que la est lebien, il faut qu'on saclie que cliez 
ceux qui sont dans le Seigneur, c'est-a-dire, qui sont dans la vie 
de la foi et de la charity le bien habite dans les int6rieurs, et d'au- 
tant plus interieurement chez eux que le bien est plus pur et plus 
c61este ; mais dans les ext&ieurs habite le Vrai , et aussi d'au- 
tant plus ext^rieurement chez eux que le Vrai est prive de bien ; 
et cela , parce que Thomme est quant a ses int6rieurs dans le ciel , 
et quant a ses intimes pres du Seigneur, mais quant a ses ext6- 
rieurs il est dans le monde ; e'est de la que les vrais qui appartien- 
nent a la foi cntrent par la voie externe, et le bien par la voie in- 
terne, I\ os 7756, 7757, et que Impropriation du vrai s'opere dans 
les inteiieurs oil est le bien. 

79 H. Vers. 21, %% 23, U. Et Mosclieh appela tons les anciens 
d'Israet , et il leur dit : Tirez et prenez-vous une bete du menu 
betail , selon vos families, etimmotez le Pcesack. Et vous prendrez 
un faisceau d'kysope et vous le tremperez dans le sang , qui (sera) 
dans un bassin, et vous ferez toucher au linteau et aux deux po- 
leaiiXy du sang qui (sera) dam le bassin ; et yous , vous ne sorlirez 
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point , aucun , de la pone de $a maison jusqu'au matin. Et Jehovah 
passer a pour frapper de plaie I'Egypte, et it verra le sang sur le 
linteau et sur les deux poteaux, et Jehovah passera par-dessus 
ia porte y el it ne permcttra point an destrucleur de venir a vos 
maisons pour (rapper de plaie. El vous garderez cette parole en 
statut pour loi et pour tes fils jusqu'd etemiie. — Et Moscheh ap~ 
pela tons les anciens d' Israel , signifie 1' illustration de Fenlende- 
ment de ceux de ffiglise spirituelle, par Finflux et la presence du 
Vrai Divin: et U lew da, signifie la perception : tirez, signifie 
qu'ils doivent se contraindre : et prenez-vous une bele du menu de- 
tail , signifie pour recevoir le bien de Finnocence : selon vos fa- 
milies, signifie le bien de chaque vrai : et immolez le Pcesach, 
signifie la preparation a la presence du Seigneur, et par suite la 
delivrance : et vous prendrez un faisceau d'hysope, signifie le moyen 
externe par lequel il y aura purification : et vous le tremperez dan$ 
le sang, signifie le saint vrai qui appartient au bien de finnocence : 
qui (sera) dans un bassin, signifie qui est dans le bien du naturel : 
et voiis ferez toucher au linteau et aux deux poteaux, signifie les 
biens et les vrais du naturel : du sang qui (sera) dans le bassin, si- 
gnifie le saint vrai qui appartient au bien de finnocence dans le 
naturel : et vous , vous ne sortirez point , aucun , de la porie de sa 
maison , signifie qu'ils persisteront dans le bien qui ne doit pas 
etre regarde" d'apres le vrai : jusqu'au matin, signifie jusqu'a l'etat 
^illustration : et Jehovah passera, signifie la presence du Divin : 
pour frapper de plate I'Egypte, signifie de la la damnation pour 
ceux qui, etant de FEglise, out M dans la foi s^par^e de la charite : 
et il verra le sang sur le linteau et sur les deux poteaux , signifie 
l'aperception du saint vrai qui appartient au bien de finnocence 
dans le naturel : et Jehovah passera par-dessus la porte, signifie 
que la damnation fuira de la : et il ne permettra point au ties- 
iructeur de venir a vos maisons, signifie que le faux et le mal, qui 
viennent des enfers, n'approcheront de la volonte en aucune ma- 
niere : pour frapper de plaie, signifie la damnation dans laquelle 
ils se jettent eux-memes : et vous garderez cette parole en statut 
pour loi ct pour tes fds jusqu'a etemite, signifie que tout cela sera 



selon fordre Divin dansla%ite chez ceux de F Eglise spirituelle. 
7912. Et Moscheh appela tous les anciens d' Israel , signifie I'il- 
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lustration de L'enlendeinenl de ceux de I'Eglise spirituelle, par ['in- 
flux el la presence du Vral Divin : on le voit par la signification 
d'appeler, quaud cela se dit du Vrai Divin , en ce que c'est rinflux 
et la presence, N os 6177, 6840,7390, 7451, 7721 ; par la repre- 
sentation de Mosckeh, en ce qu'il est la Loi Divine, ainsi la Parole 
et le Yrai Divin, — PreT. du Cliap. XY1U de la Gen., puis 
N os 4859f., 5922, 6723, 6752, 0771, 6827, 7010,7014,7089, 
7382; par la signification des anciens, en cequ'ilssont les cho- 
res principals de la sagesse et de Intelligence qui concordent 
avec le vrai et le bien , N os 6524, 6525, 6890; les appeler ou 
les mettre en presence, c'est illustrer l'entendement; et par la 
representation &' Israel, en ce que c'est TEglise spirituelle, N os 4286, 
6426, 6637 : d'apres cela, il est evident que par « Moscheh appela 
tous les anciens d'Israel , » est signified 1' illustration de renten- 
dement de ceux de I'Eglise spirituelle par l'influx et la presence 
du Vrai Divin. 

7913. Et il leur dit y signifie la perception : on le voit par la si- 
gnification de dire dans les historiques de la Parole, en ce que c'est 
Ja perception, N os 1791,1815, 1819, 1822, 1898, 1919,2080, 
2619, 2862, 3395, 3509, 5687; 5743, 5877, 6251. 

7914. Tircz, signifie qulls doivent se contraindre : on le voil 
par la signification de lirer, quand cela est dit du bien de l'inno- 
cence que doivent recevoir du Seigneur ceux de I'Eglise spirituelle, 
en ce que c'est se contraindre ; en effet, le bien de l'innocenee, 
qui estle bien de 1' amour pourle Seigneur, nest point recu par 
l'liomme de I'Eglise spirituelle, a moins qu'il ne se contraigne, car 
cet homme petit difficilement croire que le Seigneur est le seul Dieu, 
et que son Humain est Divin, c'est pourquoi comme il n'est point 
dans la loi ? il ne peut pas etre dans 1' amour pour le Seigneur, ni 
par consequent dans le bien de rinnocence, a moins qu'il ne se 
.contraigne ; que l'homme doive se contraindre, et que quand il se 
contraint lui-memc, c'est d'apres la liberie, mais non quand il est 
contraint, on le voit N os 1937,1947: cela est signifie' par lircz, 
savoir, la bete pascale : que tirer cettc bele, enveloppe quelque 
arcane qui ne se montre pas dans le sens dt la lettre, cela est Evi- 
dent. 

7915. Et prencz-voas unc bete du menu betail, signifie pour recc- 
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voir le bien de {"innocence : on levoit par la signification del'agneau 
pascal, qui ici est la bete du menu betait, en ce qu'il est le bien de 
I'innocence, IN Tos 3519, 3994, 7840. 

7916. Setonvos families , signi fie le blende chaquevrai : on le 
voitpar la signification des families, lorsqu'ils'agit des fils d' Israel, 
par lesquels FEglise spirituelle est representee, en ce qu'ellcs sont 
les biens du vrai, ear les biens decetteEglise sont appeies biens du 
vrai : si les families signifient ces biens, c'est parce que dans le sens 
interne il n'est entendu que des spirituels, c'est-a-dire, des choses 
qui appartiennent au ciel et al'Eglise, ainsi a la foi et a la charity ; 
c'est pourquoi dans ce sens les families sont les choses qui descen- 
ded dubien par le vrai, et ce sont les biens du vrai. 

7917. Et immolez le Pcesack, signifie la preparation a la pre- 
sence du Seigneur, el par suite la delivrance : on levoit par la signi- 
fication d'immoler, en ce que c'est la preparation, comme ci-dessus 
N° 7843 ; et par la signification du Pcesach, en ce que c'est la pre- 
sence du Seigneur, et la delivrance de ceux qui sont de l'Eglise 
spirituelle. 

7918. Etvous prendrezun faisceau d'hysope, signifie le moyen 
externe par lequel il y aura purification : on le voit par la signifi- 
cation de Yhysope, en ce que c'est le vrai externe qui est le moyen 
de purification, ainsi qu'il va etre explique : il est dit qu'ils doivent 
prendre un faisceau d'hysope^ parce que le faisceau se dit des vrais 
etde leur disposition, I\ Tos 5530,5881, 7408: si Fliysope est le 
vrai externe qui estle moyen de purification, c'est parce que toute 
purification spirituelle se fait par les vrais ; car les amours terres- 
tres et mondains, dont Thomme doit etre purifie, ne sont connus 
que par les vrais, et quand ces vrais sont insinu6s par le Seigneur, 
il est en meme temps insinue pour ces amours, comme pour des 
choses impures etdamnables, une horreur qui fait que, quand quel- 
que chose de semblablc influe dans la pensee, il y a de nouveau 
horreur etpar consequent aversion pour ces amours; ainsi l'homme 
est purifie par les vrais, comme par des moyens externes ; c'est 
parce qu'il en est ainsi, qu'il fut statue que la circoncision serait 
faitc par des couteaux oudes petits glaives de pierres; que les petits 
glaives ou couteaux de pierres soient les vrais de la foi, par lesquels 
il y a purification, on le voitN os 2799, 7044, et que la circoncision 
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soit la purification des amours impurs, on le voit N OS 2039, 2632, 
34-12, 3413, 4462, 7045. Comme l'Hysope avait cette signification, 
c'est pour cela qu'elle 6tait employee dans les purifications, qui 
dans le sens interne signifiaient les purifications des faux et des 
maux; comme dans la purification de la-Iepre, dans Mo'ise : «Le 
pretre prendra pour le lepreux qui doit etre purifie, deux oiseaux 
vivants purs, et du bois de cedre, et de l'6carlate, et de l'Hysope; 
et il les trempera dans le sang de l'oiseau immole , et il en fera 
1'aspersion sur celui qui doit £tre purified » — L^vit. XIV 4, 5, 
6, 7 : — pareillement « pour la purification d'une maison, si la lkpre 
y est , » — ibid. Vers. 49, 50, 51 : — pour preparer I'eau de sepa- 
ration, par laquelle on purifiait , on employait aussi « le bois de 
cedre et l'Hysope, » — Nomb. XIX. 6,^8; — le bois de cfedre si- 
gnifiait le Vrai spirituel interne, et l'hysope l'externe; ainsi le cedre 
signifiait le moyen interieur de purification, etl'liysopele moyen ex- 
terieur ; que l'hysope soit un moyen de purification , on le voit 
Clairement dans David: « Tu me purifieras avec l'hysope, et je 
» serai nettoy6 ; tu melaveras, et plus que la neige je serai blanc. » 
— Ps. LI. 9 ; — purifier avec l'hysope et etre nettoy6 , c'est la pu- 
rification externe, laver et plus que la neige etre blanc , c'est la 
purification interne ; la neige et le blanc sedisent duvrai,N os 3301 , 
3993, 4007, 5319 ; que l'hysope soit le vrai infime, etle cfedrele 
vrai supeVieur, on le voit par ces paroles dans le Premier Livre des 
Rois : « Schelornon parla des bois, depius le Cedre qui (est) dans 
» le Libanjusqu'a l'Hysope qui sort de la mur-aiile, » — V. 13; — 
la , le ckdre est le vrai interne qui appartient a l'intelligence , et 
l'hysope est le vrai externe qui appartient a l'intelligence. 

7919. Etvous le tremperez dans le sang, signifie le saint Vrai 
qui appartient au bien de I'innocence : on le voit parla signification 
du sang, ici du sang de l'agneau, en ce que c'est le saint vrai du 
bien de f innocence, j\ t ° s 7846, 7877 ; ce que c'est que le vrai du 
bien de I'innocence, voir^S 7877. 

7920. Qui sera dans un bassin, signifie qui est dans le bien du 
naturel : on le voit par la signification du bassin, en ce que c'est le 
bien du naturel ; car les vases en g6n£.ral signifient les scientiflqucs 
qui appartiennent au naturel, N° 3068, par la raison que les scien- 
tiflques sont les receptacles de Finflux du bien et du vrai ; et comme 
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les vases signifient les scientifiques, ils signifient aussi le naturel , 
i car les scientifiques appartiennent au naturel, et le naturel est le 
receptacle commun : mais en particulier les vases de bois et d'ai- 
rain signifiaient les biens du naturel , car le bois est le bien, et 
Fairain Test aussi ; c'est de la que le bassin est le bien du naturel. 
II faut qu'on sache qu' autre chose est entendupar le bien naturel, 
et autre chose par le bien du naturel ; le bien naturel est celui que 
1'homme tient de l'liereditaire, etle bien du naturel est celui qu'il 
obtient du Seigneur par la regeneration ; sur le bien naturel , voir 
N°7197. 

7921. Etvous ferez toucher au linteau et aux deux poteaux, 
signifie les biens et les vrais du naturel : on le voit par la signifi- 
cation du linteau, en ce qu'il est le bien du naturel, etpar la signi- 
fication des poteaux, en ce qu'ils en sont les vrais, N° 7847. 

7922. Du sang qui sera dans le bassin, signifie le saint vrai qui 
apparlient au bien de I'hmocence dans le naturel : on le voit par la 
signification du sang, savoir, de Tagneau, en ce qu'il est le saint 
vrai qui appartient au bien de l'innocence, N° 7919; etpar la si- 
gnification du bassin, en ce qu'il estle naturel, N° 7920. 

7923. Et vous, vous ne sortirez point, aucun, de la porte de sa 
maison, signifie quits persisteront dans le bien qui ne doit pas etre 
regarde d'apres le vrai : on le voitpar la signification de ne point 
sonir, en ce que c'est persister : par la signification de la maison, 
en ce quelle est le bien, N° 2233, 2234, 2559, 3652, 3720, 7833, 
7834, 7835, 7848 ; de la il est evident que par « vous, vous nesor- 
tirez point, aucun, de la porte de sa maison, » il est signifie' qu'ils 
persisteront dans le bien : qu'il soit signifie" que le bien ne doit pas 
etre regarde" d'apres le vrai, c'est parce que demeurer dans la mai- 
son, c'est demeurer dans le bien, tandis quesortir de la porte de la 
maison, c'est du bien passer au vrai, car le bien est en dedans et 
le vrai est en dehors, N 79 1 ,• ce que c'est que regarder d'apres le 
bien vers les vrais, on le voit, N os 5895 f., 5897, 7857 ; d'apres le 
vrai regarder le bien , c'est d'apres l'externe regarder l'interne; 
mais d'apres le bien regarder le vrai, c'est d'apres l'interne regar- 
der l'externe ; car, ainsi qu'il vient d'etre dit, lebien est al'interieur, 
etle vrai al'exterieur; d'apres le bien regarder le vrai, c'est selon 
rordre, car tout influx Divin est par les interieurs vers les exte- 
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rieurs ; mais d'aprks le vrai regarder le bien, ce n'est point selon 
l'ordre ; lors done que riiomme est r^g6n6r<5 l'ordre est change, et 
le bien ou la charite est regards en premier lieu, et le vrai ou la foi 
en second lieu. 

7924. Jusquan matin, signifie jusqu a I'etat d' illustration : on le 
voit par la signification du matin, en ce que e'est 1'tHat ^illustration, 
IV* 3458, 3723, 5740,7860. 

7925. Et Jehovah passera, signifie la presence du Divin : on le voit 
par la signification de passer, savoir, par la terre d'Egypte, lorsque 
cela est dit de Jehovah, en ce que e'est la presence du Divin > 
N° 7869. 

7926. Pour frapper de plate I'lZgijpie, signifie de la la damna- 
tion pour ceux qui , elant de l'Eglise, ont ele dans la foiseparee de 
la charite : on le voit par la signification de la plaie, qui est ici 
la mort des prcmier-nes, en ceque e'est la damnation de ceux 
qui , etant de l'Eglise, ont dtd dans la foi s6par6e de la charity , 
1N T ° S 7766, 7778 ; car, par TEgypte on les Egyptiens sont signifies 
ceux qui ont fcft! dans la science des choses de l'Eglise, mais qui ont 
s6par6 la vie d'avec la Doctrine , e'est-a-dire, la charity d'avec la 
foi ; les Egyptiens ont aussi ete tels, car ils ont eu la science des 
choses qui appartenaieut a l'Eglise de ce temps, Eglise qui 6 tail 
representative ; ils ont connu les representations des spirituels 
dans les naturels, qui constituaient alors les rites de l'Eglise, par 
consequent ils ont connu les correspondanccs, comme on peut le 
voir avec Evidence par leurs hieroglyphes, lesquels etaient des ima- 
ges de choses naturelles qui representaient des spirituels ; e'est de 
la que par les Egyptiens sont aussi signifies ceux qui sont dans la 
science des choses de la foi , mais dans la vie du mal : ceux-la , 
dans 1' autre vie, sont devastes quant a toutes les choses qui appar- 
■tiennent a la foi , ou quant a toutes les choses qui appartiennent 
a l'Eglise, et sont enfin darnnes ; e'est cette damnation qui est 
entendue , dans le sens interne, par la mort des premier-nes en 
Egypte. Puisqu'il est dit que Jehovah passera pour frapper de plaie 
I'Egypte, et que par la est signifi^e la presence du Divin, d'ou pro- 
vient la damnation de ceux qui, etant de l'figlise, sont dans la foi 
s£par£e de la charite, il faut dire comment la chose se passe : Jeho- 
vah ou le Seigneur ne se montre pas present ehez ceux qui sont 
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dans l'enfer pour apporter la damnation , mais neanmoins c'est sa 
presence qui la fait ; car les enfers ctesirent continuellement in- 
fester les bons, et font aussi continuellement des efforts pour mon- 
ter dans le ciel et pour troubler ceux qui y sont , mais ils ne peuvent 
pas s'61ever plus haut que vers ceux qui sont dans les demises 
limites du ciel ; c'est, en effet , une inimitte qui respire continuel- 
lement l'hostiliti et la violence ; mais le Seigneur pourvoit sans 
cesse a ce que ceux qui sont dans les dernifcres limites du ciel 
soient en surety et en repos ; cela s'op&re par sa presence chez 
eux ; alors, quand les infernaux s'61ancent oule Seigneur est pr6* 
sent, c'est-a-dire en sa presence, ils se pr6cipitent dans les maux 
de la vastation, et enfin dans la damnation : car la presence du Sei- 
gneur, dans laquelle ils se jettent , apporte de tels maux , comme il 
a d6ja 6te souvent expliqu6; de la il est Evident que le Seigneur nese 
montre pas present chez eux pomieur apporter les maux de la peine, 
mais que ce sont eux qui se pr^cipitent dans cesmaux. D'aprfes cela 
il est Evident qu'il ne procfcde du Seigneur que le bien, et que 
tout mal provient de ceux memes qui sont dans lemal, qu'ainsi 
les mediants se jettent eux-mtaes dans les vastations, dans les 
damnations et dans l'enfer : on peut done voir comment il faut 
entendre que Miovah passera pour frapper de plaie l'Egypte. 

7927. Et il verra le sang sur le linteau et sur les deux poieaux, 
signifie V aperception du saint vrai qui apparltent an bien de I'inno- 
cence dans le naturcl : cela est Evident par la signification de 
voir, en ce que c'est comprendre et apercevoir, N os 2150, 2325 , 
2807, 3764, 4403 a 4421, 4567, 4723, 5400 ; par la signification 
du sang, en ce qu'il est le saint vrai du bien de 1'innocence, comme 
ci-dessus N° 7919 ; et par la signification du linteau et des deux 
poteaux, en ce que ce sont les biens et les vrais du naturel, N° 7847 . 

7928. Et Jehovah passera par-dessus la porte , signifie que la 
damnation fuira de Id : on le voit d'aprfcs ce qui a M dit ci-dessus, 
]\ 7878, oil sont de semblables paroles. 

7929. Et il ne permettra point au destructeur de venir a vos mai- 
sons , signifie que le faux et le mal , qui vtennent des enfers, n'ap- 
procheront de la volonte en aucune maniere : on le voit par la 
signification de il ne permettra point , en ce que c'est il n'appro- 
chera point; par la signification dudesinicteur, en ce que c'est 
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Venfer, N° 7879, ainsi le faux et le mal qui proviennent des enfers, 
car les enfers consistent dans le faux et dans le mal ; et par la 
signification des maisons, en ce qu'elles sont les choses qui appar- 
tiennent a la volonte, JN 0S 710, 7848; car la maison signifie 
Vhomme, par consequent aussi son mental , parce que Vhomme est 
homme en ce qu'il comprend le vrai et veut le bicn , ce qui appar- 
tient au mental ; et comme Vhomme est homme principalement 
d'apres cette partie du mental qui est appel£e volonte , c'est de la 
que la maison signifie aussi la volonte ; quant a ce qui est signifie 
par la , la sdrie des choses dans le sens interne le montre clai- 
rement. 

7930. Pour frapper deplaie, signifie la damnation dans laquelle 
Us se jettent eux-memes : on le voit par la signification de la plaie, 
en cequ'ici c'est la damnation de ceux qui etant de VEglise ont ete 
dans la foi s6par£e de la charity N os 7879, 7926 : que les mediants 
se jettent eux-m£mes dans la damnation, on vient de le voir N° 7926. 

7931 . Et vous garderez cette parole en statut pour toi et pour tes 
fils jusqud eternite, signifie Que tout cela sera selon I'ordre Divin 
dans la suite cliez ceux de I' Eg Use spi?ituelte : on le voit par la si- 
gnification de garder cette parole jusqu a etermie, en ce que c'est 
que tout cela devra etre observe dans la suite ; par la signification 
deen statut, en ce que c'est selon Vordre, N° 7884 ; et par la repre- 
sentation des fds d'Israel, en ce quMls sont ceux de VEglise spiri- 
tuelle, N os 4286, 6426, 6637, 6862, 6868, 7035, 7062, 7198, 7201, 
7215,7213. Par Vordre est entendu cet ordre qui existe dans le 
cieldepuis le temps ou le Seigneur d'apres son Divin Ilumain a 
commence a disposer toutes choses dans le ciel et sur la terre, ce 
qui a £t6 aussitot apres la Resurrection,— Math. XXVIII. 1 8 ; alors 
selon cet ordre, ceux qui etaient de VEglise spirituelle ont pu etre 
eieves dans le ciel, et jouir de la beatitude eternelle, mais non 
selon Vordre anUrieur"; car anterieurement le Seigneur avait 
dispose toutes choses par le ciel, mais dans la suite il les a 
toutes disposees par son Humain, qu'il avait glorifieet fait Divin 
dansle monde ; parlafut ajoute tant de force, que dans le ciel fu- 
rent eieves ceux qui n'avaient pas pu etre eieves auparavant, et que 
les mechants se retirerent de tous c6tes et furentrenfermesdans 
leurs enfers : c'est cet ordre qui est entendu. 
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7932. Vers. 25, 26, 27, 28. Etit arrivera que quand vous serez 
venus en la terre que vous clonnera Jehovah , ainsi qu'il a parte 
etvous garderez ce service, Et it arrivera que quand mm diront 
vos fits ; Qa'est-ce que ce service pour vous ? Et vous direz : he sa- 
crifice de Pcesack, cela, a Jehovah, parce qu'il a passe par-dessus les 
maisons des fits d Israel en Eggpte^ quand it a frappe de plaie VE- 
gypte, et it a delivre nos maisons : et te peupte s'inclina et *e pros- 
tenia. Et Us allerent et firent, tes fits a" Israel, ainsi qu avail 
ordonne Jehovah a Moscheh et a Aharon, ainsi its firent. — Et it 
arrivera que quand vous serez venus en ta terre que vous donnera 
Jehovah, signifie au ciel que le Seigneur leur donnera : ainsi quit 
a parte > signifie selon la promesse dans la Parole : et vous garde- 
rcz ce service, signifie le culte a cause de la d&ivrance : el it arri- 
vera que quand vous diront vos fits, signifie la perception int£- 
rieure du vrai , perception qui appartient a la conscience : quest- 
ce que ce service pour vous, signifie quand ils sont dans le culte : 
et vous direz, signifie la pens^c : le sacrifice de Pcesecch, cela , a 
Jehovah , signifie le culte du Seigneur a cause de la delivrance : 
parce quit a passe par-dessus tes maisons a" Israel, signifie parce 
que la damnation s'est 61oign6e des biens dans lesquels ils ont £te 
retenuspar le Seigneur : en Egypte t/ signifie lorsqu'ils toient dans 
le voisinage des mechants : quand 11 a frappe de plaie t'Egypte, 
signifie quand ont 6t6 daranes ceux qui , 6tant de l'Eglise, avaient 
M dans la foi s6par6e de la charity : et it a delivre nos maisons, si- 
gnifie que rien de damnable n'est venu jusqu'a eux, parce qu'ils 
6taientdansle bien procddant du Seigneur: et le peupte sindina 
et se prosterna, signifie riiumiliation de bouche et de coeur : et Us 
allerent et firent , les fits d T Israel , ainsi qu' avail ordonne Jehovah 
d Moscheh et a Aharon, signifie que ceux de rEglisespirituelle ob&- 
ront au Vrai Divin : ainsi Us firent, signifie Facte d'aprfcs la vo- 
lont6. 

7932 (bis). Et it arrivera que quand vous serez venus en la terre 
que vous donnera Jehovah , signifie au ciel que le Seigneur leur 
donnera : on le voit par \a signification de la terre, ici de la terre 
de Canaan en laquelle ils devaient venir, en ce qu'elle est le 
Royaume du Seigneur, ainsi leCiel , N os 1607, 1866, 3038, 3481, 
3705, 4116, 4240, 4447, 5757 ; cartes (ils d'lsrael reprfeentaient 
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ceux de l'Eglise spirituelle, qui avaient et6 dans le monde avant 
l'avdnement du Seigneur, et ne pouvaient etre sauv^s que par 
le Seigneur, et c'est pour cela qu'ils avaient 6t6 conserves 
et detenus dans la terre inf6rieure , oil pendant ce temps ils 
furent infests par les enfers qui les environnaient ; lors done 
que le Seigneur fut venu dans le monde et qu'en soi il eut fait 
Divin son Humain , il d61ivra , au moment de sa resurrection , 
ceux qui y 6taient conserves et detenus, et il les 61eva dans le ciel 
aprfcs qu'ils eurent subi les tentations ; ce sont la les choses qui 
sont contenues dans le sens interne du Second Livre de Mo'ise, ou 
de l'Exode : par les Egyptiens sont signifies ceux qui infestaient ; 
par la sortie d'Egypte, la d&ivrance ; par la vie de quarante ann£es 
dans le desert, les tentations; et par Introduction dans la terre 
de Canaan, r616vation dans le ciel, voir ce qui en a d6ja 6t6 dit 
N os 6854, 69 14, 7091 f., 7828. D'aprfes cela, il est Evident que venir 
en la terre signifie etre elev6 au ciel que le Seigneur donnera. 

7933. Ainsi qu'il a parte, signifie selon la promcssc dans la Pa- 
role : on le voit par la signification de parler, quand ce qui est dit 
par le Seigneur concerne le ciel dans lequel doivent venir ceux de 
l'figlise spirituelle, en ce que c'cst la promesse donn^e dans la Pa- 
role,- en effet, dans le sens interne de la Parole, tant dans les Livres 
de Mo'ise que dans les Proph&tes,il est traits de laDelivrancede ceux 
qui, avant l'avenement du Seigneur, avaient M d&enns dans la terre 
interieure et avaient etc" infestes par les m^chants, ainsi que de 
leur Ovation dans le ciel, et ils y sont d6sign6s par les fils d'Israel; 
cest cette promesse qui est signifiee ici par ainsi qua par le Jeho- 
vah. Lorsque le Seigneur dit ga et la qu'en Lui doivent etre con- 
sommes et ont M consomm6es toutes les choses qui sont dans 
l'Ecriture , ces expressions enveloppent les choses qui sont dans 
3e sens interne de la Parole, car il y est uniquement question du 
Royaume du Seigneur, et ,dans lesens supreme, du Seigneur Lui- 
Meme ; par exemple, ces expressions dans Luc : « Jesus dit auxdisci- 
» pies : Ce sont la les paroles queje vous aiprononcees, quand] Hais 
» encore avec vous } qu'il fallail que fussent accompiics toutes les cho- 
» ses qui ont tie ecritcs dans la Loi de Mo'ise, et dans les Prophetcs, 
» etdans les Psaumes, concernant Moi : alors il leur ouvrit C esprit 
» pour qu'ils comprissent les ecrilures.v — XXIV. 44, 45 : — Dans 
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le Meme : « Void , nous montons a Jerusalem, ou seroni accom- 
v plies loules les choses qui ont etc ecrites par les Propketes tou- 
» chant le Fits de rhomme. » — XVIII. 31 ; — et dans Matthieu ; 
« Ne pensez point que jesois venu abolir la Loi et les Propketes; je 
« suis venu non abolir, mais aecomptir : en verite je worn dis ; jus- 
)i qua ce que passe le ciel et la terre, un seul iota ou une scide 
» petite come (de lettre) ne passer a point de la Loi, que toutes choses 
» ne soient faites. » —V. 17, 48. : — ces expressions, et celles que 
le Seigneur a prononc6es ailleurs sur l'accomplissement de la Loi 
ou de f Ecriture, enveloppcnt , corame il a M dit , les choses qui 
ont et6 pr^dites de Lui dans le sens interne ; dans cc sens toutes 
choses, en g6n6ral et en particulier, jusqu'au plus petit iota et au 
moindre accent , traitent du Seigneur ; e'est pour cela qu'il est dit 
qu'un seul iota ou une seule petite corne de lettre ne passera point 
de la Loi , que toutes choses ne soient faites ; et dans Luc : « // est 
» plus facile que le ciel et la terre passent qu'il ne Cest qu'un seul 
» accent de la Loi lombe. » — XVI. 17 : — celui qui ne sait pas 
que toutes les choses de la Parole, jusqu'aux plus petites dans le 
sens interne, traitent du Seigneur et de son Royaume, et que e'est 
de la que la Parole est tres-sainte, ne peut nullement saisir ce que 
e'est que ces expressions : il ne tombera pas un seul accent ; 
un seul iota ou une seule petite corne (de lettre) ne passera 
point ; et il est plus facile que le ciel et la terre passent , 
car les choses qui se pr&entent dans le sens externe ne semblent 
pas d'une si grande importance ; mais le texte interne est tenement 
continu , que le plus petit mot ne pourrait pas meme etre omis sans 
qu'il y eut interruption de la s6rie. 

7934. Et vous garderez ce service, signifie le culte a cause de la 
delivrance : on le voit par la signification de garder, en ce que e'est 
ce qui doit etre observe\ comme ci-dessus, N° 7931 ; et par la signi- 
fication de servir ou du service, en ce que e'est le culte du Seigneur. 

7935. Et il ar river a que quand vous diront vos /i/s, signifie la per- 
ception interieure du vrai, perception qui appartient a la conscience : 
on le voit par la signification de dire, en ce que e'est la perception, 
N<> 791 3 ; et par la signification des fits, en ce qu'ils sont les vrais, 
INfos 489, 491, 533, 1147, 2623, 3373, 4257; e'est la perception in- 
terieure qui appartient a la conscience, parce qu'il s'agit de l'6tat 
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subsequent ou futur dc ceux qui scront de VEglise spirituelle, ct qui 
scront delivres par le Seigneur, en ce que dans leurs mentals .sera 
grave ce vrai, que leur salvation qu'ils regoivent est uniquement 
due au Seigneur ; la perception de ce vrai appartient a la conscience; 
car ceux qui sont de VEglise spirituelle n'ont point la perception 
comme Font cenxqui sontde l'Eglise celeste, mate a la place de-la 
perception ils ont la Conscience : la Conscience chez eux nait et est 
formed d'apres les vrais de l'figlisc dans laquelle ils sont n6s, vrais 
qu'ils ont puisfe dans leur enfance et par la suite, et qu'ils ont con- 
tinues par la vie, et qui sont ainsi devenus vrais de la foi; agir selon 
ces vrais, e'est agir selon la conscience, et agir contre ces vrais, e'est 
agir contre la conscience ; ils sont dans la mthnoire interieure comme 
inscrits, ct enfin comme ces clioses imprimecs dans l'enfance qui 
paraissent dans la suite entitlement familieres et comme inn^es ; 
comme sont les expressions dulangagc, les pen-sees, les reminis- 
cences, diverses reflexion s, et dans les externes la demarche, les 
gestes, la physionomie, et plusieurs autrcs clioses, dans lcsquelles 
riiomme ne nait point, raais est amene par Vhabitude : quand les 
vrais qui appartiennent a la foi ont &t& ainsi imprimis, ce qui se 
fait dans Vliomme int6ricur, ils deviennent pareillement familiers, 
ct enfm comme inn6s ils portent Vhomme a penser, avouloir et a 
agir selon eux ; cemode de vie est appele conscience, et e'est la vie 
dc riiomme spiritucl, laquelle doit ctre estim^e selon que les vrais 
d'apre-s lesquelsilpense sont des vrais r6els appartenant a la foi, et 
scion que les biens d'apres lesquels il agit sont des biens reels ap- 
partenant a la charite ; par la serie des clioses qui suivent, il est en- 
core Evident que ces paroles signilient la perception interieure qui 
appartient a la conscience. 

7936. Qu'est-ce que ce service pour vous 7 signifie quand ils sont 
dans le culte, savoir, qu'alors ils ont la perception qui appartient a 
la conscience : on le voit par la signification du service, en ce que 
e'est le culte, comme ei-dessus, Dffl 7934. 

7937. Et vous direz, signifie la pensee : on le voit par la significa- 
tion de dire, en ce que e'est ia pensee, IN 0S 3395, 7094 : si dire est 
ici la pens^c, e'est parce que plus haut, N° 7935, dire a signifie la 
perception qui appartient a la conscience, et qu'ici e'est la r^ponse 
qui est la pensee selon la perception appartenant a la conscience. 

XII. if 
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7938. Le sacrifice de Pcesach, cela, a Jehovah, signifie le cuile 
du Seigneur a cause de la delivrance ; on le voit par la sign ill cation 
du sacrifice, en ce que c'est le culte, N os 9*22, 6905 ; et par la signi- 
fication du Pcesach, en ce que c'est la presence du Seigneur, et la 
deiivrance de ceux de 1'Eglise spintuelle, N os 7093 f. 7867. 

7939. Parce quit a passe par-dessus les maisons d 'Israel, signifie 
parce que la damnation s'est eloignee des biens dans lesquels Us out 
eie menus par le Seigneur : on le voit par la signification de Jeho- 
vah passera par-dessus, en ce que c'est que la damnation s'en eioi- 
gnera, comme ci-dessus, N os 7878, 7928 ; par la signification des 
maisons, en ce qu'ellcs sont les biens, N os 3652, 3720, 4982, 7833, 
7834, 7835 ; et par la representation $ Israel, en ce que ce sont ceux 
de 1'Eglise spiritucllc , ainsi qu'il a M souvent explique . S'il est dit 
qu'ils ont M retenus dans les biens par le Seigneur, c'est parce 
que, quand ils passaient par les lieux de la damnation ou par les 
enfers, ce qui est arrive' lorsqu'ils furent deiivres, ils ont alors et6 
retenus dans le bien par le Seigneur ; ils avaient fat prepares pour 
cette fin ; le proc6d6 de cette preparation est decrit par les slatuls 
sur le sang, sur l'agneau pascal, et sur la maniere de le manger, ii 
en est parie dans ce Chapitre, Vers. 3 a M , 1 5 a 20, 22, 43 a 48 ; 
qu'ils aient passe par les lieux de la damnation ou par les enfers 
quand ils furent d61tw&, on le verra dans ce qui suit. 

7940. En J^gypte, signifie lorsqu'ils etaient dans le voisinage des 
mcchants : on le voit par la signification desEgyptiens, en ce qu'ils 
sont les mediants qui infestaient ceux de 1'Eglise spirituelle, ainsi 
qu'ilaete dit trfes-souvent ; ainsi YEgypte signifie L'tol ou le lieu 
oil ils etaient; que ce soit dans le voisinage, cela est Evident puis- 
qu'ils etaient dans la terre de Gosclien : pour qu'on saclie com- 
ment ces choses se passent, U faut qu'on voie ce qui a 6te" dit ci-des- 
sus, N° 7932 (bis). 

7941 . Quand il a frappe de plaie UEgypte, signifie quand ont etc 
damnes ceux qui, elanl de VEglise, avaient etc dans la foiseparee 
de la ckarite : on le voit par la signification de frapper de plaie I'E- 
gypie, en ce que c'est la damnation de ceux qui etaient dans la foi 
separee de la charite, N<* 74766, 7778, 7926. 

7942. Etil a delivre nos maisons, signifie que Hen de damnable 
n'est vcnu jusqua eux, parce qu'ils etaient dans le bien procedant 
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da Seigneur : on le volt d'aprfes ce qui a ete expliquS ci-dessus 
1X^7939. 

7943. Et le peuple s'inclina et se proslerna, signifie I 'humiliation 
de bonclie et de cceur : on le voit par la signification de s'incliner, en 
ce que c'est l'humiliation exterieure, ainsi de bouche ; et par la si- 
gnification de se prosterner, en ce que c'est rhumiliation interieure, 
ainsi de coeur, N os 5682, 7068. 

7944. Et Us allerent et firent, les fits d 'Israel, ainsi qu avail or- 
donne Jehovah a Moscheh et a Aharon, signifie que ceux de I'lZglise 
spirituelle obeirent an Vrai Divin : on le voit par la signification 
d' 'alter et de faire, en ce que c'est oMr ; par la representation des 
fits d'Israel, en ce que ce sont ceux de l'Eglise spirituelle, ainsi 
qu'il a 6t6raontr6 tr&s-souvent ; et par la representation de Moscheh 
etd' Aharon, en ccqu'ils sont leVrai Divin, Moscheh l'interne et 
Afcaron l'externe, N os 7089, 7382. 

7945. Ainsi Us firent, signifie l'acte d'apres la volonte : on le 
voit en ce qu'il est dit une seconde fois Us firent, et que cette expres- 
sion la premiere fois signifie l'acte d'aprks Tentendement, et ici l'acte 
d'apr&s la volonte ; car dans la Parole il est ordinaire qu'il y ait 
comme des repetitions doubles d'une meme chose, mais l'une se 
rapporte au vrai qui appartient a Fentendement, et l'autre au bien 
qui appartient a la volontd ; et cela, afin que dans chaque chose de 
la Parole il y ait le manage celeste, qui est le mariage du bien et du 
vrai, Nos 683,793, 801, 2173, 2516, 2712, 4138 f. 5138, 5502, 
6343 ; et dans le sens supreme, le Mariage Divin, qui est le Mariage 
du Divin Bien dans le Seigneur et du Divin Vrai procedant de Lui, 
N os 3004, 5502, 6179 : d'apres cela, on peut encore voir que la Pa- 
role est ce qu'il y a de plus saint. 

7946. Vers. 29, 30, 31, 32, 33, 34. Et il arriva qicau milieu de 
la nuit, et Jehovah frappa tout premier-ne dans la terre d'Egypte, 
depuis le premier-ne de Pharaon, qui devail s'asseoir sur son trone 
jusqu'au premier-ne du captifqui (6tait) dans la maison de fosse, et 
tout premier-ne de la bete. Et Pharaon se leva cette nuit-la, et tous 
ses serviteurs, et tous les Egyptiens t et il if eut un grand cri dans 
I'Egypte, car point de maison oil il n'y eut un mort. Et il appela 
Moscheh et Aharon de nuit, el il dit : Levez-vous, sortez du milieu 
de mon peuple, aussi vous, aussi les fds d Israel, et allez, serve* 
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Jehovah commevous en avez parte. Aussi voire menu betail, aussi 
votre gros betail prenez, ainsi que vous en avez parte, et allez, ct 
benissez-moi aussi. El t'Egijpte s'efforcait surle peuple, se hatant 
de fes renvoyer de la terre, car Us disaient : Tons nous mourons. 
Et te peuple emporta sa pate avant quelle eut fermente, leurs lid- 
dies liees dans (ears vetemenls sur leur epaide. — Et it arr'waqu'au 
milieu de la nuit, signifie l'6tat du faux sans melange d'apres lc 
ttial : et Jehovah frappa lout premier- ne dans la terre d'Mgypte, 
signifie la damnation de la foi separe'e d'avec la charite' : depuis lc 
premier-ne de Pharaon, qui devait s'asseolr sur son trone, signifie 
les vrais falsifies dc la foi, qui 6taient au premier rang; jusqu'au 
premier-ne du capt'if qui (6tait) dans la maison de fosse, signifie les 
vrais falsifies de la foi, qui e'taient au dernier rang : et tout premier 
ne dc ta beie, signifie le bien adult^re de la foi : et Pharaon se leva 
cette nuit-ld, et tons ses serviieurs^ et tousles Egyptian, signifie 
que tous les damnes en general et en particular, lorsqu'ils furent 
plonges dans lc faux sans melange d'apres lc mal, aperccvaient 
F aversion ct la craintc pour ccux qui 6taient de l'Eglisc spirituclle : 
et it y eut un grand cridans l , Egijpte 1 signifie unc lamentation in- 
t6rieure : car point de maison oh it n'y eut un mort, signifie parce 
qu'il n'y avail aucun d'eux qui ne fut damn6 : et it appela Moscheh 
et Aharon de nuit, signifie l'influx du vrai venant du Divin dans 
cet 6tat : et it dit : levez-vous, sortez du milieu de mon peuple, si- 
gnifie qu'ils s'&oignassent d'eux : aussi vous, aussi les fits d' Israel, 
signifie avec leur vrai venant du Divin, et avec le vrai par lcquel 
vient lebien, et avec le vrai qui provient du bien : allez, servez 
Jehovah, signifie qu'ils adorcnt le Seigneur : comme vous en avez 
parte, signifie selon la volonte' : aussi voire menu betail, aussivotre 
gros betail prcnez, signifie les biens in t&ieurs et exte>ieurs dc la 
charity : a'msi que vous en avez parte, signifie selon la volonte" : et 
allez y signifie qu'ils s'&oigncnt tout-a-fait : ct benissez-moi aussi, 
signifie qu'ils interceded: et I'Egypte s'efforcait sur I e peuple, se 
hatant de les renvoyer de la terre, signifie que d'apres Inversion et 
la crainte ils les pressaient de s'e'loigner : car Us disaient ; Tous nous 
mourons, signifie ainsi l'cnfcr pour eux : et le peuple emporta sa 
pate avant quelle eut jermente, signifie lc premier dtat du vrai d'a- 
pres le bien, vrai dans lequel il n'y avail rien du faux : bur* hitches 
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■ tiees dans lours veiements, signifie les plaisirs des affections adhe- 
rents aux vrais : sur leur epaule, signifie selon toute leur puis- 
sance. 

7947. Et it arm® quau milieu de la unit , signifie I'etat du faux 
sans melange d'aprcs le mal : on le voit par la signification du m- 
lieu de la nidi , en cc que cf est la devastation totalc, N° 7776, e'est- 
a-dire, la privation detout bien et de tout vrai , de la I'etat du faux 
sans melange d'apres le mal : que ce soit I'etat du mal , on le voit 
i\os 2353, 6000,7870. 

7948. Et Jehovah frappa tout premier-ne dans la terre d'Egypte, 
signifie la damnation de la foi separee d'avec la charite : on le voit 
par la signification de [rapper, en ce que e'est la damnation , 
com me N°'787i ; et par la signification du premier-ne dans la 
terre d'Egypte, en ce que e'est la foi separee d'avec la charite , 
N° s 7039, 7766, 7778. 

7949. Depuis le premier-ne de Pfiaraon , qui devait s'asseoir sur 
son trone, signifie les vrais falsifies de la foi , qui etaientau premier 
rang : on le voit d'apres cc qui a ele" explique N« 7779, oil sont de 
semblables paroles. 

7950. Jusquau premier-ne du captif qui etaitdans la maison de 
fosse, signifie les vrais falsifies de la foi , qui elaient au dernier 
rang : on le voit par la signification du premier-ne dans la terre 
d'Egypte, en ce que e'est la foi scarce d'avec la charity, comme 
ci-dessus K° 7948, par consequent aussi le vrai falsi fie de la foi , 
ainsi qifil va etre explique; et par la signification du Captif qui 
elait dans la maison de fosse, en ce qu'il d^signc ceux qui sont au 
dernier rang , car il est oppose au premier-ne de Pharaon , qui de- 
vait s'asseoir sur son trone, par lequcl est signifie le Vrai falsing 
de la foi au premier rang, rs T ° s 7779, 7949 ; par le captif dans la 
maison de fosse, dans le sens spirituel le plus pres, est entendu 
celui qui est dans le sensuel-corporel , ainsi dans une complete ob- 
scurite sur les vrais etles biens, parce qu'il n'est pas meme dans 
la faculte de percevoir, comme y sont ceux qui sont dans le sensuel 
interieur ; de la vient que ccs captifs signifient ceux qui sont au 
dernier rang. Que le premier-ne dans la terre d'Egypte soit 
le vrai falsifte de la foi , e'est parce que le premier-ne d'E- 
gypte est la foi separee de la charite, N° 7948; ceux qui sont dans 
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cette foi sont dans de completes tenebres p dans une pleine ob- 
scurity sur les vrais qui appartiennent a la foi , car ils ne peuvent 
£tre dans aucune lumiere ni par consequent dans aucune percep- 
tion de ce que e'est que le vrai , et si telle chose est un vrai ; en 
effet , toute lumiere spirituelle vient du Seigneur par le bien , ainsi 
par la charite" , car le bien de la charite est comme la flamme d'oii 
provient la lumiere, puisque le bien appartient a F amour, et que 
ramour est le feu spirituel dont provient l'illustration ; celui qui 
croit que ceux qui sont dans le mal de la vie peuvent aussi etre dans 
l'illustration quant aux vrais de la foi , se trompe beaucoup ; ils 
peuvent Stre dans l'etat de confirmation, e'est-a-dire, qu'ils peuvent 
con firmer les doctrinaux de leur Eglise, et cela parfois d'une ma- 
mere adroite et ingdnieuse, mais ils ne peuvent voir si les choses 
qu'ils confirment sont des vrais ou n'en sont pas : quele faux pnisse 
aussi etre confirme jusqu'au point deparattre comme vrai, et qu'il 
appartienne au sage non de confirmer, mais de voir si la chose est 
ainsi , cela a 6te explique W« 4741 , 5033, 6865, 7012, 7680. Celui 
done qui est dans le mal quant a la vie est dans le faux de son mal, 
et de quelque maniere qu'il sache lc vrai, il ne le croit point ; quei- 
quefois il s'imagine croire, mais il se trompe ; il lui sera donne 
dansTautre vie de savoir qu'il ne croit point, quand son percevoir 
est ramene a la concordance avec son vouloir, alors il niera le vrai, 
Taura en aversion et le rejettera, et il reconnaitra pour vrai ce qui 
est oppose^ c*est-a-dire , le faux ; de la vient que ceux qui sont dans 
la foi separ6e de la charite" ne peuvent faire autrement que de fal- 
sifier les vrais qui appartiennent a la foi. 

7951 . Et lout premier-ne de la bete, signifie le bien adultere de 
-a foi : comme ci-dessus, N° 7781 . 

7952. El Pkaraon seleva cetle nuil-ta, et tous ses servitcurs, et 
tous les Egypiiens , signifie que tons les damnes en general et en 
particulier, lorsquils furent plonges dans le faux sans melange 
d'apres le mal, apercevaient I' aversion et la crainle pour ceux qui 
eiaient de V&glise spiriiuelle : on le voit par la signification de la 
nuit , en ce que e'est l'etat du faux sans melange d'apres le mal , 
comme ci-dessus, N° 7947, et par suite la damnation ; car soit qu'on 
disel'etat du faux sans melange d'apres le mal, ou qu'on dise la dam- 
nation , e'est la meme chose ^puis-que ceux qui sont dans cet £tat 



EXODE, CHAP. DOUZ1EME. c m 

ont M damnes; par la signification de Pharaon, de ses scrviteurs 
et de tous les Egyptiens, en ce qu'ils sont Lous ct chacun : qu'il 
soit aussi signifid qu'ils apcrcevaicnt F aversion ct la crainte pour 
ceux qui etaient de l'Eglise spiriLuelle , ccla est Evident d'apr&s ce 
qui suit ; car Pharaon appela Moscheh et Aharon , et il leur dit de 
s'en aller du milieu de son pcuple ; et les Egyptiens les expulsk- 
rent, Vers. 39. 

7953. Et il y eul un grand cri dans I'Egypte, signifie une la- 
mentation interleave : comme JN° 7782, oil sont les memes paroles. 

7954. Car point de maison ok it n'y eutunmort, signifie parce 
qu'il n'y avail aucun d'eux qui ne fut damne : on le voit par la si- 
gnification de point de maison, en ce que c'est qu'il n'y avait au- 
cun d'eux; et par la signification du mart, en ce que c'est le 
damn*, N<* 5407, 6119, 7494, 7871 . 

7955. El il appela Moschek et Aharon de nuit , signifie I' afflux 
du Vrai venant du Divin dans cet etat : on le voit par la signification 
de il appela, en ce que c'est la presence et l'influx, IS T ° S 6177, 6840, 
7390, 7451 x 7721 , ici l'afflux , parcc que cela est dit de ceux qui 
Etaient dans l'tot de damnation , c'est-a-dire , qui Etaient dans 
l'etat du faux sans melange d'apres le mal ; ceux-la nc pcuvent re- 
cevoir interieurement aucun influx du vrai ct du bicn , mais ils re- 
coivcnt extdrieurement, ce qui est l'afflux; par la representation de 
Moscheh ct $ Aharon, en ce que c'est le Vrai venant du Divin, A T °s 
6771 , 6827 ; il est dit 1c Vrai venant du Divin, et hod lc Vrai Divin, 
parce qu'il s'agit de ceux qui etaient dans la damnation; et par la 
signification de la nuit, en ce que c'est l'etat de damnation , i\ os 
7851,7870. 

7956. Et il dit : Levez-vous, sortez du milieu de mon pcuple, si- 
gnifie quits s'eloignassent d'eux : on le voit sans explication. 

7957. Aussi vous, aussi les fits d'lsrael, signifie twee ce vrai ve- 
nant du Divin, et avee le vrai par lequel vient le bien, et avec le vrai 
qui provient du bien : on le voit par la representation de Moscheli , 
en ee qu'il est lc Vrai venant du Divin, N° 7955 ; ct par la repre- 
sentation dps fits dlsrciel^n ce qu'ils sont ceux de l'Eglise spirituelle , 
comme il a cte souvent montre, ainsi ceux qui sont dans le vrai par 
lequel vient le bien et dans le vrai qui provient du bien ; car l'Eglise 
spirituelle est distinguee de l'Eglise celeste en ce que par le vrai qui 
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appartient a la foi clle est introduite dans le bicn qui appartient k 
la charity ainsi en ce quelle a pour essenticl lc vrai ; 1' initiation est 
faite par le vrai , car par to vrai on est instruit cle ce qu'il faut fairc, 
et quand on fait ee vrai , il est appele" bien ; ensuite d'apres ce bier, 
quand on a 6te initie, on voit les vrais selon lesquels on agit de 
nouveau; de la il est Evident que, soit qu'on dise ceux qui sont do 
I'Eglise spirituellc, soil qu'on dise ceux qui sont dans le vrai par le- 
qucl vient le bien et dans le vrai qui provient du bien, e'est la memo 
etiosc. 

7958. Allez, servez Jehovah, signifie quits adorent le Seigneur- : 
cela est Evident par la signification de servir, en. ce que e'est ado- 
rer; que par Jeliovah, partout oil il est nomine - dans la Parole, le 
Seigneur soit entendu, on le voit N os 1 343, 1 736, mi , 3023, 3035, 
5041, 5663, 6281,6303,6905. 

7959. Conune voas en avez parte, signifie selon la volonte: on 
le voit par la signification de parler, en ce que e'est la volonte, IX ° 
2626. 

7960. Aussi voire menu belail, aussi voire gros belail prenez P 
signifie les biens interieurs et exlerieurs cle la charite : on le voit 
par. la signification du menu betail, en ce que ce sont les biens in- 
tSrieurs de la charite' ; et par la signification du gros betait, en ce 
que ce sont les biens exterieurs de la charite, N os 2566, 591 3, 6048. 

7961. Ainsi que vous en avez parte, signifie selon la volonte: 
comme ci-dessus, N° 7959. 

7962. Et allez, signifie quits seloignent lout a fait ; on le voit 
par la signification d* 'alter , ou de s r en alter , en ce que e'est s'eloi- 
gner; et comme cela est dit de nouveau ; il est signify qifils de- 
vaient s'&oigner tout a fait. 

7963. Et bmissez-moi aussi, signifie quits inter c edent : on le 
voit par la signification de benir, en ce que e'est interceder, car be- 
nir. ici signifie supplier pour lui; que supplier pour Pliaraon , ce 
soit interceder, on le voit N os 7396, 7462. 

7964. Et t'Eggpte s'efforcait sur le peuple, se halant de les ren- 
voijer de la terre, signifie que d'apres I' aversion et la crainte Us les 
pressaient de s eloigner : on le voit par la signification de sefforcer 
sur le peuple ense halant cle les renvoyer, en ce que e'est les presser 
de s* eloigner • que ce soit d'apres V aversion et la crainte, cela est 
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Evident, car ceux qui sont dans le faux sans melange d'apres le 
mal ont tenement en aversion ceux qui sont dans le vrai d'apres le 
bien, qu'ils ne peuvent pas meme soutenir leur presence ; c'est de la 
que ceux qui sont dans le mal se precipitant dans l'enfer profonde- 
lncnt scion la quality et la quantitc du mal , afin d'etre loin du bien, 
et cela non-seulement d'apres Inversion, mais aussi d'apres la 
crainte, car en presence du bien ils sont dans les tortures. 

7965. Car ils disaient : Tons nous mourons, signifie ainsi l'enfer 
four eax : cela est evident par la signification dc mourir, en cc que 
c'est l'enfer ; que la mort dans le sens spiritual soit l'enfer , on le 
voitN * 5407,6119. 

7966. El le peuplc emporta sa pate avant quelle cut fermente , 
signifie le premier elat du vrai d'aprcs le bien, vrai dans lequel ilny 
a Hen du faux : on le voit par la signification de la pate , en ce que 
c'est le vrai d'apres le bien ; en jffet, par la farine et la fieur de fro- 
ment est signifie le Vrai, par la pate qui en provient le bien du vrai, 
et parle pain qui provient de la pate le bien de l'amour ; quand par 
lc pain est signifie 1 le bien de l'amour, par les autres choscs, savoir, 
par la pate et par la farine sont signifies dans leur ordre les bicns 
et les vrais ; que le pain soit lc bien de l'amour, voir Ros 276, 680, 
2T65, 2177, 3464, 3478, 3735, 3813, 4211, 4217, 4735, 4976, 
5915 : et par la signification de avant quelle exit fermente ? en ce 
que c'est dans lequel il n'y a rien du faux ; que le levain soit le faux, 
on le voit ci-dessus N° 7906. Qu'ici ce soit le premier etat, savoir, 
quand ils furent delivre's, cela est evident, car il est dit que le peu- 
-ple empona sa pate , ainsi quand ils s'en allaicnt : le second tat 
est decvit dans lc Vers. 39, en ce qu'ils cuisirent la pate, qu'ils 
avaient emporte'e d'Egyptc, en gateaux azymes, car elle n'&ait point 
fermeiitee, cc qui signifie que du vrai du bien e'tait de nouveau pro- 
duit le bien , dans lequel il n'y avait rien du faux: voila les deux 
dtats dans iesquels sont tenus par le Seigneur ceux qui sont de 
I'Egiise spirituellc , quand ils sont dans le bien ; le premier , en cc 
que d'apres le bien qui appartient a la volonte ils voient et pensent 
le vrai ; le second , en ce que d'apres ce mariage du bien et du vrai 
ils produisent des vrais , qui , parce qu'on les veut et qu'on les fait, 
deviennent aussi des biens; et par la suite il y a ainsi continucllc- 
ment de ces productions et de ces derivations du vrai chez ceux qui 
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sont de i'Eglise spirituelle ; cela dans le monde spiritual est montre* 
d'une maniere representative comme un arbre avec les feuilies et les 
fruits ; les feuilies y sont les vrais , les fruits sont les biens du vrai , 
les semences sont les biens eux-memes d'ou provient tout le reste. 

7967. Leurs huches liees dans leurs vetements, signifie les plai- 
sirs ties affections adherents aux vrais ; on le voit par la significa- 
tion des huches, en ce qu'elles sont les plaisirs des affections , 
N° 7356 ; par la signification d'etre liees, en ce que c'est etre adhe- 
rents ; et par la signification des vetements, en ce qu'ils sont les 
vrais, Nos 1073, 2576, 4545, 4763, 5248, 5319,5954, 6914,6918. 
II faut dire ce que c'est que les plaisirs des affections adherents aux 
vrais : tous les vrais qui entrent cliez l'liomme sont conjoints avec 
quelque plaisir, car les vrais sans le plaisir n'ont aucune vie ; 
d'apres les plaisirs qui sont conjoints aux vrais, on connait cequi 
se passe a regard des vrais chez l'homme ,■ si les plaisirs appar- 
tiennent aux mauvaises affections, les choses se passent mal ; mais 
si les plaisirs appartiennent aux bonnes affections, les choses se 
passent bien ; en effet, les anges qui sont chez l'liomme influent 
continuellement avec les bonnes affections, et alors excitent les 
vrais qui y ont 6t6 conjoints, il en est de meme vice versa ; si les 
vrais n'ont point 6t6 conjoints aux bonnes affections, les anges 
alors travaillent en vain a exciter les choses qui appartiennent a la 
foi et a la charite\ D'apres cela, on peut voir ce qui est entendu par 
les plaisirs des affections adherents aux vrais, plaisirs qui sont si- 
gnifies, en ce que les huches 6taient liees dans leurs vetements. 

7968. Sur leur epauls> signifie selon toute leur puissance : on 
le voit par la signification de Yepaule , en ce quelle est toute la 
puissance, N°M 085, 4931 a 4937. 

7969. Vers. 35, 36. Et les fils d'lsra'el firent selon la parole de 
Moschehf et Us dcmanderent aux Egypticns des vases a" argent , et 
des vases d'or, et des vetements. Et Jehovah donna grace au peuple 
aux yeux desE gyp liens ^et z/s(les) leur pretevent ; etils les enleverent 
auxEgyptiens. — Et les fils d'lsra'el firent selon la parole deMos- 
cheh, signifie qu'ils ob6issaient au Yrai Divin : et Us demanderent 
aux Egijptkns des vases d argent et des vases rf'or, et des vete- 
ments, signifie que les scientifiques du vrai et du bien , enlev&> aux 
mediants qui avaient ete de I'Eglise, furent donnds aux bons qui 
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£taient de FEglise : Et Jehovah donna grace au peupte aux yeux 
des tgypticns, signifie la crainte que ceux qui 6taient damned 
avaient de ceux qui etaient de l'Eglise spirituelle : et Us (les) leur 
preterent, signifie que ces scientifiques furent transfer^ : et Us 
(les) enteverent aux igyptiens, signifie que ceux qui titaient dans 
la damnation furent entieremcnt devastfe de ces scientifiques. 

7970. II est inutile d'expliquer chacune de ces significations, 
puisqu'elles ont deja 6te" expliqu^es deux fois , savoir, dans Exod. 
Ill, Vers. 21 , 22, N os 69 1 4 a 6920 ; et dans le Chapitre precedent, 
Vers. 2, 3, N os 7768 a 7773. 

7971 . Vers. 37, 38, 39. Et les fits d Israel partirent de Raam- 
ses vers Succotk , environ six cent mille homines de pied, outre C en- 
fant. Et aussi une foule melee nombreuse monia avec eux, et du 
menu betailet dugros betail, une acquisition fort considerable. Et 
Us cuisirent la pate qu'ils avaient emporlee d'Egypte en gateaux 
azymes, car elle n'elait point fermentee, puree qiiils avaient ete 
expidses de I'Egyple et n avaient pu differer, el aussi de provision 
ne selaient-its point fail. — Et les fits d' Israel par lirent de Raamses 
vers Succoih, signifie le premier 6tat de separation et la quality 
environ six cent mille hommes de pied, signifie toutes les choses 
du vrai et du bien de la foi dans un seul complexe : outre I' enfant, 
signifie le bien de l'innocence : et aussi une foule melee nombreuse, 
signifie les vrais qui ne sont point r^els : monta avec eux , signifie 
qui furent adjoints : et du menu betail et du gros betail , une ac- 
quisition fort considerable, signifie le bien acquis par le vrai , in- 
tdrieur et ext^rieur, en grande quantity : et Us cuisirent la pate 
quils avaient emportee d'Egypte en gateaux azy?nes t signifie que 
d'apres le vrai du bien Itait de nouveau produit le bien dans lequel 
il n'y avait rien du faux : car elle n'etait point fermentee, signifie 
parce que dans le vrai d'apres le bien il n'y avait rien du faux : 
parce quils avaient ete expulses de I'Egyple et n avaient pu dif- 
ferer, signifie parce qu'ils avaient M eloignes de ceux qui Etaient 
dans le faux d'apres le mal : et aussi de provision ne s'etaient-ils 
point fait, signifie qu'ils n' avaient point avec eux une autre alimen- 
tation par le vrai et le bien. 

7972. Et les fils ctlsra'el partirent de Raamses vers Succoih, si- 
gnifie le premier etat de separation et la qualile : on le voit par la 
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signification de partir, en ce que e'est l'ordre et les rfeglcs do la 
vie, N os -1293, 3335, 4882, 5493, 5605 : de \k les departs des fils 
d'Israel, dont il est fait mention dans l'Exode, sont les Aats de la 
vie \ et les changements de ces etats depuis le premier jusqu'au 
dernier; ici done le depart de Raamsfcs vers Succoth signifie le pre- 
mier tot et la quality de cet etat; car les noms des lieux, comme 
aussi ceux des personnes , signifient tous des clioses et la quality 
de ces clioses , voir K os 768, 1224, 1264, 1876, '1888, 3422, 4298, 
4310, 4442, 5095, 6546, 

7973. Environ six cent mille homines de pied, signifie toutes les 
choses die vrai el du bien de la foi dans un seul complexe : on le voit 
par la signification du nombre six cent mike , en ce que ce sont 
toutes les clioses de la foi dans un seul complexe , car ce nombre 
vient de six et aussi de douze, et douze signifie toutes les clioses 
de la foi et de la charite, N™ 577, 2089 , 2129 f. 2130 f. 3273, 
3858 , 3913 : e'est de la que les fils de Jacob furent douze , et que 
leurs descendants furent distingue^ en autant de Tribus ; c' est aussi 
pour cela que douze disciples furent choisis parte Seigneur, savoir , 
pour representor toutes les clioses de la foi et de la cliarit6 ; sur les 
Tribus, voir N os 3858, 3862, 3913, 3926, 4060,6335, 6337,6640, 
7836, 7891 ; sur les Disciples, voir IN T °s 3354, 3488 , 5858 1 6397 ; 
qu'ici six cent mille signifient les mtimes clioses, e'est parce que le 
nombre plus grand et le nombre plus petit, on le nombre multiple 
et le nombre divise, signifient la meme chose que lesnombres sim- 
ples dont its viennent, N os 5291 , 5335, 5708 ; cela est bien Evident 
d'apres le nombre douze, soit que ce nombre soit divise" en six, 
ou multiplie en soixante douze , ou en 1 44 , e'est-a-dire , douze par 
douze, ou en 12000, ou en 144000, il signifie la meme chose ; par 
exemple, 4 44-000 dans Jean : « J'entendis le nombre des marques, 
» cent quarante-qualre mille marques de toute Tribu d'Israel ; de 
» cfiaque Tribu douze mille. » — Apoc. VII. 4 , 5 et suiv. j — ici 
par les fils d'Israel il faut entendre non les fils d'Israel, ni paries 
Tribus les Tribus, ni par le nombre le nombre, mais les clioses 
qui sont dans le sens interne , savoir, toutes les clioses de la foi et 
de la charite, et ainsi par cliaque Tribu en particulier un genre ou 
une classe, scion ce qui a etc explique dans les Chapitres XXIX. 
et XXX de la Genese. Pareillemcm dans le memo ; « Voici, un 
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» Agneau so tenant sur la montagne de Sion , et avec Ltd les cent 
» quarante-quatre miifc qui avaient le Norn de son Pere tait sur 
» leurs fronts : ils chantaient un Cantiquc notivcau devant le Trone, 
» et pcrsonne no pouvait apprendrc le Cantiquc , sinon. les cent 
y> quaranie-quaire miiie rachctes de la lerre; ce sont CCUX qui 
» suivent l'Agncau ou il va ; ceux-cl ont etc radicles dentre les 
jj ftomme*, (comnie) premices a Dieuel a l' Agneau. » — XIV. 1 3 
4 ; — d'apres cette description il est evident que ceuxqui sont dans 
lacharite sont entendus paries -1 44000 ; et il est encore dvident que 
ce n ombre d^signc seulcment l'etat et la quality car ce n ombre 
d6signe la meme chose que douze, puisqu'il vient de 1 55000 et de I 2 
multiplies entre etix : il en est de meme du nombre plus petit 144, 
qui est douze fois douze, dans le Meme : « Il mesura la muraille de 
n la Sainte Jerusalem descendant de Dicu parle Ciel, cent qua- 
rt rante-quatre Coudecs , qui est mesni'e d'homme , e'est-a-dire , 
» d'Ange. » — Apoc. XXL 2s, 17 ; — que la muraille de la Sainte 
Jerusalem ne soit point unc muraille dans le sens spiritucl , mais 
que ce soit le vrai de la foi defendant les choses qui apparlicnnent 
a l'Eglise, on le voit jN° 6419 ; de la aussi il est dit que cette mu- 
raille (Ha it de 1 44 coudces ; il est bicn evident que ccla est ainsi , 
car il est dit que cette mesure est celle de riiomme, e'est-a-dire , de 
I'Angc ; par l'hommc et par Tange est signing tout ce qui appar- 
tient au vrai et au bicn de la foi : et, en outre ccla est (Widen t 
d'apres les douze pierres pre'eieuses, dont &ait compost le fonde- 
ment de la muraille, et d'apres les douze portes, dont chacuneetait 
unc perle, — ibid. Vers. 19, 20, 21 , — car les vrais de la foi qui 
proviennent du bien de la charite sont signifies paries pierres pre- 
cieuses, N os 643, 3720, 6426 ; parcillement par la porte, et aussi 
par la perle : de la il devient maintenant constant que le nombre 
plus petit ou plus grand cnveloppe la meme chose que le nombre 
simple d' oil il vient : que tousles nombres dans la Parole signifient 
des choses, on le voitN^ 482, 487, 575, 647, 648, 755, 8I3, 1963, 
1988, 2075, 2252, 3252, 4264, 4495, 4670, 5265, 6175. D'apres 
ce qui vient d'etre dit on peut maintenant voir que le nombre des 
six cent mille homines qui sortaient d'Egypte signifie aussi de idles 
choses : que ce nombre ait une telle signification , il est a peine 
quclqu'un qui le croie, par la raison que cela est un historique , et 
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que tout liistorique tient continuellement le mental dans le sens 
externe et le d&ourne du sens interne , mais toujours est-il que ce 
nombre a une telle signification , car il n'y a pas dans la Parole 
un seul petit mot, ni meme un seul iota ou un seul accent, qui ne 
soit saint en lui-meme, parce qu'en lui-meme il enveloppele saint; 
que le saint ne soit pas dans l'historique seul , il n'y a personne 
qui ne le voie. 

7974. Outre I' enfant, signifie ce bien de V innocence : on le voit 
par la signification de Yenfant , en ce qu'il estle bien de l'inno- 
cence, N os 430, 1616, 2126, 2305, 3183, 3494, 4797, 5608. 

7975. Et aussi une foule melee nombreuse, signifte les biens 
et les vrais qui ne sont point reels : on le voit par la signification de 
la foule melee, en ce que ce sont les biens et les vrais non r^els ; 
car lorsque les fils d'lsracl reprfeentent les biens etles vrais r£els, 
qui appartiennent a l'Eglise spirituelle, N° 7957, la foule m61£e 
qui les accompagne signifie les vrais et les biens non-r6els : en 
effet, voici ce qui se passe chez ceux de l'Eglise spirituelle : il y a 
cbez eux des biens et des vrais r£els, et il y a des biens et des 
vrais non-r£els ,• car l'homme de l'Eglise spirituelle n'a aucune 
perception du bien et du vrai , mais il reconnait et croit pour bien 
et pour vrai ce que les doctrinaux de son Eglise enseignent ; 
de Ik vient qu'il est dans un tres-grand nombre de vrais non-r6els, 
par consequent aussi dans des biens semblables, car les biens ont 
leur quality par les vrais; que les spirituels soient dans un tres-grand 
nombre de vrais non-r&ls, on le voit N* 2708, 271 5, 2748, 2831 , 
2849, 2935, 2937, 3240, 3241 , 3246, 3833, 4402, 4788, 51 \ 3, 6289, 
6500, 6639, 6865, 6945, 7233 : et que par suite les vrais chez eux 
ne soient pas purs, on le voitl\° 6427; mais n6anmoins ils sont te- 
nus par le Seigneur dans des biens tres-r6els, ce qui est fait au 
moyen de Tinfiux par les interieurs, W 6499, et alors les vrais et 
les biens non r^els en sont separes, et sont rejet^s sur les cot^s ; 
c'est la ce qui est signing par la troupe metee fort nombreuse. Par 
cette troupe sont pareillement signifies ceux qui sont de l'Eglise, 
mais non au-dedans, comme les gentils qui vivent dans l'obeis- 
sance et dans une charite* mutuelle entre eux ; il n'y a pas non 
plus en eux de vrais r6els, parce qu'ilsn'ont point la Parole ; ceux- 
ci, et aussi les vrais non-r6els eux-m6mes sont encore signifies par 
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une foule nombreuse dans Jean : « J'cntcndis le nombre des mar- 
» ques, cent quarante-quatre mille marques de toute Tribu d'Israel : 
y apres cela je vis, el voici une foule nombreuse que personne ne 
» pouvait compter, de toute nation, et de toutes tribus, et de tous 
» peuples, et de toutes langues, se tenant devant le trone et devant 
» FAgneau, vfitus de robes blanches, et des palmes dans leurs 
» mains. » — Apoc. VII. 4, 9. 

7976. Montaaveceux, slgnifie qui furent adjoinls : on le vail 
par la signification de monter twee eux 7 quand cela est dit des biens 
etdes vrais, en ce que c'est qu'ils furent adjoints ; car les vrais et 
les biens non reels sont, a la v6rit6, scares d'avec les biens et les 
vrais r6els chez l'bomme spirituci , mais ils ne sont point 6t6s, ils 
restent adjoints sur le cote" ou ils ont M rejet^s, N° 7975 f, 11 en est 
de nieme de FEglise du Seigneur parmi les nations qui n'ont point 
les vrais r6els ; ces nations dans le ciel ont aussi 4t£ adjointes a 
ceux qui sont dans les vrais et dans les biens r£els. 

7977. Et du menu detail et du gros betail, une acquisition fort 
considerable 7 si gni fie le bien acquis par le vrai, interieur et exte- 
rieur, en grande quantite : on le voit par la signification du menu 
betail, en ce que c'est le bien interieur, et par la signification du 
gros betail, en ce que c'est lebien exte>ieur, N os 2566, 59 \ 3, 604-8, 
7960; que ces biens aient M acquis, cela est signine" par Y acqui- 
sition; en effet, tout bien chez ceux qui sont de FEglise spirituelle, 
a et^ acquis par le vrai, car sans le vrai qui appartient a la foi ils 
ne savent pas ce que c'est que le vrai spirituel, ni ce que c'est que 
le bien spirituel; ils peuvent bien connaitre le vrai civil, puis le 
vrai moral, et les biens de ces vrais, parce que ces biens et ces vrais 
sont en rapport avec les choses qui sont dans le monde, c'est de la 
aussi qu'ils en ont la perception; mais le vrai spirituel et lebien 
de ce vrai ne sont point en rapport avec les clioses qui sont dans le 
monde, et meme ils en sont en plusieurs points absolument £loi- 
gn£s, il fautdonc qu'ils en soient instruits. Ces clioses ont &6 dites 
afin qu'on sache que tout bien, chez ceux qui sont de FEglise spi- 
rituelle, doit etre acquis par le Vrai : que fort considerable, ce soit 
en grande quantity cela est evident. 

7978. Et ils cuisirent la pate qu'ils avaient empor tee d'Egypte 
en gateaux azymes, signifie que d' apres le vrai du bien ctait de 
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nouveau produit le bien dans tequel it nij avalt rien da faux : on le 
voit par la signification de cawe, quand cela se dit du vrai qui est 
signifie parla pate , en ce que e'est produire ; par la signification 
dc la pate, en cc qu'elle est le vrai du bien, N° 7966 ; et par la si- 
gnification des gaieaux azymes, en ce qu'il sont lesbiens dans les- 
quels il n'y arien du faux; que les azymes soient ce qui est sans le 
faux, on le voitN 08 2342, 7906. Que ce second 6tat soit celui du 
vrai d'apres le bien, dans lequelils etaient quand ils furentde'livr^s, 
on le voit N os 7966, 7972. Si les gateaux sont les biens, c'est parce 
qu' ils sont du pain, et que le pain dans le sens interne est le bien 
deramoui\IN T ^76, 680, 2165, 2177, 3464, 3478, 3735, 3813, 
4211, 4217, 4735, 4976, 5915 ; mais le pain des gateaux est dis- 
tingue du pain commun, en ce que le pain des gateaux signific le 
bien del' amour envers le prochain, ainsi lebien spirituel, et que le 
pain commun signifie le biende F amour pour le Seigneur, ainsi le 
bien celeste: ce bien spirituel a ete signify par la minchali, qui 
etait offerte et briilee avec le sacrifice sur Fautel , car la minchali 
toit cuite en gateau et en beignets, commc on pent le voir, Exod. 
XXIX. % 3, 23, 24, 37. Levit. IE 2 et suiv. VI. 13. U.Nomb. 
YI. 15,19 XV. 48, 19, 20, 21. —La meme chose 6tait signified 
par les douzc pains de proposition, qui dtaient cuits aussi en ga- 
teaux, dont il est parld ainsi dans Mo'ise : « Tu prendras de la fine 
» farine, et tu la cuiras en douze gateaux • dc deux dixiemes sera 
» chaque gateau; et tu les placeras en deux rangees, six par rangec, 
w sur la table pure devant Jchovab ; et tu mettras sur (chaque) ran- 
» gee de l'encens pur ; et ce sera pour pains en memorial, ignition 
» a Jehovah. » — Levit, XXIV. 5, 6, 7, 8,9;— d'apres cela, on 
peut voir que les pains signifiaient le saint, car autrement unc telle 
chose n'eut jamais M commanded; et parce qu'ils signifiaient le 
saint, ils sont aussi appetes la sainted des saintetes, — ibid. Vers. 
9 : mais par ces pains etait signifie le bien dc 1' amour celeste, et 
par la cuisson en gateaux dtaient signifies les biens de l'amour 
spirituel. D'apres cc qui vient d'etre dit, et d'apres ce qui a ete rap- 
porte" dans les passages ci-dessus cites, on peut voir que la memo 
chose est entenduc par le pain dans la Sainte Cene. 

7979. Car elle n etait point fermenlee, signifie parce que dans 
le vrai d'apres le bien il ny avait rien de faux : on le voit par la 
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signification de la pate, delaquclle il estdit qu' die netait point fer- 
mentee, en ce qu'elle est le vrai du bien, N° 7966 ; et par la signifi- 
cation de non fermentee, en ceque c'est sans lefaux, JS 0S 2342, 7906. 

7980. Parce quits avaient ete expulses de I' Egypte, et n avaient 
pit differer, signifie parce qu'ils avaient ete eloignes de cenx qui 
e talent dans le faux d'apres le mat : on le voit par la signification 
d'etre expulses, en ceque c'est 6tre eloigned, car celui qui est ex- 
pulse" est 61oigne\ N° 7964 ■ par la signification de V Egypte, en ce 
que ce sont ceux qui sont dans le faux d'apres le mal, ainsi qu'il a 
6te" montre" ci-dessus; et par la signification de n avoir pu differer, 
en ce que c'est la n£cessit6 de l'&oignemcnt. 

7981 . Et aussi de provision ne s'etaient~ils point fait, signifie 
qu'ils n avaient point avec eux une autre alimentation par le vrai et 
lebien, savoir, autre chose que cequi est signify par la pate non fer- 
mentee, e'est-a-dire, autre chose que le vrai du bien, dans lequel il 
n'y a Hen du faux, N° 7966 : on le voit par la signification de la 
provision, en ce que c'est l'alimentation par le vrai et par lebien, 
N<*5490, 5953. 

7982. Vers. 40, 41 , 42. Et l' habitation des fits d 'Israel , durant 
laquelle Us habiterenten Egypte (fut de] trente ans et quatre cents 
ans. Et il arriva an bout de trente ans et quatre cents ans, et il arriva 
en ce meme jour-la, que sortirent toutes les armees de Jdiovah de la 
terre d Egypte. Une nuit de gardes (fut) cellt-la a Jehovah, pour les 
retirer de la terre d Egypte ; cette nuit-la a Jehovah (fut) de gardes 
pour tous les fits d I rael , en leurs generations. — Et I' habitation 
des fits dlsra'el durant laquelle Us habiterenten Egypte, signifie la 
dur6e des infestations : trente anset quatre cents ans, signifie laqua- 
litd de 1* 6tat des infestations : etil arriva au bout de trente ans et 
quatre cents ans, signifie le temps de 1'avenement du Seigneur quand 
ils furent delivr6s : et il arriva en ce meme jour-la, signifie que c'est 
alors : que sortirent toutes les armees de Jehovah de la terre dE- 
gypte, signifie que ceux qui dtaient dans le vrai et dans le bien, et 
avaient jusque-la 6t6 detenus, furent exempts ; Une nuii de gardes 
(fut) celle-la a Jehovah, signifie la presence du Seigneur chez ceux 
qui etaient dans le vrai et dans le bien, et chez ceux qui &aicnt 
dans lemal et par suite dans lefaux sans melange : pour les retirer 
de la terre dtigypte, signifie la delivrance de la captivity spirituelle : 

XII. 15 
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ceitc mut-la a Jehovah {ii\[) de gardes, signifie qu'alors ils Airent 
degagfe de lout faux el de ton I mal : pour tons les fits dlsraefen 
lenrs generations, signifie ccux de l'Eglise spiriluclle, cliez qui il y 
A le bien d'apres le vrai et le vrai d'aprks lebien. 

7983. Et I' habitation des fits d Israel durant laquellcils habit erent 
en tigypte, signifie la duree des infestations : on le voit par la signi- 
fication de ('habitation, en ce qu'ellc est l'etat de la vie, N os 1293, 
3384, 361 % 445 1 ? 6051, ici l'etat des infestations, car c'est la 
l'etat de la vie, dnquel il s'agit maintcnant, et qui est signify, par 
le rrombre de quatre centtrente ans, auquel ccs paroles sc referent. 

7984. Trente ans et quatre cents ans, signifie la qualile et tilnt 
des infestations : on le voit par la signification de trente, en ce que 
c'estle plein 6tat des restes, car ce nombre vient de trois et de dix 
multiplies cntre eux; or, trois signifie l'etat plein, N os 2788, 4495, 
77(5; et dix signifie les restes, 1\ 05 576, 1906, 2284 ; dans ce qui 
suit il sera dit ce que c'est que l'etat plein , et par la signification 
de quatre cents, en ce que c'est la dur^c de la vastation, N os 2959, 
2966, et par suite la conduction du bien et du vrai, N° 4341 : que 
tous les nombrcs signifient des choses et des etats, et que le nombre 
compose ait la meme signification que les nombres simples dont il 
a M compost, on le voit ci-dcssus N°7973. Quant a ce qui con- 
cerne la vastation qui est signifiee par quatre cents ans, elleestde 
deux genres, savoir, la vastation dumal et du faux, et la vastation du 
bien ctdu vrai; chez ceux qui sontdamnis, il y a la vastation dubien 
el du vrai , et chez ceux qui sont sauves, il y a la vastation du mal 
et du faux ; la vastation est la privation : que les mediants qui 
avaient ete de l'Eglise aient ete devastes quant a tout bien et a tout 
vrai, c'est ce qui a M montre jusqu'a present, car les dcgrcs succes- 
sifs de la vastation ont etc* signifies par les plaies dans l'Egypte ; 
au contrairc les buns sont devastes quant au mal et au faux ; chez 
eux les inaux et les faux, sont successivcment sepank, c'est-a-dire, 
rejetes sur les cotes, et les biens et les vrais sont rassembMs dans 
le milieu ; ce rasscmblement du bien et du vrai est entendu par les 
restes; et quand pour eux l'etat des restes est plein, ils sont Aleves 
dans le Giel ; c'est cet etat qui est signing par trente, etla vastation 
est signifie par quatre cents: la vastation du mal et du faux et 
rinsinuation du bien et du vrai chez les bons sont faites par les 
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infestations et par les.tentations ; par les unes et les autres sont re- 
pousses les faux et les maux ct sont ins6rfe les biens etles vrais, 
et cela jusqu'a ce que l'etat soit plein. II faut dire aussi en peu de 
mots ce que c'est que l'etat plein ; chacun, qu'il soit damne" ou qu'il 
soil mmi, a une mesure determine qui pcut etre remplie ; les 
mediants ou ceux qui sont damn 6s ont une mesure d&ermin6e de 
mal et de faux, et les bons ou ceux qui sont sauves ont une mesure 
dtaminee de bien et de vrai i cette mesure chez chacun est rem- 
plie dans l'autre vie ; mais pour quelques-uns la mesure est plus 
gr.ande, et pour quelques autres plus petite; cette mesure est acquise 
dans le monde par les affections qui appartiennent a 1' amour, 
plus quelqu'un a aime le mal et par suite le faux, plus il s'est acquis 
une mesure gran.de; et plus quelqu'un a aimele bien etpar suite 
le vrai, plus la mesure est grande pour lui ; les limites et les degr£s 
d'extension de cette mesure sont clairement visibles dans l'autre 
vie, et ils n'y peuvent etre d6passes, mais ils peuvent etre rem- 
plis, et ils sont aussi en actualite rcmplis, savoir de bien et de 
vrai chez ceux qui ont &6 dans 1' affection du bien et du vrai, et 
de maux et de faux chez ceux qui ont ete dans l'affection du mal et 
du faux ; de la il est evident que cette mesure est la faculty, acquise 
dans le monde , de reeevoir ou le mal et le faux, ou le bien et le 
vrai : c'est eet tot qui est entendu par Tetat plein et signing par 
trente:il est deer it par le Seigneur dans les Paranoics sur les 
talents, dans Mathieu, XXV. \ -i a 31 , et sur les Mines dans Luc, 
XIX. 13 a %'6 ; et enfm par ces paroles dans Mathieu : « A quicon- 
» que a il sera donn£, afin qu'il ait abondamment, mais a celui qui 
» n'a pas, meme ce qu'il a lui sera enlev6. »— XXV, 29; — et dans 
Luc : « A ceux qui 6taient presents il dit ; Otez-lui la mine, et 
» .donnez-laaeelui qui ales dix mines, lis lui dirent: Seigneur, il 
» a dix mines. Je vous dis que, a quiconque a, il sera donne* ; 
» mais a celui qui n'a pas, meme ce qu'il a lui sera enleve\ »— XIX. 
%k, 25, 26: — Que la mesure de chacun soit remplie, c'est aussi 
ce que le Seigneur enseigne ailleurs dans le meme : « Donnez, et 
» il vous sera doune, une mesure bonne, pressee, agit£e, et qui 
» d^borde sera donnee dans votre sein. »— VI. 38 : — Maintenant, 
d'apres ce qui vient d'etre dit, on voit clairement ce qui est 
entendu par l'etat piein. 
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7985. 11 est dit <[uc ^habitation des fils d'lsrael, durant la- 
quelle ils habiterent en Egypte, fut de quatre cent trente ans, 
et ensuite qu'au bout dc quatre cent trente ans, en ce meme 
jQ,ur toutcs les armies de J6hovah sortirent de la terre d'Egypte, 
lorsque cependant Habitation des fds d'lsrael depuis la descente 
de Jacob en Egypte jusqu'a ce moment de la sortie de sefi descen- 
dants, if a pas M. de plus que la moiti6 de ce temps, savoir, 21 5 ans, 
comme on le voit clairement par les details chronologiques de r£- 
criture Sainte ; en effet , Moscheh naquit d'Amram, Amrafii de 
K6hatli, et Kehath dc Le>i , et K6hath vint en Egypte avcc Le>i son 
pore, — Gen. XLYI. 11 ; — l'age de la vie de K6hath fut de 
'133 ans, — Exod. VI. 4 8,— et l'age dc la vie d'Amram, dont na- 
quirent Aharon et Moscheh , fut de \ 37 ans, — ibid. Vers. $0 ; — 
et Moscheh 6tait homme de 80 ans, qnand il se pnSsenta devant 
Pharaon , — Exod. VII. 7 ; — il n'est point dit en quelle ann^e de 
l'age de Kehath naquit Amram, ni en quelle annexe de l'age d'Am- 
ram naquit Moscheh ; mais il devient Evident qu'il n'y a pas eu 
430 ans, car les ann^es de leurs ages ne vont pas a 430, etne 
s'61event qu'a 350; ce qu'on peut savoir, si aux I 33 annexes dc 
l'age de K6bath on ajoute les 137annees de l'age d'Amran et les 
80 annte de Moscheh lorsqu'il se prdsenta devant Pharaon ; on 
aura encore moins, si l'on'additionhe les ann^es depuis les nais- 
sances ; qu'il n'y ait eu que %\ 5 ans, on peut le voir par la Chrono- 
logic Mais depuis la descente d' Abraham en Egypte jusqu'a la sortie 
des fils d'lsrael il y a eu 430 ans, comme on peut aussi lc voir par la 
Chronologie : de Ik il estmaintenant evident qu'ici par les 430 ans est 
entendue la periode entiere du temps 6coul6 depuis Araham et non 
depuis Jacob : si ces annees ont 6te d6sign6es et appelates" les an- 
nte de l'liabilation des fils d'lsrael en Egypte, e'est a cause du 
sens interne, dans lequcl dies signifient l'e'tat plein etladur^e de 
la vastation de ceux qui eHaient de l'Eglise spirituelle, et qui furent 
de'tenus dans la terre infeVieure jusqu'a l'av6nement du Seigneur, 
et alors delivres, voir N^ 6854, 69 1 4, 7035, 7091 , 7828, 7932 bis. 
7986. Et il arriva au bout de trente ans et quatre cents ans , 
signifie le temps de i'avenement du Seigneur, quand ils farentsau- 
ves : on le voit par la signification de quatre cent trente ans , en 
ce que e'est 1'etat plein et la dur6e de la vastation ou infestation de 
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ceux qui etaient de l'Eglisc spirituelle, et qui furent detenus dans 
la terre intericure jusqu'a rav^nement du Seigneur, et alors deli- 
nks , ainsi qu'il vient d'etre dit, W° 7985 et N os 6854, 69 1 4, 7035, 
7091, 7828, 7932 (bis) ; par suite, au bout de ces annees, signifie 
l'avenement du Seigneur, quand ils furent sauves. 

7987. Et it arriva en ce meme jour-la, signifie que e'est alors : 
on le voit par la signification du jour, en ce que e'est Fetat, N os 23, 
487, 488, 493, 2788, 3462, 3785, 4850, 5672, 5962, 7680; dc la, 
ence meme jour, e'est en cet (Hat, ainsi e'est alors, savoir, lors de 
lavfoiement du Seigneur, signiiie 1 par au bout de quatre cent trente 
ans, et lors de la d61ivrance dc ceux de TEglise spirituelle, signi- 
Ms par la sortie de toutes les armies de Jehovah de la terre d'E- 

gypte. 

7988. Que sorlirent toutes les armees de Jehovah de la terre d'E- 
(jypte, signifie que ceux qui etaient dans le vrai etdansle bien, et 
avakntj usque-la ete detenus, furent exemptes : on le voit par la si- 
gnification de sortir de la terre d'Egypte, c en ce que e'est etre 
exempt^ etdclivrd des infestations ; que sortir ce soit etre exemptc, 
celaest Evident, et que la terre d'Egypte signiiie les infestations, on 
le voit N° 7278 ; et par la signification des armees de Jehovah, en 
ce qu'clles sont les vrais et les biens de TEglise spirituelle, ainsi 
ceux qui sont dans le vrai et dans le bien, N os 3448, 7236. Que les 
vrais et les biens soicnt les arm6cs de Jehovah, on le voit dans Da- 
niel : « De Tune des conies du bouc sortit unc petite conic, et elle 
» grandit beaucoup vers le midi, et versle levant, et vers la splcn- 
» dcur ; et elle gntadlt jusqu'a I' Arm.ee des cieux, et elle jeta a terre 
» (une partie) de I'Armee, et des etoilcs, et elle les foula ; elle s'6- 
» leva n\&me jusqii au Prince de I'Armee : et I'Armee ful livrce sur 
» le (sacrifice) perphuel pour la prevarication, parce qu'elle jeta la 
» Verite a terre: alors j'entendis un saint qui paiiait : J-usques a 
» quand et le saint et Tarmee seront-ils livrfe a etre foutes? II me 
» dit : Jusquau soir et au matin, deux mille trois cents; alors sera 
» justify le saint. » — VI1L 9 a 1 4. — Ici, il est bien Evident que 
Vanned signifie les vrais et les biens ; car il est dit que la conic jeta 
par terre une partie de Tarniee et des 6toiles, et ensuite, qu'elle jeta 
la v6rit6 par terre, et que 1'arm^e serait foulee jusqu'au soir et au 
matin, e'est-a-dire, jusqu'a l'avenement du Seigneur. Comme les 
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vrais el les biens sont les arm6es de Jehovah, les Anges sont pour 
cela meme appel^s Armies de Jehovah dans le Livre I des Rois i 
Mich^e le prophfcte dit : « J'ai vu J6hovah assis sur son trono. et 
» toiUe I'Armec des deux se tenant pres de tut. » — XXIL 49: — ■ 
et dans David : « Btmissez Jehovah, (vous,) ses Anges, puissants en 
» force; b^nissez Jehovah, (vous,) touies ses Armees, ses minis- 
» trcs. » — Ps. CUE 20, 21; — les Anges sont appetes Armies 
d'apr&s les vrais et les biens dans lesquels ils sont ; et non-seule- 
ment les Anges £taient appel£s Arm6es de J&iovah, mais il en 6tait 
de meme des Luminaires du Ciel, commc le Soleil, la Lune et les 
Stories, et cela parce que le Soleil signifiait lehien de ramour, la 
Lune le bien de la foi, et les Etoiles les connaissances du bien et du 
vrai; que ces luminaires soient appel^s Armies, on le voit claire- 
ment dans le Livre de la Genfese : « Et furent achevfe les cieux et 
» la terre, et toutes leurs Armees, » — IL 1 ; — ou par les Armies 
sont entendus tous les luminaires du ciel, tandis que dans le sens 
injerne, dans lequel il s'agit de la nouvelle creation de Fhomme, ce 
sont les vrais et les biens qui sont entendus ; pareillement dans Da- 
vid : « Louez Jehovah, tous ses Anges; louez-Le } toutes ses At- 
y> mees; louez-Le, Soleil etLune; louez-Le, toutes les Etoiles de lu- 
» mi&re. » — Ps. CXLVIII. 2, 3 ; — que le Soleil soit le bien de 
ramour, et la Lune le bien de la foi ? on le voit, N os 1 529, 4 530, 
2441 , 2.495, 4060, 4696, 5377, 7083, et les Voiles les connaissan- 
ces dubien ctduvrai, N os 4808, 2120, 2493, 2849, 4697. Si le 
Soleil, la Lune et les Etoiles signifient les biens et les vrais, e'est 
parce que le Seigneur est le Soleil pour les C61estes, et la Lune pour 
les Spirituels, N°M521, 1529, 1330, 1531, 3636, 3643, 4300, 
4321 f., 5097, 7078, 7083, 7171, 7473; et parce que lesdemeures 
Ang&iques brillent comme les etoiles, selon ces paroles dans Da- 
niel : « Alors les intelligents brilleront comme la splendeur de 1'6- 
» tendue ; et eeux qui enjuslifientptusieurs, comme les etoiles, dans 
» le sikcle et l'£ternit6. »— XII. 3. — Parce que les Anges, d'apr&s 
les vrais et les biens, sont appeles Armies de Jdhovah, et qu'il en 
est de meme du Soleil, de la Lune et des Etoiles, et parce que tout 
bien et tout vrai proc&dcnt du Seigneur, e'est pour cela que le Sei- 
gneur dans la Parole est appel£ Jehovah Sebaoth bu des Armies, 
N a 3448 ; il est aussi appele ainsi, parce qu'il combat pour l'homme 
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contrelcs enfers. D'apres ee qui vient d'etre clit on peut voir main- 
tenant ce qui est entendudans le sens interne par les Armees de 
Jehovah ; que les fils dc Jacob, qui sortirent d'Egyplc, n'aient point 
£te les Armees de Jehovah, mais les aient representees, cela est 
evident d'apres leur vie en Egypte, en ce quits n'ont pas connu 
Jehovah, ni memeson Nom, avant que ce nom fut indique a Mo- 
scheh du milieu dubuisson, — Exod. III. 13, ] £, i 5, I 6; — puis en 
ce qu'ils furent, comme les Egyptiens, des adoratcurs du veau, ainsi 
qu'on peat le conclure de i'Exode, Chap. XXXII; et eniin d'apres 
leur vie dans ie desert, en ce qu'ils furent tels, qu'ils nc purent etre 
introduits dans la terre de Canaan; ainsi ils n'ctaient ricn moins 
que les Armees de Jehovah. 

7989. Une nidi dc gardes fut celle-ld a Jehovah, signifie la pre- 
sence da Seigneur chez ceux qui ciaienl dans le vrai el dans le bien, 
et chez ceux qui elaient dans le mat el par suite dans le fanx sans 
melange : on le voitparla signification de la nun, en ce que e'est 
jTitat de damnation, N° 785 1 ; etpar la signification de gardes a Jeho- 
vah, en ce que e'est ia presence du Seigneur et par suite la sauve- 
garde; en effet, par la presence du Seigneur sont illustres ceux qui 
sont dans lebien et par suite dans le vrai, et sont aveugles ceux qui. 
sont dans le mat et par suite dans le faux; puis, par la presence du 
Seigneur sont tires de la damnation ceux qui doivent Ctre eleves 
dans leciel, car ils sont detournes du mai et tenusdans lebien, 
et cela avec une force puissante, par le Seigneur; ct par la presence 
du Seigneur sont aussi introduits dans la damnation ceux qui. doi- 
vent etre pr^cipites dans l'enfer, car scion le degre de presence du 
Seigneur ils sont dans le mai, N os 79%, 7643 ; e'est done de la que 
eetetat et ce temps sont appelcs une nuit de gardes a Jehovah. La 
presence du Seigneur, dans la suite, est decrite par la Colonne de 
nu6e pendant le jour, et par la Colon.ne de feu pendant la nuit, pour 
les conduire, — Exod. XIII. 91; — et la presence taut chez ceux qui 
sont dans le bien et le vrai que chez ceux qui sont dans le mat et le 
faux est decrite en ceque cette colonne se placait en Ire le camp des 
Israelites et lecainp des Egyptiens, et en ce que, quand Jehovah 
regarda dela colonne vers le camp des Egyptiens, les Egyptiens furent 
submerges dans lamer deSuph — Exod. XtV. 19, 20, g£,f$, 36, 27, 

7990. Pour les relirer dc la terre d'figgptc, signifie la dclivrancc 
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de lacaptivite spiritiiclle : on le VOltpar !a signification de rethrew 1 
en ce que c'est d&ivrer ; et par la signification de la terre dflgypte, 
en ce que c'est oil ils etaient infests par les mediants, ainsi on ils 
(Haient dans une captivity spirituelle, selon ce qui a £te rapporte, 
N°s 6854, 6914,7035, 7094, 7828, 7932 (6is), 7985. Sontditsetre 
dans une captivity spirituelle ceux qui , quant aux int6rieurs , sont 
tenuspar le Seigneur danslcbien et le vrai, mais qui, quant aux 
ext&ieurSj sont tenuspar l'enfer dans le mal et le faux; de la le com- 
bat de riiomme Externa avec l'homme Interne : dans cet etat sont 
tenus ceuxqui sont infests ; et alorsle Seigneur, par l'influx dans 
les int6rieurs, combat pour eux con tre V afflux du mal et du faux 
venantdes infers; ils sont alors tenus comme des eaptifs, car par 
Tinflux venant du Seigneur ils veulent etre dans le bien et dans le 
vrai, mais par Tafflux venant des enfers il leur semble qu'ils ne peu- 
vent pas. Ce combat a lieu, afin que l'liomme Externe soit r&luit a 
Fobeissance sous l'hommc Interne, et qu* ainsi les naturels soient 
subordonnes aux spirituels. 

7991. Celle mdl~la a Jehovah fut de gardes, signifie qu alors ils 
fureni degages de lout faux et de tout mal : on le voit d'apr&s ce qui 
vient d'etre dit, N° 7989, dela nuit de gardes a Jehovah. 

7992. Pour ious les fds d'Isra'el en leurs generations, signifie 
ceux de l'Eglise spirituelle, chezqui il y a le bien d'apres levrai et le 
vrai d'apres le bien : on le voit par la representation des fds 
dlsrdel, en ce qu'ils sont ceux de l'Eglise spirituelle, ainsi qu'il a 
&t& dit trts-souvent ; et par la signification des generations, en ce 
qu'elles sont les choses qui appartiennent a la foi et a la charity 
N OS 2020, 2584, 6239, ainsi ceux chez qui il y a le bien d'apres le 
vrai et le vrai d'apres le bien, car ceux de l'Eglise spirituelle sont 
introduits par levrai qui appartient a la foi, vers le bien qui appar- 
tient a la charity et quand ils ont 6te introduits ils sont conduits 
du bien vers les vrais ; ceux qui sont conduits du bien vers les vrais 
sont ceux qui constituent l'Eglise interne, et ceux qui sont introduits 
par le vrai vers le bien sont ceux qui constituent l'Eglise externe. 

7993. Vers. 43 a 49. Et Jehovah dit a Moscheh et a Aharon : Ceci 
est lestatut du Pozsach: Tout fds d'etranger nen mangera point. 
Et tout serviteur dim homme, achat d' argent, et tu le circonciras, 
alors il en mangera. Lelr anger et U mercenaire^ il nen mangera 
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point. Dans une settle niaison il sera mange, tu nemporteras point 
de la maison de la chair dehors ; etvous ne briserez point dos en Lui. 
Toute I'assemblee d' Israel, Us le feront. Etsisejourne avec toiun 
voyageur, et quil fasse Pcesack a Jehovah, que lid soil clrconeis 
tout male, et alors il sapprochera pour le [aire, et il sera comme 
I'indigene de la terre : et tout prepucie n'en mangera point. Une 
seule lot il if aura pour i'lndigene et pour le voyageur qui sejoume 
an milieu de vous. — Et Jehovah dit a Moschehet a Aharon, signifie 
1' information par le Yrai Divin : Ceci (est) le statut du Poesach 
signifie les lois de Tordre pour ceux qui ont 6te" delivr6s de la dam- 
nation et des infestations : Tout fits detranger nen mangera point, 
signifie que ceux qui ne sont ni dans le vrai ni dans le bien seront 
s£par6s d'avee eux : et tout serviteur dun homme, signifie l'homme 
encore naturel : achat d argent, signifie qui a quelque vrai spi- 
ritual : et tu le circonciras, signifie la purification des amours 
corrompus : alors il en mangera, signifie qu'il sera avec eux : I'e- 
tranger etje mercenaire il nen mangera point, signifie que ceux 
qui font le bien seulement par caracterc naturel, et ceux qui le 
font pour en tirer profit, ne seront point avec eux: dans une seule 
maison il sera mange, signifie les associations des biens qui se 
conviennent, afin qu'ils fassent ensemble un seul bien : tu nem- 
porteras point de la maison de la chair dehors, signifie que ce bien 
ne sera point mele" au bien d'un autre : et vous ne briserez point dos 
en lui, signifie que le scientifiquc vrai sera aussi enticr : tome I'as- 
semblee d' Israel Us le feront, signifie que cettc loi de l'ordre sera 
pour tous ceux qui sont dans le bien du vrai et dans le vrai du bien : 
et si sejoume avec toi un voyageur, signifie ceux qui ont &6 in- 
struits dans le vrai et dans le bien de l'Eglisc, et les ont recus : et 
quil fasse Pcesach a Jehovah, signifie s'il veut etre en union avec 
eux : que lui soil circoncis tout male, signifie que son vrai doit etre 
purge des amours impurs : et alors il sapprochera pour le faire, si- 
gnifie qu'alors il sera avec eux : et il sera comme i'indigene de la 
teire, signifie qu'il sera recu comme celui qui est dans ce vrai et 
ce bien, et purifie" des amours corrompus : et tout prepucie nen 
mangera point signifie que celui qui est dans les amours de soi et 
dumondene petit pas etre avec eux: une seule loiil y aura pour 
I'indigene et pour le voyageur qui sejoume au milieu de vous, si- 
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gnifieque celui qui, ayant M instruit, a reculevrai et lebien do 
l'Eglise et y conforme sa vie, sera comme cclui qui, ayant ciu in- 
truit auparavant, est au dedans de l'Eglise et menc unc vie con- 
forme aux preceptes de la foi et de la charity. 

7994. Et Jehovah dit a Mosckeket a Aharon, signi fie ['informa- 
tion par le Vrai Divin : on le voit par la signification de Jehovah dit, 
lorsqu'il s'agit des statuts de l'Eglise, en ce que e'est reformation 
on 1' instruction, N os 7186, 7367, 7304 7 73S0, 7517, 7769, 7793, 
7825 ; et par la representation de Moscheh et d' Aharon, ence qu'ils 
sontle Vrai Divin, Moscheli finterne et Aharon Texterne, N OS 7009, 
7010,7080,7382. 

7995. Ceci est le statut du Paz&arJi, signifie les tois de l'ordre 
pour ceux qui onl etc delivres de la damnation et des infestations : 
on le voit par la signification du stand , en ce que e'est ce qui pro- 
vient de l'ordre, ainsi qu'il va etre explique ; etpar la signification 
duPossacli, en ce que e'est la presence du Seigneur et la delivrance 
de la damnation, N os 7093, f. 7867. Quant ace qui concerne ce 
qui appartient a l'ordre signifie par le statut, il faut qu'on saclie 
que tousles statuts qui out H4 commandos auxfilsd'Israel, ftaienl 
des lois de l'ordre dans la forme externe, landis que -les choses 
qu'ils representaient et signifiaient etaient des lois de l'ordre dans 
la forme interne ; les lois de l'ordre sont des Vrais qui proviennent 
du bien ; l'ensemble de toules les lois de l'ordre est le Divin Vrai 
procedantdu Divin Bien du Seigneur: de la il est evident que le 
Divin Meme du Seigneur dans le Giel estl'ordre, le Divin Bien l'es- 
sentiel de l'ordre, et le Divin Vrai le formel de l'ordre. 

7996. Tout fits d'etranger nen manger a point, signifie que 
ceux qui ne sont ni dans le vrai ni dans le bien seront separes 
davec eux : on le voit par la signification deYetranger, en ee quece 
sont ceux qui, etant hors de l'Eglise, nc reconnaissent rien du vrai 
ni du bien appartenant a la foi , comme etaient les nations dans la 
terre de Canaan , N os 2049, 2115, ainsi ceux qui ne sont ni dans 
le vrai ni dans le bien ; et par la signification de nen point manger , 
en ce que e'est ne point communiquer et ne point etre conjoints 
avec eux, ainsi etre sSpare d'avec eux : dans ce qui va niaiiUenanl 
suivre il s'agit de ceux qui mangeront ensemble la Pasque, et de 
ceux qui nedoivent pas en manger; la Pasque etait un souperqui 
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repr&entait les associations cles bons dans le ciel ; dans les sta- 
tute qui suivent , il est indique" qui sont ceux qui pourraient etre 
associes, et qui sont ceux qui ne le pourraient point. En general 
les ref as, tant les diners que les soupers dans les temps anciens 
se faisaient, au dedans de l'Eglise, afin qu'on futassocieet conjoint 
quant a l'amour, et afin qu'on s'instruisit mutuellement dans les 
clioses qui concernaient le ciel, nmwW® 3596, 3832, 5161 • ces 
choses toient a cette 6poque les plaisirs pendant les festins, et elles 
6taient la fin pour laquelleil y avaitdes diners et des soupers; ainsi 
le mental 6tait nourri aussi bien que le corps avec unanimite et 
correspondance ; de la cliez les anciens sant6 et vie longue, et de la 
pour eux intelligence et sagesse, en fin de Ik pour eux communi- 
cation avec le ciel, et pour quelques-uns communication manifeste 
avec les Anges. Mais de nieme que tous les internes, par succes- 
sion de temps, s'evanouissent ct passent dans les externes, de meme 
aussi les fins des repas et des banquets ; elles sont aujourd'hui non 
pas pour quelque conjonction spirituelle , mais pour des conjonc- 
tions mondaines , savoir, pour des avantages pdcuniaires , pour 
la recherche des honneurs , et pour les voluptes; par suite il y a 
nourriture du corps , mais il n'y en a aucune pour le mental. 

7997. Que le Souper pascal ait repr6sent6 les associations des 
Anges dans les Cieux quant aux biens et aux vrais , on le voit ci- 
dessus, N os 7836, 7996 ; et parce qu'il reprGsentait ces associations, 
ilfut ordonne que non-seuleument chaque maison reunirait alors 
ceux qui la composaient etmangerait la Pasque, mais encore qu'il 
n'y await d* associes que ceux qui repr6senteraient la conjonction de 
ramour, telle qu'est celle des society Celestes, etqu'ainsi tous les 
autres en seraient sepals; ceux qui devaient en etre scares 
6taient les Strangers (alienigena;), car ils signifiaient ceux qui ne 
sont ni dans le bien ni dans le vrai de 1'Eglise, puis les Grangers 
(inquilini) et les mercenaires, parce qu'ils repr6sentaient ceux qui 
fontle bien et levrai seulementpar caractfere naturel; et ceux qui 
le font pour en tirer profit ; les uns et les autres ne peuvent etre 
associes avec les anges dans les cieux ; mais lorsqu'il leur est pcr- 
mis d'errer c<a et Ik, ce qui a lieu au premier temps de leur arrivde 
dans l'autre vie, avant qu'ils subissent les vastations du bien et du 
vrai, alors quand ils viennent vers quelque soci6t6 Angelique et 
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sentent la sphere cle saintete provcnant du vrai du bien de l'imio- 
cence, vrai qui est signifie paiie sang de l'Agucau pascal, N os 7846, 
7877, iis ne peuvcnt approcher, mais aussitot ils s'cnfuifcut par 
craintectpar aversion. 

7998. El lout serviteur d'unhomme, signifie l'homme encore na- 
tural: on le voit par la signification du serviteur, en ce que e'est 
le naturel, 1N 0S 3019, 3020, 3191, 3192, 3204, 3206, 3209, 5305, 
ainsi I'liomme naturel ; si l'homme naturel est dit serviteur, e'est 
parce qu'il a &t£ fait pour servir riiommc Spirituel et lui obe'ir, 
comme un serviteur sert son maitre et lui ob6it. 

7999. Achat d argent, signifie qui a quelque vrai spirituel : on le 
voit par la signification d' achat en ce que c est l' acquisition ct I* ap- 
propriation N os 4397, 4487, 5374, 5397, 5406, 5410, 5426 ; et par 
la signification de J! Argent, en ce que e'est le vrai, N os 1551, 2954, 
5658, ici le vrai spirituel, parce que le serviteur qui a M achete' 
est dans le sens interne l'homme naturel , et qu'en consequence le 
maitre qui l'a acliet-6 est I'liomme spirituel. On ne peut savoir com- 
ment la chose se passe, a moins qu'on ne sache comment le spiri- 
tuel achete pour soi, e'est-a-dire, acquiert et s'approprie le naturel : 
quand l'homme est r£g6n6re" , il y a d'abord dissension entre son 
interne et son externe, e'est-a-dire, entre son spirituel et son natu- 
rel, car le spirituel veut ce qui apparticnt au ciel, et le naturel ce qui 
appartient au monde ; mais le spirituel indue alors continuellemcnt 
dans le naturel, ct l'amene a uu accord, cela est fait par le vrai , 
et ce que le spirituel attire a soi dans le naturel est appclc" achat 
d argent, e'est-a-dire, acquis et approprie* par le vrai. 

8000. Et tit le circonciras, signifie la purification des amours 
corrompus : on le voit par la signification d'etre circoncis, en ce que 
e'est la purification des amours de soi et du monde, ainsi des amours 
corrompus, N os 2039, 2056, 2632, 3412, 3413, 4462, 7045. 

8001 . Alors il en manger a , signifie qu'il sera avec eux : on le 
voit par la signification de mang^n, savoir, l'agneau pascal en union 
avec les autres , en ce que e'est communiquer et itre conjoint, N os 
2187 , 5643 ; car le Souper pascal repr^scntait , comme il a M dit 
ci-dessus N°* 7836, 7850, 7996, 7997, les associations Ange'liques 
quant aux biens et aux vrais- et par les statute sur les etrangers 
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(alienigeme), lcsscrviteurs, les ctrangers (inquilini), lesmerccnaires 
et'les voyageurs, dont il s'agit ici, il est indique' dansle sens interne 
qui son t ceux qui pourraient etre associ^s , et qui sont ceux qui ne 
lc pourraient pas ; e'est de la que manger signifie etre avee eux ou 
etre associe\ el que ne point manger signifie ne point etre avec eux 
ou etre s6pare\ 

8002. Et i'elranger (inquilimis) et le mercenaire, il n'en man- 
gera point, signifie que ceux qui font le bien seulemeut par carac- 
tere namrel, et ceux qui le f outpour en tirer pro fit, ne scront point 
avec eux : on le voit par la signification de Xetranger, en ce que ce 
sont ceux qui fontle bien settlement par caractere naturel, ainsi qu'il 
va etre explique" ; par la signification du mercenaire, en ce que ce 
sont ceux qui font le bien pour en tirer profit, comme il va aussi etre 
expliqu^; et par la signification de nen point manger, en ce que 
c' est ne point etre avec eux, N° 8001. Si l'etranger signifie ceux 
qui font le bien seulement par caractere naturel, e'est parce que les 
Strangers (inquilini) toient des nouveaux-venus dechez les autrcs 
peuples, et qu'ils rfeidaient dans le pays et tiabitaient en memo 
maison avec les Israelites et les juifs ; or, coliabiter signifie etre 
ensemble dans lebien ; mais comme ils elaient, ainsi qu'il a e*e"t dit, 
d'entrc les peuples hors de l'Eglise, le bien qui est signify n'est 
point le bien de l'Eglise, mais e'est un bien qui n'appartient point 
a l'Eglise ; ce bien est appele" bien naturel parce que d'apres la 
naissance il est dans l'hertMitaire, chez quelques-uns un tel bien 
vient aussi de mauvaise sante etde faiblesse; ce bien est entendu 
par le bien que font ceux qui sont signifies par les Strangers. Ce 
bien differe entitlement du bien de l'Eglise, car par le bien de 
l'Eglise est formee cbez l'homme la conscience, qui est le plan 
dans lequel influent les Anges, et par lequel il y a avec eux soci6t6; 
mais parte bien naturel il ne peut etre forme* aucun plan pour les 
Anges; ceux qui sont dans ce bien naturel fontle bien dans les 
t6nebres d'apres un instinct aveugle, et non dans la lumiere du 
vrai d'apres Tinilux provenantduCiel; e'est pourquoi, dans l'autre 
vie, ils sont entraines par chacun, comme des pa illes par le vent, 
tant par lc m6chant que par le bon, et davantage par le inMiant 
qui saitjoindre aux raisonnements quelque chose d'affection etde 
persuasion, et alors ils ne peuvent etre d&ourne's par les Anges car 
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les Anges operent pav les vrais et les biens de la foi, et influent 
dans le plan qui a 6te" form6 en dedans chez l'liomrae d'apres les 
vrais et les biens de la foi : d'apres cela il est evident que ceux qui 
font le bien seulement par caractere naturel ne peuvent etre asso- 
ci6s aux Anges: Voir sur ceux-la et sur leur sort dans r autre vie 
lesN 0S 3470, 3471, 3518, 4988, 4992, 5032, 6208, 7197. Que les 
Etrangers (inquilmi) soient ceux qui demeurent non dans leur 
terre, ni dans leur raaison, mais dans la terre et la maison d'au- 
trui, on le voit dans Mo'ise : « La terre ne sera point vendue positi- 
» vement, car k Moi est la terre, mais voyageurs et etrangers vous 
» {etes) avec Moi.» — L6vit XXV. 23 :— Dans David : « Ecoute mes 
» prieres, Jehovah ! a mes lannes ne te tais point , car voyageur 
» je (suis) avec Toi , etranger comme tous mes peres. » — Ps. 
XXXIX. 13 : — et dans le Livre de la Genese: « Abraham dit 
» aux fils de Chetli : Voyageur et etranger je suis avec vous, don- 
» nez-moi une possession de sepulcre. » — XXIII. 4 ; — par le 
voyageur, de memequepar l'etranger, est signifiecelui d'une autre 
terre qui est nouveau-venu et r^sidant, mais par le voyageur sont 
signifies ceux qui 6taient instruits dans les vrais de l'Eglise et qui 
les recevaient , et par les Strangers ceux qui ne voulaient pas etre 
instruits dans les vrais de TEglise, parce qu'ils ne voulaient pas les 
recevoir. Quant a cc qui concerne les Mercenaires, c'&aient ceux 
qui travaillaient pour un salaire : ils 6taient serviteurs, mais non 
achetds ; que ceux-la aient M appel6s mercenaires , on le voit 
dans Levit. XIX. 13 ; XXV. 4, 5, 6 ; Deut6r. XXIV. 14, 15: parce 
que les Mercenaires 6taient ceux qui travaillaient pour un salaire, 
par cux dans le sens interne sont entendus ceux qui font le bien 
pour en tirer profit dans le monde ; et ? dans un sens encore p^rec. 
interieur, ceux qui font le bien pour une recompense dans l'autre 
vie, ainsi ceux qui veulent Renter par les ceuvres. Ceux qui font le 
bien seulement pour en tirer profit dans le monde ne peuvent en 
aucune maniere etre associ^s aux Anges, car la fin pour laquellc 
ils agissent est le monde, e'est-a-dire 1' opulence et Imminence, mais 
non le ciel, e'est-a-dire, la beatitude .et la felicite" des ames ; e'est 
la fin qui determine les actions et qui en fait la quality : voici ceque 
le Seigneur enseigne dans Jean sur ceux qui font lc,bien seulement 
pour en tirer profit dans le monde : « Moi je suis le bon Pasteur; le 
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ft bon pastcur depose son ame pour les brebis ; mais celui qui est. 
.» Mercenaire et non point pastcur, cLont Les brebis nc sont point a 
» lui en propre, voit ie loup venir, et il abandonne les brebis et 
» s'enfuit , et le loup les ravit, et il disperse les brebis ; or, le Mer- 
« cenatrc s'enfuit, parce qu'il est Mercenaire. » — X. \ 1, 12, 13 : 
— et dans Jeremie; « (Cest) une g^nisse Ires-belle, l'Egypte; la 
» destruction vient du septentrion ; ses Mercenaries (sont) comme 
» des veaux engraisses, car cux aussi out tourne" le dos, ils sesont 
» enfuis ensemble, ils n'ont point tenu ferme, parce que le jour de 
» leur destruction est venu sur cux. » —XL VI. 20, 21. Que les 
Etrangers et les Mcrccnaires nc devaicnt point etre associ6s quant 
aux choses saintes avec ceux qui toient de l'Eglise, on le voit dans 
Moise : « Aucun etranger (aliemts) ne mangera ce qui est saint, 
» YEtranger {inquUinus) du pretre et le Mercenaire ne mangeront 
» point ce qui est saint, » — Levit. XXII. 10: — et que c 7 6tait 
d'entre les fils des Etrangers qu'on clevait acheter des serviteurs 
pour servir a perp&uite" , on le voit dans le Meme o : « Quant an scr- 
» viteur et a la servante, vous les achetercz des Nations qui sont 
» autour dc vous ; et aussi Centre les fils des etrangers qui s6jour~ 
» ncnt avec vous, vous les achetercz d'eux et de leur famille qui 
» (est) avec vous, quoiqu'clles les aient enfantes dans votre terre, 
m arm qu'ils vous soicnt en possession , et que vous les transmet- 
» tiez en heritage a vos fils apres vous, pour en Writer par posscs- 
» sion , a perp6tuit6 vous dominerez sur cux. » U- L6vit. XXV. 44, 
45, 46 ; — par les fils des Strangers sont signifies les scientiflques 
qui proviennent de la seule lueur naturelle ; que les spirituels vrais 
domineront sur ces scientifiques , e'est ce qui est signified en ce 
que les serviteurs devaient etre aclietfo d'entre les tils des Strangers 
en possession perpetuelle. Ceux qui font le bien pour une recom- 
pense dans l'autre vie, et qui sont signifies aussi par les Merce- 
n aires , different dc ceuxdont il vient d'etre parle, en ce qu'ils ont 
pour fin la vie et la f&icite" dans le ciel ; mais comme cette fin de- 
termine leur culte Divin , et le tourne du Seigneur vers eux^inemes, 
ct que par suite ils veulent du bien a eux seuls, mais aux autres 
seulement en tant que ce bien retournc sur eux-memes ■ e't qu'alors 
Vamour de soi est en toutes choses, et non ramour du prochain , 
qu'ainsi ils n'ont point la charite - rSelle, ils ne peuvent point non 
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plus £tre associes aux Anges, car les Anges ont absolument en 
aversion et le nom et l*id6e de recompense ou de remuneration : 
qu'on doive faire le bien sans fin de recompense, le Seigneur Fen- 
seigne dans Luc : « Aimez vos ennemis et faites du bien , et pre- 
» tez, sans en rien esperer, alors voire recompense sera grandc, 
» et vous serez les fils du Trfcs-Haut. » — VI. 27 a 35, puis XIV. 
12, 13, 14. — Quant aux biens meritoires, et quels ils sont, voir 
N°M 110, 4111, 1774, 1835,4 877,2027,2873,2340,2373,2400, 
3816, 4007 f., 4174, 4943, 6388, 6389, 6390, 6392, 6393, 6478. 
S'il est dit tant de fois par le Seigneur que ceux qui font le bien 
auront leur recompense dans le ciel , par exemple, — Matth. V. 1 1 , 
1 2 ; VI. 1 , % 1 6 ; X. 41 , 42 ; XX. 1 a 17. Marc , IX. 41 . Luc, VI. 
23, 35 ; XIV. 1 4 ; Jean , IV. 36, — c'est parce que l'homme, avant 
qu'il ait die regenere, ne peut s'empecher de penser a la recom- 
pense ; mais il en est autrement quand il a ete r6g6n6r6 , alors il 
est indigne quand quelqu'un pense qu'il fait du bien au prochain 
a cause de la recompense, car il sent le plaisir et la beatitude en 
faisant le bien, et non dans la remuneration ; que la recompense 
dans le sens interne soit le plaisir de V affection de la charite, on 
le voit N os 3816, 3956, 6388, 6478. 

8003. Dans tine seulemaison il sera mange, signifie les associa- 
tions des biens qui se conviennent afin qitils f assent ensemble un seul 
bien : cela est evident en ce que le souper pascal a repr6sent6 les 
associations angeiiques dans le ciel, et chaque maison des fils 
dlsrael une societe en particulier, voir N°*7836, 7981, 7996, 
7997 ; les societes angeiiques sont toutes distinctes entre elles 
selon les biens, et cela dans le general, dans le special et dans le 
particulier, N os 3241 , 4625 : ceux qui sont dans un semblablc 
bien ont ete associes : si ceux-ci fontun seul bien, c'est parce que 
toute unite cxistc non par un, mais par plusieurs; car de plusieurs 
varietes mais n&inmoins. convenables r6sulte une forme qui fait 
une unite par harmonie, dans le Ciel par harmonie spirituelle, qui 
est l'harmonie des biens de l'amour, comme on le voit N os 3241 , 
3267, 3744, 3745, 3746, 3986, 4005, 4149, 5598, 7236, 7833, 
7836 : d'aprks cela, il est evident que par « dans une seule maison 
» elle sera mangee, » sont signifies les associations des biens 
qui se conviennent afin qu'il* fassent ensemble un seul bien ; que 
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manger, savoir, la pasque, cc soil etre associe, on cfrc avec eux,, 
on 16 voit ci-dessus, N° 800 1 . 

8004. Tu n'emporteras point de la maison de la chair dehors, 
signifie que ce bien ne sera point melc an bicn d'un autre : on le VOit 
par la signification d'emporter de la maison dehors , en cc que e'est 
donner a un autre pour manger; ainsi meler a un bien autre que 
celui qui appartient a sa soci6t6 ; et par la signification de la chair, 
en ce que e'est le bicn , IN 0S 6968, 7850. En eflfet, les soci6t6s dans 
le ciel soot distinctes selon les fonctions de tous les membrcs, vis- 
e&res et organes du corps, comme il a M montrea la fin dc pin- 
sieurs Chapitres ; la fonclion de chaque raembre, de chaque visefcre 
et de chaque organe sc ref&re par correspondance a un bien par- 
ticular, distinct dun autre ; de la il est Evident que les biens sont 
multiples, et que pourqu'il existe d'aprfeseux des formes distinc- 
tes qui , prises ensemble, constituent la forme tr£s-parfaite du 
del , ils ne doivent en aucune manure etre melds, car s'ils 6taient 
mel£s, la distinction ptaait : cela est signing en ce qu'on ne de- 
vait pas emporter de la maison de la chair dehors. 

8005. Et vans ne briserez point a"os en lut , signifie que le scien- 
tifique vrai sera aitssi entier ; on le voit par la signification de Yos, 
en ce que e'est le dernier dans lequel sont terminus les interieurs 
comme sur leur base, pour etre soutenus, afin qu'il ne se fasse point 
de disjonction ; dans les spirituels un tel dernier est le scientifi- 
que, car tous les vrais et tous les biens spirituels d^coulent selon 
I'ordre vers les inferieurs, et sont enfin terminus dans les scienti- 
fiques, et s'y font voir a l'liomme : que vous ne briserez point , ce 
soit qu'il sera entier, cela est Evident. Le scientifique est dit entier 
quand il n'admet en soi que les vrais qui concordant avec son bien; 
car le scientifique est le receptacle commun. En outre, il en est 
des scientifiques comme des os dans rhommc: si les os ne sont 
pas en tiers, ou dans leur ordre ; par exemple, s'ils sont luxes ou 
tordus, la forme du corps en est changee, et selon cette forme 
les actions le sont aussi. Les scientifiques vrais sont les doctri- 
naux. 

8006. Joule I' assembler, d' Israel, Us le feront, signifie que ceiie 
lot de l' ordre sera pour tous ceux qui sont dans le bicn du vrai el 
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dans le vrai du bien : on le voit par la signification de I'assembUe 
dlsrael, en cc que cc sont tous les vrais et tous les Mens dans un 
seul complexe, N° 7830, ainsi ceux qui sont dans lc vrai par lequel 
il y a lc bien, ct dans lc bien par lcqucl il y a le vrai, jN t ° 7957, pap 
consequent ceux dc l'Eglisc spiritnellc. Si tous ceux-la devaient 
fa ire la Pasquc, c'&ait pour qu'ils repr&cntassent la ddlivrance dc 
ceux de l'Eglisc spirituellc, qniontete" detenus dans la tcrreinfe- 
rieurc jusqu a I'avdnement du Seigneur, i\ os 6854, 6914, 7091 f., 
7849, 7932 ; et par lc repas dans une seulc maison, les associations 
antiques dans lc Ciel, N os 7836, 7996, 7997, ainsi, si toutc 
rasscmbl^e d'lsracl devait la fairc, c'toit pour qu'ils rcpresentas- 
scnttout IcCicl. En cc temps-la, l'Eglisc n'toit nullepart, mais tl 
y cut sculcment un representatif d'Egliscj pour lequel furcnt pris 
les descendants <T Abraham par Jacob ; par les representatifs do 
VEglise, il y avait communication avee IcCicl, et par leCiel avee 
Je Seigneur; c'tHait pour ccla qu'il avait &t& enjoint a cette nation 
d'observcrstrictcmcnt tous lesstatuts ettouteslcs lois, surtout les 
statu ts dc la Pasque, jusqu' au point que celui qui ctait pur et 
nc faisait pas la Pasquc, derail etre rctranche d'Israel, — Nomb. 
IX. 13. 

8007. Et si sejourne avee loi tin voyageur, signifie ceux qui out 
ete inslruks dans le vrai et dans le bien de I'Eglise, et les out recus : 
on le voit par la signification du voyageur, en ce que cc sont ceux 
qui £ talent instruits, ct recevaient les statuts et les lois del'Eglise, 
j\os 2025, 4444, 7908; il est dit si sejourne avee toi, parte que so- 
journer signifie etre instruit ct vivrc, i\ T ° s 1 463, 3672 ; ainsi par les 
voyageurs sejournant avee eux, sont signifies non-seulement ceux 
qui (kaicnt instruits dans le vrai ct dans le bien de l'Eglisc et les 
recevaient, mais memc qui y conformaient leur vie. 

8008. Et (jiiil fasse Pccsacli a Jehovah, signifie sil vent etre 
en tenon avee eux : on lc voit par la signification dc fairc jxesach a 
Jehovah, ou de manger la Pasque, en ce que e'est etre en union 
avee eux, N° 800E 

8009. Que luisoit circoncis tout male, signifie que son vrai doit 
etre purge des amours impurs ; on levoit par la signification delve 
circoncis, en ce que e'est etre purifie" ou purge* des amours impurs, 
3N~<«2039, 2:056, 2632, 34! 2, 3413, 4462, 7045; et par la signifi- 
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cation du male; en cc que c'est le vrai de la foi, N os 749, 2046, 4005, 
7838. 

8010. El ahrsil s'approchera pour la [aire, signifie qualms il 
sera avec eux : comme ci-dessvis, IN' 8008. 

80 1 1 . El U sera comme I' indigene de la terre, signifie quil sera 
recu comme celui qui est dans ce vrai et ce bien, et purifie des amours 
corrompus : on le voit par la signification de I'indigene de la terre, 
en ce que c'est celui qui est ne au-dedans de l'Eglisc, et qui est 
dans le vrai et le bien de FEglise, cons6quemment qui est purifie des 
amours corrompus ; il est dit Findigene de la terre, parce que par 
la terre est signified rEglise ; que la terre dans la Parole soit l'E- 
glisr, on le voit K os 566, 662, 4066, 1067 ,4 262, \ k\ 3, 4607, 1733, 
4 850, 24 47, 21 48, 2574 , 2928, 3355, 4447, 4535, 5577; si la terre 
est FEglise, c'est parce que par la terre dans la Parole est entenduc 
la terre de Canaan, et que la terre de Canaan signifie le Royaume 
du Seigneur et FEglise, N°M443, 4437, 4585, 4607, 1866, 3038, 
3481,3705, 3686,4146, 4240, 4447, 4454,4516, 4547, 5436, 
5757, 654 6 : par toute terre, qui est nommee clans la Parole, les 
anges entendent non une terre j mais la nation qui y liabitc, et 
quand ils entendent une nation, c'est la quality de cette nation 
quant a son spirituel, e'est-a-dire, quant a ce qui appartient a FE- 
glise : que Fid(3e de la qualite de la nation survienne, quand une 
terre est nommee, cela est notoire, car c'est ce qui arrive merne 
chez Fliomme, a plus forte raison cliez les Anges, qui pensent spi- 
rituellement au sujet de tout naturel. 

801 2. Et tout preputie n'en manger a point, signifie que celui qui 
est dans les amours de soi el du monde ne peat pas elre avec eux : 
on le voit par la signification du preputie, ou de l'incirconcis, en ce 
que c'est celui qui est dans les amours de soi et du monde, i\ os 2056, 
3442, 3413, 7045; et par la signification de la manger, savoir, la 
pasqne, en cc que c'est elre avec eux, N° 8004 . 

80 i 3. Une seule loi il y aura pour I' indigene el pour le voyageur 
qui sejourne au -milieu de vous, signifie que celui qui, ay ant etc 
instruit, a recu le vrai et le bien de rEglise et y conforme sa vie, 
sera comme celui qui, ay ant etc instruit aupavavant, est au-dedans 
de rEglise el mene une vie conforme aux preceples de la foi et de la 
cliarite ; on 1c voit par la signification de une scale loi il y aura, en 
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ce quo Cost un semblable droit, qu'ainsi il sera comme l'autre ; par 
la signification de {'indigene, en cc que e'est celui qui est ne au- 
<ledans dc l'Eglise, et qui est dans le vrai etlc bien de FEglisc quant 
a la doctrine et quant a la vie, IN 80 1 1 > et par la signification du 
voyageur qui tcjoumeau milieu devous, en ce que e'est celui qui est 
instruit dans le vrai et lebien de l'figlise et qui les regoit et y con- 
forme sa vie, K° 8007, 11 est dit selon les preceptes de la foi et de 
la charae, par rapport a la difference; en effet, la vieavant la rege- 
neration est selon les preceptes de la foi, mais aprfcsla regeneration 
elle est selon les preceptes dela charite ; avant la regeneration per- 
sonne-ne sait ce que e'est que la charite d'aprfcs r affection, on sait 
seulement ce que e'est que la chavite d'aprfes la doctrine ; alors on 
vit selon les preceptes dc la doctrine, qui sont appcies preceptes 
dela foi ; mais apres la regeneration on sait d'aprfcs 1* affection ce 
que e'est que la charite, car le re.genere aimc alors le prochain, et 
lui veut du bien de tout cccur, et alors on vit selon la loi inscrite, 
car on agit d'apres l'affcctionde la charite ; cet etat differc cntiere- 
mentde retatanterieur; ceux qui sont dans le premier etat sont 
dans Vohscur quant aux vrais et aux biens de la foi, mais ceux qui 
sont dans le second etat sont respectivement dans la clarte ; ceux- 
ci voient les vrais et les conurment d'aprfcs ^illustration ; ccux-la 
au contraire nc voient point les vrais et ils les confirment non 
d'aprfcsf illustration, maisd'apr&s la persuasion snr les doctrinaux 
de l'Eglise que ce sont des vrais; et comme ils ne voient point les 
vrais d'aprks 1'illustration, il peuvent confirrncr les faux aussi bien 
que les vrais, et aprfcs qu'ils ont et6confirm6s, ils ies voient abso- 
lumcnt comme vrais : d'apres cela on peut voir ce qui est entondu 
par vivre selon les preceptes de la foi, etce qui est entendu par vi- 
vre selon les preceptes dc la charite. Quant a ce qui concernc les 
vovagcurs, il a ete quelquefois command^, dans la Parole, qu'il 
ne serait fait aucune distinction entre l'indigtme de la tcrre et le 
voyageur qui sejourne avec cux, et celaparce que les nations, dont 
sortent les vovagcurs, sont i ecues dans le ciel comme ceux qui sont 
au dedans del'Eglise, lorsqu'aprfcs avoir ete instruits ils recoivent 
les vrais de la foi ; voir sur les nations dans l'autre vie les N os 932, 
4032, 1059, 2049, 2284, 2589 a 2601, 2861, 2863, 3263, 44 90, 
4197 : de la il a ete command^ que le voyageur fut traite comme 
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rindigene; par example, dans Moise : « Quest avecvons sejoume 
A un voyageur, qui veuille fai-re line ignition d'odeur de repos a 
» Jehovah, comrae vous faites, dememe il fera; quant a l'assem- 
» bl£e, un meme statul pour vous et pour le voyageur qui sejoume, 
» un statu! d'&ernitedans vos generations : tels voasetcs, tel sera 
» le voyageur devant Jehovah; une meme lot et un meme jugement- 
» il y aura pour vous et pour le voyageur qui sejoume avec vous. ». 
— i\omb. XV. 14, 15, 16. — Dans le Meme: « Commci; indigene 
n d'entrevous 7 (de mcme)sem pour vous le voyageur qui sejoume 
» avec vous, n — L^vit. XIX. 34. — Dans le Meme : « Un seul ju- 
» gement il y aura pour vous, tel pourle voyageur que pourl'indi- 
» geneilsera.* — L6vit .XXIV. %%. — Dans le Meme : « Quand avec 
« vous aura sejoume un voyageur , il fera psesach a Jehovah, selon 
» le statut du p&sacli, et selon ses statuts ainsi il fera ; un memo 
w statul il y aura pour vous, lant pour le voyageur que pour I'indi- 
» gene. » — Nomb. IX. 14. 

8014. Vers. 50, 51. Et its firenl, tons les fits d Israel, a'msi 
qu' avail or donne Jehovah a Moscheh et a Aharon, ainsi Us jirenl. 
Etil Arriva en ce meme jour-la, que Jehovah relirales fds d- Israel 
de la lerre d ? Egypte, selon lews amides. — Et Us firent, tons (es 
ft Is d' Israel, ainsi quavaitordonne Jehovah a Moscheh eta Aharon, 
signifie Facte d'ob&ssance selon le Vrai Divin ; ainsi Us fircnt, si- 
gnifie Facte d'apres la volonte" : el il arriva en ce meme jour-la, 
signifie l'e'tat de la presence du Seigneur i que Jehovah reiira les 
fds d' Israel de la lerre d'Egijpte, signifie que le Seigneur di'livra 
de la damnation ceux qui latent dans le bien du vrai et dans le 
vraidu bien : quantdleurs armees, signifie qu'ils f ureal distingues 
selon la quality du bien par le vrai. 

8015. Elils firent y tons les (lis d' Israel , ainsi qu avail ordonne 
Jehovah a Moscheh el a Aharon, signifie facte d'obeissance selon 
le VraiDivin ; on le voit d'apres ce qui a etc" dit ci-dessus iV 7944, 
on sont de semblables paroles. 

8016. Ainsi Us fuenl, signifie I'acte d'apres la volonte : on le 
voit par la signification de faire, quand cela est dit uncsecondc 
ibis, en ce que c'cst facte d'apres la volonte, comme ci-dessus 
IN 7945. 

8017. Etil arriva en ce meme jour-ld } signifie fetal de la presence 
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du Seigneur : on le voit par la signification Aujour, ence que c'est 
le temps et I'etat, m 23, 487, 488, 493, 2788, 3462, 3785, 4850, 
7680 ; que ce soil I'etat de la presence du Seigneur, c'est parce que 
c'dtait le jour de la pasqne, et que la pasque signifie la presence du 
Seigneur, et la delivrance de ceux de 1'Eglise spirituelle de la capti- 
vite spirituelle et de la damnation, N°7867; qu'ily ait eu alors 
d&ivrance, cela est signifie par les paroles qui suivent dans cc 
verset, savoir « qu'en ce jour Jeliovali retira les fits d'Israel de la 
terre d'Egypte selon leurs armies ; » que cela ait eu lieu le lende- 
main delapasque, on le voit dans Moise : « llspartirent d'Egypte le 
» quinziemejourdu premier mois, le lendemain du paesach, aux 
» yeuxde tous les Egyptiens, les Egyptiens ensevelissant alors les 
» premier-ne^tues— »Nomb. XXXIII. 3, 4. — Que la presence du 
Seigneur delivre de la damnation ceux qui sont dans le bien, et 
qu'elle mette dans la damnation ceux qui sont dans le mal, on lc 
voit N M 7926, 7989. 

8018. Que Jehovah retira les (ils a Israel de la terre d'Egypte, 
signi/ie que le Seigneur delivra de la damnation ceux qui etaient 
dans le bien da vrai et dans le vrai du bien ■: on le voit par la 
signification de retirer, en ce que c'est delivrer j par la represen- 
tation des fils d'Israel, en ce qu'ils sonL ceux de 1'Eglise spirituelle, 
ou, cequi est la meme chose, ceux qui etaient dans le bien du. 
vrai et dans le vrai du bien , N os 7957, 8006; et par la significa- 
tion de la terre d'&gy pic, en ce que c'est la damnation ; si la terre 
d'Egypte, ici , est la damnation , c'est parce que l'6tat des Egyp- 
tiens signifie maintenant la damnation , i\ os 7766, 7778 : que lc 
Seigneur ait delivre de la damnation ceux qui etaient de 1'Eglise 
spirituelle, c'est-a-dire, ceux qui Etaient dans le bien du vrai et 
dans le vrai du bien, on le voit JJwi 6854, 6914, 7091 f. , 7828, 
7932. La delivrance de ceux-ci par le Seigneur, quandil est ressus- 
cite, est signified par la descente du Seigneur aux "enfers : et elle 
a M manifested quand il fit sortir des morts liors de leurs sepul- 
cres, ainsi qu'il est dit dans Matthieu : « Et les s^pulcres s'otwri- 
» rent , et beaucoup de corps des saints qui dormaient furent res- 
» suscites , et 6tant sortis de leurs sepulcres apres sa resurrection , 
» ils cntrerent dans la sainte ville, et ils apparurent a plusieurs.» 
— XXV1L $>% 53;— la sortie des sepulcres etl'entree dans la sainte 
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ville, ainsi quel'apparition , out cu lieu comme lenioignugc que 
ceux qui avaient et6 jusquc-la detenus clans line eaptivite spiri- 
tuelie, 6taicnt d61ivr6s par le Seigneur ct introduits dans le ciel ; 
le ciel, dans le sens interne, est signify par la saintc ville ; e'est 
pour ecla que Jerusalem est dite la sainte ville, lorsquc ccpendant 
elle etait profane et non pas sainte, puisquc les Juifs avaient traite 
si cruellement le Seigneur Lui-Mcme, qui etait represonte dans 
tous les rites de leur Eglise, et demerit chez enx dans la Parole, ct 
par consequent qui avait M le Dieu de leur Eglise. La menic chose 
est signifiee par cc passage dans Daniel : « En ce temps-la sera d6- 
» livr6 ton peuple , quicouque sera trouv6 ecrit dans le livre : 
» enfin, plusicurs de ceux qui dormenl dans la poussiere de la terre 
» se r6veilleront , les uns pour la vie tenellc, et les autres pour 
» desopprobres, pour unc ignominic eternelle.» — XII. 1,2. — Et 
aussi par cc passage dans Ezechicl : « Prophetisc et dis : Ainsi 
» a dit le Seigneur Jehovah : Yoici , Moi , j'ouvrirai vos sdpnlcrcs, 
» ct je vous ferai monter de vos sepulcres, men peuple ; et jcvous 
» amfcncrai sur la terre d'lsrael , afin que vous connaissiez que 
» Moi (je sids) J6hovah, quand j'aurai ouvert vos stfpulcrcs, et que 
» je vous aurai fait monter de vos s6pulcres, mon peuple; et que 
» j'aurai mis mon esprit en vous, pour que vous viviez, et que je 
» vous aurai toblis sur votre terre, pour que vous connaissiez que 
» Moi Jehovah j'ai parle et j'ai fait ; parole de Jehovah. » — XXXYli. 
IS, 1 3, 1 4 ; — par la terre d'lsrael , on par la terre de Canaan, est 
eutendu le ciel , N° 80 1 1 ; par ccs paroles dans le prophfete esi de- 
eritc la nouvelle creation ou la regeneration de l'liomme ; et aussi 
la vivification de ceux qui sont de FEglise spirituelle, par le Sei- 
gneur. 

8019. Quant a leurs armies. , siguific quits furent dhlingues sc- 
ion la quaiite da blen par le vrai : on le volt par la signification 
des annees, en ce qu'elles sont les -Mens et les vrais, N° 7988 ; quant 
a tears annces , signifie que ceux qui sont repr&entes par les fi!s 
d'lsrael avaient 6te distingue^ selon la quaiite du bicn par le vrai ; 
que tous dans l'autre vie aieut etc distingues ct conjoints selon les 
Mens, on le voit jN 0S 7833, 7836, 8003. II est dit scion La quality du 
bicn par le vrai, parce que tout bien a sa quaiite par le vrai, ct. do 
la il est diverge, tS>* 3804, 4149, 5345, 5355, 6916. 
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8020. D'apres les statuts et les lois sur la manducation du 
Fagneati pascal, dont il a 6te" traite* dans ce Chapitrc, il est bien evi- 
dent qu'ils contiennent tous et cachent tons des arcanes celestes, 
et que sans la connaissance que donne le sens interne on ne vote 
absolument que le rite dans la forme externe, et rien de celeste, ni 
a plus forte raison rien de Divin ; par exemple, on ne saitpas pour- 
quoi la b£te pascale devait etre un Agneau ou un chevreau ; pour- 
quoi la bete devait 6tre male et de Fannie ; pourquoi elle devait etre 
immol^e le quatorzieme jour du mois ; pourquoi son sang devait 
etre repandu sur les poteaux et sur le linteau ; pourquoi elle devait 
etre mangee r6tie au feu avec des azymes sur des amers, et pour- 
quoi on n'en devait rien manger de cru ou de cuit dans l'eau ,- 
pourquoi elle devait etre rotie la tete sur ses cuisses et sur son mi- 
lieu ; pourquoi on n'en devait rien laisser jusqu'au matin, et pour- 
quoi le reste devait etre brule - au feu ; pourquoi on devait manger - 
des azymes pendant sept jours, et pourquoi quiconque mangerait 
du fermente" devait etre retranche' ; pourquoi Ftanger (alienigena)^ 
l'6tranger (inquUinus) et le mercenaire n'en devaient pas manger g 
et pourquoi le serviteur que l'liomme avait acquis par argent, et le 
voyageur pouvaient en manger s'ils 6taient circoncis ; pourquoi elle 
devait etre mangle dans une seule maison, et pourquoi on ne de- 
vait pas emporter de sa chair dehors ; pourquoi on ne devait pas 
briser d'os en elle : on ignorerait absolument ce qu'enveloppent ces 
statuts et plu.sieurs autres , et pourquoi ils ont ete" commandos , a 
moins qu'on ne sache les lois de l'ordre dans le monde spirituel , 
auxquelles correspondent ces statuts, et a moins qu'on ne sache 
d'apres le sens interne ce que chacun de ces statuts signifie dans le 
monde spirituel, e'est-a-dire dans le ciel ; et surtout a moins qu'on 
ne croic que dans toutes les cboses de la Parole il y a un spirituel ; si 
dans toutes en g<$ne>al et en particulier il n'y avait pas un spirituel, 
les Anges, qui sont chez l'homme, saisiraient peu de chose ou h 
peine quelque chose de la Parole, quand elle est lue par Vhomme, 
carles Anges saisissentspirituellement toutes les choscs qui ont 6t6 
ilecrites d'tme maniere naturelle dans la Parole, 
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Continuation scr les Esprits et sur les Habitants de la 
Planete de Jupiter. 

8021 . Un de ces esprits de Jupiter, qui imprimentla terreur par 
leur arriv^e, et dont il a 6t6 parl6 prec6demment ? s'appliqua a mon 
cote gauche sous le bras^ et de la ilme parlait; mais son langage 
6tait strident , et les mots n'etaient pas assez distincts ni s6par6s 
entre eux, de sorte qu'il me fallait attendre longtemps avant de 
recueillir le sens ; et, pendant qu'il parlait, il r6pandait aussi de 
temps en temps quelque terreur ; il disait que cela se fait ainsi sur 
leur terre, et qu'eux, avant queleurs anges arrivent, sont envoy&s 
devant vers Fhomme et le pr£parent de cette manure, m'avertis- 
sant aussi de lesbien accueillir moi-meme,quand ils viendraient; 
mais il me futdonne" de r^pondre que cela ne depend pas de moi, 
mais que chez moi ils sont accueillis tous selon ce qu'ils sont eux- 
memes. 

8022. Ensuite vinrent des Anges de cette terre, et il me fut 
donn6de percevoird'aprks leur langage avec moi, qu'ils differaient 
entitlement des Anges de notre terre ; car leur langage &ait forme" 
non de mots, mais d'id6es, qui se r^pandaient de tout cote" par mes 
int6rieurs ; et par suite aussi ils avaient un influx dans la face, de 
sorte que la face con courait a cliaque chose du langage, en coal- 
men cant par les lfcvres et continuant vers la circonference de 
tout cot£ ; les id6es qui tenaient lieu de mots £taient separ^es les 
unes desautres, mais tr^s-peu ; ils disaient qu'ils parlaient ainsi 
avec les leurs sur leur terre , et que la il y a aussi un langage de la 
face, commencant par les lfevres. 

8023. Ensuite ils me parlfcrent au moyen d'id^es encore moins 
s6par<5es les unes des autres, tellement qu'on percevait a peine 
quelque intervalle ; c'6tait dans ma perception comme le sens des 
mots chez ceux qui ne font attention qu'ausens, abstraction faite 
des mots ; ce langage 6tait pour moi plus intelligible que le prece- 
dent et il 6tait aussi plus plein ; il influait de m6me que le pr£c6- 
dent dans la face ; mais l'influx 6tait, selon la quality du langage, 
plus continu ; toutefois il ne comment-ait pas, comme le precedent, 
par les Ifevrcs, il commencait par les yeux. Us disaient qu'ils par- 
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laicnt encore de cette maniere avec les leurs sur lour terre, mais 

avec ceux qui y jouissent plus que les autres da sens interieur et 

del'aperception. 

8024. Ensuite ils parlerent avec encore plus de continuity et de 
plenitude, et alors la face ne put y concourir par un mouvement 
convenable ; mais l'influx 6tait senti dans le Cerveau, et lc cerveau 
alors etait so urn is a de semblables mouvemenls. 

8025. En (in ils parlerent de maniere que le langage tombait sen. 
lement dans Tentendement int6rieur, sa volubility 6tait comme 
celle d'une aure 16gere (atmosphere du troisieme degr6) ; je perce- 
vais l'influx lui-meme, mais indistinctement chaque chose : ils di- 
saient qu'il y a aussi sur leur terre des hommes avec lesquels ils 
se servent de ce langage, et que ce sont ceux qui sont cnleves au 
ciel immediatement apres la mort. 

8026. Ges genres de langage se comportaient comme des fluides ; 
le premier genre comme de l'eau qui coule, le second comme une 
eau plus 16gerc, le troisieme comme Fatmosphere rcspectivement, 
et le quatrieme comme une aure legere. 

8027. L'esprit qui etait a mon cote gauche, et dont il a etc ques- 
tion ci-dessus, prenait parfois la parole^ m'avertissant surtout de 
me conduire avec modestie envers les Anges de sa terre ; car il y 
avait des csprits de notre terre qui insinuaient des choses qui n'e- 
taient point eonvenablcs ; il disait aussi qu'il n'avait pas d'abord 
compris ce que les anges disaient, mais qu'ensuite, lorsquil s'etait 
approche de mon oreille gauche, il avait compris ; alors aussi son 
langage n'6tait pas strident comme auparavant, mais il 6lait 
comme celui des autres esprits. 

8028. D'apres eel a jcpus voir comment la chose se passe selon 
l'ordrc dans le ciel , et par suite sur le globe terrestre, c'est-a-dire 
que, quand les Anges doivent venir, il est envoye d'avance un es- 
prit pour preparer lc cheinin , et que cet esprit imprime de la 
terrenr, et avcrtit d'accueillir convenablement les Anges ; qu'il 
prend parfois la parole, et que d'abord il ne comprend pas ce que 
les Anges discnt, mais qu'ensuite, lorsqu'il a ete rarnene" dans un 
meilleur 6tat , il comprend ; qu'en un mot il est continueilement 
present , qu'il prepare le caractere (animam), et s'eltbrcc d'ecarier 
ce qui nest pas convenable. Sur cela, il me venail a la pensee, 
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a regard de Jean-Baptiste, qu'il 6tait conforms a Vordre du ciel , 
qu'il fut envoye d'avance, et qu'il annoncat l'avenement du Sei- 
gneur, et preparat le chemin pour qu'il fut rccu dignement , selon 
ce qui est dit dans Matthieu, III. 3 ■ Luc, 1.47; III. 4 ; Jean, I. 23. 

8029. D'apres ce qui a deja ete rapport6 quelquefois sur l'etat de 
l'liomme apres la mart , il est constant qu'il y en a peu qui entrent 
dans le ciel, aussitot apres qu'ils sont arrives dans 1' autre vie, mais 
que la plupart demeurcnt au-dessous du ciel, pendant quelquc 
temps, afin que les choses appartenant aux amours terrestres et 
corporels, qu'ils ont emport6es du monde avec eux, soient cffacees, 
et qu'ils soient ainsi prepares a pouvoir etre en soci6te avce les 
anges ; il en arrive de meme aux Liommcs de toutes les terres, 
c'est-a-dire qu'apres leur d^ces ils sont d'abord au-dessous du ciel 
parmi les esprils, et qu'ensuile, lorsqu'ils ont 6te pr6par6s, ils de- 
viennent anges ; il m'a 4U donn6 de voir ce qui arrivait quand les 
esprits de cette terre devenaient Anges : il apparaissait dcs Che- 
vaux brillants comme de feu, par lesquels ils etaient cnleves de 
meme qu'Elie ; les Ghevaux brillants comme du feu signifient l'en- 
tendement illustre; que les chevaux dans la Parabole signifient 
l'inteliectuel; on le voit, N os 2760, 2761, 2762, 3217, 5321,6125, 
6534- ; et que les Chevaux de feu et les Cbars de feu , qui enlevaient 
Elie, signifient I'entcndement de la Parole; quant a ses inteneurs, 
oil le voit i\° 2762. 

8030. Ce ciel angeliquc, vers lcquel ils sont eleven, est le pre- 
mier ciel, ou le dernier des trois ; ce ciel apparait a la droite de leur 
terre, et a &e entitlement separe du premier ou dernier Ciel des 
Anges qui sont de notre terre : ceux qui sont dans ce ciel apparais- 
sent vetus d'azur parseme" de petites etoilcs d'or : en afffct, ils croient 
que cette couleur est la couleur celeste meme ; quand ils sont dans 
le monde et qu'ils contemplent le ciel astral, ils l'appellentle do- 
micile des Anges, de la vient aussi qu'ils aiment la couleur azur. 

8031. Les esprits de cette terre neveulent point etre en societe 
avec les esprits de notre terre, parce qu'ils different de caracterc et 
demceurs; en eflet, ils disent que les esprits de notre terre sont 
astucieux , ainsi que prompts et ingenicux a machiner des rnaux ; 
qu'ils savcnt et pensent peu de chose concernant le bien ; et 
qu'ils ne reconnaissent point, comme eux, un Seigneur Unique. 
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En outre, les csprits de la tcrrc de Jupiter sont beaucoup plus sagos 
que les esprits de notre terrc ; ils disent memo des notres qu ils 
parlent beaucoup et pensent peu, et qu'ainsi ils ne peuvent pas 
percevoir intericureiucnt beaucoup de choses, ni nieme ce que e'est 
que lc bien ; ils en concluent que les homines de notre terre sont 
des hommes extern es. 

8032. La continuation sur les esprits ct les habitants de la pla- 
nete de Jupiter est a la fin du Cliapitre suivant. 
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Doctrine de la Chauite. 

8033. 11 faut dire maintenant ce que c'est que la Charite" et 
ce que c'est que la Foi cliez l'liomme. La Charite" est une affec- 
tion interne, qui consiste en ce que l'liomme veut de coeur faire du 
bien au procliain , ct que c'est la le plaisir de sa vie ; et cela sans 
remuneration. 

8034. La Foi est une affection interne qui consiste en ce qu'on 
veut de coeur savoir ce que c'est que le vrai et ce que c'est que le 
bien , et cela non pour la doctrine comme fin , mais pour la vie : 
cette affection se conjoint avec l'affection de la charite" par cela 
qu'on veut faire selon le Vrai, par consequent faire le bien lui-meme. 

8035. Ceux qui sont dans l'affection resile de la charite" et de la 
foi croient que par eux-memes ils ne veulent rien du bien , et que 
par eux-memes ils ne comprennent rien du vrai , mais que la vo- 
lonte* du bien et Tentendement du vrai viennent du Seigneur. 

, 8036. Voila done la. cliarite* , et voila la foi ; ceux qui sont dans 
la cliarite" et dans la foi out en eux le Royaume du Seigneur et le 
Ciel ;, et en eux est l'Eglise ;,et ce sont ceux qui ont etc* regents 
par le Seigneur, et ont recu de Lui une nouy.ellevolojQ.t6 et un nou- 
vel entendement. 

8037. Ceux qui ont pour fin l'amour de soi ou r amour du monde 
ne peuvent nullement etre dans la cliarite* et la foi ; ceux qui sont. 
dans ces amours ne savent pas meme ce que c'est que la cliarite 
m ce que c'est que la foi , et ne comprennent nullement que vou- 
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loir du bicn au procltain sans remuneration , ce soit lc ciel dans 
riiomme, et qu'il y ait dans cette affection une aussi grande fclicitc 
que celle des Anges, qui est ineffable ; car ils croient que, s'ils 
Gtaient priv^s de la joie quils tirent de la gloire des honneurs el 
des richesses, il n'y aurait plus rien de la joie, et cependant c'est 
seulement alors que commence la joie celeste, qui surpasse infi- 
niment toute autre joie. 



CIIAPITRE MIL 

4 . Et Jehovah parla a Mosclieli , disant : 

2. Sanctifie-Moi tout premier-nd, Fouverture de tout uterus 
parmi les fils d'Israel, parmi l'homme et parmi la b£te ; a Moi cela. 

3. Et Mosclieli dit au peuple : Souviens-toi de ce jour, au- 
quel vous etes sortis d'Egypte, de la maison de serfs, car par 
force de main Jehovah vous a retires de la : et il nc sera point 
mang6 de fermente. 

i. Aujourd'hui vous sorter, dans le mois d'Abib. 

5. Et il arrivera, quand Jehovah t'aura introduit dans la terrc 
du Canan^en, et du Cliitt6en , et de l'Emorreen , et du Chiv6en , 
et du Jebuseen, laquelle il a jur6 a tes peres de te dormer, terre de- 
coulant de lait et de miel , et tu serviras ce service en ce mois-ci. 

6. Sept jours tu mangeras des azymes, etau septiknejour, fete 
a Jehovah. 

7. Des azymes il sera mange les sept jours, et il ne sera point 
vu chez toi de fermente, et il ne sera point vu chez toi de levain 
dans toute ta frontifcre. 

8. Et tu annonceras a ton fils en ce jour-la, disant : A cause 
de ce que m'a fait Jehovah , quand je sortis d'Egypte. 

9. Et ce sera pour toi en signe sur ta main , et en memorial 
cntre tes yeux , afm que la loi de Jehovah soit dans ta bouche , 
parce que par main forte J6hovali fa retir6 de l'Egypte. 

4 0. Et tu gardcras ce statut au temps fixe, d'annde en artnfe. 

11. Et il arrivera, quand Jehovah t'aura introduit en la terre 
du Cananeen , ainsi qn'il a jur6 a toi et a tes peres, et qu'il tel'aura 
donnee. 
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12. Et hi feras passer toutc ouverturc d'utdrus a Jehovah, et 
toute ouverture de portdc de la bete, ce que tu auras de male, a 
Jehovah. 

'13. Et toute ouverturc d'ane tu raclieteras par une bete de 
menu betail, ct si tu ne (le) rachetes point, et tu le ddcolleras ; 
et tout premier-nd d'homme, entrc tes fils, tu (le) raclieteras. 

1 4. Et il arrivera , quand t'interrogcra ton fils demain , disant : 
Qu'est-ce que ceci ? Et tu lui diras : Par force de main nous a re- 
tires Jehovah de l'Egypte, dc la maison de serfs. 

45. Et il arriva que, comme s'etait endurci Pharaon quant I 
nous renvoyer, et Jehovah tua tout premier-ne" dans la terre 
d'Egypte, depuis le premier-ne dc rhomme, et jusquau premier-ne 
dc la bete, e'est pourquoi, moi, je sacrifie a Jehovah toute ouverture 
d'utdrus, les males, et tout premier-ne" de mes fils, je (le) rachetc. 

1 6. Et ce sera en signe sur ta main et en frontaux entre tes yeux, 
parce que par force dc main nous a radices Jehovah de l'Egypte. 

47. Et il arriva que , quand Pharaon cut renvoye" le peuple , et 
Dieu ne les conduisit point par le cliemin de la terre des Philistins, 
parce qu'il (etait) proche, car Dieu dit: Peut-etre se repentira le 
peuple quand ils verront la guerre, et ils retourneront en Egypte. 

18. Et Dieu conduisit lc peuple par le chemin du desert, la mer 
de Suph; et dquipds monterent les fils d'Israel de la terre d'Egypte. 

4 9. Et Mosclieh prit les os de Joseph avec lui, car en adjurant 
il (Joseph) avait adjure" les fils d'Israel, en disant; Visitant, Dieu 
vous visitera, ct vous ferez monter mes os d'ici avec vous. 

20. Et ils partirent de Succoth, ct ils camperent a Ethqm , a la 
limite du desert. 

21. Et Jehovah allait devant eux de jour dans une colonne de 
nude, pour les conduire par le chemin, et de nuitdans une colonne 
dc feu, pour les dclairer, pour alter de jour et de nuit. 

22. Ne sc retirait point la colonne dc nude de jour, et la colonne 
de feu de nuit, devant le peuple. 

CONTENU. 

8038. Dans le sens interne de ce Chapitre il s'agit de la foi pour 
le Seigneur, et du perpetuel souvenir que e'est par Lui qu'on a etc" 
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delivrC de la damnation : la foi pour le Seigneur est signified par la 
sanctification des premier-n6s ; et le perp&uel souvenir de la deli- 
vrance par le Seigneur est signify par la calibration du Paesach. 

8039. Dans la suite de ce Chapitre , et apres, il s'agit de la pre- 
paration lilterieure de ceux qui elaientdeTEglise spirituelle, et qui, 
anterieurement a I'av6nementdu Seigneur, avaientete' detenus dans 
la terre infeneure, avant qu'ils pussent etre introduits dans le ciel ; 
et parce qu il fallait d'abord qu'ils passassent en surety par le mi- 
lieu de la damnation , et qu'ensuite ils subissent des tentations , le 
Seigneur tHant continuellement present : le passage par le milieu de 
la damnation est signifie" par le passage a travers la mer de Suph ; 
les tentations sont signifies par la vie dans le desert, oil ils toicnt 
conduits ; et la presence du Seigneur est signifiee par la colonne de 
nu6e pendant le jour et de feu pendant la nuit. 

SENS INTERNE. 

8040. Vers. 1 , %. Et Jehovah parta a Moscheh, disant ; sanciifi?- 
Mot tout premier-ne, I'ouverture de tout uterus parnri les fdsd' Israel, 
parmi t'homme et parmi la bete ; a Moi cela. — Et Jehovah parla 
a Moscheh, disant, signifie Tinformation procedant duDivin ; Sane- 
tifie-Moi tout premier-ne r signifie la foi, en ce qu'elle vient du Sei- 
gneur : t'ouverture de tout uterus, signifie qui provient de la cha- 
rite* : parmi les fits a" Israel, signifie dansl'Eglise spirituelle : parmi 
I'homme et parmi la bete, signifie le bien int&ieur et le bien exUV- 
rieur de la foi : a Moi cela, signifie que cela apparticnt au Seigneur. 

8041 . Et Jeliovak parla a Moscheh, disant, signifie I'm formation 
procedant du Divin ; on le voit par la signification de parler et de 
dire, quand e'est par Jeliovah sur les clioses deTEglise qui doivent 
etre observers, en ce que e'est Tinformation, N os 7769, 7793, 7825 ; 
et comme e'est Jehovah qui parla, e'est Tinformation procedant du 
Divin ; et par la representation de Moscheh, en cequ'il estleVrai 
Divin , N os 6771 , 701 4, 7382; de la ces mots, « Jehovah parla a 
Moscheh, disant, » signifient Tinformation proeddant du Divin 
par le Divin Vrai. 

8042. Sancti fie-Moi tout premier-ne, signifie la foi, en ce qu'elle 
vient du Seigneur : on le voit par la signification do sanctifier a 
Jehovah ou au Seigneur, en ce que e'est Lui attribuer, e'est-a-diro 
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confesser et reconnaitrc que la cliose vient dc Lui ; et par la signi- 
fication du premier-ne , en ce que c'est la foi, N os 352, 2435, 6344, 
7035 ; lorsqu'il est dit la foi, il est cntendu tout Vrai qui appartient 
h l'Eglise spirituelle, et puisqu'il est entendu tout Yrai de l'Eglise, 
il est aussi entendu l'figlise spirituelle elle-meme, car l'essentiel de 
cette Eglise est le vrai ; le bien , a la verite, est l'essentiel de l'Eglise, 
etesten actualitelePremier-ne,N os 2435, 3325, 4925, 4926, 4928, 
4930; mais le bien, cbez ceuxqui sont de l'Eglise spirituelle, est 
en soi le vrai ; car lorsque ceux de cette figlise agissent selon le 
Vrai qui est de leur doctrine, le Yrai est appele bien ; il est alors 
passe de Tenteiidement dans la volonte et de la volonte dans l'acte ; 
ce qui est faitd'apres la volonte est dit bien : que ce bien n6anmoins 
en soi et en son essence soit le vrai, c'est parce que pour eux les 
doctrinaux de l'Eglise sont les Yrais, et que dans les figlises les 
doctrinaux different, par consequent aussi les Yrais; et neanmoins 
cependant, quoiqu'ils soient si varies, par les vouloir et lesfaire, 
ils devienHent des biens, comme il vient d'etre dit. Lorsque 1'bomme 
est regard, il est conduit par la foi d'entendement ou de doctrine 
a la foi de volonte' ou de vie, c'est-a-dire par le vrai de la foi au bien 
de lacliarite ; quand 1'bomme est dans le bien de la cbarite, il a 6t6 
r6g£n(3r6; et alors d'apres cebien il engendre des vrais, qui sont 
appel6s vrais du bien; ce sont ces vrais, lesquels sont les vrais 
m6mes de la foi, qui sont entenduspar les premier-nes ; en effet, il 
en est des generations ou nativitt^s des vrais par le bien, comme des 
generations ou natives des fils et des filles parte pere, et ensuite 
des petits-fils et des petites-fiUes, puis des arriere-petits-fils et des 
arrifcre-petites-filles, et ainsi du reste ; la premiere ou I'immMate 
generation ou nativite, qui est celle des fils et des filles, est celle 
qui est signifiee par le premier-ne, en quelque nombre qu'ils soient; 
rnais non la seconde, ni la troisieme, si ce n'est respectivement a 
leurs parents : que les premier-nes aient ete sanctifies a J6hovah 
ou au Seigneur, c'est parce que tous les vrais et tous les biens d6ri- 
vatifs ou descendants tirentleur essence des primitifs. C'est dans 
ce spirituel qu'est fonde le droit des premier-nes, dont il est ques- 
tion dans la Parole. 

8043. L'ouverture de tout uterus, signifie qui provient de la cha- 
riti : on le voit par la signification de Xouverture de I 'uterus , en ce 
xm n 
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que c'cst cc qui nait imm&Uatement <lu Ftigtnfr*, ainsi de la cha- 
rit6, selon ce qui vient d'etre dit N° 8042; car celui qui est concu 
de nouveau, vient comme une seconde fois dans un uterus, et celui 
qui nait de nouveau, sort comme une seconde fois d'un uterus; 
mais ce qui est concu clans un uterus, et ce qui nait d'un uterus, 
ce n'est point riiomme en tant qu'homme, mais e'est la foi de la 
charity car cette foi fait le spirituel del'homme, ainsi elle fait quasi 
l'homme lui-meme de nouveau , puisqu'alors la vie de riiomme 
vient dela; d'aprfcs cela on peut voir ce qui est entendu dans le 
sens spirituel par l'ouverture de 1'uterus; les anges qui sont dans 
les seules idees spirituelles n'entendent pas par la autre chose : 
quant a ce que e'est que 1'uterus, puis ce que e'est qu'6trc dans 
1'uterus, et sortir de 1'uterus, wirN* 5 3293 f«, 3294 , 3967, 4904 , 
4918, 4931, 5052, 5054, 6433. Comme e'est la ce qui est signing 
par 1'uterus, voila pourquoi le Seigneur dans la Parole est appeie 
Formateur des l'Uterus, e'est-a-dire, Regenerateur; par cxemple, 
dans Esa'ie : « Ainsi a dit Jehovah , ton Facteur et ton Formateur 
» des I'uieriis; il t'aide : Ne crains point, 6 mon serviteur Jacob, et 
» Jeschurun que j'ai eiu; parceque je repandrai Yeau sur l'altere 
J? et des ruisseaux sur l'aride ; je repandrai mon esprit sur ta se- 
» mence, et ma benediction sur tes enfants. » — XLIV. 2, 3. — Le 
Seigneur est appeie Facteur et Formateur des 1'uterus,' parce qu'il 
r6g6nfere riiomme, et de naturel le fait spirituel; comme la regene- 
ration est faite par le vrai et par le bien, e'est pour cela qu'il est 
dit qu'il r6pandra Yeau sur FultM et Y esprit sur la semence; 
car l'eau signifie le Vrai qui appartient a la foi, N os 2702, 3058, 
3424, 4976, 5668, 7307, et Fesprit signifie le bien qui appartienta la 
charite ; il en est de meme de l'eau et de Fesprit dans Jean : « Jesus 
» dit a Nicodcme : En viritd, en verite, je te dis : Si quelqu'un n'est 
» pas engendre de nouveau, il ne peut voir le Royaume de Dicu- 
» Nicodfeme lui dit : Comment un homme peut-il etre engendre 
» quand il est vieux? Peut-il dans 1'uterus de sa mere venir une 
» seconde fois? Jesus rfipondit : En v6ritd, en verite, je te dis : Si 
» quelqu'un n'a pas ete engendre par l'eau et I'esprk , il ne peut en- 
>» trer dans le Royaume de Dicu ; ce qui est ne de la chair est chair, 
» mais cequi a etc engendre par I' esprit est esprit. Tu es un mattrc 
* en Israel, et tu ne sais pas ccla?» —III. 3, 4, 5, 6, 10. — 
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Le Seigneur est dit Formateur dks Futtfrus aussi ailleurs, dans 
Esaie : « Ainsi a dit Jehovah ton R6dempteur et ton Formateur des 
» Citterns : Moi , J6hovaIi , je fais toutes choscs, 6talant les cieux 
» seul, et etendant la terre par Moi-Meme. » — XL1V. 24 ; — par 
les cieux et par la terre sont entendus, dans le sens commun , l'E- 
glise Interne et l'Eglise Externe, N os 82, 1 4H , '1 733, 4850, 3355 ? 
4535 ; et, dans le sens particulier, 1'interne et l'externe de l'Eglise 
chez 1'homme qui a 6t6 r6g£ner6 ; et par dtaler et Gtendre il est si- 
gning faire ou cr6er d'aprfcs la Divine puissance, N° 7673, de la le 
Seigneur comme R6gen£rateur est appele 1 Facteur et Createur, et la 
regeneration est appeiee nouvelle creation. Pareillement dans le 
memo : « Ecoutez-Moi, maison de Jacob, et vous tous les restes de 
* la maison d'Israel, portes dfes le ventre, soutenus des V uterus. » 
— XL VI. 3. — Et dans David ; « Sur Toi , Seigneur Jdhovih , j'ai 
» etc appuye des I' uterus; des entrailles de ma m&re, Toi, tu m'as 
« retire ; Tu es ma louange continuellement. >> — Ps. LXXL 6. — 
D'aprks cela on voit maintenant ce qui est signify dans le sens 
interne par l'ouverture de l'utdrus, et consequemment ce qui est 
signify par le premier-ne. 

8044. Parmi les fits cC Israel, signifie dans l'Eglise spirituelle : 
on le voit par la representation des fds d'Israel, en ce qu'ils sont 
l'Eglise spirituelle, N« 4286, 6426, 6637, 6862, 6868, 7035, 7062, 
7198,7201,7215,7223. 

8045. Parmi riiomme et parmi la bete, sign'rfie le bien inierieur 
die bien exterieur de la foi : comme IS Tos 7424, 7523. 

8046. A Moi cela, signifie que cela apparlient au Seigneur : on 
le voit en ce que Jehovah dans la Parole est le Seigneur, N os 1343, 
1736, 2921,3023, 3035, 5041, 5663, 6281, 6303, 6905, 6945, 
6956, d'oii il r^sulte i$£k Moi cela, signifie que cela appartient au 
Seigneur ; que tout bien et tout vrai, par consequent la charite et la 
foi, viennentdu Seigneur, et qu'il ne vienne absolument rien de 
1'homme, on le voit N^ 904 f., 24 1 1 , 31 42, 31 47, 41 51 , 5482, 5649, 
6193, 6325, 6466 a 6495, 6613 t 6626, 6982, 6985, 6996, 7004, 
7055,7056,7058,7270,7343. 

8047. Vers. 3 a 10. EtMosckeh dit au peuple : Souviens-toi de 
ce jour, aucfuel vous etes sortis d'Egypte, de la maison de serfs, car 
par force de main Jckovah vous a retires de Id : et il ne sera point 
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mange de fermente. Aujourd'hui vous sortez, clans le mois dCAb'xb. 
Etil arrivera, quand Jehovah, t'auraintroduit dans ta terre du Ca- 
naneen, et du Chitteen, et del'Emorreen, et du Chiveen, et du Jtbu- 
seen, laquelle U a jure a tesperes de le donner, terre decoulant de 
laitetdemiel, et tuserviras ce service en ce mois-cl. Sept jours tu 
mangeras des azymes, et an septiemejour, fete a Jehovah. Des azy- 
mes il sera mange les sept jours, et il ne sera point vu chez toi de 
fermente, ei il ne sera point vu chez toi de levain dans loute ta fron- 
tiers Et tu annonceras a ton fils en ce jour-la, disant : A cause de 
ce que ma fait Jehovah, quand je sortis d'Egypte. Et ce sera pour 
toi en signe sur ta main, et en memorial entre tes yeux, afin que la 
loi de Jehovah soit dans ta bouche, parce que par main forte Jeho- 
vah t'a retire de I'Egypte. Et tugarderas ce statut au temps fixe , 
d'annee en annee. » — EtMoschehdit au peuple, signifle Einstruc- 
tion par le Vrai Divin : Souviens-toi de ce jour , auquel vous etes 
sortis d'figypte, de la maison de serfs, signifie quils doivent sur- 
tout se rappeler cet 6tat, dans lequel ils 6taient lorsqu'ils ont &6 
d&ivr^s de la captivite" spirituelle par le Seigneur : car par force de 
main Jehovah vous aretires de la, signifie qu'ils out 6te" delivr£s par 
la Divine puissance du Seigneur : Et il ne sera point mange de 
fermente, signifie que rien de falsifie" ne sera approprie' : aujourd'hui 
vous sortez , signifie la delivrance pour rtonite" : dans le mois 
d'Abib, signifie le commencement de l'6tat nouveau : et il arrivera, 
quand Jehovah t f aura introdiiit dans la terre du Cananeen, el du 
Chilteen 7 et de CEmorreen, etdu Chiveen, et du Jebuseen, signifie 
dans la region du ciel envalue par ceux qui sont dans le mal et dans 
le faux : laquelle ilajure a tes peres de te donner, signifie laquelle 
a 6te" promise d'apres le Divin a ceux qui sont dans'le bien et dans 
le vrai : terre decoulant de I ait et de miel 7 signifie oil il y a all<5- 
gresse et joie : et tu serviras ce service dans ce mois-ci, signifie le 
culte continuel du Seigneur a cause de la delivrance : sept jours tu 
mangeras des azymes, signifie la purification des faux : et au 
sepiihne jour, fete a Jehovah, signifie le saint culte du Seigneur : 
des azymesil sera mange, les sept jours, signifie qu'ils doiventetre 
purities entierement des faux : et il ne sera point vu chez wide fer- 
mente, signifie qu'absolument il ne sera admis rien de falsifie" ; et 
il ne sera point vu chez toi de levain, signifie ni rien de faux . dans 
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touie la frontiere, signifie jusqu'oii s'&end le vrai qui provientdu 
bicn : et tu annonceras a ton fils en ce jour-la, disant, signifie la 
perception interieure du vrai, laquelle appartient a la conscience : 
a cause de ce que ma fait Jehovah, quandje sortis d'&gypte, signi- 
fie que par le Seigneur ils ont 6t6 d61ivr6s de la captivity spirituelle 
et de la damnation : et ce sera pour toi en signe sur ta main, signi- 
fie que ce sera perp&uellementdans la volontd : et en memorial en- 
tre les yeux, signifie que ce sera perpetuellement dans l'entende- 
ment: afinque la loide Jehovah soit dans ta bouchc, signifie afin 
que le Divin Yrai soit dans tout ce qui procede de Ik : parce que par 
main forte Jehovah t'aretire deTEgypte, signifie qu'ils ont 6t6 d£- 
livr^s par la puissance Divine : et tu garderas ce statut au temps 
fixe, (Tannic en annee, signifie que cette loi de l'ordre sera conti- 
nuellement dans cet etat. 

8048. EtMoscheh dh au peuple, signifie T instruction par le Vrai 
Divin : on le voit par la signification de dire, lorsque c'est par le 
Vrai Divin sur les choses qui doivent etre observees dans 1'Eglise, 
en ce que c'est Instruction, N os 7186, 7267, 7304 , 7380, 7517; 
et d'apres la representation de Moscheh , en ce qu'il est le Yrai 
Divin, N° 804 -I. 

8049. Souviens-toi de ce jour, auquel vous etes sortis d'Egyple, 
de lamaison de serfs, signifie quits doivent sur tout se rappeler cet 
etat dans lequel ils elaient, lorsqitils ont etc delivres de la capti- 
vite spirituelle par le Seigneur : on le voit par la signification de 
souviens-toi, en ce que c'est se rappeler ; par la signification du jour, 
en ce que c'est l'dtat,N<»23, 487, 488, 493, 893, 2788, 3462, 3785, 
4850, 5672, 5962, 7680 ; par la signification de sonir, en ce que 
c'est etre d£livr£, car par la sortie des fils d'Israel est signifie la 
d61ivrance de ceuxde TEglise spirituelle par le Seigneur, d&ivrance 
dont il aM parl6 N°» 6854, 6914, 7091 f., 7828, 7932, 8018; par 
la signification de TEgypte et de lamaison de serfs, en ce que c'est 
la captivity spirituelle, car par Pharaon etpar les Egyptiens ont dte 
signifies ceux qui dans 1' autre vie ont infests les spirituels par les 
faux, N^7097, 7107, 7110, 7126, 7142, 7220, 7228, 7317, de la 
par la terre d'Egypte a&6 signifite V infestation, N° 7278; l'inf'es- 
tation par les faux n'est pas non plus autre chose que la captivit6 
spirituelle, car lorsqu ils sunt infested, ils sont tenus comme cap- 
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tifs dans les faux dont ils s'efforcent continuellement d'etre d&ivr<5s ; 
de la aussi dans la Parole ils ont M appel^s les enchaines dans la 
fosse, lN To 6854; c'est cette captivity spirituelle qui est signifie 
aussi par la maison de serfs ; que la servitude soit Tattaque par les 
fauxoul'infestation,on levoitN 08 7120,71219. 

8050. Car par force de main Jekovak vous a retires de Id, signifie 
qu'ils ont ele delivres par la Divine puissance du Seigneur : on le 
voit par la signification de la force de main, en ce que c'est la 
puissance, et quand cela est dit de J&iovah, la toute-puissance ; que 
la force soit la puissance, cela est Evident; que la main soit aussi 
la puissance, on le voitIS T os 878, 3387, 4931 k 4937, 5327, 5328, 
5544, 6947, 7188, 7189, 7518, 7673; etparla signification dere- 
tirer, en ce que c'est delivrer ; que J6hovah soit le Seigneur, on le 
voit ci-dessus N° 8046. 

8051. El il ne sera point mange de fermeme, signifie que rien de 
falsifie ne sera approprie : on le voit par la signification de manger, 
en ce que c'est approprier, N os 3168, 3513 f., 3596, 4745,* et par 
la signification du levain, en ce que c'est le faux, N os 2342, 
7906 ; de la le ferments est le falsify. Quant a ce qui con- 
eerne Impropriation du faux et du falsify, il faut qu'on sache 
que le faux et le falsifie ne sont pas appropries comme faux et 
falsifie a quelqu'un qui est dans le bien et qui par suite veut 
etre dans le vrai, mais ils le sont a celui qui est dans le mal 
et qui par suite ne veut pas 6tre dans le vrai ; si le faux n'est 
pas approprie comme faux \ celui qui est dans le bien et qui par 
suite veut etre dans le vrai, c'est parce que celui-la pense bien de 
Dicu, du Royaume de Dieu et de la vie spirituelle, et que par \h il 
applique le faux de telle sorte qu'il n'est pas contre ces clioses, 
mais qu'il Concorde en quelque sorte avee elles, ainsi il l'adoucit, 
et alors la rudesse et la durete - du faux ne viennent point dans l'i- 
dee : si cela n'^tait pas ainsi, a peine quelqu'un pourrait-il etre 
sauv6, car les faux regnent de preference aux vrais : mais il faut 
qu'on sache que ceux qui sont dans le bien sont aussi dans l'amour 
du vrai, c'est pourquoi lorsqu'ils viennent dans I'autre vie ils sont 
in straits par les Anges, ils rejettent les faux et acceptent les vrais, 
et cela selon ledegrc de Tamom* du vrai, qu'ils ont eu dans le mondc. 

8152. Anjourd'kuivous sortcz, mjnifie la detivrance pour Ceter- 
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nilc : on lc voiL par la signification d'aujourd'hui, en ce que c'est 
l'6ternite, N os 283.8, 3998, 4304, 6165, 6984; et par la significa- 
tion de sortir, en ce que c'est etre delivrd, comme ci-dessus, 
N 8049. 

S0'63. Dans lemois d'Abid, signifie ic commencement de Cetat 
nouveau : on levoit par la signification du mois y en ce que c'est la fin 
de l'6tat prudent etle commencement du suivant, par consequent 
aussi un etat nouveau, N 3814 ; que le mois d'Abib soit le com- 
mencement d'ou proviennent tous les dtats qui suivent, cela est 
Evident d'aprcs ce qui a M dit de ce mois dans le Chapitrc prece- 
dent, savoir : « Ce mois-ci (sera) pour vous la tctc des mois ; le pre- 
mier, lui, pour vous des mois de fanned. » — Yers. % voir N os 7827, 
7828. 

8054. Etilarrivcra, quandJekovah £ aura inlroduit dans la terrc 
du Canaveen et du Chilteen, et de I'Emorreen, etduCliiveen 7 et du 
Jebuseen, signifie la region du del envahie par ceux qui sont dans 
le mat et dans le faux : on le voit par la signification de la terre du 
Cananeen, et du Outleen, et de YEmorreen, et du Chivecn, et du 
Jebuseen, en ce que c'est le Ciel, ici la region du Cicl envahie par 
ceux qui sont dans le mal et dans le faux ; que la terre de Canaan 
soit le Royaume du Seigneur dans le Ciel et son Royaume sur la 
terre ou 1'EgHse, on le voit N os 4 41 3, 1 437, 4 585, 1 607, \ 866, 3038, 
3481,3686, 3705, 4146, 4240, 4447,4454, 4516, 4517, 5136, 
5757, 6516 ; les maux et les faux sont signifies par les nations ici 
nommdes, le mal d'apres le faux du mal par le Cananien, N° 481 8 ; 
lefaux d'oii provientlemalpar leChitUien, N 0< 2913; lemaletpar 
suite le faux par l'Emorr^en, N os 4857, 6306; Tidolatrique dans 
lequel il y a quelque chose du bien, par le Chiv£en, M° 6860, 
l'idolatrique dans lequel il y a quelque chose du vrai, par le J6bu- 
s6en, j\ t ° 6860 : que la region duCiel, dans laquelle devaient venir 
ceux qui toicnt de VEglisc spirituelle avant 1'avdnement du Sei- 
gneur, ait etc" envahie par les maux et par les faux, on le voit ci-des- 
sus, N° 6858. Quant a ce qui concerne ult&'ieurement ce sujet, il 
fautqu'on sache qu'avant fav^ncment du Seigneur le Ciel n'etait 
point distingue en trois cieux, savoir, en intime ou troisieme, en 
moyen ou second, et en dernier ou premier, comme il le fut apres 
l'avenement du Seigneur, ranis il etait un ; le Ciel spirituel n'etait 
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pas encore, la region oil devait etre le Ciel spirituel avait M en- 
vahie par ceux qui 6taient dans le faux et dans le mal, mais qui 
pouvaient etre tenus dans quelque vrai et dans quelque bien par des 
moyens externes, surtout paries id6es de preeminence et de dignity 
de la mSme maniere qu'il arrive dans le monde, ou ceux qui sont 
dans le mal et dans le faux sont neanmoins obliges, par des 
moyens externes qui sont les honneurs et les profits, de paraitre 
penser et prononcer les vrais et de paraltre vouloir et faire les biens : 
si cette region du ciel avait 6te" alors envahie par de tels es- 
prits, c'&ait parce que les bons manquaient, et que ceux de 
1'Eglise spirituelle n'&aient pas encore prepares, et cependant il 
fallait que le ciel fut partout rempli d' esprits ; pour qu'il y eut con- 
tinuity depuis le Seigneur jusqu'a 1'homme , car s'il y eut eu dis- 
continuity rtiomme aurait p6ri : meme aujourd'hui il y a quelques 
regions du ciel envahies par de tels esprits; mais ceux qui sont la 
sont, par une force puissante, d&ournes de faire des maux ; imm6- 
diatement au-dessus de la tele.sont ceux qui trompent et seduisent 
par l'innocence, mais au-dessus d'eux sont les celestes de la Tres- 
Ancienne Eglise, qui les tiennent dans des liens par une telle force, 
qu'ils ne peuvent en aucune maniere faire du mal a qui que ce 
soit ; derriere Tocciput il y a aussi aujourd'hui une region, qui avait 
appartenu au ciel , envahie par les mechants ; et il y en a aussi une 
en avant vers la gauche : les mediants font continuellement des 
efforts pour s'emparer des lieux oil sont les bons, et ils s'en em- 
parent en actualite" des que ces lieux ne sont pas remplis par les 
bons ; il m'a M donne - tres-souvent d'apercevoir leurs efforts : ces 
regions sont envahies, quand dans lemonde les merchants augmen- 
tent et que les bons diminuent, car alors les mauvais esprits s'ap- 
prochent de 1'homme, et les bons esprits s'en 61oignent, et autant 
ceux-ci s'eloignent , autant les regions les plus proches de Thomme 
sont envahies par les mechants ; quand cela se fait dans le commun, 
les habitants de ces regions sont changes ; cela se fait quand TE- 
glisc est pres de sa fin , car alors regnent le mal et le faux : mais 
vers la fin de 1'Eglise ces mauvais esprits sont pr6cipit6s, et les re- 
gions envahies par eux sont donn6es aux bons qui pendant ce temps 
ont etc pr6par6s pour le ciel j c'est la ce qui est entendu par ces 
paroles dans Jean : « II y eut un combat dans le Ciel, Michel et ses 
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» Anges combattirent contrc le dragon, et le dragon combattit 
» ainsi que ses Anges, mais ils ne furent pas les plus forts, el leur 
» lieu ne futplus trouvedans le ciel.* — Apoc. XII. 7, 8. — Cet tot 
du ciel a &6 repr£sent6 par la terre de Canaan , en ce que les na- 
tions s'en toient emparSs, et par les fils d'Israel, en ce qu'ils les 
en chassercnt , car par la terre de Canaan est signify le Royaume 
du Seigneur, ainsi le Ciel et 1'Eglise, comrae on peut le voir d'apres 
les passages ci-dessus cit^s. 

8055. Laquelle U a jure a tes peres de le donner, signifie la- 
quelle a etc promise d'apres le Divin a ceux qui sont dans le bien 
et dans le vrai : on le voit par la signification de jurer, quand cela 
est dit de J6hovah, en ce que c'est une irrevocable confirmation 
par le Divin , N os 2842, 3375 ; de la jurer de donner est une pro- 
messe ; et par la signification des peres, en ce que ce sont ceux 
qui sont dans le bien et dans le vrai ; car par les peres, lorsqu'il 
s'agit de 1'Eglise, sont signifies les Anciens ou les anciennes Egli- 
ses, qui toient dans le bien et dans le vrai, N os 6050, 6075, 6589, 
6876, 6884, 7649. 

8056. Terre decoulant de lail el de miel signifie ou il y a al- 
legresse etjoie : on le voit par la signification de la terre decoulant 
de lait et de miel, en ce que c'est le charme etle plaisir, N os 5620, 
6857, ainsi Tallegresse et la joie. II est dit allegresse etjoie, parce 
que dans la Parole l'allegresse se dit du vrai , et la joie se dit du 
bien ; et il en est de meme du charme et du plaisir ; et en outre le 
lait se dit du vrai du bien , et le miel se dit du bien du vrai. 

8057. Et tu serviras ce service dans ce mois-ci, signifie le cuke 
continuel du Seigneur a cause de la delivrance : on le voit par la 
signification du service, en ce que c'est le culte, comme N° 7934; 
et par la signification du mois, en ce que c'est la fin de l'tot pr6- 
c6dent et le commencement d'un nouvel tot ; et par cefle du mois 
d'Abib , en ce qu'il est le commencement d'oii proviennent tousles 
tots suivants, N° 8053 ; de la aussi par le mois est signify le con- 
tinuel. 

8058. Sept jours tu mangeras des azymes, signifie la purifica- 
tion des faux : on le voit par la signification de sept jours, en ce 
que cela enveloppcle Saint, Nos 395, 433,716, 881, 5265, 5268, 
et en ce que c'est l'tot plein, No 6508 ; et par la signification de 
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manger des azymes, en ce que c'cst 1' appropriation du vrai et la 
purification du faux, car l'azyme est le bien purifie* dufaux, et man- 
ger est Impropriation, K^ 3168. 3513, 3596, 3832, 4745; si IV 
zyme est le bien purifie* du faux, c'est parce que le pain est lc bien, 
et le lcvain le faux. 

8059. Et au septihne jour, fete a Jehovali, signifie !e saint 
cuke du Seigneur : on le voit par la signification du septihne jour , 
en ce que c'est l'&at saint ; le jour est l'<Hat, N os 23, 487, 488, 
493, 893, 2788, 3462, 3785, 4850, 5672, 5962; et septcst lc saint, 
JN<* 395, 433, 71 6, 881 j 5265, 5268; et par la signification dc fete a 
Jehovah , en ce que c'est le culle du Seigneur; on peut voir que la 
fete est le culte provenant de l'all^gresse, N° 7093, et que Jehovah 
e'st le Seigneur, N° 8046. 

8060. Des azymes U sera mange les sept jours, signifie qu'ils 
doivent etre enlevement purifies des faux: on lc voit par la signi- 
fication de manger des azymes, en ce que c'est approprier lc bien 
purifi6 des faux, comme ci-dessus, j\° 8058 ; et cela &ant dit de 
nouveau signifie que ce sera fait entitlement ; et par la significa- 
tion de sept jotirs, en ce que c'cst le saint , et aussi l'&at plein , 
N° 8058. 

806 1 . Et il ne sera point vu ckez lot de fermente, signifie quab- 
solument il ne sera admis rien de falsifie , savoir, pour etre ap- 
proprie\, selon ce qui a 6te explique* ci-dessus, N° 8051 : de 
ce que cela est dit de nouveau, il est signifie* que ce sera absolu- 
ment. 

8062. Et il ne sera point vu chez toi de I evain, signifie ni rien 
de faux : on le voit par la signification du lcvain , en ce que ccst 
le faux, N° 7906 ; le falsify qui est signifie* par le fermente* , cL le 
faux qui est signify par le lcvain, different en ce que le falsifie est 
le vrai applique" h con firmer le mal , et que le faux est ce qui est 
contre le vrai. 

8063. Dam toutc ta frontiere, signifie jasqii 'oil setend levrai 
qui provient du bien : on le voit par la signification de la froutierc, 
en ce que c'est l'extension du vrai d'apres le bien, car tout vrai a 
son extension , extension qui est quelquefois manifestee par la 
sphere ; et puisqu'il a une extension , il a ses frontieres ; la sphere 
d'extension du vrai est selon la quaiite* et la quantity du bien ; car 
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lebien est comme la flammc, et lc vrai comme la lumiere: la sphere 
d'extension dans le monde spirituel se developpe vers les society 
qui sont tout autour ; il y a communication jusqu'oii s'y dtend la 
sphere : voir sur ce sujet N os 6598 a 6613. C'cst selon la sphere 
d' extension quMl y a dans le ciel pour chacun intelligence et sa- 
gesse, et aussi felicity , savoir, selon la quantity et en memc temps 
selon la quality de la sphere. D'apres cela, on pent voir ce qui est 
signify dans le sens spirituel par dans toute la frontiere, et qu'ici 
il est signify que dans le bien il n'y a aucun faux ; en effet, les 
faux sont hors de la sphere, car ils commencent oil les vrais finis- 
sent , mais s'ils entrent dans la sphere, ils sont appropries ; il est 
signify qu'ils n'entreront point par « II nc sera point vu chez toi 
de ferment^ ou de levain dans toute ta frontiere. * 

806 4-. Et tu annonceras a ton fits en ce jour-la, disant, signi- 
fie la perception interieurc qui appartient a la conscience : on lc 
voit d'apres ce qui a 6id expliqu6N°7935, ou sontdesemblablcs 
paroles. 

8065. A cause de ce que ma fait Jehovah quand je soriis d'E- 
gypte, signifie que par le Seigneur ils ont etc dclivres de la cap- 
livite spiriiuellc et de la damnation : on le voit par la signification 
de soriir, en ce que e'est etre delivre" ; et par la signification de 
YEgijpte, en ce que e'est la captivity spirituelle et la damnation , 
No 8049. 

8066. Et ce sera pour toi un signe sur la main, signifie que ce 
sera perpetuel lenient dans la volonte : on le voit par la signification 
du signe , en ce que e'est le perpetuel souvenir, car ce qui est pour 
signe et pour memorial, est pour qu'on se rappelle perp6tuellement ; 
si le signe &ait sur la main , c'6tait afm qu'on se le rappelat toutes 
les fois qu'on remuerait la main ou qu'on ferait quelque chose ; et si 
le memorial 6tait entre les yeux , c'tHait afin qu'on se le rappelat 
toutes les fois qu'on regarderait quelque chose ; et d'apres la signi- 
fication de la mam, en ce qu'elle est la puissance, IN T ° S 878, 3387, 
4931 a 4937, 5327, 5328, 5544, 6292, 6947, 7011, 7188, 7189, 
751 8, 7673 ; ici la volonte^ parce que toute action et toute puissance 
d'action, qui se fait par la main, procfede de la volont<5. 

8067. Et en memorial entre tes ycux, signifie que ce sera perpe- 
tueHcmcnt dans I'cntcudcment : on le voit par la signification du 
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memorial, en ce que c'est aussi le perpeluel souvenir ; il cstdit me- 
morial , parce que dans la Parole le memorial se dit de Tintellec- 
tuel, mais le signe se dit du volontaire ; et par la signification des 
yeux, en ce qu'ils sont l'entendement, N os 2701, 3820, 4403 a 
4421, 4523 a 4534 ; de la le memorial entre les yeux signifie que 
ce sera perp£tuellement dans l'entendement, c'est-a-dire , dans la 
pens^e. II sera dit en peu de mots comment il faut entendre que ce 
sera perpe'tuellement dans l'entendement, et perp^tuellemen t dans 
la volontd : les choses qui chez l'homme ont £t£ imprimis par la foi 
et par la charite , ou que l'homme croit et aime parfaitement , sont 
perpetuellement dans sa pensee et dans sa volonte\ car il les pense 
et les veut, quoiqu'il soit dans des id6es et des occupations relatives 
a d' autres choses, et qu'il s'imagine qu' elles ne sont pas alors dans 
son mental , car elles y sont parmi les autres choses qui consti- 
tuent la qualite* du mental ; qu'il en soit ainsi, cela est bien Evident 
par la sphere spirituelle qui est autour de l'esprit ou de 1'ange , car 
lorsqu'un ange ou un esprit approche , on connait aussitot , d'apres 
cette sphere, de quelle foi et de quelle charite" il est, et plusieurs au- 
tres choses qui sont dans son coeur, quoiqu alors lui-meme n'y pense 
pas ; ce sont de telles choses qui constituent la vie du mental de cha- 
cun , et qui s'y tiennent perpetuellement : cela pourrait ctre illustr6 
par im grand nombre de dispositions qui sont chez riiomme, par 
exemple, par diverses reflexions, par des affections, par des actions 
imprim£es dfes l'enfance, et autres choses semblables, qui continuel- 
lement sont pr^sentes et gouvernent, quoique rien de cela nc soit 
manifestement pense" : il en est de meme de l'amour pour le pro- 
chain, de l'amour pourDieu, de l'amour dubien et du vrai, dela foi ; 
ceux qui sont dans ces clioses, les veulent et les pensent perpetuel- 
lement, car elles sont en eux, et quand elles sont en eux, elles sont 
dites re^gner uhiversellement, voir N° 6159, 6571, 7648. 

8068. Afin que la lot de Jehovah soit dans ta bouche, signifie afm 
que le Divin Yrai soit dans tout ce qui procede de la : on le voit par 
la signification de la loi de Jehovah, en ce qu'elle est le Divin Yrai, 
N° 7463 ; et par la signification d'etre dans la bouche, en ce que 
e'est dans tout ce qui procede de la, c'est-a-dire, de l'entendement 
et de la volonte" ; car dans la bouche, c'est dans le langage, et dans 
le langage il y a l'unc et l'autre partie du mental , tant Vintclteo 
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tnelle que la volontaire, rintellectuelle dans le sens des mots et des 
clioses, ct la volontaire dans l'affection, qui donne la vie au langage. 

8069. Parce que par main forte Jehovah t'a retire de I'Egypte, 
signifie qu'ils ont ete delivres par la puissance Divine : on le voit 
par la signification de la main forte de Jehovah, en ce qu'elle est la 
puissance Divine du Seigneur; et par la signification de re titer , 
en ce que c'est d&ivrer; voir pour l'un et pour Tautre, ci-dessus 
W 8050. 

8070. Et tu garderas ce statut au temps fixe, d'annee en annee, 
signifie que cette loi de i'ordre sera continuellemenl dans cet etat : 
on le voit par la signification du statut, en ce qu'il est la loi de I'or- 
dre, N os 7884, 7995 ; par la signification du temps, en ce que c'est 
l'6tat, Nos %25, 2788, 2837, 3254, 3356,3404, 3827, 3938, 4814, 
483?, 4901, 4916, 6110, 738 1 ; de la au temps fixe, c'est dans cet 
£tat ; et par la signification de Yaunde, en ce que c'est une p&iode 
entire depuis le commencement jusqu'a la fin, N° 2906 ; ainsi d'an- 
nee en annee, c'est continuellement. 

8071 . Vers. 11 a 1 6. Et il arrivera, quand Jehovah t'aura intro- 
duil en la terre du Cananeen , ainsi quit a jure a toi et a tes peres , 
et qu'il te i'aura donnee. Et tu feras passer toute ouverture d'uterus 
a Jehovah, et toute ouverture de portee de la bete, ce que tu auras 
de male, a Jehovah. Et toute ouverture d'ane tu racheteras par une 
bete de menu betail, et si tu ne (le) rachetes point, et tule decolleras; 
et tout premier-ne d'homme, entre tes fils, tu (le) racheteras. Et il 
arrivera, quand t'interrogera ton fits demain, disant : quest-ce que 
ceci ? ettu lui diras : Par force de main nous a retires Jehovah de 
VEgyple, de la maison de serfs. Et il arriva que, comme s'etait en- 
durci Pharaon quant a nous renvoyer, et Jehovah tua tout premier- 
ne dans la terre d'Sgypte , depuis le premier-ne de Vhomme, etjus- 
qu' ' au premier-ne de la bete, cest pourquoi, moije sacrifie a Jehovah 
toute ouverture d'uterus, les males, et tout premier-ne de mes fds } je 
(le) rachete. Et ce sera en signe sur la main, et en frontaux entre 
tes yeuXj parce que par force de main nous a rachetes Jehovah de 
I'Egypte. — Et il arrivera , quand Jehovah t'aura introduit en la 
terre du Cananeen, signifie la region du ciel envahie par ceux qui 
sont dans le mal et dans le faux : ainsi qu'il a jure a toi et a tes 
peres, et qu'il te I'aura donnee, signifie laquelle d'aprfes le Divin 
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avail ete promise a ceux qui sont dans le bien ct dans le vrai : et tu 
[eras passer toute ouverlure d'ulerus a Jehovah, signifie que la foi 
de la cliaritt^, qui appartient a la regeneration, vient du Seigneur : 
et toute ouverlure de portee de la bete , signifie- toute charity qui 
appartient a la nouvelle generation : ce que tu auras de male, si- 
gnify qui appartient au vrai de la foi : a Jehovah, signifie qu'elle 
vient du Seigneur: et toute ouverture d'ane tu racheteras par une 
bete de menu betail , signifie que c'est non la foi purement naturelle 
qui sera attribute au Seigneur, mais le vrai de Tinnocence qui s'y 
trouve : et si tu ne (le) rachetes point, el tu le decolleras, signifie 
que s'il n'y a point en clle le vrai de l'innocence, elle doit etre se- 
paree et rejetee : et tout premier-ne d'homme, enire tes fits, tu 
(le) racheteras, signifie que ce sont non les vrais de la foi qui doivent 
etre attribu^s au Seigneur, mais les biens de la foi: et il amvera, 
quand finterrogera ton fits, signifie la perception d'apr&s le vrai 
qui appartient a la conscience : demain, signifie toujours, quand 
cela arrive : quest-ce que ceci, signifie la recherche pourquoi cela 
est ainsi : et tu lui diras, signifie la reponse : par force de main 
nous a retires Jehovah de I'Egypte, de la maison de serfs, signifie 
que d'apr&s la Divine puissance du Seigneur ils ont ete deiivres de 
la captivite spirituelle: et il arriva que, comme s* etait endurci Pha- 
raon quant a nous renvoijer, signifie que ceux qui infestaient par les 
faux s'obstinaient pour qu'ils ne fussent point deiivres : et Jehovah 
tua tout premier-ne dans la terre d'&gijpte , signifie que tOUS ceux 
qui etaient dans la foi separee d'avecla charite furent damnes : de- 
puis le premier-ne de lliomme, et jusqu'au premier-ne de la bete, 
signifie le faux interieur et le faux exterieur de la foi separee : c'est 
pourquoi , moi , je sacrifie a Jehovah toute ouverlure d'ulerus , les 
mates, signifie que c'est pour cela qu'au Seigneur doit etre attribute 
la foi de la charite, qui appartient a la nouvelle generation : et tout 
premier-ne de mes fits, je (le) rachele, signifie que ce sont non les 
vrais de la foi qui doivent etre attribues au Seigneur, mais les biens 
de la foi : et ce sera en signe sur ta main, signifie que ce sera per- 
petuellement dans la volonte.* et en frontaux entre tes yeux , si- 
gnifie que ce sera perpetuellement dans l'entendement : parce que 
par force de main nous a retires Jehovah de I'JLgyptc , signifie qu'ils 
out ete deiivres par la Divine puissance du Seigneur. 
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8072. El il arrivera, quand Jehovah t'aura introduit en la terre 
4u Cananeen, signifie la region du del envalde par ceux qui sont 
dans le mat et dans le faux : on le voit d'apres ce qui a (He rapport6 
ci-dcssus, 3N° 8054. 

8073. Ainsi quit a jure a lot eta tes petes, et qu'U te I'aura dou- 
nee, signifie laquelle daprks le Divin avait ete promise a ceux qui 
sont dans le bien et dans le vrai ; on le voit d'apres cc qui a &e" 
montre ci-dessus, IN 8055, oil sont de scmblables paroles. 

8074. Et tu feras passer loute ouverture d' uterus a Jehovah, si- 
gnifie que la foide la cliarite, qui appartient a la regeneration, vient 
du Seigneur ; on lc voit par la signification de {aire passer, en ce 
que c'est attribucr, de meme que sanctifier ci-dessus N° 8042, et 
sacrifier ci-dcssous N° 8088 ; et par la signification de I' ouverture 
£ uterus, en ce que c'est la foi d'apres la cliarite, qui appartient au 
r£g6ne>e ? IN Tos 8042, 8043 ; que Jehovah soit le Seigneur, on le voit 
N° 8046. 

8075. Et toute ouverture de portee de la bete, signifie tome clia- 
rite qui appartient a la nouvelle generation : on le voit par la signi* 
fication de Y ouverture de l'uterus, en ce que c'est la foi d'apres la 
charity qui appartient a la nouvelle generation, N° 8043 ; et par la 
signification de la portee de la bete , en ce que c'est l'affection 
dubien,N 0S 45, 46, 142,143, 246, 714,715,719, 776, 1823, 2179, 
2180, 3218, 3519, 5198, ainsi lebien delacharite. 

8076. Ce que tu auras de males, signifie qui appartient au vrai 
de la foi: on le voit par la signification du male, en ce qu'il est le 
vrai dela foi, I\ T ° S 2046, 4005, 7838, 

8077. A Jehovah^ signifie qu'elle vient du Seigneur : en effet, par 
Jehovah dans la Parole nul autre que le Seigneur n'est entendu, 
voirW 1343, 1736, 2921, 3023, 3035, 5041, 5663, 6303, 6281, 
6905, 6945, 6956. Les choses qui sont contenues dans ces deux 
Versets ne sont pas expliqu^es davantagc ici , parce qu'elles font 
l M preeminent, au Vers. 2 de ce Cliapitre, IN 08 8042, 8043, 

8044, 8045. 

8078. Et toute ouverture d'ane tu racheieras par une bele de 
menu betail , signifie que cest non la foi purement naturelle qui 
sera attribuee au Seigneur, man le vrai de Vinnocence qui sy 
trouve : on le voit par la signification dc Y ouverture, en ce que c'est 
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ce qui nait d'abord du r£g6n6r£, ou le premier-n6, ainsi la foi ; que 
le premicr-n6 soit la foi, e'est ce qui a 6t6 montr6 jusqu'a present ; 
par la signification de Vane, en ce qu'il est le naturel, car par 
l'ane est signify le scicntifique, N os 5492, 5741; puis le service, 
N os 5958, 6389, par consequent aussi le naturel, car les scientifi- 
ques sont du naturel, et le naturel respectivement au spirituel est 
un serviteur; dc la maintenant Youvenure de l'ane signifie sa foi 
purement naturelle, dont il va etre parl6 ; par la signification de 
racheter, en ce que e'est donner en place autre chose ; que racheter 
ait cette signification, cela est Evident par le sens plein des paroles; 
voici ce sens : « Tune feras point passer a Jehovah l'ouverture d'ane, 
mais tu la rachfcteras pour une bete de menu bdtail : * Que faire 
passer a Jehovah, ce soit attribuer au Seigneur, de meme que 
sanctifier et sacrifier, on vient de le voir ci-dessus N° 8074; ainsi 
nc point faire passer, mais racheter, e'est ne point attribuer, mais 
donner en place autre chose ; et par la signification de la bete de 
menu betail, en ce que e'est le vrai de Tinnocence; si la bete de 
menu b&ail est le vrai de 1' innocence, e'est parce que par elle est 
entendu un agneau ou un chevreau, et que par ceux-ci est signifi6e 
I'innocence, N os 351 9, 3994, 7840, ici le vrai de l'innocence, parce 
qu'il est dit non pas un agneau ou un chevreau, mais une b£te de 
menu Mtail ; d'aprfcs cela il est Evident que ces mots : « toute ou- 
vcrture d'ane tu rachteas par une tete de menu bdtail, » signifient 
que e'est non la foi purement naturelle qui doit etre attribute au 
Seigneur, mais le vrai de Tinnoccnce qui s'y trouve. La foi pure- 
ment naturelle et la foi qui est insinu^e par la voie extern e, et non 
par l'interne, comme la foi scnsuelle, qui consiste a croire qu'une 
chose est, parce que Poeil Fa vue, et que la main l'a touch£e; e'est 
de cette foi que le Seigneur a dit a Thomas : « Parce que tu as vu , 
Thomas, tu as cru, « hcureux ceux qui ne voient point et croient.» 
— Jean, XX. 29 ; — puis comme la foi des miracles, qui consiste a 
croire qu'une chose est, seulement d'aprks des miracles, voir sur 
cette foi N° 7290 : et comme la foi de Fautoriti qui consiste a croire 
qu'une chose est , parce qu'un autre , en qui Ton a confiance , l'a 
dit : mais la foi spirituelle est celle qui est insinute par la voie in- 
terne et en meme temps par la voie externe, l'insinuation par la 
voie externe fait que Ton croit, et alors ce qui est insinu£ par la 
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voie externe fait que Ton confirme; le spirituel de la foi est 1' af- 
fection de la charity et par suite l'affection du vrai pour un usage 
bon et pour la vie ; voila cc qui fait que la foi est spirituelle : l'iii- 
sinuation de la foi par la voie interne se fait par la lecture de la 
Parole , et alors par 1' illustration proc6dant du Seigneur, qui est 
donn^e selon la quality de r affection, c'est-a-dire, selon la fin de 
savoir le vrai. D'apr&s cela , on peut maintenant voir ce que c'est 
que la foi purement naturelle, et que cette foi, parcc qu'elle n'est 
pas spirituelle, ne peut point etre attribute au Seigneur, c'est-a- 
dire qu'on ne peut ni reconnaitre ni croire qu'elle vient du Sei- 
gneur, car le Seigneur inftue par l'affection du vrai et du bien ; 
que la foi soit une affection interne, on le voit N° 8034. Le vrai 
de I'innocence, qui peut etre dans cette foi et etre accept^ par lc 
Seigneur, c'est ce que, d'apres I'innocence, on croit dtre un vrai. 
D'aprfes ce qui vient d'etre dit, on voit maintenant avec Evidence 
comment il faut entendre que c'est non la foi purement naturelle 
qui sera attribute au Seigneur, mais le vrai de I'innocence qui s'y 
trouve. 

8079. El si tu ne le rachetes point, et lu le decolleras, signifie 
que sil n'y a point en elle le vrai de I'innocence, elle doit etre se~ 
paree et rejetee : on le voit par la signification dene point rocketer, 
en ce que c'est ne point attribuer au Seigneur, mais donner en sa 
place autre chose, comme ci-dessus, N° 8078 ; et par la significa- 
tion de decoller, en ce que c'est sparer et rejeter; que d6collcr ait 
cette signification, c'est parce que le cou signifie la conjonction 
des interieurs avec les extfrieurs, N os 3542, 3C03, 3695, 3725, 
5320, 5358, 59%, 6033; ainsi la decollation signifie la separation 
et le rejet, savoir, de la foi purement naturelle, si le vrai de I'inno- 
cence n'y est point. 

8088. Et tout premier-iie d'komme, entre les fits, title rachete- 
ras, signifie que ce sont non (esvrais de la foi qui doivenl etre allri- 
bues au Seigneur, mais les biens de la foi : on le voit par la signifi- 
cation du premier-ne, en ce qu'il est la foi, N os 352, 2435, 634i, 
7035, 8042 ; par la signification des fils, en ce qu'ils sont les vrais, 
N° s 489, 491, 533, 1147, 2623, 3373; et par la signification do 
racheter, en ce que c'est donner en sa place autre chose, comma 
ci-dessus, N° 8077, 8078 ; que ce soit qu'il ne faut point les attri- 
XII. is 
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bner, c'est ce qui reunite du sens plein de cos paroles, qui est cclui- 
ci : « Et tout premier-ne' d'homme, cntre tes fils, tu ne le [eras 
-point passe?*, e'est-k-dire, tu ne le sacrifieras point, mais tu le ra- 
cheteras ; » ne point faire passer, c'est ne point attribuer, commc 
ci-dessus, N os 8074, 8078 : d'apres cela, il est Evident que ces pa- 
roles, « tout premier-iie" d'homme, entre tes fils, tu le rachete- 
ras, » signifient que cc sont non les vrais de la foi qui doivent etre 
attributes au Seigneur, mais autre chose a leur place ; que cette au- 
tre chose soit le bien de la foi, on peut le voir en ce que le pre- 
mier-n6 en general signifie le bien de la foi, comme ci-dessus, 
N os 8042, 8043 ; mais que, lorsqu'il est dit le premier-ne" de l'hommc 
entre ses fils, c'est le vrai de la foi, car a la foi appartient le vrai et 
aussi le bien . Que le bien de la foi ou la charite" soit cette autre chose 
qui doit etre attribute au Seigneur au Milieu des vrais de la foi, 
c'est aussi ce qu'on pent voir en ce que ce sont non pas les pre- 
mier-lie's des fils dlsrael qui out etc accepted, mais les LeVites a 
leur place ; et cela, parce que LeVi a repr^sente le bien de la foi ou 
la charity N oS 3875, 4497, 4502, 4503; que laTribu de Levi ait 
6te acceptee a la place de tous les premier-n^s, on le voit, Nomb. III. 
12, 13, 40 a 51 . VIII. '16, 17, 18 : que le bien de la foi soit cette 
autre cliosc qui doit etre attribute an Seigneur, on peut encore le 
voir en ce que la foi n'est point la foi sans la charite" , N os 654, 724, 
1162, 1176, 2231, $343, 2349, 2429, 2839, 2982, 3146, 3325, 
3849, 3865, 4368, 5351, 7039, 7082, 7083, 7084, 7342 f., 7950; 
puis, en ce que le bien de la foi est en actuality a la premiere place, 
et le vrai de la foi seuleinent en apparence, N os 3539, 3548, 3556, 
3563, 3570, 3576, 3603, 3701, 4925, 4926, 4928, 4930, 4977, 
5351,6256, 6269, 6272, 6273; ainsi, en ce que la charite" est le 
premier-ne, N os 3325, 3494, 4925, 4926, 4928, 4930. Si le Vrai 
de la foi, consider en lui-meme, sans le bien de la foi, ne doit pas 
etre attribuc au Seigneur, e'est-a-dire, Lui etre donne, ouetrere- 
connu commc venant de Lui, c'est, parce que tout vrai de la foi n'a 
aucune vie en soi, avant qu'il devienne bien de la foi ; etlc vrai de 
la foi devient bien de la foi par le vouloir et. le faire, j\° 7835, lors 
done qu'il devient bien de la foi, il est reconnu par le Seigneur 
commc Lui appartenant, car le Seigneur donne la foi mddiatement 
par lc bien de la foi : lout vrai de la foi Chez Thorn me de FEglise 
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spirituellc dcvicnt aussi bien cle la foi, quand cet homme est r£g£- 
nere; et alors pour la premiere fois il appartient au Seigneur. La 
loi sur le rachat des premicr-nes de l'homme a ete portee, afin qu'ils 
ne sacrifiasscnt point leurs fils, ce qui tail en usage cliez les gen- 
tils, chez qui les statuts dc l'Eglise Ancienne, qui avail ele une 
Eglise representative, etaient rested, mais avaient 6te complete- 
ment aduMres par succession de temps ; les statuts de l'Eglise An- 
cienne portaient que les premicr-nes devaient etre sanctifies a 
Dieu, mais par sanctifier, ilsont commence a entendre sacrifier; 
les descendants de Jacob inclinaient aussi afaire la meme chose, 
c'est pourquoi cetteloi acHe expliqu6e devani eux, et afin que cela 
ne fut pas fait, les Levites ont ete pris a la place des premier-nfe, 
comme il a 6te dit; cettc loi a M expliquee selon son sens corres- 
pondant clans le monde spirituel, qui est que les vrais de la foi ne 
sont pas saints, et qirainsi ils ne doivent point etre sanctifies ou 
attributes au Seigneur, mais qu'il n'y a que les biens de la foi qui 
doivent 1'eMre : la sanctification a ensuite ete comprise aussi de cette 
maniere, en ce qu'ils donnaient ou presentaient le premier-ne a 
Jehovah, et offraient un sacrifice pour la loC scion ces paroles dans 
Luc : « Quand furent rcmplis les jours dc leur purification selon la 
» loideMoise, ils amenerent Jesus a Jerusalem, pour le presenter 
« au Seigneur, comme il a ete ecrit dans la Loi du Seigneur, que 
» tout male ouvrantruterus, sera appelesam? an Seigneur, etpour 
» donner un sacrifice. » — il. 22, 23, 24. 

8081 . Et il arrivera, quand t'interrogera ion fds, signifie la per- 
ception ctapres le vrai qui appartient a la conscience : on le voit 
par la signification d'inicrroger , en ce que c'est la connaissance 
d'apres la perception, N os 5597, 5800, 6250 ; et par la signification 
du fils, en ce qu'il est le vrai, N°* 489, 49 ! , 533, 1 \ 47, 2623, 3373 ; 
que ce soit la perception d'apres le vrai qui appartient a la con- 
science, cela est evident d'aprfcs ce qui a ete" explique' N° 7935, oil 
sont tie scmblablcs paroles. II est dit d'apres le vrai qui appartient 
a la conscience, parce que la conscience de ceux qui sontde l'Eglise 
spirituellc est la conscience du vrai, car elle s'acqniert par les dociri- 
naux dc l'Eglise, que Ton croit etre des vrais, soit quits soient des 
vrais ou qu'ils n'en soient point ; mais alors ils deviennent des vrais 
dc conscience, tandis qn' aussi ils deviennent des vrais dc non-vie. 
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8082. Demain , signifie toujours qiiancl cela arrive : on le voit 
par la signification dc demain ou du jour de demain, en ce que c'est 
l'6ternit6, N° 3998, par consequent aussi la perp&uite' on toujours, 
ici toujours quand cela arrive. 

8083. Qiiest-ce que ceci , signifie la recherche pourquoi cela est 
ainsi ; et tu lux diras, signifie la reponse : on le voit sans explica- 
tion. 

8084. Par force de main nous a retires Jehovah de I'Egypte , de 
la maison de serfs, signifie que d'apres la Divine puissance du 
Seigneur Us ont ete delivres de la captivite spirituelle : on le voit 
d'apres ce qui a 6t6 dit ci-dessus N os 8049, 8050. 

8085. El il arriva que, comme s'etait endurci Pharaon quant a 
nous renvoyer, signifie que ceux qui infestaient par ies faux s'obsti- 
naient pour qiiils ne (assent point delivres : on le voit par la signi- 
fication de sendurcir, en ce que c'est s'obstiner, N os 7272, 7300, 
7305 ; par la representation de Pharaon , en ce qu il d&igne ceux 
qui ont infeste par les faux, J*» 7107, 7110, 7426, 7142, 7220, 
7228, 7317 ; et par la signification de renvoyer , en ce que c'est d6- 
livrer. 

8086. Et Jehovah tua tout premier-ne dans la terre d'Egypte , 
signifie que tous ceux qui etaient dans la (oi separee d'avec la charite 
furent damnes : cela est Evident par la signification des premkr-nes 
d'figypte, encequ'ils sontlafoi s6par£e d'avec la charite, jN 0S 7039, 
7779 ; que leur mort signifie la damnation de ceux qui etaient dans 
cette foi, et dans la vie du mal, on le voit I\ T ° S 7766, 7778. 

8087. Depuis le premier-ne de Chomme, eljusqu'au premier-ne 
de la bete, signifie le faux interieur et le (aux exterieur de la foi se- 
paree : on le voit par la signification du premier-ne d'Egypte, en ce 
que c'est la foi s6par6e d'avec la cliarit6, comme il vient d'etre dit 
JX° 8086, ainsi le faux de la foi, car ceux qui s^parent la foi d'avec 
la charite" et par la doctrine et par la vie, ne peuvent qu'etre dans 
le faux , parce que le mal de la vie opere continuellement , et per- 
suade le faux conforme a lui-meme ; et si le vrai est offert , alors 
par une application funeste il fait que ce vrai se conforme a lui , 
ainsi il le falsi fie ; et par la signification de Yhomme et de la bete, 
en ce que c'est l'int6rieur et l'exteneur, IV 0S 4724, 7523. 

8088. C est pourquoi, moi, je sacrifie a Jehovah tome ouverlure 
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d'uterus, les males , signifie que cest pour cela quau Seigneur doit 
etre atlribuee la foi de la charite qui appanient a la nouvelle gene- 
ration : on le voit par la signification de sacrifier a Jehovah, en ce 
que c'est attribuer au Seigneur ; sacrifier signifie ici la meme chose 
que sanctifier au Vers. 2 de ce Chapitre , et que faire passer au 
Vers. 12 ; que sanctifier a Jehovah , ce soit attribuer au Seigneur, 
on le voit N° 8042, et aussi de meme faire passer N 8074; par 
attribuer (addicare) il est entcndu ne pas s'arroger la chose , mais 
confesser et reconnaitre qu'elle vient du Seigneur ; par la signifi- 
cation de Youverture a" uterus , en ce que ce sont les choses qui ap- 
partiennent a la foi d'apres la charit6, N° 8043; que ces choses 
soient de la nouvelle generation, on le voit N° 8042; et par la signi- 
fication du mcde , en ce qu'il est le vrai de la foi , N os 2046 , 4005 , 
7838. 

8089. Et tout premier-ne de mes fils , je le rachete , signifie que 
ce sont non les vrais de la foi qui doivent etre attribues au Seigneur , 
mais les biens de la foi : on le voit d'apres ce qui vient d'etre expli- 
que- N° 8080, oil sont de semblables paroles. 

8090. El ce sera un signe sur ta main, signifie que ceseraperpe- 
tuellement dans la volonle; et en frontaux entre tes ijcux , signifie 
que ce sera perpeluelfemenl dans I' entendement ; puree que par force 
de main nous a retires Jehovah de I' Egyple, signifie quils out ele de- 
lures par la Divine puissance du Seigneur : on le voit d'apres ce qui 
vient d'etre explique au Vers. 9 de ce Chapitre, oil sont de sembla- 
bles paroles, N<* 8066, 8067, 8069. 

809 1 . Vers. '17, 18. Et il arriva que, quand Pharaon eut renvoye 
le peuple, et Dieu ne les conduisit point par le chemin de la terre des 
Philislins , puree qu'il (toil) proche , car Dieu dit : peut-etre se re- 
penlira ie peuple quand Us verront la guerre , et Us relourneront en 
Egyple. Et Dieu conduisit le peuple par le chemin du desert, la mer 
de Suph; et equipes monlhent les fils d' Israel de la terre d y Egyple. 
— El il arriva que, quand Pharaon eut renvoye le peuple, signilie 
quand ceux qui infestaient eurent laiss6 ceux qui 6 taient de TEglise 
spirituelle : et Dieu ne les conduisit point par le chemin de la terre 
des Philistins, signifie qu'il fut pourvu par le Divin a ce qu'ils ne 
passassent point au vrai de la foi qui ne provientpas du bien : puree 
quil (dtait) proche , signilie qu'il se presente d'abord ; car Dieu dit, 
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signifie laPrevoyanceDivine : peut-etre se vepentira le peuple quand 
Us venom la guerre, signifie qu'ils s'ecarteront du vrai par les ate* 
ques : et ils reioumeront en tgypte, signifie que par suite ils torn- 
beraient dans les faux, qui sont enticement contre les vrais etles 
biens de la foi : et Dieu conduisit le peuple par le ehemin du desert 
signifie que sous 1' auspice Divin ils furent conduits a con firmer 
les vrais et les biens de la foi par les tentations : la mer de Suph y si- 
gnifie la damnation qu'ils devaient d'abord traverser : et equipes 
moniereni les fils d' Israel de la terre d'&gypie, signifie qu'ils furent 
delivrfe de l'etat des. infestations, et ainsi prepares a soutenir les 
tentations. 

8092. El il arriva que, quand Pharaon eut renvoye le peuple y 
signifie quand ceux quiinfestaient eurent laisseceux qui eiakntde 
I'Eglise spiriiuelle : on le voit par la signification de renvoyer, en 
ce que e'est laisser ; par la representation de Pharaon, en ce qu'il 
design c ceux qui infestaient par les faux, N os 7107, 7M0, 7126, 
71 42, 7220, 7228, 7317; et par la signification des fils d'israel, qui 
ici sont le peuple, en ce qu'ils sont ceux de TEglise spirituelle, 
No 8044. 

8093. El Dieu ne les conduisil point par le cliemin de la terre des 
Philistins, signifie qu'il fat pourvu par le Divin a ce qu'ils ne pas- 
sassent point au vrai de la foi qui ne provient pas du bien : on le voit 
par la signification de Dim ne les conduisit -point par le ehemin, en 
ce que e'est qu'il fiit pourvu par le Divin a ce qu'ils ne passassent 
point, car conduire, lorsque e'est Dieu qui conduit, signifie la Pro- 
vidence, et le ckemin signifie le vrai, N os 627 , 2333, ici passer a ce 
vrai ; et par la repr6scntation des Phitisiins, en ce qu'ils sont ceux 
qui sont dans la science des connaissances qui appartiennent a la 
foi, et non dans la vie de lacharite, N os 1197, 1198, 344 % 34 1 3, 
ainsi ceux qui sont dans le vrai de la foi qui ne provient pas du 
bien; que les Pliilistins et leur terre aient cette signification, e'est 
ce qu'on peut voir par les passages de la Parole, oil ils sont nom- 
me\ surtout dans JeVemie, Chap. XL VII. I a 7, ou ils sont decrits ; 
puis dans Joel, Chap. IV. 5, 6 ; et aussi par les Historiques de la 
Parole ? ou il s'agit des guerres entre les (ils d'israel et les Pliilis- 
tins, de la subjugation de ceux-la par les Pliilistins, et do la subju- 
gation de ceuxci par les fils d'israel ; les Pliilistins y represented 
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ceux qui sont dans la foi separGe, ou cliez qui la science des con- 
naissances de la foi est lc principal, et non la vie selon cette 
science, cons^quemment ceux qui enseignentetcroient que la foi 
senle sauve. L'opinion sur la foi seule ou s^paree, n'est pas nou- 
velle, ou seulement dc ce temps, ma is elle avail ete dans les an- 
cionnes Eglises, et s'&ait fortiftee avec le mal de la vie ; elle est 
aussi decrile dans la parole ca et la, mais par des Nonas ,* d'abord 
par Cam, en cc qu'il tua son frere Abel, N os 337, 340, 4179; la 
Cain dans le sens interne repr6sentatif estune telle foi, et Abel est 
la Charity elle est decrile aussi par Cham, lorsqu'il futmaudit par 
son pere, N os 10621, 4 063; ensuite par Ruben, en ce qu'il monta 
sur le lit de son pere, N os 3870, 4-60-1 ; et par Schimeon et Levi, en 
ce qu'ils tuerent Chamor et les liommes de Sechem, et furent pom 
cela maudiis par leur pere, N os 3870, 63521 : cette foi est meow 
dScrite par les Egyptiens, et par leurs premier-n6s, en ce que. 
ceux-ci furent tues, N os 7766, 7778, en ce que les Egyptiens fureni 
submerges dans la mer de Supli ; elle est decrite aussi par les Phi- 
/wn«s, N os 3*12, 3413, et aussi par Tyr et Sidon, ca et la dans 
les Prophetes , Chez qui les Philistins signifient la science des 
connaissances dc la foi, et Tyr et Sidon les connaissances 
interieures elles-memes et les connaissances exterieures elles- 
memes; et enlin par Pierre, lorsqu'il renia trois ibis le Sei- 
gneur, R os 6000, 6073 f. : mais on pcutvoir ce qui a M montrc 
pre' comment sur cette foi, N° s 36, 379, 389, 916, 4047, 107G, 
1077, 1162, 1176, 1798, 1799, 1834, 4 844, 2049, 21-16, 2228, 
SSBfl', 2261, %m* 2.349, 2364, 2383, 2385, 2401, 2435, 2982, 
3146, 3242, 3325, 3412, 3413, 3416, 3427, 3773, 4663, 4672, 
4673, 4683, 4721, 4730, 4766, 4783, 4925, 5351, 5826, 5820, 
6269, 6272, 6273, 6348, 6353, 7039, 7097, 7127, 7317, 7502, 
7545, 7623 a 7627, 7724, 7779, 7790, 7950. 

8094. Parce qiiil emit procfie, signifie qu'il se presente d'abord . 
on le voit par la signification de proche, lorsque cela est dit de la 
foi stiparee, en ce que e'est le vrai de la foi qui se presente d'abord. 
II sera dit en peu de mots comment il faut entendre que l'opinion 
sur la foi separee ou seule se presente d'abord : le mal de la vie a 
avec soi son faux, cc faux reste cach6 chez Fhomme qui est dans le 
mal de la vie, et l'homme parfois ne salt pas que ce faux est die-z M : 
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mais d£s qu'il pense aux vrais de l'figlise, et surtout quand il pense 
au salut, ce faux sort et se manifeste, et s'il ne peut nier le vrai 
meme quant a son commun, alors il Fexplique en faveur deson 
mal, et ainsi il le falsifie : lors done qu'il pense a la foi et a la cha- 
rity qui sont les essentiels de l'Eglise et du salut, aussitot sepre- 
sente la foi, et non la charity parce que celle-ci est opposed au mal 
de la vie; de la vient aussi qu'il repousse la charity et choisit la foi 
seule ; d'apres cela il est Evident que les vrais de la foi sont proches, 
mais non les biens de la foi, e'est-a-dire que ceux-la se pr^sentent 
d'abord, et non ceux-ci. De ce principe errone" et faux d^coulent en- 
suite plusieurs opinions fausses et erron^es ; par exemple, que les 
bonnes oeuvres ne font rien pour le salut; que la vie ne suit pas 
rtiomme apres la mort; que rhomme est alors sauv6 d' apres la 
seule misencorde par la foi, de quelque manure qu'il ait v6cu dans 
le monde ; que le plus grand sc61erat est sauv6 par la foi a la der- 
niere lieure de sa vie ; que les maux sont effaces en un moment ; ces 
opinions et autres semblables sont formers et ctablies d'aprfcs ce 
principe, elles sont par suite lite entre elles comme les anneaux 
d'une chalne ; mais elles seraient pergues d'une maniere bien difffr 
rente, si la charite et la vie etaient le principe. 

8095. Car Dieu dk , signifie la Prevoyance Divine : on le voit 
par la signification de Dieu clit , lorsqu'il s'agit des choses futures, 
en ce que c est la Prevoyance Divine, comme aussi N os 5361 , 6946. 

8096. Peut-eire se repenllra le peuple quand Us verroni la guerre , 
signifie qu'ils s'ecarteront du vrai par les attaques : on le voit par la 
signification de se repentir, en ce que e'est s'ecarter du vrai , ainsi 
qu'il va etre montre ; et par la signification de la guerre, en ce que 
ce sont les combats spirituels, N os 1664, 4788, $686 7 ainsi les at- 
taques. Si le repentir est s'ecarter du vrai , e'est parce que la sortie 
des fils d'Israel de l'Egypte, leur s&jour prolong^ dans le desert , 
et leur introduction dans la terre de Canaan, signifient qu'ils se- 
raient continuellement conduits vers le bien, et ainsi vers le Ciei ; 
de la se repentir et retourner en Egypte, signifie s' Eloigner du bien, 
ainsi s'ecarter du vrai ; car l'Egypte et les Egyptiens signifient ceux 
qui sont dans la foi s6par6e d'avec la charity et qui sont contre 
les vrais de l'Eglise, I\ T ° S 6692, 7039, 7097,7317,7766,7926, 
Quant a ce qui conceive les attaques de ceux qui sont dans le vrai 
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de la f'oi ne provenant pas du bien, lesquels sont signifies par les 
Philistins, il faut qu'on sache que ceux-la dans l'autre vie infestent 
les probes, et attaquent continuellement le bien de la foi ou la clia- 
rite' , car ils portent avec eux et retiennent dans l'autre vie les 
principes qu'ils ont pris dans le monde, jusqu'a ce qu'ils aient 6te 
devast<*s, c'est-a-dire prives de toute science des connaissances de 
la foi, et jet6s dans l'enfer : de tels esprits sont aujourd'hui en 
grand nombre, et habitent a droite en avant dans le plan sous la 
plante du pied ; leur habitation est une espece de ville : il m'a tHe" 
donne* plusieurs fois de converser avec eux, et d'entendrc des rai- 
sonnements pour la foi seule, qui sont subtils, et des attaques co li- 
tre la charite, qui sont opiniatres. Voila ce qui est entendu dans 
le sens interne lorsqu'il est dit qu'ils ne seraient point conduits par 
le chemin de la terre des Philistins, et que peut-etre alors ils se 
repentiraient quand ils verraient la guerre. 

8097. Et Us retourneront en Egyple, signifie que par suite ils 
lomberaient dans les faux, qui sont entieremenl contre les vrais et 
les biens de la foi : on le voitpar la signification de YEgypte, en ce 
que c'est ce qui est contre les vrais et les biens de la foi, N os 6692, 
7039,7097, 7317, 7766,79%; qu'y mourner, ce soit tomber 
dans les faux, cela est Evident. 

8098. Et Dieu conduisit le peuple par le chemin du desert, si- 
gnifie que sous I' auspice Divin ils furent conduits a con firmer Us 
vrais et les biens de la foi par les tentations ; on le voit par la signi- 
fication de Dieu conduisit, en ce que c'est la Providence, comme 
ci-dessus N° 8093, ou, ce qui est la meme chose, l'auspice Divin ; 
et par la signification du chemin du desert, en ce que c'est pour 
subir les tentations, ainsi pour confirmer les vrais et les biens de 
la foi, car ils sont confirmed par les tentations : le desert signifie 
un lieu inliabite" et inculte, N° 2708 ; dans le sens spirituel, c'est 
oil il n'y a ni bien ni vrai, et c'est aussi oil le vrai n'a pas encore 
6te" conjoint au bien, ainsi le desert signifie l'6tat de ceux chez qui 
la conjunction se fera ; et comme la conjonction ne sefait que par 
les tentations, il signifie aussi les tentations, mais c'est quand le 
nombre quarante est ajoute" , soit quarante annees, soit quarantc 
mois, soit quarante jours; car quarante signifie les tentations, et 
leur duree quelle qu'elle soit, N os 730, 862, 2272,2273; c'est la 
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ce qui csL signify par les marches dcs ills d'Israel dans lc desei t 
pendant quarante ans ; les tentations qu'ils ont suhies ont aussi 
M d6crites ; que ce soit pour les subir, et ainsi representer, qu'ils 
ont etc" conduits dans le desert, cela est Evident par ces paroles 
dans Mo'ise : « Souviens-toi de tout le chemin, par lequel t'a con- 
» duit Jehovah ton Dieu, pendant ces quarante annees dans te de- 
» sen ; if n de i'affliger, afin de te tenter, afm de connaitrc ce qui 
» etaitdans ton coeur. II t'a nourridansle desert de manne, que 
» a' avaient point connue tes pcres, afin de t'affliger, afm de te 
» tenter, pour te faire dubien dans ta posterity » — Deuter. Vlli. 
% \ 6. — Comme quarante signifie les tentations et leurs dur6es, et 
que le desert signifie l'etat de ceux qui les subissent, voila pour- 
quoi aussi le Seigneur, lorsqu'il devait etre tente, alia dans le 
desert et y resta quarante jours. — Matth. IV. \ , 2, et suiv.; Luc, 
IV. \,% et suiv.; Marc. 1.12, 4 3. 

8099. Lamer de Suph, signifie la damnation qitils devaient 
d'abord traverser : on le voit par la signification de la mcr de Suph, 
en ce qu'elle est l'enfer ou sont ceux qui sont dans la foi separec 
d'avec la chai it6 et dans la vie du nial ; et piiisque la mcr de Suph 
est renter, elle est aussi la damnation. Quant a ce qu'ils devaienf 
d'abord traverser la damnation, voici ce qu'il en est : quand ceux 
qui ont 6t6 de TEglise spirituelle, et qui avaient etc" detenus dans la 
terre infMeurejusqu'a l'avenement du Seigneur, et y avaient ete 
infested par ceux qui 6taient dans la foi separec d'avec la charite, 
ainsi qu'il ^a 6t6 montre dans les Chapitres qui precedent, quand 
ceux-la, dis-je, en furent delivr6s, ils n'ont pas 6te enleves imm6- 
diatement dans le ciel, mais ils furent auparavant conduits dans 
un autre etat de purification, qui est celui des tentations ; carles 
vrais et les biens de la foi ne peuvent ni etre confirmed ni etre con- 
joints sans les tentations, et eux ne pouvaient pas etre eleves dans 
le Ciel, avant que ces vrais et ces biens fussent confirmed et 
conjoints ; voila ce qui a 6t6 represent^ par les fils d'Israel, en ce 
qu'ils ne furent pas introduits aussitot dans la terre de Canaan, 
mais furent conduits auparavant dans le desert, oil ils resterent 
quarante ans et subirent pendant ce temps la diverses tentations, 
dont il est parle dans les Livres de Mo'ise. Quant a ce qui concerne 
ce fait, qu'ils passerent d'abord par la mer de Suph, laquelle si- 
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gnifie l'enfer do ceux qui sont dans la t'oi separ^e et dans la vie du 
mal, ainsi par le milieu dc laf datamation, il faut qu'on sache que 
cet enter est en avant profondtaent sous lesenfers des adultfcres, 
et s'etend assez au large vers la gauche ; il est s6pare des enters des 
adulteres par des eanx comme celle d'une mer ; la, a droite, mais 
plus liaut, est le lieu oil se rassemblent ceux qui sont dans le vrai de 
la foi, mais non dans le bien de la foi, et qui sont signifies par les 
Pliilistins, ainsi qu'il vient d'etre dit,N° 8096 ; mais la terreinft- 
rieure, ou sont ceux qui sont infcst6s, est sous la plante du pied, 
un peu en avant; ceux qui sont delivres des infestations ne sont 
point conduits vers la droite, car la sont ceux qui sont signifies par 
les Pliilistins, mais ils sont conduits vers la gauche par le milieu de 
l'enfer, dontil vient d'etre parl6, et ilssortent a gauche ou il y a 
une sorte de desert : Que ceux qui sont delivres des infestations 
passent par ce chemin, e'est ce qu'il m'a ete donn6 de voir deux 
fois : quand ils passent, ils sont tenement proteges parle Seigneur, 
que le moindremal, nia plus forte raison rien dc ia damnation, ne 
les atteint, car ils sont entour^s par une colonne d'Anges, chezqui 
le Seigneur est present ; cela a 6t6 represcnte par le passage des 
fils d'Israel a travers la mer dc Suph : cela aussi a ete entendu par 
ces paroles dans Esaie:«R6veille-toi, reveilie-toi, revets-toi de force, 
» Bras de J6hovah ; n 7 est-ce pas Toi qui as mti la m< r, les eaux 
» du grand abime, qui as mis les fro fori dears de ia mer pour 
» chemin, afin que passasent les rackets'? » — LI. 9, 1 — Le 
Bras de J6hovah est le Seigneur quant au Divin iiumain ; les eaux 
du grand abime, et les profondeurs de la mer, sont l'enfer oil habi- 
tcnt ceux qui ont Hi dans la foi separee d'avec la charite et dans la 
vie du mal; les eaux comme celles d'une mer, dans lesquelles ils 
sont, sont les faux, car les faux dans r autre vie apparaissent comme 
des nudes 6paisscs et obscures, et aussi comme des inondations 
d'eaux, IN Tos 739, 4423, 7307; les rachetes qui devaient passer sont 
ceux qui ont ete delivres par le Seigneur. Dans le Meme I « Jeho- 
» vali s'est souvenu des jours de Tantiquite, de Moscheli, dc son 
» peuple; oil (est) celul qui les fit monler de la mer, avec le pastcur 
» de son troupeau? oil (est) celui qui placa au milieu de lui Fcsprit 
» de sa Saintcte? » — LX111. 11; — dans ce Prophetique , par 
Moscheli est entendu le Seigneur, Qui est aussi le pasteur du trou- 



284 ARCANES CELESTES. 

peau ; par le peuple, qu r il fit monter de la mer, sont entendus ceux 
qui ont 6t6 d£livr£s de la damnation. Dans Jer£mie : « A la voix do 
» leur chute a tremble la terre ; un cri , dans la mer de Suph a 6to 
» entendue sa voix. » - XLIX. 21 • — la mer de Suph , c'est l'en- 
fer, car la il s'agit d'Edom et de sa damnation , et il est dit que sa 
voix a M entendue de la mer de Suph , lorsque cependant ce sont 
tes Egyptiens et non ceux d'Edom qui ont 6t6 submerges dans cette 
mer, d'oii il est Evident que la mer de Suph signifie l'enfer et la 
damnation ; la, par Edom sont signifies ceux qui d'apits le mal de 
1' amour de soi rejettent les vrais de la doctrine et embrasscnt Jes 
faux, N° 3322. D'aprfcs cela , on peut maintenant voir ce qui est si- 
gnifie dans le sens interne reprdsentatif par la mer de Suph, et ce 
qui est signing par le passage des fits d'Israel , et par la submersion 
des Egyptiens dans cette mer ; il en sera parl£ dans le Chapitre 
suivant. 

81 00. Et equipes monterent les fds d'Israel de la terre d*Egijple y 
signifie quits furent delivres de Chat des infestations, et ainsi pre- 
pares a soutenir les tentations : on le voit par la signification de 
monter equipes, en ceque c'est qu'ils etaient prepares, ici a soutenir 
les tentations, parce qu'ils etaient conduits par la mer de Suph dans 
le desert; le desert est l'etat pour subir les tentations, ainsi qu'il a 
£temontreci-dessus,]\ To 8098; par la representation des fits d Israel, 
en ce qu'ils sont ceux de l'Eglise spirituelle, comme il a £t£dit trtis- 
souvent; et par la signification de la terre d'Egypte , en ce quelle 
est r&at des infestations, Is T °7278 ; monter de la, c'est etre rachete 
ou d6Iivr6 : d'aprfcs cela il est Evident que ces paroles , « et equips 
monterent les fils d'Israel de la terre d'Egypte, » signifient qu'ils- 
furent d61ivr£s de l'6tat des infestations, et ainsi pr£par£s a soute- 
nir les tentations. Quant a la difference qu'il y a entre les tenta- 
tions et les infestations, vaiv N&1474-'. 

8101. Vers 19. Et Moschek prit les os de Joseph avec lui, car 
adjurankil (Joseph) avait adjure les fils d'Israel, en disant : Visitant, 
Dieu vous visiter a, et vous ferez monter mes os d'ici avec vous. Et 
Moschek prit les os de Joseph avec lui, signifie le repr£sentatif d'E- 
glise, qui etait chez eux : car adjuvant il adjara les fils d'Israel, en 
disant, signifie fengagement ; visitant, Dieu vous visitera, signifie 
quand ce premier et dernier etat de l'Eglise viendra : et vous ferez 
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monter mes os tCici avec vous , signifie, comme ci-dessus , le repr6- 
scntatif d'Eglise cliez cux, et non 1'Sglise qui est dans Tinterne. 

8102. 11 serait superflu d'expliquer davantage ces paroles, puis- 
qu'elles ont M expliqutes preeedemment au Chap. 4 de la Genese, 
Vers. 24, 25, oil sont de semblables expressions, voir N os 6590 , 
6S92. 

(8102 bis). Vers. 20, 21, 22. Et Us partirenl de Succoth, et Us 
camperent aEtham, a la limite du desert. Et Jehovah allait devant 
eux de jour dans une colonne de nuee, pour les conduire par le che- 
min ; et de nuit dans une colonne de feu, pour les ectairer, pour alter 
de jour et de nuit, Ne se relirait point la colonne de nuee dejour, et 
la colonne de feu de nuit, devant le peuple, — Et Us partirent de Suc- 
coth, el Us camperent a Elham, signifie le second <5tat apres qu'ils 
eurent et£ d61ivr6s : a la limite du desert, signifie le premier 6lat 
des tentations : et Jehovah allait devant eux, signifie la continuelle 
presence du Seigneur : de jour dans une colonne de nuee , 
signifie que quand il y avait etat d'illustration il <3tait tempore 
par l'obscur du vrai ; pour les conduire par le chemin, signifie 
Fauspice Divin : et de nuit dans une colonne de feu pour les ealairer, 
signifie que quand il y avait 6tat d'obscurite" il 6tait temperd par 
Hllustration proctklant du bien : pour allerde jour et de nuit, signi- 
fie ainsi la vie dans l'un et l'autre &at s ne se relirait point la 
colonne de nuee de jour, et la colonne de feu de nuit, devant le peu- 
ple, signifie la presence du Seigneur, en cequ'elle 6tait perp&uelle. 

8103. Et Us partirent de Succoth, et Us camperent a Etham, 
signifie le second etat apres qu'ils eurent ete delivres : on le voit en 
ce que les marches et les campements des fils d'Israel, apres qu'ils 
furent sortis d'Egypte, signifient les 6tats spirituels de ceux qui ont 
M d61ivr£s par le Seigneur, ainsi qu'il a 6t6 dit ci-dessus ; les chan- 
gements des 6tats sont signifies par les marches d'un lieu a un 
autre, et les stations qu'ils y faisaient; le second &at est signify 
ici par le depart de Succoth pour Etham, parce que le premier Ta 
#6 par le depart de Raamses pour Succoth, N° 7972 : par les de- 
parts dans le sens interne de la Parole sont aussi signifies les (Hats 
et les desseins de la vie, iN 0S 1293, 3335, 5605, et par les campe- 
ments les ordinations du Vrai et du bien, qui appartiennent a la 
vie, N° 4236. 
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84 04. A la limite du desert, signifie le premier etal des tenia- 
tions ; on le voit par la signification du desert, en cc qu'il est l'6tat 
pour subir les tentations, N°8098; et'eomme cet 6tat commen- 
<;ait a la limite du desert , e'est pour cela que la limite du desert si- 
gnifie le premier 6tat. 

8105. Et Jehovah altait devanl euoc, signifie lacontinuelle pre- 
sence du Seigneur : cela est Evident sans explication ; que Jeho- 
vah soit le Seigneur, on le voit ci-dessus, N° 8046. 

8106. Be jour dans une colonize de nuee, signifie quequand ilyawit 
etal a" illustration , it etait tempere par l'obscur du vrai : on le voit 
par la signification de dejour ou dans le jour, en ce que e'est dans 
l'tot d'illustration, carles temps du jour, commele matin, le midi, 
le soir et la nuit, correspondent aux illustrations qui appartiennent 
a Intelligence et a la sagesse dans 1' autre vie, N os 5672, 5962, 6M ; 
de la le jour est l'dtat d'illustration ou de perception claire, et la 
nuit To 1 tat de non-illustration ou de perception obscure. N° 7680 ; 
et par la signification dela nuee, en ce qu'elle est l'obscur du vrai ; 
et cela, parce que la nuee ote la clarte 1 de la lumierc provenant du 
soleil, et aussi la tempere. Dans la Parole il est dit ca et la que 
Jehovah est apparu dans une nuee, qu'il etait environne" d'unc 
nu6e, que sous ses pieds 6tait une nu£e ; la pafla nu£e est entendu 
l'obscur du vrai, et speaalement le sens litteral de la Parole, car 
cesens, respectivement au sens interne, est l'obscur du vrai, voir 
la Preface du Chap. XVIII de la Genese, puis IN T ^ 4391, 5922, 
6343, 6752-; cela etait signify par la nu6e, quand le Seigneur ap~ 
parut a Pierre, a Jacques et a Jean dans sa gloire, Luc, IX. 34 ; 
quand de la montagne de Sina'i il apparut au peuple, et a Moschch 
lorsque celui-ci y entra vers Lui, Exod. XIX. 9; XX. 18 ; XXIV. 
'15, 16, 17, 48 ; XXXIV. 5 ; comme aussi en ce que le Seigneur a 
dit tant de fois qu'il viendrait dans les nuees du ciel, — Matth. 
XXIV, 30 ; XXVI. 63, 64 ; Marc , XIII. 26 ; XIY. 61 , 62 ; Luc , 
XXL 27 : — le sens literal de la Parole est appele nude, parce 
que le sens interne, qui est appele" gloire nepeut etre saisi par 
I'hommc, amoins qu'il ne soit reg6nere\ et alors illustre" ; le sens 
interne de la Parole, ou le Vrai Divin dans sa gloire, s'il apparais- 
sait devantun homme non r^genere, serait comme une obscurite 
dans laquelle il ne verrait absolument rien . et aussi d'aprfes la- 
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quelle il serait avcugle , e'est-a-dire, ne croirait rien. D'apres cela 
on peut voir ce qui est signifie" par la mice dc jour, e'est-a-dire que 
e'est l'obscur du vrai, et lorsqu'il s'agit de la Parole, le sens lite- 
ral II est dit clans une colonne de nuee ct dans une coionne de 
feu, parce que la colonne signifie un appui , ce qui soutient, comme 
dans JeYem. L 4 8 ; Ps. LXXY. 4 ; Apoc. III. 12 ; Job, IX. 6, et sc 
dit du naturel, parce que le naturel est comme un appui ou une 
base pour le spirituel ; car le spirituel finit dans le naturel et y 
repose ; e'est de la que les pieds de 1'ange qui descendait clu ciel 
apparurent « comme une colonne de feu. » — Apoc. X. I, — car les 
pieds signilient le naturel , N os 2462, 314-7, 3761, 3986, 4280, 
4938 a 4952, 5327, 5328. 

8107. Pour les conduire par le chemin , signifie I' 'auspice Divin : 
on le voit par la signification de conduire par le clicmin, lorsque 
e'est Jehovah qui conduit, en ce que e'est la Providence et l'auspice 
Divin , No* 8093, 8098. 

8108. Et de nuit dans une colonne de feu pour les eclairer, si- 
gnifie que cfuand il y avail etat dobscurite il etait tempere par I'il- 
lustraiion procedant du bien : on le voit par la signification dela 
nuit, encequ'elle estr&atd'obscuiit6,N M712, 6000; par la signi- 
fication du feu, en ce qu'il estlebien del' amour : N os 934, 4906, 521 5, 
631 4, 6832, 6834, 6849, 7324, 7852 ; et par la signification d'eclai- 
rer, en ce que e'est l'illustration. Que Jehovah ou le Seigneur ait 
apparu ou ait ete en avant dans une colonne cle nuee le jour, et 
dans une colonne de feu la nuit , e'est parce que par Ik e'tait re- 
presente" l'6tat du ciel ; la , en effet , il y a dc perpetuelles varia- 
tions et de perptHuels changements d'etat, carles Anges sont 
contimiellement pcrfectionnes, ce qui ne peut etre fait en aucunc 
maniere sans de perp&uels changements d'6tat; en general, il en 
est de ccs variations et de ces cnangements, comme des retours des 
temps dans le monde, savoir, comme des retours des saisons de 
Fanne'e, qui sont le printemps, Tet6, l'automne, riiiver, et de nou- 
vcau le prinlemps ; et comme cles retours des temps du jour, qui 
sont le matin, le roidi , le soir, la nuit, et cle nouveau le matin ; 
quand la e'est le matin et le midi , il y a illustration de l'entende- 
ment par le Seigneur, mais alors cette illustration est tempered par 
l'obscur du vrai, comme pur une nu6e ; et lovsque e'est le soir el la 
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nuit , il y a pour eux obscurity cle 1'entendenicnt, mais elle est ton> 
p6r6e d'apres le Seigneur par le bien de l'amour, comme par un 
feu qui eclaire : voila ce qui a 6t6 represents par la colonne de nuee 
pendant le jour et par la colonne de feu pendant la nuit chez les (lis 
d'Israel dans le desert. 

8109. Pour alter de jour et de nuit, signifie la vie dans i'un et 
I' autre etat: on le voit par la signification Matter et de partir, en ce 
que c'est vivre, N os 3335, 3690, 4882, 5493, 5605 ; et par la signi- 
fication du jour, en ce gu'il est l'Stat d'illustration ; et de la mitt, en 
ce qu'ellc est I'e'tat d'obscurite", N os 8106, 8108, ainsi c'est Tun et 
1'autree'tat. 

8110. Ne se retirart point la colonne de nuee de jour, et la 
colonne de feu de nuit ? devant le peuple, signifie la presence du 
Seigneur, en ce qu'elle etait perpetuelle : on le voit d'apres ce qui 
vient d'etre explique" ; en effet c'est ainsi qu'ont apparu devant le 
peuple les Anges, au milieu desquels&ait le Seigneur. 



Continuation sur les Esprits et sur les Haritants be la 
Planete de Jupiter. 

81 1 1 . Par une fre'quentation de longue dur^e avec les esprits de 
la Terre de Jupiter, je demeurai convaincu qu'ils sont plus probes 
que les esprits de plusieurs autres terres; leur abord quand il's 
venaient, leur sejour, et leur influx alors 6taient si doux et si sua- 
ves, qu'il est impossible de 1'exprimer; la probitd se manifesto dans 
Tautre vie par la douceur et par la suavity ; j'ai pu tres-clairement 
les distinguer de la douceur et de la suavity des bons esprits de 
notre terre. 

8112. Quand il existe entre eux quelque leger diflterend, il leur 
apparait comme un faible rayon blanc, tel qu'est ordinairement celui 
d'un Eclair, ou une bandelette qui entouredes etoiles e'tincelantes : 
cesont la les signesdudiffSrend; mais ledin%end entre eux est 
bientot suivi du raccommodement : quand les Etoiles sont brillantes 
etenmeme temps errantes, ce n'est pas un bon signe, mais les 
etoiles brillantes et fixes sont un bon signe. 
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8113. J'ai pu connaitre la presence des esprits de Jupiter, non- 
seulement par la douceur et la suavite" de l'aborcl et dc Finflux, mais 
aussi en ce qu'ils infiuaient principalement sur ma face, et la ren- 
daient riante et gaie, et cela continuellement tant qu'ils 6taient 
presents : ils disaient qu'ils disposaicnt ainsi les faces des ha- 
bitants de leur terre, car ils veulent leur inspirer la tranquillity et 
la joie du coeur : cette tranquillity et cette joie, qui m'etaient in- 
spires par eux, remplissaient sensiblement la poitrine et le coeur, 
alors dtaient 61oign6es les cupiditfo et les sollicitudes sur Favenir, 
qui introduisent le trouble et le malaise, et qui poussent, jettent le 
mental naturel dans divers mouvements et Fagitent : par la j'ai pu 
voir quelle <Hait la vie des habitants de la terre de Jupiter : il m'a 
et^ditd'eux qu'ils necraignent point la mort, si ce n'estquclque 
peu a cause de la perte du conjoint et des enfants ; et cela, parce 
qu'ils savent avec certitude que la mort du corps est la continuation 
de la vie, et qu'ensuite ils deviennent plus heureux. 

8114. J'ai remarque" qu'ils avaient un etat de telicite" encore plus 
inte'rieure, et qu'ils 6taient susceptibles de recevoir un 6tat de feli- 
city encore beaucoup plus interieure ; je l'ai remarque" en ce que leurs 
int6rieurs n'&aient point fennel , mais 6taient ouverts du cote - du 
Seigneur ; en effet, plus les interieurs sont ouverts, plus ils sontsus- 
ceptibles de recevoir le Divin Bien et la Divine f^licit^. II en est tout 
autrement chez ceux qui ne vivent point dans l'ordre du ciel; cbez 
eux les int6rieurs sont ferm6s et les exte>ieurs sont ouverts du cot6 
de l'enfer; de la influent les m6pris pour les autres, les haines, les 
vengeances, les cruaut^s, qui pour eux sont des plaisirs, contre ceux 
qui ne leur rendent pas un eulte, ou qui ne favorisent pas leurs cu- 
pidity. 

81 1 5. Les esprits de la terre de Jupiter ne peuvent pas etre avec 
les esprits de notre terre, parce que ceux-ci sont d'un tout autre 
ge'nie, et n'aiment pas comme eux le plaisir de la tranquillity ; ils 
furent tres-6tonn6s, quand ils apprirent que ceux de notre terre qui 
deviennent Anges sont d'un tout autre coeur, et qu'ils retiennent a 
peine quelque chose de semblable a leur 6tat, quand ils toient es- 
prits : Afin qu'ils sussent que cela 6tait ainsi , il vint du ciel , Fun 
apres F autre , des Clioeurs composds d' Anges dc notre terre ; (il y a 
Choeui 1 , quand plusieurs penscnt, parlent et agissent unanimement 
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ensemble, en stfrie continue; la calibration du Seigneur dans les 
cieux se fait ordinaircment par des choeurs ; voir au sujet des choeurs 
IS°s 1658, 1649, 259b, 2596, 3350, 5182) : ces choeurs ravissaicnt 
tenement les esprits de Jupiter qui toient cliez moi, qu'il leur sem- 
blait avoir M enlevGs dans le ciel : cette glorification par les choeurs 
dura environ line heure : il me fut donn6 de sentir par communi- 
cation les d&ices que ces esprits eprouvaient : ils me dirent qu'ils 
rapporteraient cela aux leurs qui 6taient ailleurs. 

8116. lis me racontfcrent que dans la region de la terre oil ils 
avaient v6cu , il y avait une grande multitude d'hommes , autant 
que la terre en pouvait nourrir ; que cette terre &ait fertile et abon- 
dait en tout ; que les habitants n'y d^siraient rien au-dela des ntf- 
cessit^s de la vie, et que c/est pour cela que la multitude des hom- 
ines etait si grande. 

81 17. De plus , ils me racontferent que la ils sont distingu^es 
en Nations, families et maisons, et que tous habitent se'par^ment 
avec les leurs ; que leurs frdquentations sont surtout entre parents 
et allies ; que jamais pcrsonnc ne desire les biens d'un autre, et qu'il 
ne vient pas dans le mental naturel de s'approprier quelque chose 
des biens d'autrui, ni a plus forte raison de prendre de force et de 
piller ; ils regardent cela comme un crime contre la nature humaine 
et comme une chose horrible : quand je voulais dire que sur notre 
terre il y a des gucrres, des pillages et des assassinats, ils se de'toiit- 
naient et refusaient d' Pouter. 

81 1 8. II m'a M dit par les Anges que les Tres-Anciens sur notrc 
Terre habitaient de la meme maniere , e'est-a-dire , distingues en 
nations, families et maisons; que tous ^taient contents de leurs 
biens ; et que s'enrichir des biens des autres , de meme que domi- 
ner , 6tait alors enticement inconnu ; e'est pour cela que les temps 
anciens , et surtout les temps tr&s-anciens, furent plus agr^ables an 
Seigneur que les temps qui suivirent ; et comme tel 6tait l'6tat des 
hommes, alors r6gnait aussi rinnocence et avec elle la sagesse ; cha- 
cun alors faisait le bien d'apres le bien et le juste d'apres le juste ; on 
ne savait pas ce que e'est quede faire le bien et le juste pour en tirer 
de Vhonneur ou du lucre ; on ne disait alors que le vrai, et cela non 
pas plus d'apres le vrai que d'aprks le bien, e'est-a-dire , non pas 
d'aprfcs fintellectuel s6par<5 du volontaire, mais d'apres le volontairc 
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conjoint a Fintellectuel : tels toienE les temps anciens, c'est pour 
cela qu' alors les Anges pouvaient converser avec les hommes , et 
conduire avec eux dans lc ciel leurs mentals presque sepals des cor- 
porels, et leur en fairefaire le tour, leur en montrer les magnifi- 
cences et les beatitudes, et aussi leur communiquer leurs beatitudes 
et leurs plaisirs : ces temps ont meme ete connus des 6crivains de 
l'antiquite, et ont ete appetes par eux age d'or et aussi regne de Sa- 
turne. Si tels ont M ces temps, c'est, comme il a 6t6 dit, parce que 
les hommes vivaient alors distinguis en nations, les nations en 
families, et les families en maisons ; et que chaque maison avait une 
habitation pour elle seule ; et parce qu'alors il ne venait dans le 
mental de qui que ce fut de s'emparer de Heritage dun autre , et 
d'acqu^nr par la Fopulence et la domination ; on etait alors bien 
eloigne de l'amour d£ soi et de l'amour du monde ; cliacun etait 
cordialement joyeux du bien qui lui arrivait, et non moins joyeux 
du bien qui arrivait a un autre. Mais cette scene changea, et devint 
r oppose, par la succession des temps, quand la cupidite" de domi- 
ner et de possMer les biens des autres s'empara du mental naturel ; 
alors le genre humain, pour se defendre, se rassembla en royaumes 
et en empires ; et comme les lois de la charity et de la conscience, 
qui avaient ete inscrites dans les coeurs , n'avaient plus de force , il 
devint ji6cessaire, pour arreHer les violences, d'etablir des lois dans 
lesquelles les honneurs et le lucre etaient des recompenses , et la 
privation des honneurs et du lucre, une punition : quand I'etat eut 
ete ainsi change 1 , le ciel lui-meme s'61oi^na de riiommc ; et cela de 
plus en plus, jusqu'a nos siecles, oil Ton ne sait plus s'il y a un del, 
par consequent s'il y a un enfer, et o$i Ton en nie meme 1' existence. 
Ces choses ont ete elites a fin d'illustrer par un parallels quel est 
retat de ceux qui sont dans la terre de Jupiter, et d'ou leur vient 
leur probite, et aussi leur sagesse, sur lesquelles il sera donne plus 
de details dans la suite. 

8119. La continuation sur les esprits et sur les habitants de la 
Terre de Jupiter est a la fin du Chapitre suivant. 



zn 



PREMIERE PARTIE 



DU 



LIVRE DE L'EXODE 



CHAPITRE QUATORZlfiME, 



DOCTRINE DE LA CHARITE. 

8120. Oncroitquc la Charity envcrs le prochain consiste k 
donncr aux pauvres, a secourir 1'indigent, et a faire du bien a cha- 
cun; mais foujours est-il que la charite* rdelle consiste a agiravec 
prudence, a fin qu'il en r^sulte du bien ; cehii qui secourt quelque 
pauvre ou quelque indigent malfaisant fait par lui du mal au pro- 
chain, car par le secours qu'il lui donne il le confirme dans le mal, et 
lui ,f ournit la faculty de faire du mal aux autres : il en est autrement 
de eclui qui vicnt au secours des bons. 

8121. Mais la Charity envers le prochain s'&end beaucoup plus 
loin qu'aux pauvres et aux indigents : la Charite" envers le prochain 
consiste a agir avecdroiture dans tout ouvrage et a faire son devoir 
danstoute fonction : si lejuge fait justice pour la justice, il exerce 
la charite 1 envers le prochain ; s'il punitle coupable, et absout l'in- 
nocent, il exerce la charity enters le prochain, car ainsi il pourvoit, 
aux intercts du concitoyen, aux int^rets de la patrie et aussi a ceux 
duUoyaumedu Seigneur; aux inte'rets du Royaumedu Seigneur, 
en faisant justice pour la justice; a ceux du concitoyen, en absoi- 
vant l'innocent; et a ceux de la patrie, en punissant le coupable : 
le Pretre qui enseigne le vrai, et conduit au bien, pour le vrai et le 
bien, exerce la charitd; mais celui qui agit ainsi pour lui-meme el 
pour le mondc, nexerce pas la charity parce qu'il n'aime pas le 
prochain,, mais il s'aime lui-mSme. 

8122. 11 en est de memedetous les autres, soit qu'ils remplisscnt 
quelque fonction, soit qu'ils n'en rempllssent point; par exemplc, 
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des enfants envers les parents, et des. parents envers les enfants.; 
des serviteurs envers les maitres et des. maitres envers lesservi- 
teurs ; des sujcts envers le roi et du roi envers les sujets : celui 
d'entre eux qui remplit le devoir d'aprfcs le devoir, et execute le 
juste d'apr&s le juste, exerce la charit6. 

8123. Que ce soit la ce qui constit-ue la Charity envers le pro- 
chain, e'est paree que chaquehomme est le prochain, mais d'une 
ittanifere diffSrente, N° 6818 ; et que la soci&6 petite et grandc est 
davantage le prochain, N os 6819, 6820; la patrie encore davan- 
tage, No 8 6819, 6821 ; l'Eglise encore davantage, N° s 6819, 6822; 
le Royaume du Seigneur encore davantage, N os 6819, 6823; et le 
Seigneur par dessus tous, N os 6819, 682.4; et que dans le sens 
universal le Bien qui procfcde du Seigneur est le procliain , 
N° 6706, 67 1 1 , eons^quemment aussi le Juste etle Droit. Cclui done 
qui fait un bien quelconque pour le bien, et execute le juste pour le 
juste, aime le procliain et exerce la charity car il agit par Tarn our 
dn bien et par Famour du juste, et ainsi par amour pour ceux dans 
lesquels il y a le bien et le juste ; au contrairc celui qui execute 
l'injuste, pour un profit quelconque, halt le procliain. 

8124. Chez celui qui est dans la charity envers le prochain par 
affection interne, il y a la charit^ envers le prochain dans chaeuop 
des choses qu'il pense et prononce et qu T il vent et fait ; on pcut dire 
qu'un homme ou un ange, quant a ses int6rieurs, est la charity 
lorsque le bien est pour lui le prochain. (Test de celte manicrc large 
que s'&end la Gliarite envers le prochain. 
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CHAPITRE XIV. 

1. Et Jehovah parla aMoscheh, disant : 

2. Parle aux fils d'lsrael, et qu'ils retournent et campenL devant 
Pi-Ghiroth, entre Migdal et la mer, devant Baal-S6plion ; vis-a-vis 
de la vous camperez prfes de la mer. 

3. Et Pharaon dira des fils d'lsrael : lis sont embarrasses dans 
la terre, sur eux s'est fermcle desert. 

4. Et j'endurcirai le coeur de Pharon, et ils les poursuivra, et je 
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serai glorifie en Pharaon. et en toute son arm6e, et les Egyptiens 
sauront que Moi (je suis) Jehovah : et ils firent ainsi . 

5. Et Ton rapporta au roi d'Egyptc que le peuple fuyait ; et fut 
tourne" le coeur de Pharaon et de ses serviteurs contre le peuple, ct 
ils dirent : Qu'est-ce ceci que nous avons fait, que nous ayons ren- 
voye - Israel de notre service ? 

6. Et il attela son char, et prit son peuple avec lui. 

7. Et il prit six cents chars d' elite, et tous les chars d'Egyptc ; ct 
des chefs tertiaires sur eux tous. 

8. Et Jehovah endurcit le coeur de Pharaon Roi d'Egypte, et ii 
poursuivitles fils d'Israel; et les fils d'Israel sortaient par main haute. 

9. Et les Egytiens les poursuivirent, et ils les atteignirent cam- 
pes pres de la mer, tous les chevaux des chars de Pharaon, et ses 
cavaliers et son arm£c, pres de Pi-Chiroth devant Baal-S6phon. 

10. Et Pharaon s'approcha, et les fils d'Israel leverent les yeux, 
et voici, l'Egyptien cheminant apres eux ; et ils craignirent fort, et 
ils crierent, les fils d'Israel, a Jehovah. 

H . Et ils dirent a Moscheh : Est-ce qu'ii n'y avait point de s£- 
pulcres en Egypte, que tu nous aies pris pour mourir dans le 
desert? Qu'est-ce que ceci que tu nous as fait, pour nous retirer 
d'Egypte? 

1$. N'est-cc pas la -la parole que nous t'avons prononcSe en 
Egypte, en disant : laisse-nous, et que nous servions les Egyp- 
tiens? car {il etait) hon pour nous de servir les Egyptiens plutot 
que de mourir dans le d6sert. 

13. Et Moscheh dit au peuple : Ne craignez point, arretez-vous, 
et voyez le salut dc Jehovah, qu'il op6rera pour vous aujourd'hui ; 
car ces Egyptiens que vous voyez aujourd'hui, vous ne continuerez 
plus a les voir jusqu'au siecle. 

1 4. Jehovah combattra pour vous ;. et vous, taisez-vous. 

1 5. Et Jehovah dit a Moscheh : Que cries-tu a Moi? Parle aux 
fils d'Israel, et qu'ils partent. 

16. Et toi, leve ton baton, et &ends ta main sur la mer, et fends- 
k, et que les fils d'Israel viennent au milieu de la mer sur le sec. 

17. Et Moi, voici, Moi, j'endurcis le coeur des Egyptiens, et ils 
viendront apres eux, et je serai glorifie en Pharaon, et en toute 
son armee, en ses chars et en ses cavaliers,, 
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18. Etles Egyptiens sauront que Moi (je suis) Jehovah," quand 
Moi je serai glorifie en Pharaon, en ses chars et en ses cavaliers. 

19. Et (ators) partit l'Ange de Dieu, qui marchait devant le 
camp d'lsrael, et il alia derriere eux. et partit la colonne de nu6e 
de devant eux, et elle se tint derriere eux. 

20. Et elle vint entre le camp des Egyptiens et le camp d'lsrael, 
et (pour tun) elle fut la nueeet les tenebres, et (pour V autre) elle 
eelairaitla nuit,et]'un n'approcha point de Tautre, detoutelanuit. 

21. Et Moscheh etendit sa main sur la mer, et Jehovah fit en 
aller la mer par un fort vent d'orient toute la nuit, et il mit la mer 
a sec, et les eaux etaient fen dues. 

22. Et les fils d'lsrael vinrent au milieu de la mer sur le sec ; et 
les eaux (etaknt) pour eux un mur a leur droite et a leur gauche. 

23. Et les Egyptiens poursuivirent, et vinrent apres eux, tous les 
chevaux de Pharaon, ses chars ctses cavaliers au milieu de la mer. 

24. Et il arriva que, dans la veille du matin, et Jehovah regarda 
vers le camp des Egyptiens dans la colonne de feu et de nuee, et il 
troubla le camp des Egyptiens. 

25. Et il d;aourna la roue de ses chars, et il la conduisit dans la 
pesanteur : et l'Egyptien dit : Je fuirai devant Israel, car Jehovah 
combat pour eux contre les Egyptiens. 

26. Et Jehovah dit a Moscheh : Etendstamain sur la mer, et que les 
eaux retournent sur les Egyptiens, sur ses chars et sur ses cavaliers. 

27. Et Moscheh etendit sa main sur la mer, et la mer retourna, 
comme paraissait le matin, a la force de son flot ; et les Egyptiens 
fuyaient au-devant d'elle, et Jehovah pr^cipita les Egyptiens an 
milieu de la mer. 

28. Et les eaux retournerent, et clles couvrirent les chars etles 
cavaliers de toute Farmer de Pharaon ; elles venaient apres eux 
dans la mer; il n'en resta pas un seul. 

29. Et les fils d'lsrael marcherent sur le sec au milieu de la mer, 
et les eaux (etaknt) pour eux un mur, a leur droite et a leur gauche. 

30. Et Jehovah sauva en ce jour-la Israel de la main des Egyp- 
tiens, et Israelii les'Egyptiens morts sur le rivage de la mer. 

31 . Et Israel vit la main grande] qu'avait laite Jehovah sur les 
figyptiens ; et le peuple craignit Jehovah, et ils crurent en Jehovah, 
et en Moscheh son serviteur. 
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8125. Dans le sens interne dc ce Chapitre, il s'agit de la pre- 
mi&re Tentation de ceux qui dtaient de l'Eglise spirituelle, de leur 
passage par le milieu de l'enfer, et dela sauvegarde qu'ils recurent 
alors du Seigneur : et il s'agit aussi de ceux qui £taient dans la foi 
separde d'avec la charity en ce qu'ils furent plong6s dans l'enfer 
oil sontles faux d'aprfcs les maux. Ceux qui &aient de l'Eglise spi- 
rituelle sont repr6sent£s par les fils d'Israel : ceux qui dlaient dans 
la foi s6par6e d'avec la charity sont repr&entes par les Egyptiens ; 
la premiere Tentation est dtoiteparles murmures des fils d'Israel, 
quand ils virent i'arm£e de Pharaon ; l'enfer est signify par la mer 
de Suph, que les fils d'Israel traverserent en surety et dans la- 
quelle les Egyptiens furent engloiUis; les faux d'apr&s les maux 
sont signifies par les eaux qui les couvrirent. 



SENS INTERNE. 

8126. Vers. 1, 2,3, 4. Et Jehovah parla a Moscheh, disant ; 
Parle aux fils d'Israel, el qu'Us retournent et campent devant Pi- 
Chiroth, entre Migdal et la mer, devant Baal-Sephon ; vis-a-vis de 
la vous camperez pres de la, mer. Et Pharaon dira des fils d'Israel : 
Ils tont embarrasses dans la terre, sur eux s'est fermele desert. Et 
j'endurcira't le ccear de Pharaon, et il les poursuivra, etje serai glo~ 
rifie en Pharaon et en toute son armee, et les Egyptiens sauront que 
Moi (jesuis) Jehovah : et ils firent ainsi. — Et Jehovah parla a 
Moscheh, disant, signifie l'mstruction d'apr&s leDivin par le Divin 
Vrai : park aux fils d'Israel, signifie Tinflux du Vrai Divin cliez 
ceux de l'Eglise spirituelle : et qu'Us retournent, signifie qu'ils n'6- 
taient pas encore pr6par6s : et quils campent devant Pi-Chiroth en- 
tre Migdal el la mer devant Baal-Sephon, signifie le commencement 
de l'dtat pour subir les tentations : vis-a-vis de Id vous camperez 
pres de lamer, signifie de la l'influx de la tentation : et Pharaon 
dira des fils d'Israel, signifie la pens6e de ceux qui 6taient dans la 
damnation sur l'etat de ceux de l'Eglise spirituelle : Us sont emba)> 
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rasset dans (a tcrrc, signifie qu'ils sont dans la confusion quant 
aux choses qui apparliennent a TEglise : sur eux sest ferme le 
desert, signifie que Vobscurite' s'est empar^e d'eux .* etfendurcirai 
le cam?' de Pkaraon, signifie que ceux qui 6taicnt dans le faux 
d'apres le mal s'obstineraient encore : et U les poursuivra, signifie 
qu'ils s'efforceraient encore de les subjuguer : et je serai glorifie, 
signifie qu'ils verront l'effct Divin provenant du Divin Humain du 
Seigneur dans la dissipation du faux ; en Pharaon et en toute son 
armee, signifie que ceux qui 6taient dans les faux d'apres le mal 
furent plonges dans l'enfer, et y furent ensevelis dans les faux 
cotnmc dans des eaux : ct les Egtjptkns sauront que Moi (je suis) 
Jehovah, signifie que par la il sera connu que le Seigneur est le seul 
Dieu : et ils firent ainsi y signifie l'ob&ssance. 

8127. Et Jehovah parla a Mosclieh, disant, signifie I'instruction 
d'apres le Divin par le Divin Vrai : on le voit par la signification de 
Jehovah parla et dit; lorsqu'il s'agitde choses qui se feront etarri- 
veront dans la suite, en ce que c'est I'instruction d'apres le Divin, 
commeNos 7186, 7241, 7267, 7304, 7380, 7517 ; et par la repre- 
sentation de Moschch, en ce qu'il est le Seigneur quant au Divin 
Vrai, N° s 6723, 6752, 6771 , 6827, 701 4, 7010, 7089, 7382 ; que ce 
soit par le Divin Vrai, c'est parce que Mosclieh, par qui le Divin 
Vrai est repr6sent6, devait parler au peuple ; ce n'est point imm6- 
dialement que le Divin Mcme instruit et parle aux homines, ni 
meme aux Anges, mais c'est me^liatement par le Divin Vrai, 
N° 7009 ; cela est entendu par ces paroles du Seigneur dans Jean : 
— « Personne ne vit jamais Dieu; le Fils Unique, qui est dans le 
»seinduPere, LuiL'a expose. » —I. 18. V. 37; par le Fils Uni- 
que est entendu le Seigneur quant au Divin Vrai; d'apres Cela 
aussi le Seigneur s'appelle Lui-Memele Fils de I'Homme, IS' 0S 2628, 
2803, 2813, 3704; le Seigneur aussi, lorsqu'il etait dans le monde, 
(Hait le Divin Vrai; mais ensuite, lorsqu'il eut Atf glorify, il est 
aussi, quant a l'Humain, devenu le Divin Bien, et alors de ce Di- 
vin Bien a proc^de" le Divin Vrai, qui est l'Esprit de Verite ou le 
Saint-Esprit. 

8128. Parle aux fits d' Israel, signifie I' influx du Vrai Divin chez 
ceux qui etaient de I'Eglise spirituellc : on le voit par la signification 
fa parler, en ce que c'est Tinflux, N°s 2951, 5481, 5797, 7270 ; et 
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par la representation des fits d Israel, en ce qu'ils sont ceux do 
l'Eglise spirituelle, N os 64%, 6637, 6862, 6868, 7035, 7062, 7198, 
7204, 7215, 7223; que parler soit l'influx, c'estparce que Moscheh 
dansle sens interne reprfoentatif est le Divin Yrai, et que le Divin 
Vrai vient dans la perception et dans la pens^e par l'influx,* la 
pens£e d'apres la perception est le langage interne auquel corres- 
pond le langage externe, e'est pourquoi dans le sens interne celui- 
la est signifie" parcelui-ci. 

8129. Et quits retournent, signifie quits n'etaient pas encore 
prepares : on le voit par la signification de retourner, savoir, du 
cliemin de la terre des Philistins dans le chenin du desert vers la 
mer de Suph, en ce que cost qu'ils n'6taient pas encore pr6pare"s T 
savoir, pour 1' introduction dans le ciel, qui est signifiee par leur 
entree dans la terre de Canaan. D'apres ce qui a M explique" el 
montre au Vers. M du Cliapitre prudent, W® 8098, 8099. On 
peut voir ce qu'il en est, el que retourner, e'est n'6tre pas prGparis, 
savoir, en ce qu'ils ne pouvaient point etre introduits, avant qu'ils 
eussent subi les tentations, et que par elles le Seigneur cut con- 
firm6 les vrais et les biens, et les eut conjoints : cela est entendu lei 
par etre prepared 

81 30. El qu'ils campent devant Pichirolk entre Migdal et la mer 7 
devant Baat-Sepkon, signifie le commencement de I'etat pour subir 
les tentations : on le voit par la signification de camper, en ce que 
e'est l'ordination du vrai et du bien, IV 0S 4236, 81 03 f. , ici pour 
subir les tentations x e'est cet tHat qui est signifie par ces lieux vers 
lesquels ils devaient camper ; que cet £tat soit signifie' , cela est 
evident d'apres ce qui suit , en ce que Pharaon avec son arm6e y 
placa ensuite son camp, et qua la vue du camp les fits d'lsracl 
tomberent dans une grande anxi&e" , par laquelle est signify le 
premier etat des tentations. Voir plus loin Vers. 9,40,44,42. 

8432. Vis-a-vis de la vous camperez pres de la mer, signifie de. Id 
l'influx de la tentatlon : on le voit par la signification de vis-a-vis 
de Id, en ce que e'est aupres afin d'etre en presence, et dans le sens 
interne, afin que de la il y ait un influx; par la signification de 
mmper, en ce que e'est l'ordination du vrai et du bien pour subir 
les tentations , comme ci-dessus , N° 81 30 ; et par la signification 
de la mer dc Supli , en ce qu'elleestl'enfer, oil sont les faux d'apres 
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les maux, N° 8099. II sera dit en peu de mots comment il faut en- 
tendre que de la vient l'inilux de la tentation : Les Tentations chez 
riiomme sont des combats spirituels entre les mauvais esprits et les 
bons esprits ; les combats ont lieu d'apres les choses et sur les 
clioses que l'homme a faites et pens^es, qui sont dans sa memoire ; 
les mauvais esprits accusent et attaquent, mais les bons excusent 
et dependent ; ces combats apparaissent comme dans riiomme , car 
les choses qui influent du monde spirituel chez l'homme se pr&en- 
tent comme nc venant pas de la , mais en lui, voir N os 741 , 75 1 , 
761 , 1820, 3927, 4249, 4307, 4572, 5036, 6657, 6666 : il en est dc 
meme pour les Esprits , quand ils subissent les tentations : lors 
done qu'ils doivent subir les tentations, le Seigneur dispose chez 
euxles intdrieurs, e'est-a-dire , les vrais et les biens, danscet tot, 
afin que parl'inilux imm&liat proc^dant de Lui, et par l'influx me- 
diat paiie ciel, il soit possible de register aux faux et aux maux qui 
provienncnt des enfers, et qu'ainsi celui qui est dans la tentation 
soit en surete" : et quand l'homme est tente\ il est aussi aupres de 
Tenfer, principalement aupres de cet enfer qui est signing par la 
mer de Suph, car la sont ceux qui ont (He dans la science du vrai, 
mais dans la vie du mal, et par suite dans les faux d'apres lc mal ; 
e'est des enfers qu'influent paries esprits ces choses qui introdui- 
sent chez riiomme l'anxi6te" dans les tentations : d'apres cela, on 
peutvoir cequi est cntendu par l'inilux de la tentation, qui provient 
dc l'enfer, et qui est signifie" en ce qu'ils devaient camper vis-a-vis 
pres de la mer de Suph. 

8132. Et Pharaon dira des fits cChrael, signifie la pensee de 
ceux qui etaient dans la damnation sur I'etat de ceux de I'Eglise 
spirituel le : on le voit par la signification de dire, en ce que e'est la 
pensee, N os 7094, 7107, 7244, 7937; par la representation de 
Pharaon, en ce qu'il designc ceux qui infestent par les faux, 
N OS 7407, 7110, 7126, 7142, 7220, 7228, 7317; lei ceux qui sont 
dans la damnation, e'est-a-dire dans les faux sans melange d'apres 
le mal, car ceux qui sont dans ces faux sont dans la damnation ■ 
cet latest signify par Pharaon etparlesEgyptiens, apres que leurs 
premier nes eurent M tu^s, car paries premier-n<5s tue*s est si- 
gnified la damnation, N os 7766, 7778; ctparla representation des fits 
a" krael, en ce qu'ils sont ceux del'Eglise spirituelle , N° 8128. 
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81 33. lis sont embarrasses dans la terre, signifie quits sont dans 
la confusion quant aux ckoses qui appartiennent a I'Eqlise : on le 
voit par la signification d'etre embarrasse, en ce que c'est etre em- 
brouilld, ainsi dans la confusion, N° 283-1 ■ et par la signification de 
la terre, en cc que ce sont les choses qui appartiennent a l'Eglise ; 
que la terre soit l'Eglise, on le voit N° 80H «f . 

8134. Sur eux s'est ferme le desert, signifie que I'obscurite s'est 
emparee deux : on le voit par la signification de se fermer sur eux, 
rorsque cola est dit de I'obscurite, qui est signifieepar le desert, en 
ce que c'esl s'ernparer enticement d'eux; et par la signification du 
(then, en ce qu'il est l'obscur de la foi, N? 7313. 

8135. Etfendnrcirai le coeur de Piiaraon, signifie que ceux qui 
etaicnt dans les faux d'apres le mal s'obstineraient encore : on le 
voit par la signification d'em lurch- , en ce que c'est s'obstiner, 
jifpi 7272 ; 73oo ? 7jjo3 ; et par la representation de Pharaon, en ce 
qu'il designecenx qui sont dans les faux d'aprfes le mal, ou ce qui 
revient au meme, ceux qui sont dans la damnation, comme ci- 
dessus, N° 81 32 : il est dit le cozur de Pkaraon, parce que le coeur 
dans le sens r6el signifie le bien de r amour celeste, N° 331 3, 3635, 
3883 a 3896, 7542; par suite, dans le sens oppos6, le mal, ici le 
mal de ceux qui out ete dans la science de la foi et dans la vie 
dumal. 

8136. Et it les poursuivr a > signifie qiiils s'efjorceraient encore 
de les subjuguer : on le voit par la signification de les poursuivre y 
en ce que c'est s'etForcer de subjuguer, carl'intention, en les pour- 
suivant, frait de les require dans l'6tat de servitude, et par servir, 
lorsqv.'il s'agit des Egypticns, est signifie 1'intention de subjuguer, 
N°«6666, 6670, 6671. 
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8137. El je serai glorifie, signifie qiCils verront I'effet Div 
provenant du, Divin Humain du Seigneur dans la dissipation du faux : 
on le voit par la signification d'etre glorifie, lorsque cela est dit de 
Jehovah ou du Seigneur, en ce que c'est I'effet Divin j ici prove- 
nant de son Divin Humain, parce que le Seigneur, par cela qu'il 
est venu dans le monde, et qu'il a pris l'Humain et l'a fait Divin, 
a jet6 dans les infers tons les maux et tous les faux, et a remis les 
cieux en ordre et d£livr6 aussi de la damnation ceux qui &aient 
de l'Eglise spirituelle, voir N os 6854, 6914, 7091, 7828, 7932> 
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8018; voila en ge*n6ral cc qui est signifie" par etre glorifie, mais 
tci il est signify que ceux qui avaicnt infests les esprits probes 
seraient jct6s clans renter* et qu'ils y seraient envcloppes par les 
faux comme par les eaux de la mer, et cela comme un effet Divin 
provenant de la seule presence du Seigneur. Afm qu'on saclie com- 
ment cela se passe, il va etre donne" de nouvelles explications : il y 
a des enters en aussi grand nombre qu'il y a de genres et d'especes 
de niaux ; chaque enter est sdpare" d'un autre comme par des brouil- 
lards, des nuecs on des eaux; les maux et les faux dans 1'autrc vie 
apparaissent devant les yeux des esprits comme des brouillards ct 
des nudes, et aussi comme des eaux ; les faux provenant des maux 
de ceux qui ontetdde l'Eglise spirituellc et out mal v<ku, comme 
des eaux ; ctlcs faux provenant des maux de ceux qui out &<$ de 
l'Eglise celeste, comme des brouillards (nimbi); ainsi apparaissent 
cnveloppes ceux qui sont dans les enfers, partout avec difference 
quant a la quantity et a la qualite, dense et t.6nue, t6ne'b:-euse et 
obscure, ct cela scion le genre et l'especc du faux provenant du mal ; 
l'enfcr oil sont ceux qui ont v6cu dans la foi s6pare"c d'avec la cha- 
i it<5 ct dans la vie du mal, est enveloppe* comme par les eaux de la 
mer; a la verite' les faux du mal n'apparaissent point comme des 
eaux a ceux qui sont dans ectenfer, mais ils apparaissent ainsi a 
ceux qui regardent du dehors; au-dessus de cette mer, oft sont 
ceux-la, il y a les enfers des adulteres; la raison pour laquelle 
ces enfers sont au-dessus, e'est que les adulteres dans le sens 
interne sont les adulterations du bien et par suite les perversions 
duvrai, par consequent les maux d'oii proviennent les fauxcontre 
les vrais et les biens de la foi, N os 2466, 2729, 3399, tels que sont 
les faux chez ceux qui sont dans Tenfer au-dessous, ct ont ve"cu 
contre le vrai de l'Eglise, et regarde" absolument comme rien le bien 
de l'Eglise, et comme ils l'ont regards comme rien, ilsontaussi adul- 
ter et pcrverti tout ce qui est dit du bien dans la Parole, e'est-a-dire 
tout ce qui est dit de la charite envers le prochain et de r amour 
pour Dicu. Quant a ce qui concerne la glorification en Pharaon et 
en son arme'e, e'est ici cette submersion dans cet enfer et l'invcs- 
tissement par des eaux comme celles d'une mer, d'apres la seule 
presence du Seigneur, ainsi qu'il a 6t6 dit; en effet, les mediants 
fuient la presence du Seigneur, e'est-a-dire, la presence du bien et 
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du vrai qui proc&dent de Lui, car au seul afflux du bicn ct du vrai 
ils sont saisis d'horreur et sont dans la torture, et d'aprfes cettc 
presence ils sont aussi enveloppes de leurs maux et de leurs faux 
car alors ces maux et ces faux sortent d'eux avec irruption, ct lcs 
entourent ct s'interposent, afin que le Divin n'influe point et qu'ils 
n'en soient point tourment^s; c'est cet effet .Divin, qui est signify 
ici par la glorification en Pharaon et en son arm&i; que cet effet 
provienne du Divin Ilumain du Seigneur, c'est, comme il a M dit 
ci-dessus, parce que le Seigneur, par eel a qu'il est venu dans le 
monde, et qu'il a pris l'Humain et Ta fait Divin, a jet6 dans l'enfer 
tous lcs faux et tous lcs maux, et a remis en ordre dans les cieux 
les vrais et les biens, et d&ivr6 de la damnation ceux qui 6taient 
de l'Eglise spirituelle. 

8138. En Pharaon et en toute son armee, signifie que ceux qui 
etaient dans les faux d'apres le mal furent plonges dans l'enfer, et 
y furent ensevelis dans les faux comme dans des eaux : on le voit 
d'aprfes ce qui vient d'etre rapport6 N° 8137, savoir, en ce que par 
Pharaon sont signifies ceux qui ont6t6jet6sdansl'enfer, et ilsle sont 
aussi par son armee, par Pharaon sont signifies ceux qui 6taient 
dans les faux d'apres le mal, et par son armee sont signifies les 
faux eux-memes ; que les armies soient les vrais d'aprfes le bien, on 
le voit N os 3448, 7236, 7988, et par suite dans le sens oppose" lcs 
faux d'aprfes le mal, N° 3448 : il est dit qu'ils furent ensevelis dans 
les faux comme dans des eaux, parce que les faux d'aprfcs le mal, 
tels que sont les faux de ceux de l'Eglise qui ont et6 dans la foi 
s6par6e et dans la vie du mal, apparaissent la comme des eaux, 
N° 8137 ; c'est aussi de la que les inondations d'eaux signifient 
lcs vastations du vrai, ct que les eaux y signifient les faux, IN 0S 705, 
739, 756, 6346, 7307, 6853. 

8139. Et les Egyptiens sauront que Moije suis Jehovah, signifie 
que par la il sera connu que le Seigneur est le seul Bleu : on le voit 
d'apres ce qui a M cxpliqu6 N os 7401, 7444, 7544, 7598, 7636, oil 
sont de semblables paroles. 

8140. Et ils firent ainsi , signifie I'obeissance : on le voit sans 
explication. 

8)41 . Vers. 5, 6, 7, 8, 9. Et I'on rapporta au roi d'Egypie que 
le peuple fuyait, et flit tourne le coeur de Pharaon el de ses serin- 
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imp contre le peuple , et ils d'trent : Qu'est-ce ceci que nous avons 
fall, que nous aijons renvoyc Israel tie noire service? Etilalteta 
son char, et prit son peuple avec lui. Et il prit six cents chars d 'elite, 
et tons les chars tfEtjypte; el des chefs tertiaires sur eux tous. Et 
Jehovah endurcit le cozur de Pharaon roi d'Egijpte, et il poitrsuivit 
les fils d Israel • et les fils d' Israel sortaient par main haute. Et les 
Egyptiens les poursuivirent, et Us les atteignirenl campes pres de la 
mer; tous les chevaux des chars de Pharaon, et ses cavaliers, el son 
armee, pres de Pi-Chiroth devant Baal-Sephon, — Etl'on rapporta 
au roi d'Egypte que le peuple fuyaii , signifiela pens6e de ceux qui 
etaient dans les faux sans melange d'apres le mal , qu'ils (Haient 
cntierement s^pares : et fut tourne le cozur de Pharaon et de ses 
serviteurs conire le peuple , signifie le changement d'etat en mal 
chez ceux qui etaient dans les faux d'aprfes le mal : et Us dirent : 
Quest-ce ceci que nous avons fait, signifie le reprochc : que nous 
ayons renvoye Israel de notre service , signifie d'avoir laissc" et de 
n'avoir point subjugu6 : et ilatteta son char, signifie la doctrine 
du faux , qui appartient a la foi s^par^e, en g6n6ral : et prit son 
peuple avec lui, signifie avec tous les faux en general et en par- 
ticulier ; etil prit six cents chars d' elite, signifie en general et en 
particulier tous les doctrinaux du faux, qui appartiennenta la foi 
s6par£e, dans leur ordre ; et tous les chars d'Egypte, signifie et 
aussi les doctrinaux du faux, qui sont subordonne's aux prWdents : 
et des chefs tertiaires sur eux tous, signifie r6duits en ordre 
sous les communs : et Jehovah endurcit le cozur de Pharaon, roi 
cfEcjijpte, signifie l'obstination d'aprfcs le faux qui provicnt du 
mal : et il poursuivit les fils d'Israel, signifie F effort pour subjugucr 
ceux qui 6taient dans la foi conjointe a la cnarite' ; et les fits d'ls- 
raet sortaient par main haute, signifie lorsque cependant ils Etaient 
d&ivres de 1' effort de leur subjugation par la puissance Divine : 
et les Egyptiens les poursuivirent, signifie l'effct provenant del'ef- 
fort de subjugation de la part de ceux qui Etaient dans les faux 
d'apres le mal : et ils les atleignirent campes pres de la mer, si- 
gnifie la communication autour de la region de 1'enfcr oil sont les 
faux d'apres le mal : tous les chevaux des chars de Pharaon, et ses 
cavaliers, et son armee, signifie toutes les choses qui appartiennent 
au faux d'apres l'intellectuel perverti :pres de Pi-Chiroth, devant 
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Baal-Sephon , signifie d'oii provenait la communication, et pat- 
suite le commencement de l'6tat pour subir les tentations. 

8142. Et I'on rapporta roi, d'Egypte que le peuple fuy ait, si- 
gnifie la pensee de ceux qui etaient dans les faux sans melanqe 
d'apres le mal, qu'ils elaienl enlevement separes : on le voit par la 
signification de recevoir un rapport sur une chose, en ce que c'est 
penser et reflechir, N os 2863, 5508 ; d'apres la representation de 
Pharaon , en ce qu'il dteigne ceux qui sont dans les faiix d'apres 
lemal, N os 8132, 8135, et en ce que, quand il est appel6 roi 
d'Egypte, il dfeigne ceux qui sont dans les faux sans melange , 
N os 7220, 7228, car par le roi sont signifies les vrais , N os 1672 , 
2015,2069,4575,4581, 4966, 5044, 6148, et par suite dans le 
sens oppose les faux; et par la signification de fu.it y en ce que c'est 
etre separe. 

81 43. Et fui tournele cozur de Pharaon et de ses serviteurs contre 
le peuple, signifie ic cliangement d'etat en mat chez ceux qui etainit 
dans les faux d'apres le mat : on le voit par la signification dtt 
coeur toume, en ce que c'est le cliangement d'etat en nial ; qu'etre 
tourne\ ce soil Stre change, ici quant au mental naturel, ainsi 
quant a l'&at, cela est Evident, et que le coeur soit le mal , cela 
a M montre" ci-dessus N° 8 1 35 ; par la representation de Pharaon^ 
en ce qu'il d&igne ceux qui 6taient dans les faux d'apres le mal , 
ISf° 81 32 ; par la signification des serviteurs, en ce qu'ils sont ceux 
d'une condition inferieure, et qui servent, etparce qu'en conse- 
quence ils signifient tous ceux, en g£ne>al et en paniculier, qui 
sont dans les faux d'apres le mal , N 7396 ; et par la representa- 
tion des/z/s a" Israel, en ce qu'ils sont ceux qui Etaient de l'Eglise 
spirituelle : de la il est Evident que par ces mots : « Et fut tourn6 le 
coeur de Pharaon et de ses serviteurs contre le peuple, » est signify 
le changement d'6tat en mal chez tous ceux qui etaient dans les 
faux d'apres le mal , contre ceux qui Etaient de l'Eglise spirituelle. 

81 44. Et ils dirent : Quest-ce ceci que nous avons fait, signifie le 
reproche, savoir, a soi-meme : on le voit sans explication. 

8145. Que nous ayons renvoye Israel de notre service , signifie 
d avoir laisseet de n' avoir point subjugue : on le voit par la signi- 
fication derenvoyer, en ce que c'est laisser ; et par la signification 
de notre service , lorsque cela est dit des (ils d'Israel par les Egyp- 
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Egyptiens, en ce que c'est l'attaque par les faux et l'infestation, 
N<*7120, 7129, et par Ik la subjugation, N°s 6666, 6670, 6671 . 

81 46. Et il attela son char, sign) fie la doctrine du faux qui ap~ 
partient a la foi separee , en general : on lc voit par la significa- 
tion du char, en ce qu'il est la doctrine, IN 0S 2760, 532 1 , 5045, ici 
la doctrine du faux, qui appartient a la foi s6par6e, parce que c'est 
le char de Pharaon , et que par Pharaon sont represented les faux 
qui appartiennent a la foi s^par^e, car ceux qui sont dans la foi s6- 
par^e d'avec la charite, et en meme temps dans la vie du mal , ue 
peuvent etre que dans les faux , A T ° 8094. Dans ce qui va suivre il 
s'agit de l'assemblage de toutes les fausset^s d'apres le mal chez 
ceux qui ont £te dans la foi separee d'avec la charite" et dans la vie 
du mal : dans ce qui precede il a M question de la vastation des 
vrais de la foi chez eux, et enfin de la reduction a cet £tat, au point 
qu'ils fussent dans les faux sans melange d'apres le mal, ainsi dans 
la damnation ; maintenant dans ce Chapitre il s'agit de leur rejet 
dans Tenfer, car le rejet dans Tenfer suit la damnation : voici ce 
qu il en est de cet £tat, savoir, de l'etatde rejet dans l'enfer ; quand 
cela arrive, tous les faux qui sont chez eux sont rassembl^s en un, 
ce qui se fait par l'ouverture de tous les enfers avex lesquels ils 
avaient eu communication, et ces faux sont verses en eux,* de la 
les condensations, autour d'eux, des faux d'apres le mal, qui ap- 
paraissent comme des eaux a ceux qui regardent du dehors, 
l\ os 81 37, 81 38, sont des exhalaisons de leur vie ; quand ils en sont 
entombs de tout c6t6, ils sont dans l'enfer ; si les faux d'apres le 
mal sont rassemblGs en un et versus en eux, c'est afin qu'ils soient 
cnveloppes par ces choses qui avaient appartcnu a leur vie, et qu'ils 
soient ensuite retenus en elles; c'est le genre du mal et du faux 
de ce mal qui alors les distingue, et qui distingue leur enfer des 
autres enfers ; comme il s'agit de l'assemblage de tous les faux d'a- 
pres le mal, qui sont chez eux, c'est pour cela que dans ce Chapitre 
il est fait tant de fois mention duchar de Pharaon, de ses chevaux, 
de ses cavaliers, de son armee et de son peuple, car par la sont 
signifies toutes les choses du faux qui ^taient chez eux; comme 
dans ce verset : « II attela son char et prit son peuple avee lui ; » — 
Vers. 7 : « 11 prit six cents chars d'61ite, et tous les chars cCEgypte ; » 
— Vers. 9: « Et les Egyptiens les poursuivirent ; tous les chevaux 

XII. 20 



306 ARCANES CELESTES. 

dea £7*<^<te Pharaon, et ses cavaliers , etsonarmee; » — Vers. 17 • 
« Je serai glorify en Pharaon, en toute son armee, en ses chars et 
en ses cavaliers. » — Vers. \ 8, pareillement ; —Vers. 23 : « Et les 
Egyptiens poursuivirent, et vinrent apres eux, tous les ckevaux de 
Pharaon, ses chars et ses cavaliers. » — Vets. 25 : « Jehovah d6- 
tourna la roue de ses chars. » —Vers. 26 : « Que les eaux retournent 
sur les Egyptiens, sur leurs chars et sur leurs cavaliers. » — Vers. 28 • 
« Les eaux retournerent, et elles couvriient les chars et les cava- 
tiers, de loute Yarmee de Pharaon. » Ces choses sont r6p&6es tant 
de fois, parce qu'il s'agit des faux d'apres le mal, en ce qu'ils ont 
ete rassembles et versus en eux, car par elles sont signifies toutes 
les choses du faux d'apres le ■mal, par Pharaon et par les Egyptiens 
ceux memes qui sont dans les faux d'apres lemal; par les chars, les 
doctrinauxdu faux ; par les chevaux, les scientifiques faux d'apres 
rintellectuel perverti; par les cavaliers, les raisonnements qui en 
proviennent ; par l'armee et par le peuple, les faux eux-memes. 

8147. Etprit son peuple avec lui, signifie avec was les faux en 
general et en parliculier : on le voit par la signification du peuple, 
en ce que ce sont les vrais, et dans le sens oppose les faux, 
N os 1259, 4260, 3295, 3581, ici les faux d'apres le mal, qui sont 
represented par Pharaon et par les Egyptiens. Quand il est dit 
Pharaon et ses serviteurs, ou Pharaon et son peuple, il est signifie 
tous ceux, en general et en particulier, qui sont dans ces faux, et 
aussi tous les faux en general et en particulier, N° 7396. 

8148. Et it prit six cents char d' elite , signifie en general et en 
particulier tous les doctrinaux du faux, qui appartiennent a la foi 
separee, dans leurordre ; on le voit par la signification du nombre 
six cents , en ce que cesont toutes les choses en g6n6ral et en par- 
ticulier, du vrai et du bien de la foi dans un seul complexe, ainsi 
dans le sens oppose toute les choses, en general et en particulier, 
du faux et du mal de la foi separee d'avec la charite" ; que ce soit la 
ce qui est signifie par six cents, on peut le voir d apres ce qui a ete 
montre sur le nombre six cent mille, N° 7973; et par la signi- 
fication des chars, en ce qu'ils sont les doctrinaux de la foi, ici de 
la foi s6par6e, N° 81 46 ; par les chars $ elite sont signifies les doc- 
trinaux principaux decettefoi, desquels dependent tousles autres; 
ceux qui en dependent, ou qui sont a leur service, sont signifies 
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par les chars d'Egypte, dont il est ensuite parle\ II faut qu'on 
sache que ces faux, qui sont signifies ici par Pliaraon, son arm£e 
et son peuple, puis parses chars, ses chevanx et ses cavaliers, sont 
principalement les faux de ceux qui sont dans la foi persuasive, 
c'est-a-dire, qui se persuadent que les doctrinaux dc l'tigiise, dans 
laquelle ils se trouvent , sont des vrais, et qui n&inmoins vivent 
de la vie du mal ; la foi persuasive existe avec la vie du mal, mais 
non la foi salvifique, car la foi persuasive est la. persuasion que 
toutes les choses qui appartiennent a la doctrine del'Eglise sont 
des vrais, et cela, non pas pour le vrai, ni pour la vie, ni meme 
pour le salut, car ils y croient a peine, mais pour des profits, c'est- 
a-dire pour acquiTir honneurs et ri chesses, et pour la reputation ; 
c'est pour obtenir ces a vantages, qu'ils s'instruisent des doctri- 
naux, ainsi ce n'est point pour etrc utiles a l'Eglise et au salut des 
ames, mais c'est pour leur propre avantage et pour celui des leurs ; 
c'est pourquoi peu leur iinporte que ces doctrinaux soient des 
vrais ou des faux, ils ne s'en inquietent point, ils s'en enquierent 
encore moins, car ils ne sont dans aucune affection du vrai pour 
le vrai ; mais ils les confirment, quels qu'ils soient, et quand ils les 
ont confirmed, ils se persuadent quece sont des vrais, sans penser 
que les faux peuvent etre confirmed aussi bien que les vrais, 
i\° s 4741,5033, 6865, 7042, 7680, 7950 ; de la la foi persuasive ; 
comme cette foi a pour fin et regarde, non pas le prochain et le bien 
duprochain, ni par consequent le Seigneur, mais soi-meme et le 
monde, c'est-a-dire, les honneurs et le gain, elle est conjoint 
avec le mal de la vie, et non avec \e bien de la vie, car la foi 
conjointe avec ce bien est salvifique; cette foi est donn£e par 
le Seigneur, mais Tautre vient de riiomme lui-meme; celle-la 
reste pour l'£ternite\ celle-ci est dissip£e dans l'autre vie ; elle est 
meme dissip£e dans le monde, si par elle ils ne font aucun profit ; 
mais tant qu'ils en tirentdii profit, ils combattent pour elle, comme 
pour le ciel meme, lorsque cependant c'est pour eux qu'ils combat- 
tent et non pour elle ; car les choses qui appartiennent a la foi, 
c'est-a-dire, les doctrinaux, leur servent de moyenspour leur fin, 
c'est-a-dire, pour la preeminence et pour l'opulence : ceux qui dans 
le monde sont dans cette foi peuvent difflcilementete distin^ues do 
mix qui sont dans la foi salvifique, car ils parlent et prechent avec 
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unc ardcur comnic de Zele pour lc doctrinal, mais cette ardcur est 
produite par le feu del'amour de soi et du monde. Ce sont ceux-ci 
qui sont principalement signifies par Pliaraon et par les Egyptiens, 
et qui dans l'autre vie sont devastes quant a cette foi : et cette foi 
etant devastec, ils sont dans les faux sans melange d'apres le mal, 
car alors les faux s'elancent du mal : en effet, tout mal a avec lui 
son faux, car ils sont conjoints ; et ces faux apparaissent quand ils 
sont abandonnes au mal de leur vie ; alors le mal est comme un feu, 
et les faux sont comme la lueur qui provient de ce feu. Ce genre de 
mal et de fauxprovenant de ce mal differe absolument des genres 
des autres maux et des faux de ces maux ; il est plus abominable 
que tous les autres, parce qu'il est contre les biens et les vrais de la 
foi, et par suite dans ce mal il y a la profanation ; la profanation 
est la reconnaissance du vrai et du bien, et n6anmoins la vie contre 
cevrai etcebien, N° s 593, 1008 ? 4010,1059,2051,3398, 3898, 
4289,4601,6959,6963, 6971. 

SI 49. Et tous les chars d'ltgtypte 7 signifie et aussi les doctrinaux 
dufaux y qui sont sabordonnes aux precedents : on le voit par la 
signification des chars de Pharaon, en ce qu'ils sont les principaux 
doctrinaux du faux, desquels dependaient tous les autres, dela les 
chars d&ggpie signifient les doctrinaux du faux, qui y sont sub- 
ordonn^s, N°8148; car parleroi et ses chars sont signifies les 
principaux doctrinaux, mais par le peuple ou par les Egyptiens et 
leurs chars sont signifies les doctrinaux secondaires. Les doctri- 
naux de l'Eglisc chez ceux qui sont dans la vie du mal sont dits 
doctrinaux du faux, quoique, quant a une partie plus petite ou plus 
grande, ils puissent etrc des vrais ; et cela parce que les vrais chez 
ceux qui sont dans le mal de la vie ne sont point des vrais quant a 
eux; en effet, par 1'application au mal qui appartienta la vie, ils 
depouillent l'essence du vrai, et rev&ent la nature du faux, car ils 
regardent vers le mal auquel ils se conjoignent ; les vrais nepeu- 
vent etre conjoints au mal, a moins qu'ils ne soient falsifies, ce qui 
est fait par de funestes interpretations, et ainsi par des perver- 
sions; e'est de la que les doctrinaux de l'Eglise chez eux sont 
appeles doctrinaux du faux, quoiqu'ils aient etc des vrais ; car 
e'est unc regie, que les vrais chez ceux qui sont dansle mal de la 
vie sont falsifies, et que les faux chez ceux qui sont dans le bien dc la 
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vie sont rente vrais; si les faux chez ceux-ci sont rendus vrais, 
e'est parce qu'ils sont appliques, de maniere qu'ils concordent 
avec lebien, ainsi les rudesses memes du faux sont effacees, voir 
N<> 8054 . 

8150. Etdes chefs tertiaires sur eux tous, signifie reduits en 
ordre sous les communs : on le voit par la signification des chefs 
Tertiaires en ce qu'ils sont les communs souslesqucls sont lespar- 
ticuliers; que les chefs tertiaires aient cette signification, e'est 
parce que trois, dont ils tirent leur nom, signifie ce qui est compiet 
etentier, N os 2788, 4495, 7715, et que les chefs signifient les 
principaux; les principaux avec les particuliers sont les communs, 
car sous les communs sont miscs en ordre toutes les choses, en 
gtmch-al et en particulier, qui doivent etre dans la s^rie; l'ordina- 
tion sous les communs fait que toutes ces choses font un, et qu'elles 
sont dans une forme, et ont ensemble une quality : quant aux 
communs, en ce que sous eux sont les particuliers, et sous ceux-ci 
les singuliers, voirm 920,2384, 3739, 4325 f.,4329, 4345, 4383, 
5208,5339, 61 1&, 6146; 

81 51 . Et Jehovah endurcit le coeur de Pharaon, vox d'Egypte, 
signifie Uobstination d'apres le faux, qui provient du mat : on le 
voit par la signification d'endurcirle ccew, en ce que e'est s'obsti- 
ner, N os 7272,7300,7305,7616 : quand il est dit que Jehovah 
endurcit le coeur de Pharaon, cela signifie dans le sens interne, que 
eeux qui 6taient dans le ma! et dans le faux se sont endurcis eux- 
memes, ainsi les maux memes et les faux memes, voir sur ce sujci. 
Nos 2447, 6071,, 6991, 6997, 7533, 7643, 7877, 7926. 

8152. Et ilpoursuivit les fds dhra'el^ signifie I' effort pour sub- 
juguer ceux qui etaienl dans la foi conjointe a la charite : on lc 
voit par la signification de poursuivre, en ce que c T est 1'efFort pour 
subjuguer, comme N° 8136: etpar la representation des filsd' Is- 
rael, en ce qu il sont ceux qui 6taient de rEglisespirituelle, comme 
it a 6t6 dit tr&s-souvent, ainsi ceux qui etaicnt dans la foi conjointe 
a la charity car ceux qui sont de cette Eglise, sont clans cette foi 
tant quant a la doctrine que quant a la vie ; le bicn de la foi on la 
charit6 est l'essentiel, ainsi a la premiere place, pour ceux qui sont 
de la vraie Eglise spirituellc; mais pour ceux chez qui la foi a etc 
s6par6e do son bien, tant quant a la doctrine que quant a La m } le 
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vrai dela foi on la foi est l'essentiel ou a la premiere place ; ceux-cr 
ne sont pas de cette Eglise, car e'est la vie et non la doctrine qui 
fait l'Eglise, si ce n'est qu'autant que la doctrine devient de la vie -. 
De Ik il est Evident que l'Eglise du Seigneur n'est point ici ou la, 
mais qu'elle est partout, tant au dedans de ces royaumes oil est 
l'Eglise, que hors de ces royaumes, ou Ton vit selon les pr^ceptes 
dela charity : de la vient que l'Eglise du Seigneur est repandue sur 
tout le globe, et que cependant elleest une; en effet, quand e'est la* 
vie et non la doctrine s6par6e de la vie, qui fait 1'Eglise, alors 
l'Eglise est une ; mais quand la doctrine fait l'Eglise, il y a alors 
plusieurs Eglises. 

81 53. Et les fits d Israel sortaient par main hame, signifie lorsque 
cependant its etaient delivres de I' effort de leur subjugation par la 
puissance divine : on le voit par la representation des fils a° Israel 
en ce qu'ils sont ceuxqui Etaient de l'Eglise spirituelle, ou dans la 
foi conjointe a la charit6, comme ci-dessus N° 8152 ; par la signi- 
fication de sortit^ en ce que e'est etre garantis ou d^livr^s de r effort 
de leur subjugation, effort qui est signifie* par poursuivre, N° 81 52 ; 
et par la signification de main haute , en ce que e'est la puissance 
Divine, car par main est signifie la puissance, N os 878. 3387, 
4931 a 4937,5327, 5328, 5544,6292,6947,7011,7188, 7189, 
751 8, 7673, 8050, 8069, et par haul est signing le Divin ; si le haut 
est le Divin, e'est parce que par la est entendu le Ciel oil est le 
Divin ; par suite, dans la Parole, il est dit de Jehovah ou du Sei- 
gneur, qu'ilhabite en haut, etLui-Meme est appele - le Tres-Haut ; 
comme dans Esate : « Exalte sera Jehovah , car il habite en 
» Haut. » — XXXIII. 5. — Dans le Meme : « Ainsi a dit le Haut et 
» Xtleve, qui habite dans l'6ternite\ et dont le nom (est) le Saint ; 
» dans le Saint et le Haut fhabite.»— LVII. 1 5.— Dans David : 
« Jehovah a envoye" d'en Haut , et il m'a d&ivr£. » — Ps. XVIII. 
17 : — De Ik Jehovah est appel6 le Tres-Haut. — Deuter. XXXIL 
8. Dan. IV.14, 21, 31. VII. 18,22, 25. Ps. VII. 18. Ps. IX. 3. 
Ps. XVIII. 14. Ps. XLVI. 5. Ps. L. 14. Ps. LVII. 3. Ps. LXXX1L 
6. — Comme le Hautsignifiaitle Cieletle Divin dans le Ciel, e'est 
pour cela que le culte Divin chez ceux qui 6taient de l'Eglise repre- 
sentative, etait institue sur des montagnes et sur des hauts lieux, et 
e'est aussi pour cela qu'il &ait (i&ebr£ sur des lieux eleves, qu'ils 
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se batissaient eux-m6mes; il en est parl6 ca et la dans les Histoi*i- 
ques et dans les Proph^tiques de la Parole, comme dans Ez^chiel : 
«Tu t'cs bati un (lieu) Sieve, et tu t'es fait un Haut (lieu) dans 
» chaque place ; a cliaque tete de chemin tu as bati ton (lieu) Eleve. » 
— XVI. 24, 25, 3 1 . — Si le Divin a M signify par le haut, c'est 
parce que par le Ciel astral a 6t6 signing le Ciel Ang&ique, et 
qu'on a mSme cru que cefui-ci 6tait dans le ciel astral ; mais les 
plus sages d'entre eux savaient que le Ciel toit, non pas dans le 
haut, mais oil 6tait le bien del'amour, et que ce bien ita.it int^rieu- 
rementdans l'homme, en quelqu'en droit que fut celui-ci ; que les 
Hauts soient les int6rieurs, ou les biens qui sont dans les int^rieurs, 
onlevoitNos 450, 4735, 2448, 4210, 4599. 

8154. Et les Egyptiens les pmvrsuivirent, signifie I'effet prove- 
nant de l' effort de subjugation de la part de ceux qui elaient dans 
les faux dapreslemal : on le voit par la signification de poursuivre, 
en ce que c'est Tefforl de subjugation , comme ci-dessus N° 81 52, 
ici Teffet proven an tdecet effort, parce que cela est dit une seconde 
fois; et par la signification dcs Egyptiens , en ce qu'ils sont ceux 
qui 6taient dans les faux d'apr&s le mal , ainsi qu'il a &£ dfy'a dit 
souvent. 

8155. El Us les atteignirenl campes pres de la mer, signifie la 
communication autour de la region de ienfer oh sont les faux 
d'apres les maux : on le voit par la signification d'atteindre , en ce 
que c'est la communication ; car atteindre ou joindre, dans le sens 
spirituel, est l'influx, par lequel rl y a communication, ici des 
faux d'aprfcs le mal de ceux qui sont signifies par les Egyptiens, 
avec ceux qui sont signifies par les fils d'Israel ; qu'ici ce soit la 
communication, cela est Evident par la tentation que d'abord lis y 
subirent, et dont il sera parte dans la suite; toute tentation existc 
par l'influx provenant des enfers, ainsi par communication N° 81 31 ; 
par la signification de camper, en ce que cesont les ordinations du 
vrai et dubien par le Seigneur pour subir les tentations, N os SI 03, 
81 30, 81 31 ; et par la signification de la mer, ici de la mer dc Supli, 
en ce qu'elle est l'cnfer, oil sont les faux d'apres le mal de ceux 
qui etaientdans la foi s^par^e d'avec la cliarite et dans la vie du 
mal, N°s 8099, 8137, 8148. 

8156. Tons les chevaux des chars de Pkaraon , el ses cavaliers 
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et son armee, signifie toutes les choses qui appartiennent cut faux 
d' apres Rintellectuel perverti : on le voit par la signification des 
clievaux en ce qu'ils sont rintellectuel, N 0S 27G4, 2762!, 3217, 
5321 , 7024, 8029, ici rintellectuel perverti, tel qu'il est cliez ceux 
qui sont dans le mal, et par suite dans le faux ; par la signification 
des chars, en ce qu'ils sont les doctrinaux, N os 2760, 5321 , 5945 , 
5945, 8146; par la signification des cavaliers , en ce qu'ils sont 
les choses qui appartiennent a l'entendement, N°6534, ici les 
raisonnements faux provenant de rintellectuel perverti ; et par la 
signification de X arrnee, en ce que ce sont les faux, N°8138: 
d'aprks cela, il est Evident que les chevaux des chars de Pharaon , 
et ses cavaliers, et son arm^e , signifient les scientifiques, les rai- 
sonnements et les faux d'aprks rintellectuel perverti, ainsi toutes 
les choses qui appartiennent au faux. 

8157. Pres de Pi-Chirolh , devant Baal-Sephon , signifie d'oh 
provenait la communication , et par suite le commencement de 
I'etat pour subir les tentations : on le voit d'apres ce qui a et6dit 
ci-d£ssus,N°8l30. 

8158. Vers. 10, 11, 12, 13, 14. Et Pharaon sapprocha, et les 
fits d Israel leverent leurs yeux, et void, VEgypiien clieminant 
apres eux, et Us craignirent fort 7 et Us crierent, les fits a" Israel, 
a Jehovah. Et ifs dirent a Moschek: Est-ce quilny avait point de 
sepulcres en Egypte , que tu nous aies pris pour mourir dans le 
desert? Qu est-ce que ceci que tu nous as fait, pour nous retirer 
d' Egypte? N' est-ce pas Id la parole que nous t'avons prononcee en 
Egypte, en disant : Lame-nous, et que nous servions les Egyptiens ? 
Car ( il 6tait ) bon pour nous de servir les Egyptiens plutot que de 
mourir dans le desert. Et Moscheh dit au peuple : Ne craignez 
point , arretez-vous , et voyez le salut de Jehovah , qu'il operera 
pour vous aujourdhui; car ces Egyptiens que vous voyez aupur- 
dliui, vous ne continuerez plus de les voirjusquau siecle. Jehovah 
combattra pour vous, et vous, taisez-vous. — Et Pharaon sap- 
procha , signifie un grave influx du faux d'aprfes le mal : et les fds 
d'Israel leverent leurs yeux , signifie rintellectuel du mental et 
lapens^e: et void, I'Egypiien clieminant apres eux , signifie la 
gravite du faux qui croissait continuellement : et Us craignirent 
fort, signifie l'epouvante : et Us crierent, les fits d Israel, a Jehovah, 
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signifie la supplication pour du secours : et Us dirent tu Moschek , 
signifie le comble de la tentation , quand vient le d^sespoir : est-ce 
quil n'y avail point de sepidcres en Egypte, que tu nous ales pris 
pour mourir dans le desert ? signifie que s'il y a damnation, il 6tait 
indifferent qu'elle vint par les faux de ceux qui infestaient, ou par 
T6tat des tentations dans lequel ils succomberaient : qu' est-ce que 
ceci que tu nous as fait, pour nous relirer d'Egypte, signifie que 
c*6tait en vain qu'ils avaient 4ti dclivr^sdes infestations des faux : 
n est-ce pas la la parole que nous t'avons prononcee en Egypte , en 
iisant , signifie que cette meme pens£e leur etait venue quand ils 
6taient infests par les faux : laisse-nous, et que nous servions les 
Egyptiens, signifie de n'etre point d6tourn6s de se livrer : car ( il 
etait) bon pour nous de servir les E gyp liens plutot que de mourir 
dans le desert, signifie que la damnation par la violence du faux 
dans r&at des infestations toil preferable a la damnation en suc- 
combant dans l'6tat des tentations : et Moscheh dit au pcuple, si- 
gnilie l'£l£vatioh hors de i'tat de desespoir par le Vrai Divin : ne 
craignez point , signifie qu'il ne faut pas se d£sesp6rer : arretez- 
vous , et voyezle salut de Jehovah, signifie la salvation par le 
Seigneur seul, et rien par eux-memes : qu'il operera pour vous 
aujourd'hui , signifie qui sera pour r&crnit6 : car ces Egyptiens 
que vous voyez aujourdliui , vous ne conlinuerez plus de les voir 
jusquau siecle, signifie que les faux qui sont line fois 61oign& le 
seront pour l'tHernit£ : Jehovah combatira pour vous , signifie 
que le Seigneur seul soutierit les combats des tentations : et vous , 
taisez-vous , signifie que par lcurs prop res forces ils neferont ab- 
solument rien. 

81 59. Et Pharaon s'approcha, signifie un grave influx du faux 
d'apres le mal : on le voit par la representation de Pharaon, en ce 
qu'il d&igne ceux qui etaient dans les faux d'apres le mal, N os 81 32, 
8135, 81 46, 81 48 ; et par la signification de s'approcher, en ce que 
c'est l'influx ; dans le sens interne il s'agit de la premiere tenta- 
tion de ceux qui ont M deiivr^s, et toute tentation se fait par l'in- 
flux des enfers, car les esprits infernaux rappellent i l'liomme et 
tircnt de sa mdmoire toutes ses mauvaises actions et toutes ses 
mauvaises pensties, et par elles ils l'accusent et le damnent; par 
suite sa conscience est tourmentee, et son mental tombe dans 
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1' anxiety ; ccla est fait par Vinflux qui vient des enfers , et surtout 
de cet enfer qui est repr&ente' par la mer de Suph ; d'apres cela on 
peut voir que dans le sens spirituel, dans lequel il s'agit des tenta- 
tions, s'approchersigrri fie Tin flux. Comme dansles Versets qui vont, 
suivre il s'agit de la premiere Tentation de ceux qui 6taient de 
l'Eglise spirituelle, il faut qu'on' sache qu'ils ne pouvaient point 
subir les tentations, avant que le Seigneur eut glorify son Humain, 
e'est-a-dire, 1'eut fait Divin , et fut present chez eux dans ee Divin 
Humain; s'ils. les avaient subies auparavant, ils auraient suc- 
comb6, car ceux qui 6taient de l'Eglise spirituelle ont 6t6 sauves 
uniquement par le Divin Humain du Seigneur :. les tentations de 
ceux de l'Eglise spirituelle, tentations qu'ils devaient subir aprts 
que le Seigneur serait venu dans le monde, et pourrait d'apr&s 1c 
Divin Humain combattre pour eux contre les enfers, sont entendues 
par ces paroles dans Malachie: « Incontinent viendra vers son 
« Temple le Seigneur que vous cliercliez, et l'Ange de Falliance que 
» vous d6sirez ; voici, il vient, a dit J&hovah S6baoth. Qui sou^ 
» tiendra le jour de son av^nement ? et qui subsistera quand il appa- 
» raltra ? car II sera comme le feu du fondeur, et comme le savon 
» des foulons ; il sera assis fondant et epurant}! argent, et il purifier a 
» les fils de Levi, et il les nettoiera comme I' or et comme I' argent, 
*> afin qu'ils apportent a Jehovah une Minchah dans la justice ; alors 
» sera agr^able a J6hovah la Minchah de Juda et de Jerusalem, 
» comme aux jours d'tonite\ et comme aux ann6es premieres. » — 
III. 1 , % 3, 4 ; — la , il est manifestement question de l'av^nement 
du Seigneur ; les fds de Levi y sont ceux de l'Eglise spirituelle , car 
L6vi signifie la charity ou lebien spirituel, N os 3875, 4497, 4502, 
4503 ; le feu du fondeur est la tentation, par laquelie a lieu la puri- 
fication qui est entendue ici par les purifier etles nettoyer comme for 
et l'argent ; la Minchah qu'ils apporteront a Jehovah est la foi et la 
charity ; les jours d'6ternit6 et les ann6es premieres sont les an- 
ciennes Eglises, et l'&at du culte du Seigneur alors. Quant a ce 
qui concerne les Tentations, elles ont lieu, comme il a &t& dit ci- 
dessus, N° 8431 ; les enfers combattent contre l'homme, ct le 
Seigneur pour l'homme ; a chaque faux que les enfers presentent, 
il y a une rdponse par le Divin ; les faux qui viennent des enfers 
sont injects et infiuentdansrhommeexterne ou naturel, mais la 
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reponse par le Divin influe dans l'homme interne ou spirituel ; ce 
qui vient du Divin ne parvient point a la perception de riiomme de 
la meme manure que les faux , et ne meut point les singuliers de la 
pensee, mais il en meut les cornmuns, et de telle sorte qu'a peine si 
cela vient a la perception autrement que comme un espoir, et par 
suite une consolation, dans laquelle cependant il y a des clioses in- 
nombrables qiteThomme ignore; ce sont des choses qui convien- 
nent a son affection ou a son amour, principalement a I' affection ou 
a l'amour du vrai et du bien, dont provient sa conscience. Ges ex- 
plications ont 4t$ donnte, afin qu'on sache que par la vie des fils 
d'Israel dans le desert sont dteites dans leur s6rie les tentations 
qu'ont subies ceux qui etaient de l'Eglise spirituelle du Seigneur, et 
qui ont &6 d61ivr£s : s'ils ont subi des Tentations, c'tHait afin qu'ils 
fussent ulterieurement prepares pour le ciel ; car par les tentations, 
comme moyens uniques, les biens et les vrais sont confirmed et con- 
joints, et par elles la charite devient la charity de la foi, etla foi de- 
vient la foi de la charite" : que ceux qui sont de l'Eglise doivent subir 
les tentations, cela estentendu par ces paroles que le Seigneur a 
dites dans Matthieu: « Quiconque ne prend point sa croix, et ne 
» suit point derriere Moi, n'est point digne de Moi. » — X. 38, 39. 
Marc, VIII. 31 a 38. — Dans le Memo : « J£sus dit a ses disciples : 
p Si quelqu'un veut venir apres Moi, qu'il renonce a soi-meme, quit 
» prenne sa croix, et qu'il Me suive. » - XVI. 24 , 25. Luc, IX. 23, 
14. — Dans Luc : « Quiconque ne porte point sa croix , et ne vient 
» point aprfesMoi, nepeut etre mon disciple. » — XIV. 27. —Dans 
Marc : « J6sus dit au riche: viens, suis-Moi, portant ta croix. » — 
X. 21 . — Et dans Matthieu : « Ne pensez point queje sois venu pour 
» mettre la paix sur la terre, je suis venu mettre, non la paix, mais 
» T6p6e. » — X. 34. — Toutefois il faut qu'on sache que dans les 
tentations l'homme ne combat point, mais le Seigneur seul combat 
pour 1'homme, quoiqu'il semble que le combat soit Hvrt par Thom- 
me ; et quand le Seigneur combat pour l'homme, l'liomme est vain- 
queur dans toutes les tentations • aujourd'hui il en est peu qui soient 
admis dans les tentations, et cela, parce qu'on n'est point dans la 
vie de la foi, ni par consequent dans la conscience du vrai, et celui 
qui n'est point dans la conscience du vrai d'apres le bien de la vie, 
succombe, et alors son etat suivant est pire que son etat precedent, 
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81 60. Et lei fits d* Israel leverent lexers if eux, signifie iinieUectuel 
du mental et la pensee : on le voit par la signification des yeux, on 
cc qu'ils sont l'intellectuel du mental, N 03 2701 , 3820, 4403 a 44^! , 
45213 a 4534 ; de la lever les yeux, e'est l'intuition , la perception 
et la pensee, N°s 2789, 2829, 3198, 3202, 4083, 4086, 4339. 

81 61 . Et void, I'Egyptien cheminani apres eux, signifie la qra- 
vite du faux qui croissait continuellement : on le voit par la signifi- 
cation de VEgyptien, en ce qu'il designc cuux qui etaient dans les 
faux d'apre-s le mal, par consequent aussi le faux meme d'apres le 
mal, N os 8132, 8135, 8146, 8148 j et par la signification de eke- 
miner apres eux , en ce que e'est l'influx et la communication plus 
proclics ; Pharaon s'approcha, a signify l'infiux du faux d'apres le 
mal, N° 8159 , par consequent cheminer apr&s eux signifie 1'influx 
encore plus proche, ainsi plus grave; de la vient qu'il est signiiie 
que la gravid du faux croissait continuellement. La tentation esL 
ddcrite dans cc qui va suivre , et comme elle existe par l'infiux du 
faux d'apr&s le mal venantdes enters, e'est pour cela que mahucnant 
est decrite son approche, e'est-a-dire, sa gravite croissante. 

8162. Et Us craignirent fort, signifie I'epouvante : on le voit pai 
la signification de craindre, lorsque cela est ditde la tentation, en 
ce que e'est l'horreur ou I'epouvante; que la crainte soit 1'epou- 
vante, e'est parce que, quand la tentation assaille l'homme, sa con- 
science est frappee d'epouvantc d'apr&s les faux el les maux, par 
consequent aussi l'homme interne, cat 1 la conscience appartient a 
l'liomme interne ; de la l'horreur, qui est une aversion conjointe a 
la crainte pour la mort spirituelle ; l'horreur existe d'apre-s le seul 
influx du faux et du mal chez ceux qui ont la conscience, car la con- 
science provient du vrai eL du bien de la foi, par consequent des 
choses qui font la vie spirituelle ; les faux et les maux sont destructil's 
de cette vie, et s'efforcent par consequent d'apporter la mort, e'est- 
a-dire, la damnation ; de la I'epouvante. 

8163. Et Us crier cnt, les fils d' Israel, a Jehovah, signifie la sup- 
plication pour du secours : on le voit sans explication. 

81 64. Et Us dirent a Moscheh, signifie le comble de la tentation 
et le desespoir : on le voit par les paroles qui suivent, car elles son! 
enveloppecs dans Us dirent; que les paroles suivantes soient des 
paroles de la tentation, quand celle-ci est parvcuue a son comble 
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et qu'il y a d6sespou% ccla est evident : il est dit d6sespoir, parcc 
que leplus souvent le desespoir est la fin ou dans la fin des tenta- 
tions spirituelles, N os 1787, 3694, 5279, 5280, 7447, 7155, 7166. 
Commc aujourd'tiui il en estpeu qui subissent les tentations spiri- 
tuelles, et que par suite on ignore ce que sont ces tentations, il 
m'est perrais d'en dire encore quclque chose : il y a les Tentations 
spirituelles et il y a les Tentations naturelles ; les tentations spiri- 
tuelles sont de l'liomme Interne, mais les tentations naturelles sont 
de riiomme extern e; les tentations spirituelles existent parfois sans 
les tentations naturelles, et parfois avec ces tentations; les tenta- 
tions naturelles ont lieu lorsquc l'liomme souffre quant au corps, 
quant aux honneurs, quant aux ri chesses, en un mot quant a la 
vie naturelle, comme il lui arrive dans les maladies, les infortunes, 
les persecutions, les punitions injustes, et autres cas semblables ; les 
anxietes qui existent alors sont cc qui est entendu par les tenta- 
tions naturelles ; mais ces tentations ne font absolument rien pour 
sa vie spirituelle, et ne peuvent pas etre appel^cs tentations, mais 
on doit les appeler douleurs, car elles sont produites par la lesion 
de la vie naturelle qui appartient a Tamour de soi et du monde ; 
dans ces douleurs sont parfois des scelerats, qui Sprouvent d'au- 
tant plus de soutfrances et d'anxie^s, qu'ils s'aiment davantage 
eux et le monde, et qu'ainsi e'est de la qu'ils ont la vie. Mais les 
tentations spirituelles sont de l'liomme Interne, et elles attaquent 
sa vie spirituelle ; les anxiAtfe alors concernent non point quelque 
dommage de la vie naturelle, mais la perte de la foi et de la charity 
et par consequent du salut; ces tentations sont souvent amen6es 
par des tentations naturelles, car lorsque l'liomme est dans celle-ci, 
savoir, dans la maladie, la douleur, la perte des richesses ou de 
Fhonneur, et autres choses semblables, si sa pensec se porte sur le 
secours du Seigneur, sur sa Providence, sur I'etat des mechants en 
ce qu'ils sont dans la gloire et dans la joie, tandis que les bons 
souffrent et eprouvent diverses douleurs et divers dommages, il y a 
alors une tentation spirituelle conjointe a une tentation naturelle ; 
telle a M la dernierc Tentation du Seigneur, dans Gethsemane" et 
lorsqu'il fut sur la croix; cette tentation fut la plus atroce de toutcs. 
Par ce qui vieat d'etre dit, on voit ce que e'est que la tentation na- 
turelle, et ce que c est que la tentation spirituelle. il y a aussi un 
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troisifeme genre detestation, savoir,une anxi&6 m&ancolique, qui 
a le plus souvent pour cause l'tot faiblc du corps ou du mental na- 
turel ; dans cette anxi6t6 il peut y avoir quelque chose de la tenta- 
tion spirituelle, et il peut n'y avoir rien de cette tentation. 

81 65. Est-ce quil ny avail point de sepulcres en Egypte, que tu 
nous aies pris pour moarir dans le desert, signifie que s'il y a dam- 
nation , il etait indifferent quelle vmt par les faux de ceux qui 
infestaient, ou par I'etat des tentations dans lequel its succombe- 
raient : on le voit par la signification des sepulcres, en ce qu'ils sont 
la damnation, N os 2916, 4564 ; par la signification de YEgijpie, en 
cequ'elledtfsigne les infestations, N°7278, car par les Egyptiens et 
par Pharaon sont repr6sent6s ceux qui, dans Vautre vie, infestent 
paries faux, N°* 7097, 7107, 7M0, 7126,7142, 7317 ; par la si- 
gnification de mourir, en ce que c'est aussi la damnation, N os 5407, 
6119, 7494 ; et par la signification du desert, en ce que c'est T^tat 
pour subir les tentations , N° 8098 ; de la mourir dans le desert , 
c'est succomber dans la tentation, et par suite etre damn6 : d'aprfcs 
cela, il est Evident que ces paroles : « Est-ce qu'il n'y avait point 
de sepulcres en Egypte, que tu nous aies pris pour mourir dans le 
d6sert, » signifient que s'il y a damnation, il 6tait indifferent qu'elle 
vint par les faux de ceux qui infestaicnt, ainsi dans l'&at dans 
lequel ils avaientet6 pr^cMemment, ou paries tentations dans 
lesquelles ils succomberaient, ainsi dans r&at dans lequel ils 
viennent ensuite. Que ces paroles soient des paroles dedesespoir, 
cela est Evident : ceux qui sont dans le d&espoir, dernier degr£ de 
la tentation, pensent aussi de telles choses, etalors ils sontcomme 
sur une pente ou comme dans une chute vers l'enfer ; mais une 
telle pens^e n'est alors en rien nuisible, et les anges n'y font point 
attention, car il y a dans chaque homme une puissance limit^e ; 
quand la tentation est parvenue a la derni&re limite de la puissance 
de rtiomme, il nela soutient point au-dela, mais il tombe; alors , 
c'est-a-dire , quand il est sur la pente prks de tomber, il est <51ev6 
par le Seigneur, et ainsi d61ivr6 du d£sespoir ; le plus souvent alors 
il est conduit dans un 6tat clair d'esp6rance et de consolation, et 
aussi dans un tot heureux. II est dit damnation par l'tot des ten- 
tations dans lequel ils succomberaient, parce que ceux qui succom- 
bentdans les tentations viennent dans Tetat de la damnation ; car 
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les tentations son t pour cctte fin, que les \rais et lesbiens soient 
confirm^ et conjoints, pour que de la proviennent la foi et la cha- 
rity , et cette fin est obtenue quand l'homme est vainqueur dans 
les tentations; mais quand il succombe, les vrais et les biens sont 
rejet^s, et les faux etles maux sont confirmes; delaT&at dela 
damnation. 

jB t 4&&. Quest-ce que ceci que tu nous as fait , pour nous retirer 
tCEgypte, signifie quec'etait en vain quits avaient ete detivres des 
infestations des faux : on le voit par la signification de quest-ce 
que ceci que tu nous as fait , en ce que c'est que cY'tait en vain ; 
par la signification d'etre retire, en ce que c'est etre d&ivre ; et par 
la signification deYEgypte , en ce quelle ddsigne les infestations , 

81 67. N'est-ce pas la la parole que nous favons prononcee en 
Egypte, endkant, signifie que cette meme pcmec leur etait venue 
quand iU elaient infestes par les faux : on le voit par la significa- 
tion de N'est-ce pas Id la parole que nous t'avons prononcee , en ce 
que c'est que cette meme pens£e leur toit venue, car par cette pa- 
role est signifie cette chose, ainsi quelque chose de semblable ; et 
prononcer signifie penser ; que prononcer, ce soit 1'influx et par 
suite la reception, on le voit N os 5795, 7270, 8128, par consequent 
aussi la pens^e, N os 2274, 2287, 2619 ; etpar la signification de 
Vfigypte, en ce que c'est l'infestation par les faux, comme ci-dessus 
N°8165. 

8168. Laisse-nous , et que nous servions les Lgyptiens , signifie 
de netre point detournes de se livrer : on le voit par la signification 
de laisse-nous, en ce que, quand cela est dit des infestations, c'est 
ne point emp^cher et ne point detourner ; et par la signification de 
servir les Egyptiens , en ce que c'est se donner vaincus a ceux qui 
infestent par les faux, ainsi se livrer : que laisse-nous, quand, dans 
l'6tat des infestations et aussi dans l^tat des tentations , cela est 
dit de l'influx du Yrai Divin qui est represent^ par Moscheh, ce soit 
ne point empecher et ne point d6tourner, c'est parce que deux 
forces ou deux puissances agissent en eux, Tune provenant des faux 
qui sont injectds par les enfers dans Thomme externe, l'autre pro- 
venant des vrais qui sont insinu^s par le Seigneur dans l'homme 
interne, N°8I64; cos deux forces agissent mutuellement l'une 
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contre l'autre ; les faux, qui sont injects par les enters, tircnt leur 
force et leur puissance de r amour de soi et du monde, qui est dans 
rhomme ; et les vrais, qui sont insinu^s par le Seigneur, tirent leur 
force et leur puissance de l'amour envers le prochain et pour le 
Seigneur ; lorsque rhomme est vainqueur, la force ou la puissance 
interne pr^vaut toujours, parce qu'elle est Divine; elle nepermet 
pas non plus que la force on la puissance provenant des faux soit 
augments au point qu'elle ne puisse pas etre repoussee ; lors done 
que ces deux forces agissent , la force interne qui est continuellc- 
ment insinuee par le Seigneur retient en quelque sorte 1'homme, et 
empeche que les faux nel'entratnent,' et qu'ainsi il ne succombe; 
car il est commun que, quand deux forces opposeesentreelles agis- 
sent, Tune entraine et l'autre repousse ; les forces, dans lc monde 
spirituel, sont les affections qui appartiennent aux amours; les 
instruments par lesquels elles agissent sont les vrais, et dans le 
sens oppose les faux. 

8169. Car il etait bon pour nous de servir les Egyptiens plutot 
que de mourir dans le desert, signifie que la damnation par la vio- 
lence du faux dans Vetat des infestations elait preferable a la dam- 
nation en succombant dans Petat des lentations : on le voit par la 
signification de il elait bon plutot qwf$* ce que e'est qu'il toil 
preferable; par la signification de servir les Egyptiens, en ce que 
e'est succomber sous les faux de ceux qui infestaient; car servir 
signifie la subjugation, J\ os 6666, 6670, 6671, ainsi succom- 
ber, ici sous les faux de ceux qui infestaient; par la signification de 
mourir, en ce que e'est la damnation, comme ci-dessus, N°8465; 
et par la signification du desert, en ce que e'est retat de subir les 
tentations, N° 8098; d'apres cela, il est evident que par « il etait 
bon pour nous de servir les Egyptiens plutot que de mourir dans le 
desert, » il est signify qu'il etait preferable de succomber sous les 
faux lorsqu'ils etaient infestes, que de succomber dans les tenta- 
tions : qu'il soit preferable de succomber dans le premier etat plutot 
que dans le second, cela est vrai aussi, car succomber dans les ten- 
tations, e'est etre con firm 6 dansles faux et dans les maux contre les 
vrais et les biens de la foi ; tandis que succomber dans l'etat des 
infestations, e'est etre confirm^ dans les faux et dans les maux, 
mais non manifestement contre les vrais et les biens de la foi ; de 
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list il est Evident que lorsqu'on succombe dans les tentations, il y a 
blaspheme du vrai et du bien , et parfois profanation : et la dam- 
nation la plus grande et la plus cruelle de toutes est la damnation 
causae par la profanation. 

8170. Et Mosckeh dit cut peuple, signifie I' elevation hors de 
I'etat de desespoir par le Vrai Divin : on le voit par les paroles 
qur suivent , dites par Moscheh , lesquelles enveloppent P&6- 
vation hors de l'foat de desespoir : il est dit par le Vrai Divin, 
parce que toute 616vation , dans l'6tat des tentations, est faite 
par le Vrai Divin; que le Vrai Divin, dans le sens interne 
repr&entatif, soit entendu par Moscheh, on le voit N os 6752, 
7010,7014,7089. 

8171 . Ne craignez point, signifie qu'il. ne faut pas se desesperer : 
on le voit par la significatiou de craindre, en ce que c'est etre dans 
1'^pouvante, N° 8162, ici d£sespe>er, car la crainte spirituelle dans 
les tentations est d'abord une ^pouvante, et en (in un desespoir : la 
crainte spirituelle est la crainte de la damnation. 

8172. Arretez-vous et voyez le salut de Jehovah, signifie la sal- 
vation par le Seigneur seuL et rien pur eux-memes : cela est evident 
par la signification de s'arreter et de voir, en ce que c'est avoir la 
foi ; que voir, ce soit comprendre, reconnaitre et avoir la foi, cela 
a M mantr6 N<> s 897, 21 50, 2325, 2807, 3863, 3869, 4403 a 4421 , 
5400 ; et par la signification du salut de Jehovah, en ce que c'est. la 
salvation par le Seigneur ; ici ou il s'agit de la d&ivrance des ten- 
tations, c'est la salvation par le Seigneur seul, et rien par eux- 
m&nes ; que Jehovah dans la Parole , soit le Seigneur, on le voit 
N os 1 343, 1 736, 2921 , 3023, 3035, 5041 , 5663, 6281 , 6303, 6905, 
6945, 6956. II est dit ici qu'ilsdevaient avoir la foi que la Salvation 
vient du Seigneur Seul, et que rien de la salvation ne vient d'eux, 
parce que c'est la le principal de la foi dans les tentations ; celui 
qui croit, lorsqu'il est tent6, qu'il peut roister parses propres for- 
ces, succombe ; et cela, parce qu'il est dans le faux, et parce que par 
suite il s'attribue le me>ite et demande ainsi a etre sauve" d'aprfcs 
lui-meme, et alors il exclut l'influx provenant du Divin ; mais celui 
qui croit que le Seigneur seul nteiste dans les tentations, est vain- 
queur^ car il est dans le vrai, et il attribue au Seigneur le m^rite et 
permit qu'il est sauv6 par le Seigneur seulj; celui qui est dans la foi 

xu *i 
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de la charit6 pr6sente en offrande au Seigneur le tout de la salva- 
tion, et ne s'en altribue rien. 

81 73. Quit operera pour vous aujourd'hui, signifie qui sera pour 
I'eternite : on le voit par la signification d'aujourd'hui, en ce que 
c'est l'&ernite, ^2838, 3998,4304,6165, 6984. 

8174. Car ces Egyptiens que vous voyez aujourd'hui, vous ne 
continuerez plus de les voirjusquau siecle, signifie que les faux qui 
sont une foiseloignes le seronl pour I'eternite : cela est Evident par 
la signification des ligyptiens, en ce qu'ils sont ceux qui toient 
dans les faux d'aprfes le mal, N os 81 32, 81 35, 81 46, 81 48, par con- 
sequent aussi les faux memos d'apres le mal; et par la signification 
de ne plus voir, en ce que, quand cela est dit des faux, c'est etre 
tfloign^s, car les faux qui sont cher l'honime ne sont point jettfs 
dehors, mats ils sont eloign6s, l'homme est detourn6 des maux et 
des faux, et il est tenu dans le bien par lc Seigneur, N os 1581, 
2256, 2269, 2406, 4564; et par la signification du sikcle, en ceque 
c'est pourT&ernite. 

81 75- Jehovah combattra pour vous, signifie que le Seigneur seul 
soutknt les combats des tcntations ; on le voit par la signification 
de combaiire pour vous, quand cela est dit de Jehovah dans les ten- 
tations, en cc que c'est soutenir seul les combats des tentations ; 
que Jehovah soit le Seigneur, on vicnt de le voir N<> 8172. Que le 
Seigneur Seul soutienne les combats des tentations et soit vain- 
quaur, c'est parce que le Divin seul peut vaincre les enfers; si le 
Divin n'agissait pascontreles enfers, ils s'&anceraient comme un 
tres-vaste oc£an , Tun apres l'autre, et pour leur roister, Thomme 
ne peut absolument rien; et il peut d'autant moms, que, quant a 
son propre, l'homme n'est que mal , ainsi n'est que l'enfer, d'oii le 
Seigneur le tire alors, et ensuite le de'tourne; voir ce qui a etc" dit 
I\ T °M 581,1 661, 1692,6574. 

8176. Et vous, taisez-vous, signifie que par leurs propres forces 
Us ne feront rien : cela est Evident par la signification de se laire, 
en ce que c'est acqniescer, et comme il s'agit des tentations, ne 
point penser ou ne point cvoire que par leurs propres forces ils 
fassent quelque chose ; sur ce sujet, voir ce qui a ete dit et njcmtafc 
ci-dessus N os 8172, 8175. Que n&mmois on ne doive pas pour cela 
croiser les bras et altendre Tin flux imm^diat, mais qu'il faille com- 
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battre comme par soi-meme, et cependant rcconnaitre et croire 
que e'est par le Seigneur, ou le voit M« '1712, 4937, 4947, 2882, 
2883,2891. 

8177, Vers. 4 5, 16, 47, 4 8. Et Jehovah da a Moscheh : Que 
cries-lii a Moi? Parle aux fits d Israel, et q litis cheminent. Et toi, 
levc ton baton, et etends la main tilt la mer, et fends-la, etque les 
[lis d Israel viennent an milieu de la mer sur le sec. El Moi, void 
Moi, fendurcis le cocur des Egijptiens, et ilsviendront aprcs eux, et 
je serai glorifie en Pharaon, et en toute son armee, en $&$ chars et en 
ses cavaliers. Et les Egijptiens saurontque Moi (je SUis) Jehovah, 
quandMoije serai glorifie en Pharaon, en ses chars, et en ses cava- 
liers. — Et Jehovah dit a Moscheh, signifie 1' exhortation : que 
cries-tu a Moi, signifie qu'il n'est point besoin d' intercession : parle 
aux ftls a" Israel, signifie Tin flux et la perception : et qiiils che- 
minent, signifie lesuccessif continuellement jusqu'a ce qu'ils soient 
prepares: et toi, leve ton baton, signifie la puissance du Divin Vrai : 
etends ta main sur lamer, signifie la domination de la puissance 
partout ou est 1'enfer du faux d'apres le mal : (ends-la, signifie la 
dissipation du faux qui en provient : et que les fds a" Israel viennent 
aumilieu de la mer sur le sec, signifie que ceux qui sont de l'Eglise 
spirituellepassenten snrcte et sans l'influxdu faux : et Moi, void 
Moi, fendurcis le coeur des Egyptian;, signifie Tobstination du faux 
d'apres le mal : el Us viendront apres eux, signifie 1* effort pour faire 
violence par r influx du faux d'apres le mal : et je serai glorifie en 
Pharaon, et en toute son armee, et en ses chars, el en ses cavaliers, 
signifie qu'ils verront reflet de la dissipation du faux et des raison- 
nements par le Divin -Bicn du Divin Kumain du Seigneur t et les 
Egijpuens sauront que Moi (je suis) Jehovah, signifie afin qu'il soil 
connu que le Seigneur est le seul Dieu, et qu'il n'y en a point 
d'autre que Lui : quand Moi je serai glorifie en Pharaon, en ses 
chars el en ses cavaliers, signifie, comme ci-dessus, en ce qu'ils 
verront l'effet de la dissipation du faux, et de ses doctrinaux, et des 
raisonnements, par le Seigneur Seul. 

8178. Et Jehovah dit a Moscheh, signifie I' exhortation : on le 
voit par la signification de Jehovah du, lorsqu'il s'agit de relega- 
tion et de la delivrance de la tentation, en ce que cest l'exhortation, 
comme N°< 7033, 7090. 
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StfQ. Quecries-iu a Moi, signi fie qu'Un' est point besoin d' inter- 
cession : on le voit par la signification de crier a Jehovah , on ce 
que c'est intercdder, savoir, pour la d&ivrance de la tentation, de la 
que cries-tu a Moi, c'est pourquoi intercedes-tu, quand il n'est 
point besoin d'intercession ? Aussi est-il dit ensuite : « Parle aux 
fils d'Israel, et qu'ils cheminent ; » ce qui signifie qu'ils auront du 
secours , mais que neanmoins la tentation continuera jusqu'a ce 
qu'ils soient prepares. Quant a ce qu'il n'est point besoin d'inter- 
cession, voici ce qu'il en est : ceux qui sontdans les tentations ont 
coutume d'avoir les bras croises , et de recourir jiniquement aux 
prieres, qu'ils adressent alors avecardeur; ils ne savent point que 
les prieres ne font rien, mais qu'il faut combat tre contre les faux et 
les maux, qui sont injected par les enfers ; ce combat se fait par les 
vrais de la foi ; ces vrais donnent du secours, parce qu'ils confir- 
med les biens et les vrais contre les faux et les maux ; dans les 
combats des tentations l'homme doit aussi combattre comme par 
soi-meme, mais ndanmoins reconnaitre et croire que c'est par le 
Seigneur, voir ci-dessus N° 8176 ; si l'homme ne combat pas comme 
par soi-meme, le bien et le vrai qui influent du Seigneur par le ciel 
ne lui sont point appropries; mais lorsqu'il combat comme par 
iui-m6me, et que neanmoins il croit que c'est par le Seigneur, 
je bien et le vrai lui sont alors appropries ; de la pour lui un nouveau 
propre, qui est appele propre celeste, et qui est la nouvelle volonte. 
En outre, ceux qui sont dans les tentations, et non dans une vie 
active autre que celle des prieres, ne savent point que, si les tenta- 
tions 6taient interrompues avant qu'elles fussent pleinement ache- 
vdes, ils ne seraient point prepares pour le ciel, qu'ainsi ils ne 
pourraient etre sauv^s ; c'est meme pour cela que les prieres de ceux 
qui sontdans les tentations sont peuecoutees ; en effet, le Seigneur 
veut la fin, qui est la salvation de l'liomme ; le Seigneur la connait, 
mais l'homme ne la connait point, et le Seigneur pour des prieres 
n'agit point contre la fin, qui est la salvation ; celui qui est vain- 
queur dans les tentations est aussi confirm^ dans ce vrai ; mais 
celui qui n'est pas vainqueur, metendonte le secours Divin et la 
puissance Divine, parce qu'il n'est pas exauc6, et quelquefois alors 
il suecombe en pai tie parce qu'il se croise les bras. D'apres cela on 
peut voir ce qui est entendu par il n'est point besoin d'intercession, 
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tfest-a-dire qu'il ne faut pas mettre toute sa contiance dans la 
priere ; car dans la priere d'apres le Divin on pense et on croit alors 
toujours que le Seigneur Seul sait si telle chose est avantageuse ou 
non, c'est pourquoi celui qui prie s'oumet au Seigneur 1' audition, et 
alors il supplie 6galement que la volonle du Seigneur soit faitc et 
.non la sienne, seloa les paroles du Seigneur dans sa plus terrible 
lentation, en Gethsemane\ — Matth. XXVI. 39, 42, 44. 

81 80. Parle auoc fils d' Israel, signifie I'influx et la perception : on 
le voit par la signification de parler, quand cela est dit du Yrai 
Divin, qui est repr&ente* par Moscheh, a regard de ceux de 1'Eglise 
spirituelle qui sont les fits d'lsra'el, en ce que c'est 1' influx., et par 
suite la perception, comme aussi N os 2951, 5481,5797,7270, 8128. 

8184. Et quits ckeminent, signifie le successif continuellement- 
jusqu'a ce quils soient prepares : on le voit par la signification de 
cheminer, en ce que c'est le successif etlecontinu, N os 4375, 4554, 
4585, 5996 ; car par la il est signifie qu'il ne faut point crier, c'est- 
a-dire, supplier, mais qu'il faut continuer le chemin vers la mer de 
Supli, et ensuite par cette mer vers le desert, ainsi par I'enfer, qu'ils 
traverseront en. surety, vers des tentations successivement conti- 
nuclles, jusqu'a ce qu'ils soient pr6par£s ; on peut voir que la mer 
de Suph signifie I'enfer, N^ 8099, 8137, 8148, et le desert l'&at 
pour subir les tentations, JN T ° 8098. 

8182. Et toi leve ton baton, signifie la puissance du Divin F< ai : 
on le voit par la signification du baton, en ce que c'est la puissance, 
JNf°s 401 3, 401 5, 4876 , 4936 , 6947 ,7011, 7026 ; et par la repre- 
sentation de Moscheh;, a qui il est dit de lever le baton , en ce qu'il 
estle Divin Vrai, comme il a 6te souvent montre\ 

8183. Etends tamain sur lamer, signifie la domination de la. 
puissance partout oh est I'enfer du faux, d'apres le mat : on le voit 
par la signification d'etendre la main , en ce que c'est la domina- 
tion de la puissance, N° 7673 ; et par la signification de la mer, ici 
de la mer de Suph, en ce qu'elle est I'enfer dans lequel sont les faux 
d'apres le mal de ceux qui avaient 6te de 1'Eglise, IN 0S 8099, 8137, 
8*1 48 : d'apres la Divine Misdricorde du Seigneur, il sera ult6rieure- 
ment parle" de cet enfer, a la fin des derniers Ghapitres de l'Exode, 
oil il sera traite des Enfers d'apres r experience. 

8181. Fe t mh4a t signifie la dissipation du faux qui en provimt; 
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on le voit par 1-a signification de fendre cette mer, en ce que e'est 
dissiper les faux d'apr&s le mal qui sont dans cet enfer ; en effet , 
les faux y apparaissent comme des eaux , selon ce qui a M montrd 
ci-dessus N os 80$9, 8137, 8148 ; car lorsque la colonne ang&ique, 
dans laquelle le Seigneur est present, y p6n&tre, les faux se reti- 
rent, par consequent les eaux, qui sont les faux, y disparaissent : 
de la il est evident que fendre la mer signifie la dissipation des faux 
qui appartiennent a I'enfer que repr&enie la mer de Suph. 

8185. Et que les fits d* Israel viennent au milieu de la mer sui- 
te sec, signifie que ceux qui sont de I'Eglise spiriluelle passent en 
surete et sans I'm flux du faux : on le voit par la signification de ve- 
nir ou d'entrer au milku, en ce que c' est passer; par la representa- 
tion des fits d Israel, en ce qu'ils sont ceux de I'Eglise spirituelle, 
comme il a et6 souvent montre - ; et par la signification de sur le sec, 
en ce que e'est en suret6 et sans I'infiux du faux; car les eaux de 
cette mer signifient les faux d'aprfes le mal, N os 8137, 8138; de la 
ie sec signifie sans le faux ; la meme chose est signifiee par le sec et 
par rendre sec (ou taiir) dans David : « Tu as bris6 les tetes du Le- 
» viatban ; tu as fendu la fontaine et le torrent, tu as iari les tor- 
» rents de force. » — Ps. LXX1Y. 14,15; — tarir les torrents de 
force, e'est dissiper les faux les plus puissants. DansZacharie: * Je 
« les rassemblerai, car je les rachfcterai ; je les ramenerai de la 
» teire dEgypte, et de l'Assyrie je les rassemblerai, et vers la terre 
» de Gil6ad et le Liban je les conduirai ; il passera par la mer dan- 
» golsse ; mais il fr upper a dans la mer les flols, et il tarira toutes 
» les profondeurs du fleuve : et sera abattu l'orgueil d'Ascbur , et 
» le baton de l'Egypte se retirera; et je les rendrai puissants en 
» J6hovah. » — X. 8 a 12 ; — la, il s'agit de ceux qui dans les spi- 
rituels se flent a eux-m&nes et a leur propre sagesse ; il s'agit aussi 
de la dissipation des faux par les tentations; la terre d'Egypte , ce 
sont les scientifiques ; l'Assyrie, ce sont les raisonnements qui en 
proviennent; passer par la mer d'angoisse, ce sont les tentations ; 
frapper dans la mer les flots et tarir les profondeurs du fleuve, e'est 
dissiper les faux; l'orgueil d'Ascbur sera abattu, et le baton de 
l'Egypte se retirera , e'est qu'ils mettront leur confiance , non plus 
dans leur sagesse , mais dans la sagesse qui vient du Seigneur , ce 
qui est signify par je les rendrai puissants en Jehovah. Pareille- 
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ment dans Esa'ie : « Disant a Jerusalem : tu sera habitue ; et aux 
» villes de Juda: vous serez rebaties; et je rel&verai ses mines; 
» disant a l'abime : sois a sec , et tes fleuves je tarimi. » — XLIV. 
26, 27 ; — dire a Tabime, sois a sec, et tarir ses fleuves, e'est dissi- 
per les maux et les faux. Mais lorsque les eaux signitlent les vrais, 
la s^cheresse y signifie l'6tat de non-vrai, ou 1'absence du vrai; 
comme dans Esa'ie : « Je rdpandrai des eaux sur Valt6r6 , et des 
y> ruisseaux sur le sec. » — XLIV, 3 ; — les eaux et les ruisseaux 
sont les vrais; le sec, c'estoii il n'y a point le vrai. Dans J6r£mie : 
« Ep^e ! contre les Chald6ens, et contre les habitants de Babel ; 
» Ep6e! contre ses chevaux, et contre ses chars ; la secheresse sur 
» ses eaux ensorlequelles tarissent. » — L. 35, 37, 38 ; — les Chal- 
d6ens, ce sont ceux qui profanent les vrais ; et les habitants de 
Babel, ceux qui profanent les biens, »w 14 82, 4283, 1295, 4304, 
1306, 4307, 4308, 4321, 4322, 4326 ; l'6p6e, e'est le vrai combat- 
tant contre le faux, et le faux combattant contre le vrai, et par suite 
la vastation, N os 2799, 4499, 6353, 7102; les chevaux, e'est Tintel- 
lectuel, N«s 2761 , 2762, 3217, 5321 , 6125, 6534 ; les chars, ce sont 
les doctrinaux, N os 5321, 8146,8148; la secheresse sur les eaux en 
sorte qu'elles tarissent, e'est qu'il n'y a rien de la vie dans les vrais, 
a cause de la falsification. Mais lorsque, dans la Parole, le sec ou la 
secheresse se dit des autres choses, comme des Arbres, des herbes, 
de la Moisson, des Os, il est signing le contraire de ce que ces 
choses signifient : la terre elle-meme est aussi appel^e le sec res- 
pectivement a la mer, et alors le sec se dit du bien, et la mer se 
dit du vrai. 

8186. Et Moi, void Moi, j'endurcis le coeur des Egyptiens, signi- 
fie £ obsignation du faux d'apres le mal : on le voit par la significa- 
tion d'endurcir le coeur, en ce que e'est l'obstination, N os 7272, 
7300,7305, 761 6 ; par la representation des $gypiiens 7 en ce qu'ils 
sont ceux qui etaient dans les faux d'aprfes le mal, N os 81 32, 81 35, 
8148 : dans la Parole il est dit que Jehovah endurcit le coeur, et 
aussi qui! induit au mal, maisdans le sens interne, oil le vrai lui- 
meme est a nu, il. est entendu que ceux qui sont dans le faux et dans 
le mal cudurcissent eux-memes leur coeur et s'indnisent eux-memes 
au mal, ainsi qu'il a M montre N<* 2447, 6071 , 6991 , 6997, 7533, 
7632, 7877, 7926. 
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8187. Etils viendront apres eux, signifie C effort pour [aire vio- 
lence par ['influx du faux d* apres ie mat : on le voit par la signi- 
fication de venir apres eux, en ce que c'est Tin flux du faux d' apres 
Ie mal, puis Teffort pour subjuguer, ainsi pour faire violence ; car 
par approcher est signify l'influx, N os 8159; par cheminer apres 
eux, l'influx et la communication plus proches, N° 8161 ; et par les 
poursuivre, l'effbrt pour subjuguer, N os 8136, 8152, 8154; de la 
par venir aprfcs eux est signify Feflbrt pour faire violence par l'in- 
flux des faux d'apr&s le mal. 

8188. Et je serai glorifie en Pliaraon, et en toute son armee, et 
en ses chars, et en ses cavaliers, signifie quits verront I'effetde la 
dissipation du faux et des raisonnements, par le Divin Bien du 
Divin Humain du Seigneur : on le voit par la signification d'etre g to- 
ri fie en Pliaraon et en son armee, en ce que c'est la submersion de 
ceux qui &aient dans le faux d'apres le mal, dans l'enfer, et la Tin- 
vestissement par des faux, comme par des eaux, d'apres la seule 
presence du Divin Humain du Seigneur, N° 8137; par la represen- 
tation de Pliaraon, en ce qu'il designe ceux qui &aient dans les 
faux d'apres le mal ; par la signification de l T armee, en ce que ce 
sont les faux ; par la signification de ses chars, en ce que ce sont 
les doctrinaux du faux, etpar la signification de ses cavaliers, en 
ce que ce sont les raisonnements faux, N os 81 46, 81 48. 

8189. Et les Egyptians sauront que Moije suis Jehovah, signifie 
afin qu'il soit connuque le Seigneur est le Seul Dieu; et qu r d ny en 
a point d 'autre que Lid : on le voit d'aprfes ce qui a ete" expliqud 
Nos 74oi , 7444, 7544, 7598, 7636, oil sontde semblables paroles. 

81 90. Quand moi je serai glorifie en Pliaraon^ en ses chars, et 
en ses cavaliers , signifie quits verront I'effet de la dissipation du 
faux, et des doctrinaux, et des raisonnements du faux, par le 
Seigneur seul : comme il vient d'etre explique\ N° 8188. 

81 91 . Vers. 1 9,20, %\ , 22. Et (alors) partitl'Ange de Dieu, qui 
marchait devant le camp a n Isrel, et il alia derriere eux, et partit 
la colonne de nuee de devant eux, et elle se tint derriere eux. Et elle 
vint entre le camp des Egijptiens et le camp a" Israel, et (pour celui- 
la) elle pit la nuee et les tenebres, et (pour celui-ci) elle eclairait la 
unit; et l'un napprocha point de I' autre de toute la nuit. Et Moschek 
etendit aa main sur la mcr, et Jehovah fit en aller la mer par un fort 
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vent d 'orient toute la nuit, etil mit la mer a sec, et les eaux etaient 
f endues. Et les fils d'Israel vinrent au milieu de la mer sur It sec ; 
et les eaux (6taient) pour eux un mur a leur droile et a leur gauche. 
— Et (alors) partit I'Ange de Dieu, signifie l'ordi nation par le 
Divin Vrai : qui marckait devant le camp d' Israel, signifie qui 
concernait les vrais et les biens de l'Eglise : et U alia derriere eux, 
signifie la sauvegarde afin que le faux du mal n'influat point dans 
le volontaire : etpartil lacolonne de nueede devant eux, et elle se 
tint derriere eux, signifie la presence du Seigneur mettant en 
surety les volontaires, comme pr^c6demment elle l'avait fait pour 
les intellectuels : et elle vint entre le camp desfigyptiens et le camp 
d'Israel, signifie entre les faux du mal d'une part et les vrais du 
bien de 1' autre part : et (pour celui-la) elle fut la nuee et les tenebres, 
signifie la condensation du faux d'apres le mal d'une part : et (pour 
eelui-ci) elle eclair ait la nuit, signifie 1' illustration du vrai d'aprfes 
le bien de l'autre part : et I'un napprocha point de I' autre, signifie 
par suite aucune communication : de toute la nuit, signifie dans 
T6tat obscur : et Moscheh etendit la main sur la mer, signifie la 
domination de la puissance du Vrai Divin sur l'enfer : et Jehovah 
fit en alter la mer par un fort vent d orient, signifie le moyen de la 
dissipation du faux : toute la nuit, signifie dans l'^tat obscur : et il 
mit la mer a sec, signifie la dissipation dufaux : et les eaux etaient 
fendues, signifie la separation d'avec les vrais, et l'61oignement : 
et les fils d'Israel vinrent aumilieu de la mer sur le sec, signifie la 
marche et le passage de ceux de l'Eglise spirituelle en surety par 
l'enfer, et sans Tin flux dufaux : et les eaux (etaient) pour euxun 
mur a leur droite et a leur gauche, signifie que dc tous COt^s ils 
Etaient detourn^s des faux. 

8192. Et alors partit I'Ange de Dieu, signifie l' ordination par 
le Divin Vrai: on le voit par la signification de partir, en ce que 
e'est l'ordination; que partir, ce soit l'ordination , e'est parce que 
la colonne de nu6e, qui £tait un clioeur angelique, laquelle pr£ce- 
demment marchait devant les fils d'Israel , se transporta alors en- 
tre le camp des Egyptians et le camp d'Israel, et par la repandit 
les t^nfebres chez les Egyptiens eteclaira les fils d'Israel; comme 
le Seigneur a ainsi dispose ces choses par le depart de I'Ange de 
Dieu oudela colonne et par Y interposition , e'est pour cela qu'ici 
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partir signifie l'ordination; par la signification cle YAuge de Di eu 
en ce que, de meme que Dieu , c'est le Divin Vrai, car dans la Pa- 
role, lorsqu'il s'agit du Vrai, il est dit Dieu, et lorsqu'il s'agit du 
bien, il est dit Jdhovah , N^S586, 2769, 2807, 2822, 3921, 4402, 
701 0, 7268, 7873. Quant a ce qui concerne les Anges, il faut qu'on 
sache que le Seigneur est signify par les Anges dans la Parole, 
I\ T os -19^5, 3039, 4085, c'est pourquoi le Seigneur Lui-Meme est 
appete Ange, N os 6280, 6831 ; de la les Anges signifie le Divin 
Yrai , car le Divin Vrai procGdant du Seigneur fait le Ciel , cons6- 
quemment il fait aussi les Anges qui constituent le ciel , car autant 
ceux-ci resolvent le Divin Vrai qui procede du Seigneur, autant 
ils sont anges; on peut aussi en avoir une preuve en ce que les 
Anges nc veulent absolumcnt pas, et meme ne voient qu'avee 
aversion , qu'on leur attribue quelque chose de vrai et de bien , 
parce que le vrai et le bien chez eux appartiennent au Seigneur,* 
c'est aussi de la qu'il est dit que le Seigneur est tout dans toutes 
choses du ciel , et que ceux qui sont dans le ciel sont dits etre dans 
le Seigneur; les Anges aussi, d'apres le Divin Yrai qu'ils regoi- 
vent du Seigneur, sont appel6s dieux dans la Parole, N os 4295, 
7268; et par suite, dans la Langue Originate, Dieu est au nombre 
pluriel. II faut en outre qu'on sache qu'il est dit dans la Parole un 
Ange, et qu'il y en a cependant plusieurs qui sont entendus, comme 
ici, ou il est dit l'Ange de Dieu , et ou est entendue la cotonne qui 
marchait devant les fds d'Israel , laquelle etait composee de plu- 
sieurs Anges. Dans la Parole les Anges sont aussi d6signes par un 
nam, comme Michel, Raphael, et d'autres; ceux qui ne connais- 
sent point ie sens interne de la Parole croient que Michel ou Ra- 
phael est un seul ange, qui est le plus eleve parmi ceux qui sont 
avec lui , mais par ces noms dans la Parole il est signifie non pa& 
nn Ange , mais la fonction Angelique elle-meme , par conse- 
quent aussi le Divin du Seigneur,, quant a ce qui concerne celte 
fonction. 

8193. Qui marchait devant le camp d' Israel , signifie quiconcer- 
nait les vrais etles biens de I'Eglise ; on le voit par la signification 
du camp, en ce que ce sont les vrais et les biens ; car le camp si- 
gnifie toute 1'assemblee d'Israel, et 1'assemblee d'Israel signifie 
lous les biens ettous les vrais dans lecomplexe, IS OS 7830, 7843; 



X. 



EXODE, CHAP. QUMOKZLEME. 331 

do la aussi le campement est l'ordination selon les vrais et les 
biens, 5«810Sf. f 8130, 8131, 8155; qu'Israel soit FEglise spiri- 
tuelle, c'cst ce qui a ete" montFe tres-souvent. 

8194. Etil alia derriere eux , signifie la sauve garde afin que le 
faux du mat n'influat point dans le volontaire : on le voit par la 
signification d'aller derriere les fits a" Israel, en cc que c'tHait la 
sauvegarde afin que les Egyptiens ne i'ondissent point sur eux , 
dans le sens interne, afin que les faux d'apres lemah qui sont 
signifies par les Egyptiens, n'influassent point, N os 8132, 8135, 
8148 : il est dit dans le volontaire, parce que dans le Ires-Grand 
Homme , ou dans le Monde Spirituel , les volontaires se tiennent 
en an iereou par derriere, et les intellectuels en face ou par devant. 
Quant a ce qui concerne Tinflux dans le volontaire et dans Pin- 
tellectuel de l'homme, il faut qu'on sache que le Seigneur prend les 
plus grandes precautions , pour que les infernaux n'infment point 
dans le volontaire de l'homme; eneffet, s'ils influaient dans le 
volontaire de l'homme, apres que celm-ci a 6t6 r6g6ne>6ou estde- 
venu Eglise, e'en serait fait delui, car son volontaire n'estquemal: 
de la vient que l'liomme de l'Eglise spirituelle est n^lnirt par lc 
Seigneur quant a la partie intellectuelle , et que dans eette partie 
est forme" un nouveau volontaire, qui est enticement separe d« vo- 
volontaire que l'liomme tient de l'lie'reditaire , voir sur ce sujet, 
IS<«863, 875, 927, 1023, 1043, 4044, 2256, 4328, 4493, 5113: 
D'apres cela, on peut voir pourquoi ces paroles , « il alia derriere 
eux , » signifient la sauvegarde afin que le faux du mal n'influat 
point dans le volontaire. 

8195. Et partk la colonne de nuee de devant eux, et elle se tint 
derriere eux , signifie la presence du Seigneur, metlant en surete 

1 les volontaires, comme precedemment elle famil fait pour les intel- 
lectuels : on le voit par la signification de la colonne de nuee, en ce 
qu'elle est la presence du Seigneur, K° 8140, c'foait un cceur 
angelique dans lequel 6tait le Seigneur; par la signification de 
de devant eux , en ce que c T est I'intellectuel, et de derriere eux, en 
ce queerest le volontaire, IN 8194: que ce soit la sauvegarde, 
cela est Evident. 

81 96. Et elle vint en ire le camp des Jtgyptiens et le camp d* Israel, 
sign) fie entrc les faux du mal dime part el les vrais du bkn de l' autre 
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part : on le voit par la signification du camp, en ce que ce sont les 
biens et les vrais dans le coinpiexe, N° 8193, ainsi dans le sens 
oppose" les maux et les faux aussi dans le complexe ; de \k\ecamp 
des Egyptiens, ce sont les faux du mal, parce que les Egyptiens si- 
gnifient les faux d'apres le mal, jN<> s 81 3% 81 35, &4 48 ,; et le camp 
d' Israel, ce sont les biens du, vrai*. parce qu'Israel signifie les vrais 
qui proviennent dubien, IN 7956; qmvmiir entre,cQ soitenrpe- 
cher que les faux d'apres le mal n'influent, cela est evident. 

81 97. Et pour celui-ld elle fut la nuee et les tenebres, signifie la 
condensation dufmx d'apres le mal d'une part; et pour celui-ci die 
eclairait la nuit, signifie l f illustration du vrai d'apres le bien de 
I' autre part : on le voit par la signification de la nuee et des tene- 
bres, en ce.que c'est la condensation du-faux d'apres le mal; la nuee 
est la fausset£, ainsi qu'il a 6t6 montr6, N os 1043, 1047, 8137, 
8138, il en est de meme des tenebres, N os 1839, 1860, Ail 8, 
4531, 7688, 771 1 ; par la signification d'eclairerlanuit, en ce que 
c'est Illustration du vrai d'apres le bien ;.que la colonne de feu de 
nuit soit l'6tat d* obscurity du vrai tempore par l'illustration proce- 
dant du bien, on le voit IS T ° 81 08. Quant a ce que la colonne rtfpan- 
dait les tenebres sur les Egyptiens et eclairait les fils d'Israel, voici 
ce qu'il en est : La presence du Seigneur, qui est signified ici par 
la colonne, est la lumiere celeste elle-meme ; c'est par elle que le 
ciel a sa lumiere, qui est mille fois plus eclatante que la lumiere de 
midi dans le monde ,* mais cette meme lumiere devient obscurity 
cnez les mediants, lors meme qu'ils sont dans cette lumiere, et 
elle y devient obscurite" d'autant plus grande que le faux d'apres ie 
mal est plus dense chez eux ; cela vient de ce que le Vrai Divin 
procedant du Seigneur apparait devant les yeux des Anges comme 
lumiere ; mais a ceux qui sont dans les faux d'apres le mal il ne 
peut apparaitre comme lumiere, il est pour eux comme une obscu- 
rite, car le faux est oppose au vrai et £teint le vrai ; c'est de la que 
la colonne, qui etait la presence du Seigneur, repandait la nuee et 
les tenebres pour les Egyptiens, parce que les Egyptiens signifient 
ceux qui sont dans les faux d'apres le mal, et qu'elle eclairait la 
nuit chez les fils d'Israel, parce que les fils d'Israel signifient ceux 
qui sont dans le vrai d'apres le bien : que le Seigneur apparaisse 
a chacun selon la qualite de chacun, on le voit, N os 1 86 1 L, 6832, 
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8198. El I'un riapprocha point de I'autre, signifie par suite au- 
cune communication : on le voit par la signification d'approcher, 
en ce que c'est Tinflux et la communication, N° 81 59. 

8199. De toute lanuit, signifie dans I'etat obscur : on le voit 
par la signification de la nuit 7 en ce que c'est l'&at d'obscurite - 
quant au vrai et au bien de la foi, N os 1712, 6000 ; par la nuit ici 
est entendu cet obscur qui suit imm6diatement les tentations, car 
ceux qui en sont d61ivr£s viennent d'abord dans 1'obscur avant de 
venir dans la clarte" ; en effet , les faux et les maux imject^s par les 
enfers restent attaches a eux pendant quelque temps, et ne sont 
dissipe\s que successivejnent. 

8200. Et Moscheh elendit sa main sur la mer, signifie la domi- 
nation de la puissance du Vrai Divin sur l'enfer : on le voit par 
la signification d'etendre la main, en ce que c'est la domination 
de la puissance, N os 7673, 8183; par la representation de Mos- 
cheh, en ce qu'il est le Vrai Divin, ainsi qu'il a M montre* tres- 
souvent; et par la signification de la mer, ici de la mer de Suph, 
en ce qu'elle est l'enfer, N<* 8099, [8137, 8138. II est dit do- 
mination de la puissance du Vrai Divin , parce que toute puis- 
sance Divine est par le Vrai qui procede du Seigneur; cest ce 
Vrai qui a cr& toutes choses, selon ce qui est dit dans Jean : 
« Toutes choses par la Parole ont M faites, et sans Elle n'a &6 
v> fait rien de ce qui a 6t6 fait. » — I. 3 ; — la Parole est le Seigneur 
quant au Divin Vrai ; par ce Vrai toutes choses dans le ciel et dans 
l'enfer sont disposers en ordre ; de la aussi tout ordre sur la terre; 
tons les miracles ont 6te" faits par lui ; en somme, le Divin Vrai a 
en soi toute puissance , au point qu'il est la puissance meme : 
dans 1' autre vie il y en a qui sont plus que les autres dans le vrai , 
ceux-la en tirent une telle puissance, qu'ils peuvent sans aucun 
danger parcourir les enfers; a leur presence, ceux qui sont dans 
les enfers s'enfuient oa et Ik : il y en a aussi quelques-uns qui , par 
le Vrai provenantdu Divin, exercent une puissance magique; il 
sera parte des uns et des autres, d'apres la Divine Mis6ricorde du 
Seigneur, a la fin des Chapitres, lorsqu'il sera traits des enfers. 
Ceux qui considered les causes des choses d'apres les externes et 
les terrestres, ne peuvent percevoir le Vrai qui procede du Divin 
que comme une sortedecogitatif, n'ayant aucnne essence r6elle f - 
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mais ce Vrai est l'essentiel lui-meme, clout proviennent toutes les 
essences des choses dans Tun et r autre monde, savoir, dans le 
monde spirituel et dans le monde naturel. 

8201 . El Jehovah fit en alter la mer par un fort vent doricnt , 
signifie le moyen de la dissipation du faux : on le voit par la si- 
gnification de faire en alter, en ce que c'est dissiper; par la signi- 
fication de la -mer, en ce qu'elle est le faux, par la mer ici sont si- 
gnifies ses eaux, qui sont les faux, N os 8137, 8138; et par la 
signification du vent d 'orient, en ce qu'il est le moyen de destruc- 
tion , N° 7679, ici de destruction du faux, par consequent de la 
dissipation du faux. 

8202. Toute la unit, signifie dans I'etat obscur ; comme ci-dcs- 
sus, IN 8199. 

8203. Et it mil la mer a sec, signifie la dissipation du faux ; on 
le voit par la signification de la mer, en ce qu'elle est le faux, 
comme il vient d'etre montr£ N° 8201; et par la signification de 
meitre a sec, en ce que c'est la dissipation de ce faux ; que passer a 
sec ou sur le sec, quand cela est dit des eaux de cette mer qui ont 
6te tartfe, ce soit traverser l'cnfer en surete et sans rinfluxdu 
faux, cela a et£ montr£ ci-dessus "N° 8185. 

8204. Et les eaux etaient fendues, signifie la separation davcc le 
vrai et leloigncment : on le voit par la signification des eaux fen- 
dues, en ce que c'est la dissipation et la disparition du faux, 
Is° 8184, ainsi la separation d'avec lesvrais, et l'61oigncmenL 

8205. Et les fits d Israel vinrent au milieu de lamer sur le sec, 
s'gnifie la mar die et le passage de ccux de fEglise spiriiuelle en 
surete par t'enfer, et sans r influx du faux :-on le VOit d'aprfcs 
ce qui a M expliquC ci-dessus IN 81 85, oil sont de semblables 
paroles. 

8206. Et les eaux etaient pour cux un mur a leur droile et a leur 
qaticke, signifie que de tous cotes Us etaient detournes du faux : on 
le voit par la signification deseau#, savoir. de cette mer, en ce 
qu'elles sont les faux d'aprfcs le mal, N os 31 37, 31 38 ; par la signi- 
fication detre pour eux un mur, en ce que c'est en etre d&ourne, 
ainsi qu'il va 6tre expose ; et par la signification de a leur droite et a 
leur gauche, en ce quec'estde tons cot^s. Si 6tre pour eux un mur, 
quand cela est dit des eaux par lesquelles sont signifies les faux, 
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c'est £tre dtkourne tics faux, c'est parce que la chose sc passe ainsi 
a l'egard de rhomme; quand 1'homme est term par le Seigneur 
dans le bien et dans le vrai, les faux et les maux sont6ioign6s. et 
lorsquils ont M (Moignes, ils se tiennent autour de lui comme un 
mur, car ils ne peuvent pas entrer dans la sphere oil il y a le bien 
et le vrai ; et cela, parce que le Seigneur est present dans le bien 
et le vrai, et que la presence du Seigneur Soigne de tous cole's le 
mal et le faux, car le bien et le vrai sont enticement opposes au 
mal et ail faux, c'est pourquoi ils ne peuvent etre ensemble, sans 
que Tun ne detruise Fautre; mais le bien avec le vrai detruif, 
e'est-a-dire, 61oigne le mal avec le faux, parce que celui-la est 
Divin, et par suite possede toute puissance, tandis que celui-ci est 
infernal et n'a par consequent rien de la puissance; celui-la agit 
par les internes, mais celui-ci agit par les cxternes ; quand les 
maux avec les faux ont e"te eloignes chez rhomme, ils se tiennent 
autour de lui comme un mur, ainsi qu il a e'te die, et ils sont dans 
un perpetuel effort pour faire irruption ; mais ils ne peuvent faire 
irruption, parce que la presence du Seigneur, qui est dans le bien 
et dans le vrai, les contient : c'est la ce qui est signifie en ce que 
les eaux 6taicnt pour eux comme un mur a gauche et a droite. Que 
rhomme soit detoume du mal et du faux par cela qu'il est tenu 
dans le bien et dans le vrai par le Seigneur, on lcvoitN os 1581, 
2406, 4504 ; mais personne ne peut etre dctourne du mal ettenu 
dans le bien, a moins qu'il n'ait recu cette faculty daDs le monde 
par Fexercicc de la charite 1 ; la vie du bien ou la vie selon les vrais 
de la foi fait cela, l'affection ou Famourdu bien en i*6sulte ; celui 
qui, d'apr&s la vie, a F amour ct l'affection du bien, peut etre dans 
la sphere clu bien et du vrai, mais non celui qui par la vie a revetu 
la nature du mal. 

8207. Vers. 23, 24, 25. Et les Egyptians poursuivirent, et vin- 
rent apres eux, tous les chzvaux de Pharaon, ses chars et ses cava- 
liers, au milieu de la mer. Et il arriva que y dans la veille du matin, 
Jehovah regarda vers le camp des Egyptiens , dans la colonne de 
feu et ik nuee , et it iroubla le camp des Egyptiens. Et il detouma 
la roue de ses chars, et il la conduis'd dans la pesanteur : et I'Egyp- 
lien dil : Je fuirai devant Israel, ear Jehovah combat pour eux centre 
les Egyptian. — Et les Egijptiens poursukircni, signifie F effort du 
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faux d'aprfes le mal pour faire violence : et vinreni apres eux, si«-ni- 
fie l'effort de Tin flux : tous les chevaux de Pharaon, sen chars 
et ses cavaliers, au milieu de la mer, signifle que les scientifiques 
provenani de l'intellectuel pervert], les doctrinaux du faux et les 
raisormements, remplissaient l'enfer : etil arriva que, dans la veille 
du matin, signifle l'6tat d'obscurite" et la destruction de ceux qui 
6taient dans le faux d' apres le mal, et l'&at d'illustration et de sal- 
vation de ceux qui &aient dans le vrai d'apres le bien : et Jehovah 
regarda vers le camp des figyptiens, signifle de la l'extension de Tin- 
flux Divin vers ceux qui s'efforQaient de faire violence par les faux : 
dans la colonne de feu et de nuee, signifle ainsi la presence du bien 
et du vrai Divins la : et il troubla le camp des figyptiens, signific 
que par suite les extensions du faux d'aprfcs lemal retombaient sur 
eux : et il detouma la roue de ses chars, signiiie la puissance d'in- 
troduire les faux enlev6e: et il la emdukk dans lapesanteur, si- 
gnifle la resistance et l'impuissance : et riigyptien dii, signifle alors 
la pens£e : je fuirai devant Israel, signifle la separation d'avec ceux 
qui £ taient dans le bien du vrai et dans le vrai du bien : car Jeho- 
vah combat pour eux contre les Egijptiens, signifle que le Seigneur 
seul soutient le combat contre les faux et les maux. 

8208. Et les Egypiiens poursuivirent , signifle l'effort du faux 
a" apres le mal pour faire violence : on le voit par la signification 
de poursuivre, quand ce sont les Egyptiens qui poursuivent, en ce 
que e'est l'effort pour subjuguer, N os 8136, 81 52, 8154 , ainsi pour 
faire violence ; et par la representation des figyptiens, en ce qu'ils 
sont ceux qui 6taient dans les faux d'apres le mal , N os 8132, 8135, 
81 46, 81 48 ; par consequent aussi les faux d'apres le mal. 

8209. Etvinrent apres eux , signifie l'effort de t'influx : on lc 
voit par la signification de venir apres quelqu'un , quaifd cela est 
dit de ceux qui sont dans les faux d'apres le mal , en ce que e'est 
l'effort pour faire violence par l'influx du faux d'apres le mal , 
jN t ° 8187 ; que ce soit un effort, e'est parce que les g£nies et esprits 
infernaux ne peuvent introduce le mal chez les bons , mais nean- 
moins ils font continuellement des efforts; il y a une sphere qui 
s'exliale des enfers et qui peut etre appelee sphere d'efforts , la- 
quelle consiste a faire le mal; il m'a aussi 6te donn6 quelquefois 
de percevoir cette sphere ; cet effort est perp6tuel, et des qu'il lui est 



EXODE, CHAP. QUA.TORZ1EME. 337 

donn£quelque facility il en r6sulte promptement un effet; mais 
cette sphere est arretie par la sphere des efforts du ciel , laquelle 
procede du Seigneur etconsiste a faire le bien , et dans laquelle, 
parce qu'elle vient du Divin , il y a toute puissance. Toutefois ce- 
pendant entre ces efforts diam&ralement opposes l'^quilibre est- 
maintenu , afin que l'homme soit dans la liberty, et ainsi dans le 
choix , et qu'il puisse etre r£form£, car toute reformation est faite 
dans la liberie , et il n'y en a aucune sans la liberty. L'effort spiri- 
tuel est la rneme chose que la volont6 j quand rtiomme est reforms, 
il est tenu dans l'^quilibre ; c'est-a-dire , dans la liberty entre vou- 
loir lebien et vouloir le mal, et autant alors il s'approche de vou- 
loir le bien, autant il s'approche du ciel et s'&oigne de l'enfer, et 
autant le nouveau volontaire, qu'il recoit alors du Seigneur , pr£- 
vaut contre le propre volontaire qu'il a recu par her£dit£ de ses 
parents et ensuite par la vie actuelle ; lors done que Thomme a £t6 
r6form6 au point de vouloir le bien et d'en etre affect^ , le bien re- 
pousse le mal , parce que le Seigneur est present dans le bien , car 
le bien procede du Seigneur, par consequent appartient au Sei- 
gneur, et meme est le Seigneur. D'aprfcs cela on peut voir ce qu il 
en est de l'effort des influx chez l'homme. 

8210. Tons les chevaux de Pharaon, ses chars, et ses cavaliers, 
au milieu de la mer, signifie que les scientifiqucs provenant de l'in~ 
tellectuel perverti , les doctrtnaux du faux et les raisonnements , 
rcmplissaient l'enfer : on le voit par la signification des chevaux 
de Pharaon , en ce qu'ils sont les scientifiques provenant de l'in- 
tellectuel perverti : par la signification des chars de Pharaon, en ce 
qu'ils sont les doctrinaux du faux, et par la signification des cava- 
liers de Pharaon , en ce qu'ils sont les raisonnements , ainsi qu'il 
a d£ja 6t6 montr£ a l'6gard de Unites ces expressions N os 8U6, 
8148; et par la signification de au milieu de la mer, en ce que 
e'est remplir l'enfer. S'il est parte ici de nouveau de ces trois 
choses ? qui appartenaient a l'armee de Pharaon, savoir, les che- 
vaux, les chars et les cavaliers, e'est parce que maintenant est 
•arrive le dernier 6tat de la devastation de ceux de l'Eglise qui 
avaientete dans la foi s£par£e d'avec la charity et dans la vie du 
mal, etat qui est celui dela conjection dans l'enfer; etla conjec- 
tion dans l'enfer est un investissement par les faux d'aprfes le mal; 
xn 22 
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en effct, quand les mediants ont M de>ast6s quant a tout, vrai el 
a tout bicn, et abandoning au mal et par suite au faux de leur vie, 
alors sont ouverts les enfers avec lesquels ils avaient communiqu6 
par les maux de leur vie ; de la fondent sur eux tous ces maux qu'ils 
s'&aient appropri6s ; les faux qui d&xmlent de ces maux constituent 
alors autour d'eux line sphere, qui apparait comme nu6e tfpaisse 
on comme eau; quand cela a 6te" fait, ils sont dans l'enfer, car 
alors ils ont 6t<5 exclus de toute communication avec le ciel, et ont 
aussi alors et6 sdpar^s des autres enfers ; cela estappele - connection 
dans Tenfer : e'est pour cette raison que maintenant, lorsqu'ils 
entraient au milieu de la mer, il est fait mention des chevaux, des 
chars et des cavaliers ; car, ainsi qu'il a 6le dlt, la mer de Suph 
significTenfer, et les chevaux, les chars et les cavaliers signifient 
tous les faux et loutes lesclioscs du faux d'apres le mal, qui alors 
ont fondu sur eux, de sorte qu'ils ont 6te" separfe de tous les 
autres enfers par toute la quality du faux d'apres le mal; e'est la 
ce dont il s'agit sp6cialement dans les Versets suivants , 2i, 25, 
$6, 27,28. 

821 1. Et il arriva que dans la veille du matin, signifie I'elac 
d'obscurile et la destruction de ceux qui etaient dans le faux d'apres 
lemal, et I'etat d* illustration et de salvation de ceux qui etaient dans 
le vrai d'apres le bien : on le voit par la signification de la veille du 
matin, en ce que e'est Vetat d' illustration et de salvation, etdans 
le sens oppose" V6tat d' obscurity et de destruction ; si la veille du 
matin a cette signification, e'est parce qu'il en est des etats de la 
foi et de r amour dansl'autre vie, comme des temps dujour dans le 
monde, savoir, comme le matin, le midi, le soir et la nuit, e'est 
meme pour cela que ceux-ci correspondent a ceux-la, N os 2788, 
5672, 5962, 61 10 ; les etats varient aussi presque de la meme ma- 
niere ; la fin et le commencement de leurs variations, e'est lc 
matin, et spemalementle point du jour, car alors Qnit la nuit et 
commence le jour : dans cet 6tat, auquel correspond le matin, les 
bons commencent a etre Ulustr6s quant aux choses qui appartien- 
nent k la foi, et a etre 6chauff& quant a celles qui appartiennent a 
la charite, et vice versa, car alors les mechants commencent a etre 
dans robscurite" par les faux et a etre dans le froid par les maux, 
cons^quemment pour ceux-ci le matin est Hftit d'obscurite" et de 
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destruction, et pour ceux-la un 6tat d'illustration et de salvation, 

D'apr&s ces etats dans le Ciel existent sur les terres les tots de 

lumiere et de chaleur et les 6tats d'obscurite et de froid, qui alter- 

nent chaque ann6c et chaque jour ; car tout ce qui existe dans le 

monde naturel tire son origine et sa cause des choses qui existent 

dans le monde spirituel, puisque la nature entire n'est que le 

tMatre representatif du Royaume du Seigneur, ]\°s 3483, 4939, 

5173, 5962, dcla les comspondances ; les variations de la lumtere 

et de r ombre, et celles de la chaleur et du froid sur les terres 

existent, il est vrai, par le soleil, savoir, par la difference de ses 

hauteurs dans le cours de chaque ann6e et de chaque jour, et dans 

les r6gions de la terre; mais les causes, qui sontles plus proches 

et dans le monde naturel, ont dt£. cr^es selon les choses qui sont 

dans le monde spirituel, comme par leurs causes ant6rieures effl- 

cientes des causes post^rieures, qui existent dans le monde naturel; 

carrien dansle naturel, qui est dans l'ordre, nepeul jamais exister 

qu'il nc tire sa cause et son origine du spirituel, c'est-a-dire, du 

Divin parle spirituel. Comme le matin signifie le commencement 

de Illustration et de la salvation respectivement aux bons, et le 

commencement de l'obscurite et de la destruction respectivement 

aux mediants, c'est pour cela qu'il estdit ici que Jehovah, dans la 

veille du matin, regarda vers le camp des Egyptiens et le troubla, 

et qu'alors il diHourna la roue des chars et les pr6cipita au milieu 

-de lamer; et vice versa, qu'il sauva les fils d'Israel : d'aprks cela 

ou peut maintenant voir ce qui est signing dans le sens spirituel 

paries passages suivants dans la Parole, dansEsa'ie: « Dans le 

» jour tu feras croitre ta plante, et le matin flcurir la sentence. » 

— XVII. 11. — Dans le Meme : « Au temps du soir voici la terreur, 

» avant le matin, il n'est plus. » — XVII. '1 4. — Dans le Meme :» 

» Jenovah, sois leur bras chaque matin, meme notre salut au temps 

» de l'angoisse.» — XXXIII. %. — Dans Ezechiel : « Ainsi a dit le 

» Seigneur Jehovah : un mal, un seul mal, voici, il vient ; la fin 

» vient, elle vient la fin ,- le matin vient sur toi, habitant de la terre, 

» le jour du tumulte est proche.» — VII. 5, 6, 7. — Dans Hos6e : 

« Ainsi vous fera Bethel, a cause de la malice de votre malice ; 

m au point clujour en relranckant sera relranche le roi d'Israel, » 

X. 15. — Dans David : « Fais-moi entendre an point du jour 



340 A-RCA3VES CELESTES. 

» ta misericorde; delivre-moi demes ennemis, Jehovah! » — p s 
CXLI1I. 8, 9. — Puis en ce que le Seigneur « quand V aurore mon- 
» tait, sauva Loth, et fit pleuvoir du soufre et du feu sur Sodome et 
I sur Amore. » — Gen. XIX. \ 5 et suiv.— Comme le Matin signifie 
Fdtat d'illustration et de salvation des bons, et l'Stat d'obscurite 1 et 
de destruction des m^chants, c'est aussi pour cela que le Matin 
signifie le temps du jugement dernier, quand doiventetre sauveV 
ceux qui sont dans le bien, et doiventpe>ir ceux qui sont dans le 
mal ; cons^quemment il signifie la fin de rfiglise prdc^dente, et le 
commencement de TEglise nouvelle, fin et commencement signified 
dans la Parole par le jugement dernier, N os 900, 931, 4733, 1850, 
2M7a2133, 3353, 4057, 4535; cela est signing par le matin dans 
Daniel : « II me dit : Jusqu'au soir, au Matin, deux mille trois 
» cents, et alors sera justifie' le Saint. « —VIII. 4 4 : — et dans 
S^phanie ; « J6hOvah au matin , au matin U produira son juge- 
» ment alulumiere, et il n'y manquera point ;]e retrancherai les 
» nations, et leurs angles seront de'vast^s. » —111. 5, 6.— Puis 
dans Esa'ie : « II crie a moi de S6ir : Gardien, qu'y a-t-U toucham 
v> ianuit ? Gardien, qu'y a-uil touchani la nuit ? Le Gardien a dit : 
» Le matin est venu, et aussi la nuit ; si vous cherchez, cherchez, 
» retournez, venez. » — XXI. 44, 12; — dans ces passages le 
matin, c'est I'av6nement du Seigneur, et alors Illustration et la 
salvation, ainsi la nouvelle Eglise ; la nuit , c'est l'6tat de l'homme- 
etde TEglise, en cequ'alors ils sont dans les faux d'apres le mat 
sans melange. II est dit la veille du matin, parce que la nuit avait 
6te" divisee en veilles, dont la derniere de la nuit et la premiere du 
jour 6tait la veille du matin : ces gardiens dtaient sur les murailles 
pour observer si l'ennemi viendrait, et annoncer par un cri ce 
qu'^li€$ Verraient ; par ces gardiens dans le sens interne repr^sen- 
tatif est entendu le Seigneur, et par la veille sa presence conti- 
nuelle et sa protection, N° 7989 .- comme dans David: « II ne 
» sommeillera point ton gardien; voici, il nesommeillera point et 
» nedormira point le gardien d'Isra'el, Jehovah (est) ton gardien ; 
» Jehovah {est) ton ombre sur ta main droite ; pendant le jour le 
» soleil netefrappera point, ni la lune pendant la nuit, Jehovah te 
» gardera de tout itial, il gardera ton ame.» — Ps. CXXI. 3, 4, 5, 
6 :-— Et par les gardiens sont aussi entendus les Prophetes et les 
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Prelres, consequemment la Parole, dans Esaie : « Sur tes mu- 
» rattles, Jerusalem, jai etabli des gardiens; tout le jour et toute la 
» nuit, Us ne se tairont point ceux qui remettent en m&noire 
» Jehovah. » — LXII. 6 : et dans Jgrdmie : « II est un jour, oil tes 
n gardiens crietont dans la montagne d'Ephra'im : Levez-vous, 
» afin que nous mentions k Sion vers Jehovah notre Dieu. » 
— XXXI. 6. 

8212. Et Jehovah regarda vers le camp des figyptiens, signifie 
de Id ['extension de I'influx Divin vers ceux qui s'efforcaient de 
faire violence par les faux : on le voit par la signification de regar- 
der, quand cela est dit de J6hovah, en ce que e'est l'extension de 
son influx; en effet, il est evident que si le Seigneur regarde vers 
quelqu'un, il influe, car alors il se montre present, et donne la 
perception du bien et du vrai k ceux qui sont par Lui dans le vrai 
d'apr&s le bien , ce qui s'opere par I'influx : de \k vient que, quand 
les Anges portent leurs regards sur quelqu'un , ils insinuent en lui 
1'aflfection qui appartient a leur vie ; et par la signification du camp, 
des tgijptiens, en ce que ce sont les faux d'apres le mal , N os 8193, 
81 96 ; et parce qu'alors ceux qui 6taient dans le faux d'apres le 
mal poursuivaient les tils d' Israel , il est aussi signifie s'eflbrcer de 
faire violence par les faux , JN° 8208. 

8213. Bans la colonne de feu et de nues % signifie la presence du 
bienetdu Vrai Divin Id: on le voit par la signification de la co- 
lonne de feu el de nuee, en ce qu'elle est la presence du Seigneur, 
N°tf'M0, consequemment du bien et du vrai Divin, car ou est le 
Seigneur, il y a if bien et le vrai; quant k ce qui est speaale- 
ment signifie par la colonne de feu et de nu6e, voir N os 8100, 
8108. 

8214. Et il troubla le camp des Egyptians, signifie que par 
suite les extensions du faux d'apres le mal retombaient sur eux : 
on le voit par la signification de troubler le camp des Egyptiens, 
en ce que e'est le retour sur eux des faux d'apres le mal, quils 
s'efforcaient d'introduire chez ceux qui etaient dans le vrai d'apres 
le bien ; si ces choses sont signifies par ces paroles, e'est parce 
que la presence du Seigneur chez les m&hants produit cet effet; 
car les mediants qui veulent faire violence aux bons par les injec- 
tions du faux et du mal, se jettent dans la peine du talion, qui 
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consiste en ce que les faux et les maux, qu'ils out intention cTin- 
troduire, retombent sur eux : cette peine, qui est nomm6e peine 
du talion, vient de cette loi de l'ordre dans le ciel : « Toutes les 
» choses que vous voulez que vous fassent les hommes, de meme 
» aussi, vous faites (lesy\mT ; c'est la la Loi et les Proph£tes. » — 
Mattb. TIL 43 ; — ceux done qui font le bien d'aprks le bien ou de 
eoeur, regotventdes autres le bien, et aussi vice versa , ceux qui 
font mal d'apr&s le mal ou de coeui\ regoivent des autres le mal ; de 
la vient qu'a chaque bien a M adjoin te sa recompense, et a cliaque 
mal sa punition, N os 696, 967, 1857, 6559 I d'aprks cela il est 
maintenant Evident que ees paroles : « J6hovah troubla le camp des 
» Egyptiens, » signifient que les extensions du faux d'aprfcs le mal 
retombaient sur eux ; de la pour eux perturbation : que cela existe 
chez les m6chants par la presence du Seigneur, on le voitN 7989. 
8215. Et il detourna la roue deses ekars, signifie La puissance 
d'introduire les faux enteves : on le voit par la signification de de~ 
tourner, en ce que c'estenlever ; par la signification de la roue, en ce 
qu'elle est la puissance d'aller en avant, ainsi qu v il va etre expose* ; 
et par la signification des chars de Pharaon , en ce qu'ils sont les 
doctrinaux du faux, N os 81 46, 81 48, ainsi les faux. Quant a ce que 
signifie la roue dans le sens r6el , an peut le voir d'apr&s la signi- 
fication du char : Les chars 6taient de deux genres ; il y avait les 
chars pour transporter les marchandises, et il y avait les chars pour 
combattre; les, chars pour transporter les marchandises signifiaient 
les doctrinaux vrai, et dans le sens oppos6 les doctrinaux du faux ; 
les chars pour combattre signifiaient aussi les doctrinaux dans l'un et 
r autre sens, mais doctrinaux qui combattent, ainsi les vrais memes, 
et les faux memes, disposes aux combats ; de la on peut voir ce qui est 
entendupar la roue du char, savoir, la puissance dialler en avant, 
ici d'introduire les faux, et de combattre contre les vrais ; comme 
cette puissance appartient a lapartie intellectuellede l'homme, e'est 
pour cela que la roue signifie aussi 1'iD.tellectuel quant aux choses 
qui sont de la doctriue. Dans F autre vie il apparait trfes-souvent des 
chars charges de marchandises de divers genre, et ils different de 
forme et de grandeur ; par ces chars , quand ils apparaissent , sont 
signifies les vrais dans leur complexe, ou les doctrinaux qui sont 
comme les receptacles du vrai, et par les marchandises les connais- 
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sauces de divers usage ; ces choses apparaissent quand, dans le ciel, 
tes anges s'entretiennent des doctrines ; car leur discours , ne pou- 
vant etre saisi par ceux qui sont au-dessous d'eux, se pr&ente d'une 
maaifere representative, et pour certains esprits par des cliars, 
comme il a &$ dit, dans lesquels toutes les choses, en general et en 
particulier, du discours des anges, se montrent dans une forme et 
devant les yeux, d'oii il r^sulte qu'a Tinstant les choses que contient 
le discours peuventetre saisies et vues, quelques-unes dans la forme 
du char, d'autres dans sa contexture, d'autres dans sa couleur, d'au- 
tres dans ses roues, d'autres dans les chevaux qui letraincnt, d'au- 
tres dans les marchandises qu'il transporte : c'est d'apr6s ces repr&- 
sentatifs que les cliars , dans la Parole, signifient les doctrinaux. ; 
par la on pcut, en quelque manure, voir que la roue des chars si- 
gnifie la puissance qui est dans I'intellectuel; car de meme que le 
char a son mouvement et sa progression par ses roues, de meme les 
vrais qui appartiennent aux doctrinaux ont leur progression par 
I'intellectuel : c'est ce qui est siguifie aussi par les roues dans Esaie ,* 
« Ses traits {sont) aigus, et tous ses arcs tendus, les angles de ses 
» chevaux sont imputes comme des cailloux, ses roues comme la 
» tempeic. » — V. $8; —la il s'agit du devastateur du vrai; les 
traits sont les faux, et les arcs la doctrine du faux, N os 2686, 2709 ; 
les ongles des chevaux sont les scion tifiques sensuels provenant de 
I'intellectuel perverti, N° 7729 ; les roues sont les puissances de 
pervertir et de d&ruire les vrais, comme une tempcte. Dans Ezt> 
chiel : « Je vis les Animaux., et void , une roue sur la terre aupr£s 
» des Animaux selon ses quatre faces : I' aspect ctes roues et leur tra- 
» vail (toit) comme l'apparcnce d'un Tharrchisch, et une meme 
» ressemblance pour les quatre : de plus , leur aspect et leur travail 
» (etaient) comme si une roue cut ete dans le milieu d'une roue ; sur 
» leurs quatre quadratures, ou elles allaieut, elles allaient, elles nc 
» se tournaient point quand elles allaient : leurs jantes, et leur hau- 
» teur ? et crainte pour elles: de plus, leurs jantes (6taient) pleines 
» a" yeux lout auiour d' elles quatre : ainsi quand les animaux 
» allaient ,*/<?s roues allaient aupres d'eux ; I' esprit de I' animal 
» (toil) dans les roues. » — I. '1 5 a M ; puis Chap. X,9aU;-> 
par les quatre animaux, qui cHaicnt des Ch^rubins, est signified la 
Providence du Seigneur , N° 308 ; par les roues , la Divine Intellk 
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gence, ou la prdvoyance, d'oii il est dit que les roues allaient en 
m&ne temps avec les animaux, et que leurs jantes &aient pleines 
d'yeux , et enfin qu'en elles il y avait 1' esprit de l'animal , c'est-a- 
dire, le vrai de la sagesse. Dans Daniel : « Je fus voyant jusqu'a ce 
>» que des trones furent renvers^s, et que TAncien des jours s'assit ; 
« son Vetement (etaii) blanc comme de la neige, et la chevelure de 
» sa t6te comme de la laine pure, son trone &ait des flammes de feu ; 
b ses roues, un feuardent. » — VII. 9 ; — la, l'Ancien des jours est 
le Seigneur quant au Divin Bien ; les tr&nes renversfo sont les faux ; 
son Vetement est le vrai Divin dans la forme externe ; la chevelure de 
sateteestleDivin Bien dans la forme externe: son tnme est le ciel et 
rfiglise ; les roues sont les chosesqui appartiennent a la sagesse et a 
Tintelligence, ainsilesvrais Divms; lefeu ardent, cesont les choses 
qui appartiennent a Tamour et a la charity. Sous les dixBassins au- 
tour du Temple de Salomon, il y avait aussi « des roues dairain; 
» t'ceuvre des roues (6tait) comme I'ozuvre dune roue de char ; leurs 
w mains , et leurs dos , leurs bandes , et leurs rayons, (£taient) tous 
» de fonte. » — I. Rois, VII. 30, 31 , 32, 33 ; — ces bassins ou sou- 
bassements signifiaient les rtoptabtes du vrai, par lequel l'homme 
est purifi6 et r6g6n6r6 ; les roues signifiaient les puissances intel- 
lectuelles par lesquelles il y a progression. 

8216. Et il ia conduisit dans la pesanteur, signifie la resistance 
et I'impuissance : on le voit par la signification de la roue , en ce- 
qu'elle est la puissance d'introduire les faux, N° 821 5 ; ainsi la con- 
duire dans la pesanteur , c'est remp£chement par la resistance, et 
par suite rimpuissance. 

8217. Et I'Egyptien dit, signifie la pensee, savoir, de ceux qui 
etaient dans les faux d'aprfes le mal : on le voit par la signification 
de dire, quand le mal attaque, en ce que c'est la pens^e, comme 
N os 7094, 7107, 7244, 7937 ; et par la signification de YEgyptien, 
en ce qu'il d^signe ceux qui £taient dans les faux d'apr&s le mal, 
J\° s 8132, 8135, 8146,8148. 

821 8. Je fuirai devant Israel, signifie la separation d'avec ceux 
qui etaient dans le bien du vrai et dans le vrai du bien : on le voit 
par la signification de fuir'i en ce que c'est la separation, N os 41 13, 
41 1 4, 41 20 ; et par la representation d' Israel, en ce qu'il designe ceux 
qui dtaient de l'Eglise spirituelle, ou . ce qui revientau raeme, ceux 
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qui tHaient dans lebien du vrai et dans le vrai du bien, N° 7957. 

821 9. Car Jehovah combat j) our eux contre les Egyptiens, signifte 
que le Seigneur seul soutient le combat contre les fauxet lesmaux : 
on le voit d'apres ce qui a |t4 expliqn^ ci-dessus, IV 8175, ou sont 
de semblables paroles. 

8220. Vers. 26, 27, 28. Et Jehovah dit a Moscheh : fitends ta 
mam sur la mer, et que les eaux retournent sur les Egyptiens, sur 
ses chars, et sur ses cavaliers. Et Moscheh etendit la main sur la 
mer, et la mer retourna, comme paraissait le matin, a la force de 
son {lot; et les Egyptiens fuyaient au-devant d'elle, et Jehovah pre- 
cipita les Egyptiens au milieu de la mer. Et les eaux retournerent, 
et elles couvrirent les chars et les cavaliers de toute I'armee de 
Pharaon ; elles venaient apres eux dans lamer ; il n'en restapas un 
seul. —Et Jehovah dit a Moscheh, signifte l'influx: etends ta main 
sur la mer, signifie la domination de la puissance du Vrai Divin 
sur l'enfer : et que les eaux retournent sur les figyptiens, signifie 
que les faux rejailliraient et se repandraient tout autourde ceux qui 
sont dans les faux d'apres le mal : — sur ses chars et sur ses cava- 
liers, signifie les doctrinaux du faux et les raisonnements prove- 
nant de l'intellectuel perverti : et Moscheh etendit sa main sur la 
mer, signifie, comme ci-dessus, la domination de la puissance 
Divine sur l'enfer: et lamer retourna, comme para'issait le matin, 
a la force de son (lot, signifie que les faux d'apr&s le mal rejaillirent 
sur eux, a la presence du Seigneur : et les Egyptiens fuyaient au- 
devant d'elle, signifie qu'eux-memes se plongeaient dans les faux 
d'apres le mal : et Jehovah precipita les Egyptiens au milieu de la 
mer, signifie qu'ainsi ils se jeterent eux-memes dans l'enfer, ou 
sont les faux d'apres le mal : et les eaux retoumhrent, signifie que 
les faux retomberentsur eux : et elles couvrirent les chars, et les ca- 
valiers, et toute I'armee de Pharaon, signifie que leurs faux les d6ro- 
baient aux yeux : elles venaient apres eux dans la mer, signifie quils 
s'emparaient d'eux : ilnenrestapas unseul, signifie tousetchacun. 

8221 . Et Jehovah dit a Moscheh, signifie l'influx : on le voit par 
la signification de Jehovah dit, lorsqu'il s'agit de la domination 
de la puissance a exercer par le Divin Vrai repr6sent6 par Moscheh, 
en ce que c'est l'influx, comme aussi N os 7291 , 7381 . 

8222. Etends ta main sur la mer, signifie !a domination de la 
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puissance du Divin Vrai sur I'enfer : on le voiL d'aprfcs ce qui a &6- 
expliqu6 ci-dessus, N° 82100, oil sont de semblables paroles. 

8223. Etque les eaux retourncntsur les Egyptians, signifie que les 
faux d'aprcs le mal rejailliraient et se repandraient tout autour de 
cenx qui sont dans les faux d'apres le mcd : on le voitpar la signifi- 
cation des eaux, en ce qu'elles sont les faux, N os 6346, 7307, 81 37, 
8138 ; de la par ces paroles, « que les eaux retournent , » il est. si- 
gning que le faux rejaillirait ou retomberait , et ici aussi qu'il se re- 
pandrait tout autour, parce que ce sont les eaux de la mer de Suph, 
lesquelles sont les faux d'aprfcs le mal de ceux de l'figlise qui avaient. 
U6 dans la foi s6par6e et dans la vie du mal ; et par la signification 
des Egyptiens^ en ce qu'ils sont ceux qui (Haient dans les faux d'aprfes 
le mal , ainsi qu'il a &6 souvent expose Quant a ce quil en est a 
regard de ce que les faux rejailliraient ou retomberaient vers ceux 
memes qui s'efforcaicnt de les r^pandre sur ceux qui 6taient dans 
le vrai et dans le bien , lcsquels sont repr6sent£s par les fils d'ls- 
rael, on le voit ci-dessus N° 821 4, c'est-a-dire que le mal que les 
m6ehants ont intention de faire aux autres retombe sur eux-memes, 
et que cela tire son origin e de la Loi de l'ordre Divin , Ne fais a au- 
trui que ce que tu veux que les autres te (assent, Mattb. VII. 4 2 ; 
c'est de ceUe Loi, qui est constante et perp6tuelle dans le monde 
spirituel, que tirfcrent leur origine les Lois detalion qui ont 6t6 por- 
t6es dans TEglise representative , savoir , celle-ci dans Mo'ise : « Si 
» un dommage arrive , tu donnei as ame pour ame , oeil pour ceil , 
» dent pour dent, main pour main, pied pour pied, brulure pour 
» brulure, blessure pour blessure, plaie pour plaie. » — Exode, 
XXL 23, 24, 25. — Dans le Meme : « 61 un homme a {ait un dom- 
» mage a son prockain, comme il a fait, de meme il lui sera fail; 
» fracture pour fracture , ceil pour oeil, dent pour dent ; de meme 
» quil a fait un dommage dans un homme, de meme il sera fait en 
» lui. — Ltivit. XXIV. '19, 20. — Dans le Merae : « Si le t6moin a 
» r^pandu un mensonge contre son frfcre, vous lui ferez comme il a 
» pense faire a son frere. » — Deut^r. XIX. \ 8, \ 9 : — d'aprks cela, 
il est bien Evident que ces lois tirent leur origine de cette loi uni- 
versale qui , dans le monde spirituel , est constante et perp&uelle , 
savoir, ne fais aux autres que comme tu veux que les autres te fes- 
sentj ainsi, Ton voit clairement de quelle manure il faut entendre 
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que les faux d'aprks le mal , qu'ils ont l'intention d'introduire dans 
les autres , rejaillissent ou retombcnt sur eux-m6mes. Mais quant a 
cette Loi dans 1' autre vie ) voici ce qu'il en est : la pareiile ou le ta- 
lion, quand c'est un mal, est inllig6e par les m£chants, et jamais par 
les bons , ou vient des enfers , ct jamais des cieux ; en effet , les en- 
fers, ou les mediants qui sont dans les enfers, sont dans une con- 
tinuelle cupidity de faire du mal aux autres , car c'est la lc plaisir 
meme de leur vie , c'est pourquoi aussitot qu'il leur est permis , ils 
font le mal , sans s'inquidter a qui, soit mechant ou bon , soit com- 
pagnon ou ennemi ; et comme il est dans la loi de Pordre que le mal 
retombe sur ceux qui ont l'intention de faire le mal, de la quand 
d'apr&s la loi il leur est permis, ils s'y pr^cipitent ; les m^chants qui 
sont dans les enfers font cela, jamais les bons qui sont dans les 
cieux ne le font; en effet $ ceux-ci sont dans un continuel d£sir de 
faire le bien aux autres, car c'est la le plaisir de leur vie, c'est pour- 
quoi aussitCt qu'il en ont la faculty ils font le bien tant aux ennemis 
qu'aux amis; bien plus, ils ne insistent point au mdchant, car les 
lois de l'ordre defendent et prdservent le bien ct le vrai ; c'est de la 
que le Seigneur dit : « Yous avez entendu qu'il a 6t6 dit : QEil pour 
f> oeil, et dent pour dent ; mais Moi je vous dis de ne point roister 
» au mediant. Vous avez entendu qu'il a et6 dit : tu aimeras ton 
» prochain ? et tu ha'iras ton ennemi ; mais Moi je vous dis : Aimez 
i> vos ennemis, Mnissez ceux qui vous maudissent, faites dubien a 
» ceux qui vous haissent, afin que vous soyez fils de votre P&re qui 
» (est) dans les cieux. » — Mattli. V. 38, 39, 43, 44, 45. — Dans 
F autre vie il arrive tr&s-souvent que les m6chants, lorsqu'ils veulent 
faire le mal aux bons , sont s^verement punis , et que le mal qu'ils 
ont l'intention de faire aux autres retombe sur eux ; cela apparait 
alors comrne une vengeance de la part des bons ; mais ce n'est poin t 
une vengeance, ce n'est point non plus de la part des bons , mais 
c'est par les mechants qui alors d'aprks la loi de Tordre en ont la 
faculty ; bien plus, les bons ne veulent point de mal aux mechants, 
mais n^anmoins ils ne peuvent point oter le mal de la peine, parce 
qu'alors ils sont tenus dans retention du bien , absolument comme 
un juge lorsqu'il voit punir un malfaiteur ou comme un pere lors- 
qu'il voit corriger son fils par le maitre ; les micbants qui punissent 
le font d'apres la cupidity de faire le mal , et les bons laissent punir 
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d'aprfcs l'affection defaire le bien : d'aprfes cela, on peut voir ce qtri 
est entendu par les paroles du Seigneur sur l'amour de l'ennemi, 
dans Matthieu ci-dessus,- et sur la Loi du talion, qui n'a point 6t6 
abrog6e par le Seigneur , mais qui a &6 expliqu^e , c'est-a-dire que 
ceux qui sont dans l'amour celeste doivent placer leur plaisir non 
dans le talion ou la vengeance-, mais a faire du bi#n ; et que cette 
meme loi de l'ordre qui protege te bon, exerce d'elle-meme le talion 
par les m6chants. 

8224. Sur ses chars et sur ses cavaliers, signifxe les doctrinaux 
du faux et les raisonnements provmantde Vintellectuel perverti : on 
le voit par la signification des chars de Pharaon* en ce qu'ils sont 
les doctrinaux du faux, N 09 8146, 8148, 8215; et par la significa- 
tion des cavaliers, en ce qu'ils sont les raisonnements provenant 
de Fintellectuel perverti, N os 8146, 8148. 

8225. Et Moscheh etendit sa main sur la mer, signifie la domi- 
nation de la puissance Divine sur Venfer : comme ci-dessus N os 
8200, 8222. 

8226. Et la mer relourna, comme paraissait le matin, a la 
force de son (lot , signifie que les faux d'apres le mal rejaillirent 
sureuxdla presence du Seigneur: on le voitparla signification 
de retourmr, loisque cela est dit des faux d'apres le mal, qui sont 
signifies par les eaux de la mer de Supti , en ce que c'est qu'ils re- 
jaillissent ou retombent sur eux, ainsi qu'il vient d'etre dit ]N T ° 
8223 1 par la signification de la mer, ici des eaux de la mer, en ce 
que ce sont les faux d'apres le mal qui sont dans renter, N os 6346, 
7307, 8137; par la signification de comme paraissait le matin, en 
ce que c'est la presence du Seigneur, ainsi qu'il va 6tre montr^ ; 
et par la signification de a la force de son flot, en ce que c'est 
selon F6tat commun et l'ordre dans l'enfer, car dans les enfers il 
y a un ordre de rritoe que dans les cieux , puisque dans les enfers 
il y a consociation par les maux, comme dans les cieux paries 
biens, mais la consociation dans les enfers est telle qu'est celle des 
voleurs. Que ces paroles, « comme paraissait le matin , » signifient 
la presence du Seigneur, on peut le voir d'apres ce qui a M ctft 
du Matin, N° 8211, savoir, que le Matin est r&at d'obscurite et 
de destruction pour les mechants, et l'6tat ^illustration et de sal- 
vation pour les bons, ct cela d'apres la seule presence du Seigneur, 
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N° s 7989, 8137, 8138, 8188; et que c'est d'aprfcs la presence de 
son Divin Humain , No 81 59. Ce qui est dit ici des figyptiens, est 
dit pareillement de Babel dans J£r£mie : « (// est) le Formateur de 
» toutes choses, Lui, principalement du sceptre de son heritage; 
» Jehovah S^baoth {est) son Norn; {Tu es) pour Moi un Marteau, 
» Toi , des armes de guerre, et je disperserai par Toi les nations, 
» et je d&ruirai par Toi les royaumes; et je disperserai par Toi le 
» cheval et son cavalier; et je disperserai par Toi le char, et celui 
« quiy est porte : je rendrai a Babel et a tous les habitants de la 
» Chald^e tout leur mal , qu'ils ont fait dans Sion , devant vos 
pyeux. » — LI. 19,20, 21, 24; — la, par Babel sont signifies 
ceux qui ont 4t6 de l'Eglise et ont profane le bien , et par la Chaktee 
ceux qui ont profan6 le vrai; leur intellectuel et par suite leurs 
doctrinaux et leurs raisonnements sont signifies ici aussi par le 
Cheval , le Char et Celui qui y est port6, et la Vastation est signi- 
ng par leur dispersion ; le Seigneur quant au Divin Humain , dont 
la presence opfere la dispersion , est entendu par ces paroles : « II 
est le Formateur de toutes choses, Lui , principalement du sceptre 
de son heritage ; Jehovah Sebaoth est son Norn; Tu es pour Moi 
un Mai teau, Toi , des armes de guerre ; je disperserai par Toi les 
nations, et je d6truirai par Toi les royaumes ; » les nations sont les 
maux, et les royaumes les faux. D'apr&s cela, il est encore Evi- 
dent que les maux qu'ils font aux autres rejaillissent ou relombent 
sur eux , car il est dit que le mal leur sera rendu ; et ailleurs il est 
dit aussi ca et la qu'au jour de la visite il sera fait vengeance et 
que le mal sera puni. 

8227. Et les Lgyptiens fuyaient au-devant d'elle, signi/ie qrieux- 
memes se plongeaient dans les faux d'apres le mal : on le voit par 
la signification de fuir au-devant de la mer, en ce que c'est qu'ils 
se plongeaient eux-memes dans les faux d'aprfcs le mal, qui sont 
signifies par les eaux de cette mer, N° 8226. Voici comment la 
chose se passe : celui qui ne connait pas les int6rieurs des causes, 
ne peut faire autrement que de croire que les maux qui arrivent 
aux mdchants, comme les punitions, les vastations, les damna- 
tions, et enfin les conjections dans l'enfer, viennent'du Divin; il 
semble>en effet, qu'il en est absolument ainsi, car ces maux exis- 
tent d'apres la presence du Divin, N°s 8137, 8138, 8188; mais 
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neamoins il ne leur arrive rien de tel d'apres le Divin, mais e'est 
d'apr&s eux-memes; le Divin etla presence du Divin ont unique- 
men t pour fin la defense et le salut des bons ; quand le Divin est 
present chez ceux-ci et les defend contre les mediants, alors 
les mediants s'embrasent encore plus contre eux, et encore 
plus contre le Divin Lui-Merae, car ils ont pour lui la plus 
grande haine ; ceux qui haissent le bien ont pour le Divin une 
haine excessive; par suite ils s'elancent avec furie, et autant 
ils s'elancent avec furie, autant d'apres la loi del'ordre ils se pr6- 
cipitent eux-memes dans lespunitions, les vastations, la damnation, 
et enfin dans renfer ; d'apres cela on peut voir que le Divin, e'est- 
a-dire ? le Seigneur, ne fait que le bien et ne fait le mal a qui que 
ce soit, mais que ceux qui sont dans le mal se prexipitent eux- 
memes dans ces peines : voila ce qui est sigmfie par les Egyptiens 
qui fuyaient au-devant de la mer, e'est-a-dire qu'ils se plongeaient 
eux-memes dans les faux d'apres le mal. Quant a ce qui concerne 
la chose elle-meme, il va encore en etre dit quelques mots : on 
croit aussi que les maux viennent du Divin, par la raison que le 
Divin lespermetet ne les ote point, etque celui qui permetetn'ote 
point quand il le peut, semble vouloir et ainsi etre cause,* mais le 
Divin permet, parce qu'il ne peut ni empeeher, ni oter, car le 
Divin ne veul que le bien ; si done il empeehait et otait les maux, 
savoir, ceux des punitions, des vastations, des persecutions, des 
tentations et autres semblables, alors il voudrait le mal, car alors 
ceux qui subissent les peines ne pourraient pas etre eorriges, et 
alors le mal prendrait de l'accroissement, au point de dominer sur 
le bien : il en est de cela comme d'un Roi, qui absout les cou- 
pables ; ce roi est cause du mal qui est fait ensuite par eux dans le 
royaume, et aussi cause de la licence qui par la est donn6eaux 
autres, outre que le mediant serait confirm^ dans lcmal;c'est 
pourquoi un Roi juste et bon, quoiqu'il puisse oter lespunitions, 
ne le peut cependant pas, car s'il le faisait, il ferait non pas le bien, 
mais le mal ; il faut qu'on sache que, dans l'autre vie, toutes les pu- 
nitions et toutes les tentations ont pour fin le bien. 

8228. Et Jehovah precipita les Egyptiens au milieu de ta mer, 
signifie qu' 'ainsi Us scjeterent eux-memes dans I'enfer, ok sont les 
faux d'apres le mal : on le voit par la signification de precipUer 
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Mam la mer, en ce que c'est jeter dans les faux d'aprfcs le mal, car 
ces faux sont signifies par les eaux de cette mer, N os .6346, 7307, 
8137, 8138. Que les maux qui, dans le sens de la lettre de la 
Parole, sont attribuds a Jehovah, c'cst-a-dire, au Seigneur, soient 
faits par ceux qui sont dans le mal, et nullement par le Seigneur, 
et que la Parole dans son sens interne doive 6tre entendue ainsi, 
on le voit K« 2447, 6071, 6991, 6997, 7533, 7632, 7643, 7679, 
7710,7877,7926, 8227. 

8229. Et les eaux relournerent, signifte que les faux retom- 
berent sur eux : on le voit d'apr&s ce qui a ltd expliqu6 ci-dessus 
N<* 8223, 8226. 

8230. Etelles couvrireni les chars, et les cavaliers, et loute Car- 
mee de Pharaon, sig7iifie que lews faux les derobaient aux yeux: 
on le voit par la signification de couvrir, en ce que c'est cacher et 
ainsi dumber aux yeux ; et par la signification des chars et des 
cavaliers de Pharaon, en ce que cesont les doctrinaux dufaux, et 
les raisonnements, combattant contre les vrais et les biens, en 
g£n£ral les faux d'apr&s le mal eux-m6mes ; on peut voir que les 
chars sont les doctrinaux des faux, et les cavaliers les raisonne- 
ments provenant de Tintellectuel perverti, ]S 0S 8U6, 8148; et 
qu'ils combattent contre les vrais et les biens, 1N T ° 821 5. 

8231 . Elles venaknt apres eux dans la mer, signifte qu'ils s'empa- 
raient deux : on le voit par la signification de venir apres eux y 
quand cela est dit des eaux de la mer, par lesquelles sont signifies 
les faux d'apr&s le mal, en ce que c'est s'emparer. 

8232. 11 tien resta pas un seul, signifte tous et chacun : on le 
voit sans explication. Dans ce Verset il a et6 question de la sub- 
mersion de ceux qui etaient dans les faux d'aprks le mal, ou de leur 
conjection dans l'enfer ; mais il en est peu qui sachent ce que c'est 
que la submersion et la conjection dans l'enfer ; on s'imagine que 
c'est etre pr6cipit£ dans un certain lieu, oil est le diable avec sa 
troupe, et quon y est tourmentdpar eux; mais la chose nese passe 
pas ainsi ; la conjection dans l'enfer n'est autre chose qu'un inves- 
tissement par les faux sans melange qui proviennent du mal dans 
lequel vivaient les m6chants quand ils Etaient dans le moude; 
quand dans l'autre vie ils ont M investis par ces faux, ils sont 
alors dans l'enfer; les maux memeset les faux memes, dans les- 
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quels ils sont alors, les lourmentent ; mais leur tourment vient non 
pas de la douleur d' avoir mal agi, mais de ce qu'ils ne peuvent pas 
faire le mal, car faire le mal est le plaisir deleur vie: en effet, 
quand Ik ils font le mal aux autres, ils sont punis et tourmenle^par 
ceux a qui ils le font; ils se font surtout mutuellement lemal, d'a- 
pres la cupidite" de commander, et de subjuguer les autres pour 
arrivera commander; c'est ce qui se fait par mille modes de pu- 
nitions etde tourments, si les autres ne se laissent pas subjuguer; 
mais la les dominations, qu'ils affectent continuellement, subissent 
des vicissitudes, et ainsi ceux qui avaient puni et tourmente" les 
autres sont ensuite punis et tourment^s par d'autres; et cela, 
jusqu'k ce qu'enfin cette ardeur de commander soit calmee par 
la crainte de la peine. D'apres ce qui vient d'etre dit, on 
peut voir d'oii vient l'enfer, et ce que c'est que l'enfer. Le feu 
de l'enfer n'est pas non plus autre chose que la concupiscence 
provenant del'amour de soi, qui enflamme et tourmente, N os 631 4, 
7324,7575. 

8233. Vers. 29, 30, 31. Et les fils d' Israel marcherent sur le 
sec au milieu de la met, et les eaux (6taient) pour euxunmur, a 
leur dro'Ue et a leur gauche . Et Jehovah sauva en ce jour-la Israel 
de lamaindes Egyptiens ; et Israel lit les Egyptiens morts sur le 
rivage de la mer. Et Israel vit la main grande quavait faite Jehovah 
sur les Egyptiens; et le peupie era) gnit Jehovah, et ils crurent en 
Jehovah, eten Moscheh son serviteur. — Et les fils a" Israel marche- 
rentsur le sec aumilieu de la mer, signifie que ceux qui e'taient dans 
le bien du vrai et dans le vrai du bien traverserent en surety et sans 
infestation cet enfer 1 et les eaux (&aient) pour eux un murdleur 
droite eta leur gauche, signifie que de tous c6t6s ils furent de'tour- 
ne's des faux : et Jehovah sauva en ce jour-la Israel de lamain des 
tgyptiens, signifie que le Seigneur dans cet e'tat protegea ceux 
qui ^talent de TEglise spirituelle contre toute violence de la part 
des faux d'apres le mal : et Israel vit les Egyptiens morts sur le ri- 
vage de la mer, signifie l'aspect des damne's disperses <?a et la: et 
Israel vit la main grande quavait faite Jehovah sur les Egyptiens, 
signifie la reconnaissance de la toute-puissance du Seigneur : et le 
peupie craignit Jehovah, signifie Fadoration : et ils crurent, signifie 
la foi et la COnfiance : en Jehovah et en Moscheh son serviteur, 
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signifie le Seigneur quant au Divin Bien, et quant au Divin Vrai 
procedantde Lui et administrant. 

8234. Et ics fits d' Israel marcherent sur le sec au milieu de la 
mer, signifie que ceux qui etaient dans le bicn du vrai et dans le vrai 
du bientraverserent en siirele et sans infestation cet enfer : on le voit 
d'apres ce qui a etc" explique ci-dessus N° 8185, oil sont de sem- 
blables paroles. II est dit dans le bien du vrai et dans le vrai du bien, 
et il est entendu l'Eglise spirituelle; en effet, ccux qui sont de 
cette Eglise sont d'abord dans le bien du vrai, et ensuite dans 
le vrai du bien; car ils font d'abord le bien, parce que le vrai 
enseigne qu'il faut le faire, par consequent ils le font par obeis- 
sance; mais ensuite ils font le bien par affection; alors ils voient 
le vrai d'apres le bien , et ils le font aussi; de la il est Evident 
qu'avant que riiomme de l'Eglise spirituelle regoive du Seigneur 
une nouvelle volonte\ c'est-a-dire, avant qu'il ait et6 regdne're, il 
fait le vrai par ob&ssance, mais apres qu'il a ete regenerc il fait 
le vrai par affection, et alors le vrai devient pour lui le bien , 
parce qu'il appartient a la volonte ; car faire par obe'issance, c'est 
faire d'apres l'intellectuel, tandis que faire par affection, c'est faire 
d'apres le volontaire : de la vient aussi que ceux qui font le vrai par 
obe'issance sont hommes de l'Eglise Externe, et que ceux qui le font 
par affection sont hommes de l'Eglise Interne : d'apr&s cela il est Evi- 
dent que ceux qui 6taient de l'Eglise Spirituelle sontentendus quand 
il est dit ceux qui etaient dans le bien du vrai et dans le vrai du bien. 

8235. Et les eaux etaient pour eux un mur a lew droite et a leur 
gauche, signifie que de tous cotes ils furent detournes des faux : on 
le voit d'apres ce qui a M explique' ci-dessus N° 8206 ? oil sont de 
semblables paroles. 

8236. Et Jehovah, sauva en ce jour- la Israel de la main des 
Egyptiens, signifie que le Seigneur dans cet etat protegea ceux qui 
etaient de l'Eglise spirituelle con ire toute violence de la part des 
faux d'apres le mal : on le voit par la signification de sauver, en ce 
c'est prot6ger ; par la signification de en ce pur-la, en ce que c'est 
dans cet 6tat ; le jour est Tetat, ainsi qu'il a && montr6 N os 23, 487, 
488, 493, 893,' 2788, 3462, 3785, 4850; par la representation 
ft Israel, en ce qu'il d6signe ceux qui sont de l'Eglise spirituelle, 
ainsi qu'il a &6 dit souvent ; par la representation des.Egypticns, en 

xi(. n 
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ce qu'ils sont ceux qui e"taient dans les faux d'apres le mal, comme 
il a aussi 6te dit souvent; de la il est Evident que sauver deleur 
main, c'est proteger contre la violence de la part de ceux qui e'taient 
danS les faux d'apres le mal. 

8237. Et Israel vit les figypliens morts sur le rivage de la mer, 
signifie I' aspect des damnes disperses ca et Id : cela est Evident par 
la signification de voir, en ce que c'est regarder ou l'aspect ; par 
la representation des figyptiens, en ce qu'ils sont ceux qui etaient 
dans les faux d'apres ie mal; par la signification des morts, en ce 
quece sont les damned, N os 5407, 6119, 7494; et par la signi- 
fication de sur le rivagt de lamer, en ce que c'est autourdes extr£- 
mite's de l'enfer ; il est Evident que les rivages sont les extremity, 
et il a etc" montr6 ci-dessus que la mer est l'enfer ; de la il re'sulte 
que les voir morts sur le rivage de la mer signifie l'aspect des 
damnes disperses ca et la. Puisqu'il est dit l'aspect des damned, il 
faut illustrer cela en montrant comment la chose se passe : ceux qui 
sont dans les enfers n'apparaissent point a ceux qui sont dans un 
autre enfer, pas meme a ceux qui sont dans l'enfer le plusproclieou 
leplus voisin, carils sont entierement separe\s, mais ils apparaissenf 
k ceux qui sont dans le Ciel, toutes les fois qu'il plait an Seigneur; 
car le Seigneur gouvernc les enfers aussi par des Anges auxquels 
est donned la faculty de voir du lieu oil ils sont toutes les choses qui 
existent dans ces enfers ; cela est fait ainsi afm que aussi la il y ait 
de Tordre, et pour quel'un ne fasse point violence a 1'autre au delu- 
de ce qui est permis : a des Anges est donn^e cette fonction , et 
par elle la domination sur les enfers : regarder dans les enfers et 
voir les choses qui s'y passent est de meme quelquefois donne" aux 
bons esprits, car il est dans l'ordre que les inferieurs puissent etre. 
vus du superieur, mais non que les superieurs puissent etre vus 
des inferieurs ; qu'ainsi les enfers et ceux qui y sont puissent etre 
vus par ceux qui sont dans le Ciel, mais non vke vena : c'est de 
ft que les maux peuvent etre vus d'apres le bien, mais que les biens 
*e peuvent pas etre vus d'apres le mal, car le bien est superieur, et 
le mal est inferieur. 

8238. Et Israel vit la main grande quavait faite Jekovahsur lex 
ttgyptiens, signifie la reconnaissance de la toute-puissance du Sei- 
gneur : cela est Evident par la signification de voir, en ce que c'est 
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xomprendre, reconnaitre et avoir foi, N os 897, 2150, 2325, 2807, 
3796, 3863, 3869, 4403 a 442!, 5400, 6805 ; par la signification de 
la main grande, forte, robuste, 61ev<5e, quand cela est dit de J&~ 
hovah, c'est-a-dire da Seigneur, en ce que c'est latoute-puissance, 
Nos 8 78, 7188, 7189,7518, 8050, 8069, 8153 ; et par la represen- 
tation des fuiuptiens, en ce quils sont ceux qui sont dans la dam- 
nation, maintenant ceux qui sont dans l'enfer. 

8239. Et le peuple craignit Jekovak, signifie I' adoration : on le 
voit par la signification de craindre Jehovah, en ce que c'est le 
culte oud'apres l'ainour, oud'apres la foi, ou d'apres la crainte, 
N° 2826, ainsi r adoration. 

8240. Et Us crurent, signifie la foi et la confiance : on le voit 
par la signification de croire en ce que c'est avoir ia foi et aussi la 
confiance, car celui qui a la foi a aussi la confiance ; la confiance 
appartient a l'amour par la foi, consequemment la confiance en 
Jehovah, c'est-a-dire au Seigneur, n'existe que chezceux qui sont 
dans l'amour, savoir, pour le Seigneur et envers le prochain, 
parce que chez les autres il n'y a point la foi. 

8241. En Jehovah et en Moscheh son $erviteur 7 signifie le Sei- 
gneur quant au Divin Bien, et quant au Divln Vrai procedant de 
Lui et administrant : on le voit en ce que par Jehovah dans la 
Parole estentendule Seigneur, N°M343, 1736, 2921, 3023, 3035, 
5663, 6281 , 6303, 6945, 6956, et mcme le Seigneur quant au Divin 
Bien, N° s 2586, 2769, $807, 2822, 4402,6905; par la represen- 
tation de Moscheh, en ce qu'il est le Divin Vrai proc^dant deLui, 
N * 6752,7010, 7014, 7089, 7382 : il est dit le Seigneur quant au 
Divin Bien et quant au Divin Vrai, parce que le Divin Bien est 
dans le Seigneur, et que le Divin Vrai est d'apres le Seigneur \ 
il en est du Divin Bien relativement au Divin Vrai, comme du feu 
du soleil relativement a la lumiere qui en provient, la lumiere n'est 
point dans le soleil, mais elle est d'apres le soleil ; et par la signi- 
fication d&serviteur, en ce que c'est celui qui administre ; que celui 
quisert, par consequent qui administre, soit nomme serviteur, on 
le voitN°7143;etquece soit pour cela que le Seigneur quant au 
Divin Humain, lorsqu'il etait dans le raonde, est nomm6 serviteur 
dans la Parole, on le voit N° 3441 ; car alors il administra, comme 
al le dit aussi Lui-Meme : «Quiconque voudra parmj vous devenir 
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» grand, devra etre voire ministre, et qniconque voudra etre le 
» premier, devra etre votre serviteur : comme le Fits de L'homme 
» est venu non pour avoir des minis tres, metis pour etre le ministre.* 
— Matth. XX. 26, flH, $8. Luc, XXII. 27. Marc, X. 44, 45 . 



ccwtimjatton s€r les esprits et sur les habitants de la 
Terre de Jupiter. 

8242. Um'a aussi 6t6 montre* quelle est la face des Habitants de 
la Terre de Jupiter, non pasquej'aievules habitants eux-memes, 
■mais parce que j'ai vu des esprits avec uneface semblable a celle 
qu'ils avaient quand ils 6taient sur leur terre , toutefois, avant 
que cela me fut montr^ il appartit un de leurs Anges derriere une 
•nu6e Blanche, pour en donner la permission ; et alors deux faces 
me furent montr6es ; elles etaient comme les faces des liommes 
de notre terre, blanches, mais plus belles ; sur elles brillaientle sin- 
cere et le modeste. 

8243. Quand les Esprits de Jupiter Etaient chez moi, les faces 
des habitants de notre terre me semblaient plus petites que de cou- 
tume; cela venait de ce que de ces esprits influait l'id6e qu'ils 
avaient que ieurs faces Etaient plus grandes ; car lorsqu'ils vivent 
hommes sur leur terre, ils croient qu apres la mort leurs faces de- 
viendront plus grandes etd'une forme ronde; et comme cette id£e 
a £t<Hmprimee en eux, elle y reste aussi, et quand ils deviennent 
esprits, il leur semble avoir une face plus grande : s'ils croient que 
leurs faces aeviendront plus grandes, e'est parce qu'ils disent que 
la face n'esr pas le corps, d' apres cette raison que par elle ils par- 
lent et pr^sentent ce qu'ils pensent, et qu'ainsi par elle le mental est 
pour ainsi dire transparent ; de la ils ont de la face Tidee comme:du 
mental, dans une forme ; et comme ils savent qu'ils deviendront 
plus sages apres la vie dans lemonde, ils croient que la forme du 
mental, ou la face devient plus ample. 

8244. Quand ils sont dans le monde, ils croient aussi qu' apres 
la mort ils percevront un feu qui 6chauffera leur face ; ils tirent cette 
conjecture dece que les plus sages d'entre eux savent que le feu, 
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dans ic mondc spirituel, est V amour, et que ce feu est le feu de la 
vie, et que e'est d'apres ce feu que les Anges ont la chaleur ; ceux 
d'entre eux qui ont vecu dans r amour celeste jouissent meme de ce 
qu'ils ont d6sire, et peremvent leur face s'ecliauffer comme par un 
feu; et alors lesinterieurs de leur mental sont embras£s non de cha- 
leur, mais d' am our. 

8245. Par cette raison les habitants de cette terra lavent et 
nettoientavec soin leur face, et la garantissent aussi avec precau- 
tion de l'ardeur du soleil ; ils ont un voile fait de liber ou d'ecorce 
de couleur azur dont ils s'enveloppent la tele, et cachent ainsi leur 
face : mais ils ne soignent pas beaucoup leur corps. 

8246. Quant aux faces des hommes de notre terre, ilsdisaient 
qu'elles n'6taient pas belles ; 6tonn6s de ce que les faces de quel- 
ques-uns avaient des vermes et des pustules, et d'autres diffor- 
mit^s, ils disaient que chez eux on ne voit jamais de semblable.s 
faces : cependant quelques faces leur plaisaient, savoir, celles qui 
etaient gales et riantes ; et celles qui etaient un peu saillantes au- 
to ur des levres. 

8247. Si les faces riantes et gaies leurs plaisaient, c'dtait parce 
que sur leur terre telles sont les faces de presque tous les habi- 
tants, et eela par la raison qu'ils n'ont aucune sollicitude concer- 
nant Tavenir, et ne s'inquietent point des choses mondaines; car 
ce sont ces inquietudes qui portent la tristesse et l'anxiete dans les 
mentals naturels et par suite sur les faces ; et si sur notre terre, 
chez ceux qui ne sont pas bons, il y a de la gaiete" et des ris sur 
leurs faces, e'est sur la peau cxterne, mais non dans les fibres 
venant de 1'interne; il en est autrement chez les habitants de Jut 
piter. Si les faces qui etaient saillantes autour des levres leur plair 
saient, e'etait parce que la plus grande partie de leur langage se 
fait par la face, et surtout par la region de la face autour des levres ; 
et aussi parce qu'ils ne dissimulent jamais, e'est-a-dire, neparlent 
jamais autrement qu'ils ne pensent; e'est pourquoi il-ne contrai- 
gneut pas leur face, mais ils T6mettent librement : il en est autre- 
ment chez ceux qui des l'cnfance ont appris a dissimuler ; leur face 
par suite est contracted du cote de l'interieur, afin que rien de la 
pens^e ne se montre; elle n'est pas non plus emise du cote de 
I'exterieur, mais elle est tenue prete a etre emise on. a etre con- 
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tractee, selon que la ruse le conseille. Par l'inspection des fibres 
autour des Ifevres on peut voir la v^rit^ car il y a la des series de 
fibres en grand nombre, compliquees et entrelac^es , qui ont et6 
cr^es non-seulcmejit pour la manducation et pour le langage par 
mots, mais aussi pour exprimer les idees du mental natu;el. 

8£48. II m'a aussi M montre comment les pens^es sont pre- 
sentees par la face; les affections qui appartiennent a l'amour sont 
manifestoes par le visage et par les changements du visage, et les 
pensees y sont manifestoes par les variations quant aux formes des 
intOrieurs; cela ne peut pas etre dOcrit plus amplement. Les Habi- 
tants de la Terre de Jupiter ont aussi un langage de mots, mais il 
n'est pas aussi sonore que cliez nous,- un langage aide l'autre, et la 
vie est insinuOe dans le langage des mots par le langage de la face. 

824.9. J'ai df$ informOpar les Anges que le premier langage de 
tous sur cliaque Terre a &6 le langage par la face, et cela au moyen 
des Lkvres et des Yeux, qui en sont les deux origines; si ce lan- 
gage a 6t6 le premier, c'est parce que la face a M formOe pour pre- 
senter Timage de ce que Thomme pense et de ce qu'il veut; de la 
aussi la face a ete nommee Timage et l'indice du mental naturel; 
puis, parce que dans les temps tres-anciens ou premiers temps la 
sincerity existait, N° 811 8, et que I'homme ne pensait ei ne vou- 
lait penser que ce qu'il voulait qui brillat sur sa face; ainsi les af- 
fections du mental nature! et les idees dela pensee pouvaient etre 
pr^sentte d'une manure vivante, et p!einement; ainsi elles ap- 
paraissaient a l'oeil comme dans une forme, et en tres-grand 
nombre en meme temps; ce langage l'emportait done sur le lan- 
gage des mots, autant que la vue sur l'ou'ie, e'est-a-dire qu'il y avait 
entre eux la meme difference qu T entre voir une campagne et en- 
tendre la description qui en est faite ; ils ajouterentqu'un tel langage 
s'accordait avec le langage des Anges, avec qui les hommes de ces 
temps-la cornmuniquaient ; et meme quand la face parle, et quand 
1c mental parte par la face,, c'est le langage angeiique cliez l'liomme 
dans la forme demifere naturelle, et c'est la presence de la vue in- 
terne ou de la pe nsde de Tun dans celle d'un autre, mais non quand 
la bouche parle' des mots. Que les Tr£s-Anciens sur notre Terre 
aient parie pareillement, on le voit N«* 607, 608, 1 J I 8, 1)20, 7361 
Cuacun aussi peut savoir que !e langage des mots n'a pu etre celui 
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des Tres-Anciens, parce que les mots d'une langue ne sont pas in- 
fuses imm6diatement, mais qu'il faut tes trouver et les appliquer 
aux choses, ce qui n'a pu etre fait que par laps de temps. 

8250. Tant qu'il y a eu chez fhomme la sincerite et la droiture, 
un tel langage y a aussi subsist^, mais des que le mental commenga 
a penser une chose et a en dire une autre, ce qui arriva quand 
1'homrae commence a s'aimer et a ne plus aimer le prochain, le 
langage de mots prit de l'accroissement, la face ne parlant pas, ou 
memementant de connivence ; par suite la forme interne de la face 
fut chang^e, elle se contracts , s'endurcit et commenca a devenir pres- 
que privee de vie, tandis que la forme externe, enttamm6e du feu 
de l'amour de soi ? paraissait comme vivante; toutefoisle manque 
de vie, qui est en dessous et sert int6rieurement de plan, ne se 
montre pas aux yeux des hommes, mais est visible pour les anges, 
car ceux-ci voient les int^rieurs : telles sont les faces de ceux qui 
pensent une chose et en disent une autre, car la dissimulation, 
Thypocrisie, I'astuce et la fraude, qui sont la prudence d'aujour- 
d'hui, produisent ces effets. Mais la chose se passe autrement dans 
Tautre vie; la, il n'estpas permis de.parler autrement qu'on ne 
pense; la dissidence y est meme percue clairement dans chaque 
mot et dans chaque son d'un mot; et quand elle est perdue, r esprit 
en qui il y a une telle dissidence est chassd de la soci&6, et il est 
puni; ensuite il estreduit par divers moyens a parlcr comme il 
pense, et a penser comme il veut, jusqu'a ce qu'il ait un mental un, 
et non divise ; s'il est bon, afin qu'il veuille le bien, et que d'aprfcs 
lebien il pense et dise levrai, et s'il est mGchant, afin qu'il veuille le 
mal, et que d'apres le mal il pense et dise le faux; le bon ne peul 
pas etre eleve" dans le ciel auparavant, et le mMiant ne peut pas 
non plus etre jet6 dans l'enfer auparavant, et cela, afin que dans 
l'enfer il n'y ait que le mat et que le faux y soit le faux du mal, et 
aim que dans le ciel il n'y ait que le bien, et que le vrai soit le vrai 
du bien. 

8251 . Lacontinuation surles espritsetsur les habitants de la terre 
de Jupiter est a la fin du Chapitre suivant. 



PREMIERE PARTUS 



DU 



LIVRE DE L'EXODE 



CHAPITRE QUINZlfiME 



Doctrine de la Charite. 

8252. Chez l'homme tie l'Eglise il doit y avoir la vie de la Pietd 
et la vie de la Charite ; elles doivent etre conjointes : la vie de la 
pi6t6 sans la vie de la Charity ne conduit a rien, mais avec elle elle 
conduit a tout. 

8253. La vie dela piete est de penser pieusement et de parler 
pieusement, de s'adonner beaucoup a la priere, de se composer 
alors avec humility de frequenter les temples et d'y entendre les 
predications avec attacliement, d'assister souvent chaque ann£e 
au sacrement de la cene, et pareillement aux autres ceremonies du 
culte selonles statutsde l'Eglise. Mais la vie de la Charite, c'estde 
vouloir du bien et de faire du bien au prochain, d'agir dans tout 
outrage d'apres le juste et l^quitable et d'apres le bien et le vrai, 
d'agir pareillement dans toute fonction ; en un< mot, la vie de la 
charite consiste a faire des usages. 

8254. Le culte meme du Seigneur consiste dans la vie de la cha- 
rity mais non dans la vie de la $$U sans la vie de la charite* ,* la 
vie de la piete sans la vie de la charite est de vouloir s'occuper seu- 
lement de soi et non du prochain ; mais la vie de la piete avec la 
vie de la charite est de vouloir s'occuper de soi pour le prochain ; 
la premiere vient de 1' amour envers soi 7 mais la seconde vient de 
1' amour envers le prochain. 

8255. Que faire lebien, ce soit rendre un culte au Seigneur, 
tffsl ce que prouvent ces paroles du Seigneur dans Matthieu : 



EXODE, CHIP. QUINZLEME. 361 

« Quiconque entend mes paroles et les fait,je le comparer ai a un 
liomme prudent ; mais quiconque entend mes paroles et ne les fait 
point, sera compare a un komme insense. » — VIL 24, 26. 

8256. L'homme en outre est tel qu'est sa viedc charite, mais 
non tel qu'est sa vie de pi6te sans la vie de la charite ; de la la 
vie de la charite" reste pour l'6ternit6 chez l'homme , mais non 
la vie de la piete , si ce n'est qu'autant que celle-ci concorde avec 
celle-la : que la vie de la Charite* reste pour r&ernite" chez l'homme , 
c'est aussi ce qu'on voit par les paroles du Seigneur dans Matthieu ; 
« Le Fits de l'homme doit venir dans la gloire de son Pere avec ses 
Anges , et alors U rendra a chacun selon ses ceuvres. » — XVI. 27; 
— et dans Jean ; « Ceux qui out fait de bonnes ceuvres sortiront 
pour la resurrection de vie , mais ceux qui en ont fait de mau- 
vaises , pour la resurrection du jugement. » — V. 29 ; — puis par 
les paroles qui sont dans Matthieu, Ch. XXV. 31 a 46. 

8257. Par la Vie, par laquellc il est principalement rendu un culte 
an Seigneur, est entendue la vie selon ses pr^ceptes dans la Parole, 
car par ces pr6ceptes l'homme connait ce que c'est que la foi et ce 
que c'est que la Charite ; cette vie est la vie Chrelienne et est 
appel6e vie spirituelle i la vie selon les lois du juste et de l'hon- 
nete sans cette vie , est la vie civile et morale; celle-ci fait que 
l'liomme est citoyen du monde, mais celle-la fait qu'il est citoyen 
du ciel. 



CHAPITRE XV. 

\ . Alors chanta Moscheh , et les fils d'Israel , ce Cantique & 
Jehovah, et ils dirent, disant : Je chanterai a Jehovah, car 
s'exaltant il s'est exalte, le cheval et son cavalier il a jetes dans 
la mer. 

2. Ma force et (mon) cantique, (c'est) Jaii, et il m'a ete a salut ; 
celui-ci (est) mon Dieu , et je Lui 6tablirai un habitacle, le Dieu 
de mon pere , et je L'exalterai. 

3. Jehovah (est) hommede guerre, Jehovah (est) son Norn. 

i. Les chars de Pharaon et son armee il a jetes dans la mer • et 
V61ite des chefs tertiaires a eie submerged dans la mcr de Suph. 
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5. Des abimes les ont couverts, ils sont descendus dans les pro- 
fondeurs comme une pierre. 

6. Ta droite, Jehovah! est magnified en force; par ta droite, 
Jehovah ! tu ecrases rennemi. 

7. Et par la grandeur de ta majeste" tu dermis ceux qui s'insur- 
gent contre Toi; tu dances ta fureur, elle les ddvore comme du 
chaume. 

8. Et par le vent de tes narines ont M amass6es leseaux, 
comme un monceau se sont arrets les courants , les abimes ont 
gele* dans le cceur de la mer. 

9. L'ennemi a dit : Jc poursuivrai, fatteindrai, je partagerai ia 
d^pouille, mon ame en sera remplie; je tirerai men £p6e, ma main 
les expulsera. 

4 0. Tu as souffle 1 par ton vent, Ia mer les a converts; ils ont 
gagne* le profond comme le plomb dans des eaux vastes. 

y . Qui {e>t) comme Toi parmi les dieux , 6 Jehovah! qui {est) 
comme Toi, magnifique en saintete\ vdn6rable de louanges, faisant 
des meivei lies? 

1 2. Tu as 6tendu ta droite, la terre les a engloutis. 

4 3. Tu as conduit dans la Mis6ricorde ce peuple, que tu as ra- 
chete"; tu (V ) as am en 6 par ta force vers l'babilacle de ta saintet6. 

4 4. Les peuples l'ont entendu, ils ont tremble" ; la douleur a saisi 
les habitants de la Fhilistde. 

4 5. Alors ils ont ete" constern^s les chefs d'Edom, lespuissants 
de Moab , la terreur les a saisis ; ils se sont fondus tous les habi- 
tants de Canaan. 

46. Sur eux sont tombees la frayeur et Te'pouvante, par la gran- 
deur de ton bras ils seront abattus comme la pierre, jusqu'a ce 
que soit passe' ton peuple, 6 Jehovah ! jusqua ce que soit passe 
ce peuple, que tu as acquis, 

4k Tu les introduiras, tu les planteras en la montagnede ton 
heritage, au lieu de ta demeure, que tu as fait, 6 Jehovah! le 
sanctuaire, 6 Seigneur! qu'ont prepare" tes mains. 

•18. Jehovah regnera pour le sieele et r<Hernite\ 

49. Car est venu le etieval de Pharaon avec son char et avec ses 
cavaliers dans la mer, et Jehovah a ramene* sur eux les eaux de la 
lamer ; et les fils d'Lsrael ont marche sur le sec au milieu de la mer 
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20. Et Miriam la Proph&esse, soeur d' Aharon, pi-it le tambourin 
en sa main, et toutes les femmes sortirent apres elle avec tam- 
bourins et avcc danses. 

21 . Et Miriam leur r^pondit: Chantez a Jehovah, car s'exaltant 
il s'est exalte , le cheval eL son cavalier il a jet6s dans la mer. 

22. Et Moscheh fit partir Israel de la mer de Suph , et ils sorti- 
rent vers le d6se; t de Schur, et ils marcherent trots jours dans 
le de'sert, et ne trouverent point d'eaux. 

23. Et ils vinrent a Marah, et ils ne purent boire d'eaux pour 
cause d'amertume , car ameres elles (etaient) , c'est pourquoi il 
appela son nom Marah. 

24. Et ils murmurerent, le pcuple, contre Moscheli, en disant : 
Queboirons-nous? 

25. Et il cria a Jehovah , et Jehovah lui montra un bois, et il 
( /<?) jeta dans les eaux, et douces devinrent les eaux ; la il lui posa 
statut et jugement, ct la il le tenta. 

26. Et il dit : Sientendant tu entends la voix de Jehovah ton 
Dieu, et fois ce qui est droit a ses yeux, eL Routes ses preceptes , 
et gardes tous ses statuts, toute la maladie que j'ai mise sur les 
Egyptiens, je ne la mettrai point sur toi, car Mod (je *$m) Jehovah 
qui te gudris. 

27 '. Et ils vinrent a Elim , et la (etaient) douze fonlaines d'eaux, 
et soixante-dix palmiers; et ils camperent la pres des eaux, 

CONTENU. 

8258. Dansle sens 'interne de ce Chapitre, le Seigneur est eH£- 
bv£ pour avoir, apres qu'il eut glorifie' son Humain. prdcipite' dans 
les enfers les mediants qui infestaient les bons dans l'autrevie, et 
avoir e'leve dans le ciel les bons qui avaient etc infestes : voila ce 
que hmferme ce Cantique Proph&ique dans le sens inte ne. 

8259. Ensuite, dans le sens interne, il s'agit de la seconde ten- 
tation de ceux qui etaient de TEglise spirituelle; cette tentation est 
dtkrite par le murmure do peuple a Marah, od etaient des eaux 
ameres; et enfin il s'agit de la consolation, qui est signified par le 
campement a Elim, oil il y avait douze fontaines et soixante-dix 
palmiers. 



364 ARCANES CELESTA. 

SENS INTERNE, 

8260. Vers. 1, 2. Alors chanta Moseheh,et les fils d' Israel , ce 
Cantique a Jihovak, et Us dirent , en disant : Je chanterai a 
Jehovah, car s'exaltant il s'est exalte, le cheval et son cavalier il a 
jetes dans la mer. Ma force et (mon) cantique, (e'est) J ah, et Urn a 
ete asalut ; celuici (est) mon Dieu, etje Lui etablirai un habitacle, 
le Dieude mon fere, et je Lexalterai. — Alors chanta Moscheli, et 
les fils d' Israel, ce cantique a Jehovah, signifie la glorification du 
Seigneur par ceux qui etaient de l'Eglise spirituelle a cause de la 
ddlivrance : et Us dirent, en disant, signifie ainsi d'apres l'influx : 
je chanterai a Jehovah, signifie que la gloire est au Seigneur seul : 
car s'exaltant il s'est exalte, signifie qu'il a manifeste son Divin 
dans l'Humain : le cheval et son cavalier il a jetes dans la mer, signifie 
en ce que par sa seule presence les faux d'apres le mal ont M dam- 
ned et jet£s dansl'enfer : ma force, signifie que tout ce qui appar- 
tient a la puissance vient de Lui : et (mon) cantique , (e'est) Jah, 
signifie que tout ce qui appartient a la foi et par suite a la gloire 
vient du Divin Vrai qui procede de Lui : et il ma ete a saint, signi- 
fie que de la vient la salvation : etje Lui etablirai un habitacle, 
signifie que dans le bien, quiproc&dede lui, il sera comme dans 
son ciel : leDieu de mon pere, signifie qu'il n'y a point eu d'autre 
Divin dans les Eglises Anciennes ; et je Lexalterai, signifie que 
main tenant le culte Divin sera aussi pour Lui seul. 

826L Alors chanta Moscheli, et les fils d Israel, ce cantique a 
Jehovah, signifie la glorification du Seigneur par ceux qui etaient 
de l'Eglise spirituelle a cause de la delivrance : on le voit par la 
signification de chanter un cantique, en ce que e'est la glorification, 
ainsi qu'il va etre expose ; que ce soit la glorification du Seigneur, 
e'est parce que dans la Parole par Jehovah est entendu le Seigneur, 
N°M 343, 1736, 2921, 3023,3035,5041, 5663,6280, 6281,6905, 
6945, 6956; et par la representation de Moscheh et des fils a" Israel, 
en ce que ce sont ceux qui Etaient de l'Eglise spirituelle, car Mos- 
chch avee le peuple reprfeente cette Eglise; Moscheli, la tete de 
cette Eglise, parce qu'il represente aussi le Divin Vrai, etle peu- 
ple ou les fils d'Israel l'Eglise ellc-m6me ; que les fils d'Israel soient 
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<eeux qui 6taient de l'Eglise spirituelle, on le voit N os 6426, 6637, 
6862, 7035, 7062, 7198, 7201 , 7215, 7223 ; que la glorification du 
Seigneur ait lieu a cause de la cfilivrance, cela est Evident d'apr&s 
ce qui a 6te montrS dans le Chapitre pr6c6dent, savoir, que ceux 
qui 6taient de l'Eglise spirituelle avaienl 6te sauv^s uniquement par 
l'av&iementdu Seigneur dansle monde, et que jusqu'a cette £po- 
que ils avaient &§ detenus dans la terre inftrieure, et y avaient 6t6 
infests par les esprits qui 6taient dans les faux d'aprfcs le mal, et 
■enfin avaient eted&ivres par le Seigneur aprfes quil eut fait Divin 
en Lui l'Humain ; que ceux qui dtaient de TEglise spirituelle aicnt 
6t6 sauv£s uniquement par l'av&iement du Seigneur dans le monde, 
■cela a 6ti montr6 N os 266 1 , 27! 6, 2833, 2834, 6372 ; et que jusqu'a 
■cette Spoque ils aient &t& detenus dans la terre interieure, et aient 
4te d&ivr&s par le Seigneur lorsqu'il eut fait Divin en Lui I'Hu- 
-main, on l'a vu N® s 6854, 6914, 7035, 7091 f., 7828, 7932, 8018, 
8054. Que chanter un cantique, cesoit glorifier, et qu'ainsi lecan- 
tique soit la glorification, c'est parceque les Cantiques, dans TE- 
glise Ancienne et plus tard dans l'Eglise Juive, 6taient proph&i- 
ques, et traitaient du Seigneur, principalement en cc qu'il devait 
■venir dans le monde, et qu'il devait d&ruire la tourbe diabolique, 
alors plus formidable que jamais, et deiivrer les fideles des attaques 
de cette tourbe ; et comme les expressions prophetiques des canti- 
ques contenaient de telles choses dans le sens interne, c'est pour 
cela qu'elles signifient la glorification du Seigneur, c'est-a-dire, la 
■Calibration du Seigneur d'apr&s l'altegresse du coeur ; en effet, I'al- 
tegresse du coeur est principalement exprimde par le chant, car Tal- 
legresse, dansle chant, delate comme de soi-memedans ce qu'il a 
de sonore : de la vient que, dans les cantiques, Jehovah, e'est-a- 
dire, le Seigneur, est appel6 H6ros, Homme de guerre, Dicu des 
armies, Yictorieux, force, boulevard, bouclier, salut; et que la 
tourbe diabolique, qui a etc d&ruite, est appelee Tennemi, qui a 6te 
frapp^, englouti, submerge, jet6 dans l'enfer. Ceux qui n'avaient 
aucune notion du sens interne, croyaientaussi autrefois qu'il fallait 
entendre des choses qui £taient dans le monde, par exemple, les en- 
nemis, les combats, les victoires, les d6faites, les submersions, 
dont les cantiques traitaient dans le sens externe ; mais ceux qui 
savaient que tous les prophetiques renfermaient des celestes et des 
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Oivins, el que ceux-ci 6taient represented dans ceux-la, savaient 
qu'il y etait question de la damnation des infi deles, et de la salvation 
des fidelec, par le Seigneur lorsqu'il viendrait dans le monde ; et alors 
eeux qui savaient cela, et qui y pensaient et en &aient affects, 
avaient uneallegresse interne, maisles autres n'avaient qu'unc al- 
legresse extern e; les Anges aussi, qui (Haient chcz les hommes, 
^talent alors en racme temps dans la glorification du Seigneur ; de 
la pourceux quichantaientetquiticoiitaientles cantiques ilyavait, 
d'apres la sainted et la beatitude provenant de rinfiux du ciel, 
une altegresse celeste dans laquelle il leur semblait etre enleves 
dans le ciel; les cantiques de l'Eglise chez les Anciens avaient un 
tel effet, ils auraient aussi un tel effet aujcerd'bui, car les AngCvS 
spirituelssontprincipalernent affects par ies Cantiques, qui trai- 
tent du Seigneur, de son Royaumc et de l'Eglise : si les Cantiques 
de l'Eglise ont eu cet effet, c* etait non-seulement parce que par eux 
l'altegresse du eoaur devenait active, ets'elangait de l'interieur jus- 
qu'aux fibres extremes du corps, et les ebranlait par un fremisse- 
ment agreeable et en meme temps saint, mais aussi parce que la glo- 
rification du Seigneur dans les cieux se fait par des choeurs et ainsi 
par des concerts d'un tres grand nombre d'Anges; c'est de la 
aussi que lelangage des Anges est barmoniquc, se terminanten 
cadences; sur les choeurs, voir K os 2o9o, 2596, 3350, 5182, 81 1 5 ; 
sur le langage Angelique, en ce qu'il se termine en cadences, voir 
IS * 1648, 1649,7191 f., de lavient que les glorifications du Sei- 
gneur chez les Anciens, qui dtaient de l'Eglise, se faisaient 
par des Cantiques, des psaumes, des instruments de musique de 
divers genre ■ car les anciens, qui etaient de l'Eglise , e'prouvaient 
une joie au-dessus de toutes les joies par le souvenir de l'avene- 
mentdu Seigneur, etdela salvation du genre humain par lui. Que 
les cantiques proph&iques aient contcnu dans le sens interne la glo- 
rification du Seigneur, c'est ce qu'on voit par les Cantiques dans la 
Parole; parexemple, dans Esaie j « Moi Jehovah, je T'ai appele" 
» dans la justice, et je prendrai la main ; Moi, je Tegarderai, etje 
» Te dormer at en alliance au peuple, comme lumiere des nations, 
n pour ouvrir lesyeux aveugles, pour tirer de la prison Venchaine, 
» de la maison de reclusion ceux qui sont assis dans les tenebres : 
.) chanlez a Jelwvak un Cantique nanveau, sa louange, ex\v&m z M 
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■ de la terre; qu'ils tifevent la voix, le desert et ses villes; qu'ik 
» ckanlenl les habitants du rocher, quits donnent gloire a Jehovah; 
» Jehovah comme un Heros sortira, comme un hommede guerre, 
» il excitera le Zele, sur ses ennemis it prSvaudra. » — XL1I. 6,7, 
■8, 9 et suiv. ; — qu'ici il s'agisse du Seigneur, en ce qu'il devait 
venir pour d61ivrer ceux qui 6taient dans la captivite spirhuelle, cela 
est Evident ; c'est pourquoi il est dit : Chantez a Jehovah un canti- 
que nouveau ; et : qu'ils chantent les habitants du rocher ; pareille- 
ment dans le Meme : « h< Tai donne pour alliance du pcupic, pour 
» r6tablir la terre, pour partager les heritages devastes, pour dire 
m aux enchames : Sonez ; a ceux qui sont dans les tdnkbres ; Mon- 
.i trez-vous ; sur les chemins ils paitront, et dans toutes les colli- 
» nes (sera) leurpaturage: Chantez, deux! et rejouis-toi, terre ; et 
* eAatez, nvmtacjnes, en chant, parce que Jtfiovah a console son 
J peuple, et de ses afflig6s il aura compassion. ■ — XLIX. 8, 9, 
10, 13 et suiv. ; — la aussi il s'agit de l'av6nement du Seigneur et 
de'la d61ivrance des enchaines. Dans David i « Ch <nLez a Jehovah 
J un cantique nouveau, b^nissez son Nora ; 6num6rez parmi les na- 
» tions sa gloire ; tous les dieux des peuples, vanity ! mats Jehovah 
» a fait les cieux, gloire et honneur devant Lui, force et beautd dans 
» sonsanetuaire ; donnez a Jehovah gloire tt force, donnez al hovah 
» la gloire de son Norn; dites parmi les nations: Jehovah regne, 
» aussi le globe est affermi, et il ne sera point 6branl6; Jehovah 
»iient;ilvientpour}ngerlaierre. .— Ps.XCVI. 1 a 13. -Dans 
le Meme : « Jehovah m'a fait monter de ik fosse de vastation, de la 
» fange de la boue ; et il a 6tabli sur le roc mes pieds; et il a mh 
» dam ma bouche wi Cantique nouveau, une louange a notre Dieu; 
» plusieurs verront et auront confiance. » — Ps. XL. 3, 4; — 
d'aprfes ces passages on voit aussi que le Cantique est la glorifica- 
tion du Seigneur a cause de la d&ivrance; car les cantiques enve- 
loppaient l'alldgresse du coeur et l'exaltation du Seigneur, MW 
gresse du coeur a cause de I'avdnement du Seigneur et de la salva- 
tion alors, et l'exaltation a cause de la victoire sur les ennemis spi- 
rituels; l'alligresse du cosur avec l'exaltation du Seigneur, c'est ce 
qui est'entendu par la glorification. Que 1'alWgresse du cceur ait 
6t6 signifife par les cantiques , cela est Evident dans David : « Con- 
- fessez Jdhovah sur laharpe, sur le nablion a dix cordes, psalmo- 
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» diez-Lui , chantez-Lui un cantique nouveau , rendez un beau tou- 
» cher avec cri retentissant, parce qu'i/ rassemble comme un mon- 
» ceau les eaux de la mer 7 il met dans des tresors les abimes. » — 
Ps. XXX11I. 2 a 7. — Dans Esaie : « Elle cessera, la joie des tam- 
bourins; il cessera, le tumulte des joyeux; elle cessera, la joie dela 
harpe, avec Chant Us ne boiront point le vin. » — XX1Y. 8, 9. — Et 
dans Amos: « Je changerai vos fetes en deuil , et tous vos canti- 
» cfues en lamentation. » — VI1L 10. — Que 1' exaltation de Jeho- 
vah, c'est-a-dire, du Seigneur, se soit faite par des cantiques, on le 
voit dans David : « Le serviteur de Jehovah, David, qui prononca a 
» Jehovah tes paroles de ce Cantique : Jehovah ma force, Jehovah 
v mon rocher, et ma forteresse, et mon lib6rateur, mon Dieu, mon 
» rocher en qui je me confie, mon bouclier, et la corne de mon salut, 
» mon refuge; en lelouant j'invoquerai Jehovah, alors de mes en- 
» nemis je serai d£livr6. » — Ps. XYII1. \ y % 3, 4 at suiv. — Dans 
le Meme: « J&iovah (mi) ma force, et mon bouclier, c est pour- 
» quoipar un Cantique je Le confesserai ; Jehovah (est) leur force, 
» et la force des saluts de son Oint. » — Ps. XXV11I. 7, 8. — Dans 
le M6me: « Ton salut, 6 Dieu, en haut me conduira ; je louerai Le 
» Nom de Dieu par un Cantique, et je Le magnifierai par une con- 
» fession. » — Ps. LXIX. 30,31. —Que les Cantiques aient traits 
du Seigneur, c'est aussi ce qu'on voit dans Jean : « Les vingt-quatre 
» Anciens ckanterent un Cantique nouveau, disant : Tu es digne de 
» prendre le livre , et d'en ouvrir les sceaux, parce que tu as 6t6 
» tu6, et nous as rachete's a Dieu en ton sang. » — Apoc. V. 9, 
■10: — et dans le Meme : cc Je vis sept Anges, et ceux qui chantaient 
» le Cantique de Mo'ise serviteur deDieu, eUe Cantique de I'Agneau, 
» disant : Grandes et admirables (sont) tes oeuvres, Seigneur, Dieu 
a Tout-Puissant ! justes et vdritables (sont) tes chemins, Roi des 
» saints ! Qui ne Te craint, Seigneur, et ne glorifie ton Nom. » — ~ 
Apoc. XV. 2, 3 ; — le Cantique de Mo'ise et de I'Agneau, est le Can- 
tique qui est dans ce Chapitre ; il est appel.6 le Cantique de l'Agneau, 
parce qu'il y est question de la glorification du Seigneur. 

8262. Etjls dirent, en disant, signifie ainsi d'apres I' influx : on 
le voit par signification de dire, lorsqu'il s'agit de la glorification 
du Seigneur par un Cantique, en ce que c'est l'influx ; dire est aussi 
l'influx, N os 5743, 6152, 6291, 7291, 7381, 8221. 






EXODE, CHAP. QUINZIEME. 369 

8263. Je chanter ai a Jehovah, signifie que la gloire est au Sei- 
gneur seul : on le voit par la signification de chanter a Jehovah, en 
ce que c'est glorifier le Seigneur, ainsi qu'il vient d'etre montre 
No 8261 , par consequent que la gloire est a Lui ; qu'elle soit a Lui 
seul, c'est parce que le Seigneur est Jehovah dans la Parole, 
N°8261 , ainsi seul Dieu. Dans la Parole il est dit ca et la qu a 
Dieu seul sera la gloire ctl'lionneur ; celui qui ne connait point les 
interieurs de la Parole, pcut croire que le Seigneur veut et ainie la 
gloire corame l'homme dansle monde, et meme par la raison 
quelle Lui appartient de preference a tous dans i'univers^ mais le 
Seigneur veut la gloire non par rapport a Lui, mais par rapport a 
l'hoirmie qui Le glorifie; l'homme qui Lc glorifie, fait cela d'apres 
une sainte veneration pour Lui en ce qu'il est le supreme, et d'apres 
une humiliation de soi-meme en ce que relativement il n'est rien , 
et parce qu' ainsi il y a dans la glorification du Seigneur par 
rhomme non-seulement une sainte veneration, mais aussi une 
humiliation, l'homme est alors en etat de.recevoir l'influx du bien 
procedantdu Seigneur, par consequent aussi r amour pour le Sei- 
gneur ; de la vient que lc Seigneur veut que l'homme Le glorifie, 
voir IN T os 4347, 4593, 5957 : que l'influx du bien procedant du 
Seigneur soit dans le coeur humble, on le voit N os 3994, 7478. 

8264. Car s'exaltant il s'est exalte, signifie qu'il a manifeste 
son Divin dans I'Humain : on le voitpar la signification des'cxatter, 
quand cela est dit du Seigneur, en ce que c'est manifester le Divin 
dans I'Humain ; si ces paroles, « en s'exaltant il s'est exalte", » ont 
cette signification, c'est parce que le Divin est le Tres-Haut ou le 
Supreme, et que le Seigneur, quand il a 6te dans le monde, a fait 
Divin en Lui 1'humain, et ainsi en s'exaltant s'est exalte-, que le 
Haut dans la Parole signifie le Divin, on le voit N° 81 53 : ici il est 
dit : « en s'exaltant il s'est exalte, » et par Ik est signifiee la mani- 
festation du Divin dans I'Humain, parce que dans ce Cantique il 
s'agit du Seigneur, en ce qu'apr&s avoir fait Divin son Humain il a 
jete les mediants dans les enters, et a eieve les bons dans le Ciel, 
IS T ° 8258, et cela par sa seule presence, N 7989, car jeter les me- 
diants dans les enfers et eiever les bons dans le Ciel, par la seule 
presence, c'est la le Divin, 

8265. Le cheval et son cavalier il a jetes dans la m,er } signifie en 
XII 24 
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ee que c'est par sa seule presence les faux d'apres le mat out ett> 
damneset jetes dans l'enfer : on le voit par la signification du cheval, 
en ce que ce sont les faux d'apres l'intellectuel perverti, car lecheval 
estrintellectuel, N« §761,2762. 3217, 5324, et dans le sens oppose" 
l'intellectuel perverti, etcomme c'est un intellectuel nul, dans ce 
sens le faux est signifie par le cheval, et le scientifique faux par le 
cheval de Pbaraon, N os 6125, 81 46, 81 48 ; par la signification du 
cavalier, en ce que ce sont les raisonnements qui en proviennent, 
N os 81 46, 81 48; et par la signification de jeter dans la mer, en ce 
que c'est damner et jeter dans l'enfer, car la mer, ici lamer de 
Suph, estl'enfer oil sont les faux d'apres le mal de ceux de l'Eglise 
qui avaient&e' danslafoi s^par^e et dans la vie du mal, Pv Tos 8099, 
81 37, 84 48 ; c'est de la qu'ils sont appel^s les faux d'apres le mal ; 
que ces faux aient 6te damned et jet6s dans l'enfer par la seule pre- 
sence du Seigneur, cela a &6 montre" dans le Chapitre precedent ; 
en effet, les mediants ne peuvent en aucune maniere supporter ni 
soutenir la presence Divine, car par la presence Divine ils sont 
dans Fangoisse, dans la torture, et comme privet de vie, ils se 
component comme ceux qui sont dans l'agonie dela mort ; et cela, 
parce que la toute-puissance est dansleDivin, et qu'elle d&ruit et 
6teint ce qui est oppose^ ainsi le faux et lemal ; c'est de la que la 
vie de ceux qui sont dans le faux et dans le mal est en souffrance 
par la presence Divine, et sent alorsen soi l'enfer, seloa le degr6 
de la presence ; mais afin que ceux qui sont dans les faux et dans 
les maux ne soient point de'truits entierement ni torture's, ils sont 
v oil6s par leurs propres faux et leurs propres maux comme par d'6- 
pais brouillards, qui sontd'une telle nature, qu'ils affaiblissent 
1'influx duDivin, ou lerepoussent ou Mouffent, ainsi que font 
ordinairement les brouillards terrestres ou les nu6es a regard des 
rayons du soleil : c'est la ce qui est entendu par ces paroles dans 
Jean : « Ils diront aux montagnes et aux rocbers : Tombez sur nous, 
» et cachez-nous de la facede celui qui est assis sur le trone, et de 
» la colere del' Agneau, parce qu'il est venule grand jour de sa 
» colere, qui done pourra se tenir debout. » — Apoc. VI. 16, 17 ; 
— par les montagnes elles rochers, auxquels ils diront de tomber 
sur eux et de les cacber, sont signifies les maux et les faux ; par 
la colere de l'Agneau est signifie" le tourment, car il semble que le 
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Divin tourmente par colore, lorsque cependant ce sont les faux 
memeset les maux m6mes; pareillemcnt dans Esaie II. 40; dans 
Hos6e, X, 8 ; dans Luc, XXIII. 30 ; que la damnation soit produite 
par la seule presence du Seigneur, c'est aussi ce qui est signify 
dans ce Cantique, par les passages suivants : « Tu dances ta fu- 
» reur, elle lesdevore comme du chaume; et par le vent de tes 
» narines ont 6t6 amass6esles eaux, comme un monccau se sont 
» arrets les courants: tu as souffle par ton vent,- la mer les a 
» couverts, ils ont gagne' le profond : tu as 6tendu ta droite, la terre 
» les a eng!outis.» — Vers. 7, 8, 10, 13;— pareillcment dans 
plusieurs autres passages dans la Parole. 

8266. Ma force^ signifie que tout ce qui appartient a la puissance 
vient de Lui ; on le voit par la signification de la force, en ce que 
c'est la vigueur et la puissance ; et parce qu'il est dit ma force, et 
qu'il s'agit de J6hovah ou du Seigneur, c'est que tout cequi appar- 
tient a la puissance vient de Lui. 

8267. Etmon Cantique, cest J ah, signifie que tout ce qui appar- 
tient a la foi et par suite a la gloire vient du Divin Vrai qui pro- 
vede de Lui : on le voit par la signification du Cantique, quand il 
s'agit de Miovah, en ce que c'est la glorification du Seigneur, 
i\° 8261 , mais que quand il sagit de l'homme, comme ici, c'est la 
gloire qui provient de la foi, ainsi la foi d'oii provient la gloire, car 
tout ce qui appartient a la gloire qui est a l'homme Yient de la foi 
pour le Seigneur, parce que la foi qui est la foi vient du Seigneur, 
et ainsi dans la foi est le Seigneur, par consequent la gloire elle- 
meme : si la gloire de l'homme vient de la foi, c'est aussi parce 
que le Divin Vrai, duquel provient et par lequel existe la foi, appa- 
raitdevant les yeux des Anges comme lumiere, et aussi comme 
splendeur et eclat de lumiere; cet eclat de lumiere, joint aux ma- 
gnificences du ciel qui proviennent de la lumiere, est appel6 gloire, 
laquelle par consequent n'est autre chose que le Divin Vrai, ainsi 
la foi. Que Jan soit le Divin Vrai proc&lant du Divin Humain 
du Seigneur, c'est parce que Jah est d'apres Jehovah, et ce Vrai 
est appele* Jah, parce qu'il n'est point l'Etre, mais TExister d'apres 
1'fitre, car le Divjn Vrai est VExister, et le Divin Bien est l'Etre, 
voir ]Nfo 6880 ; c'est aussi de la qu'il est dit « mon cantique , c'est 
Jah, » parce que le cantique signifie la foi qui appartient au Divin 
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Vrai .* Jali signifie aussi le Divin Yrai dans David : « Chantez a 
» Dieu, louez son nom, exaltez celui qui chevauche sur les nufe, 
# par Jah son nom, et bondissez devant Lui. » — Ps. LXYIIL 5; 

— louer et exalter Dieu par Jah son nom, c'est par le Divin Yrai .- 
et aussi dans leMeme : «Dansladetressej'ai invoque" Jah, JaAm'a 
» repondu par F61argissement ; Jehovah m'a secouru, ma force et 
» (mon) cantique, (c'est) Jah; je ne mourrai point, maisje vivrai, 
» et j'annoncerailes oeuvres teJah; j'entrerai par les portes de la 
» justice, et je confesserai Jah. » — Ps. CXYIII. 5, 13, -1 4, 17, 19 ; 

— la, Jah est le Seigneur quant au Divin Yrai • pareillement Jah 
dans Kallelu-Jah , — Ps. GY. 45. Ps. CVL 1,48. Ps. CXI. 1. 
Ps.CXIl. 1. Ps. GXI1L 1 ; 9. Ps. CXY. 17, 18. Ps.GXYI. 19. 

8268. Et il ma ete asalui, signifie que de la vienl la salvation ; 
on le voit sans explication. 

8269. EtjeLui etablirai tin habhacle, signifie que dans le bien, 
qui procede de Lui, il sera comme dans son del : on le voit par la 
signification de Fhabitacle, lorsque celaest ditde J6hovah ou du 
Seigneur, en ce que c'est le bien ; si Fhabitacle du Seigneur est le 
bien, c'est parce que tout bien vient du Seigneur, ainsi le bien ap- 
partient au Seigneur, au point qu'il peut etre dit que le Seigneur 
est lebien * quand le Seigneur habite dans le bien, il habite dans 
son Divin, et il ne peut habiter ailleurs, selon les paroles du Sei- 
gneur dans Jean : « J6sus dit : Si quelqu'un M'aime, il garde ma 
» parole, et mon P&re l'aime, et vers lui nous mendrom, et (notre) 
demeure ckez lui nous ferons. * — XI Y. 23 ; — le bien d'apres le 
Divin estdecrit ici par aimer le Seigneur et garder sa parole, car 
lebien appartient a r amour, il est dit que chez lui ils feraientleur 
demeure, c'est-a-dire, dans le bien chez lui. 11 est dit : « comrne 
» dans son cicl, » parce que le ciel est appel6 Fhabitacle de Dieu, 
par laraison que le bien, qui procede du Seigneur, est dans le ciel 
et constitue le ciel ; le Seigneur est aussi dans chaque homme 
comme dans son ciel, lorsqu'il y est dans le bien, car le ciel de 
rhomme est lebien, etl'homme par lebien est chez les Angesdans 
le ciel : dela il devient Evident que par « je lui 6tablirai un habita- 
nt cle, » il est signing que dans le bien, qui procfcde de Lui, il sera 
comme dans son ciel. 

8270. he Dieu de mon pere, signifie quil n'y a point en ft autre 



EXODE, CHAP. QUINZliME. 373 

Divin dans les Eglises Anciennes : on le voit par la signification 
du pcre, en cc que c'est l'Eglise Ancienne, N os 6050, 6075, 7649, 
8055; de la le Bleu df pcre est le Divin dans les Eglises An- 
ciennes ; quele Divin dans ces Eglises ait M le Seigneur, cela a 
et6 montre" N os 6846, 6876, 6884 ; et que par Jehovah elles 
n'aient pas entendu d'autre que le Seigneur, on le voit N os 1343 , 
5663. 

8271. Etje L'cxalterai, signifie que maintenant le culte Divin 
sera aussi pour Lui seul : on le voit par la signification d'exalter, 
quand il est dit de l'homme qu'il exaltera Jehovah, en ce que c'est 
le culte, car le culte Divin consiste dans l'exaltalion du Seigneur 
respectivement a soi , et cela selon le degre de Thumiliation de 
soi-meme devant le Seigneur; rimmiliation est l'essentiel du culte 
Divin ; quand l'homme est dans cet essentiel , il est alors en 6tat 
de recevoir du Seigneur le vrai qui appartient a la foi , et le bien 
qui appartient a la charite" , par consequent en tot de 1' adorer : 
mais si l'homme s'exalte lui-meme devant le Seigneur, alors il 
ferme les interieuis dc son mental a la reception du bien et du 
vrai qui proefcdent du Seigneur. Quant a ce que c'est que s'exalter, 
quand il est dit du Seigneur qu'il S'exalte , on vient de le voir 
K°8264„ 

9272. Vers. 3, #> 5. Jehovah (est) homme de guerre, Jehovah 
(est) son Nom. Les chars de Pkaraon et son armee il ajetes dans 
la mer; el I'eiite de ses chefs tertiaires a etc submergee dans la 
mer de Supk. Des abimes les out converts, Us sont descendus 
dans les profondeurs comme une pierre. — Jehovah (est) homme 
de guerre , signifie que le Seigneur defend contre tous les maux 
et tous les faux qui viennent des enfers. Jehovah (est) son Nom , 
signifie qu'il est le seul de Qui toutes choses procedent : les chars 
de Piiar aon etson armee il ajetes dans la mer, signifie que les faux 
d'apreslc mal, en particulier et en general, de ceux qui toient 
dc 1'Eglise et y avaient vecu dans le mal, se sont precipes 
dans les enfers a Sa presence : et l' elite de ses chefs tertiaires, 
signifie tous les faux en general avec les faux qu'ils contiennent ; 
a etc submergee dans la mer de Suph, signifie qu'ils se sont ren- 
ferm^s par les faux d'apres le mal ; des abimes les out converts . 
signifie que les faussetes provenant des cupidites les ont enve- 
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lopp^s : Us sont descendus dans les profondeurs comme une pkrre 

signifie qu'ils sont tombes vers les inferieurs comme d'apres la 

pesanteur. 

85273. Jehovah est homme de guerre, signifie que le Seigneur de- 
fend contre tous les maux et tons les faux qui viennent des enfers : 
on le voit par la signification de Yhomme de guerre, en ce que c'est 
celui qui combat contre les faux et les maux, c'est-a-dire, contre 
les enfers, et en est vainqueur, ici celui qui defend l'homme contre 
eux ; car , ainsi qu'il a 6te* montr6 ci-dessus , le Seigneur seul com- 
bat pour l'homme, et le defend, quand il est attaque* par les enfers, 
et cela continuellement, surtout dans les tentations, qui sont les 
combats spirituels: le Seigneur est appele" homme de guerre, 
d'abord , parce que , quand il 6tait dans le monde , il a combattu 
seul, c'est-a-dire, par Lui-Meme, contre les enfers, qui alors quant 
a la plus grande partie avaient M ouverts, et qui attaquaient et 
s'etforcaient de subjuguer tous ceux qui venaient dans l'autre vie, 
quels qu'ils fussent ; si la tourbe diabolique, c'est-a-dire, les enfers, 
attaquaient alors avec un tel acharnement, c'toit parce quele Divin 
qui passait par le ciel, et qui avant l'av^nement du Seigneur 6talt 
le Divin Humain, ne prevalait pas contre les maux et les faux qui 
s'&aient si immensement augments, c'est pourquoi il a plu au Di- 
vin lui-meme de se revetir de rilumain et de le faire Divin, et alors 
en meme temps, par des combats admis en soi, de jeter cette tourbe- 
diabolique dans les enfers, et de l'y renfermer et la soumettre aux 
cieux ; et aussi en meme temps de remettre les cieux eux-memes en 
ordre; c'est d'apres ces combats que le Seigneur est d'abord ap- 
pele* H omme dc guerre; et ensuite, c'est parce que, apres avoir ainsi 
vaincu les enfers et etre devenu la Justice, il defend les liommes par 
sa Divine puissance, et cela continuellement, et surtout dans les 
combats des tentations. Que le Seigneur ait combattu Seul et de 
Lui-Meme contre les enfers, et les ait vaincus, on le voit dans 
Esaie : « En arriere a eie rejete le jugement, et la justice au loin 
» s'est tenue, car dans la place a bronchi la virile, et la droiture ne 
» pent point approcher ; tanclis que la virile a eie enlevee, et celui 
» qui se retire du mat (passe pour) insense : Jiliovah a vu , et mau- 
» vais a ete a ses yeux, qtiil iiy eut point de Jugement; el il a vu 
I anil ny avail point d' homme, et il a eie stupefail de ce que per- 
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» sonne nintercedait ; cest pourquoi son bras Lui a procure le sa- 
» lut t et sa Justice La soulenu; de tail arevetu la justice commc 
» une cuirasse, et le casque du salut sur sa tele, » — LIX. 14, 45, 
I 6, 17 ; — ici est dtait l'&at de ce temps dans Tun et 1' autre monde, 
et que le Seigneur Seul par Lui-Memc a retabli la chose tombSe. Pa- 
reillement ailleurs dans le Meme : « Qui (est) celui-ci qui vient d y i- 
» dom, les vetements teints, dc Bozra, celui-ci, honorable dans son 
» vetement, s'avancanl dans la multitude de sa force ? Moi, qui parle 
» dans la justice, grand pour le salut ; le pressoirj'ai foule seul, et 
» d'entre les peuples nul komme avecmoi; de Id s'est repandu leur 
» victoire sur mes habits ; car lejour de la vengeance (est) dans mon 
» cceur, et Vannee de mes racheles etait venue ; j'avais regarde de 
» tous cotes, mais personne pour m aider , etj'al ete dans la stupeur, 
» mais personne pour me soutenir 3 cest pourquoimon bras Ma pro- 
» curele salut. » — LXIII. 1, 2, 3, A, 5; — d'apres cela on peut 
voir que le Seigneur dans le monde a combattu seul contre les en- 
fers, et les a vaincus ; quant aux combats et aux victoires sur les en- 
fers, voici ce qu'il en est : celui qui les a vaincus une fois, les vain- 
era continuellement , car par la victoire il s'acquiert la puissance 
sur eux, puisqu'il confirme autant en lui et s'approprie autant le 
bien qui appartient a l'amour et le vrai qui appartient a la foi, con- 
tre lesquels ensuite les enfers ne peuvent rien oser ; le Seigneur, 
quand il <Hait dans le monde, a admis en Lui contre tous les enfers 
les combats des tentations, et par ces combats il a fait Divin en Lui 
l'Humain, et en meme temps il a alors reduit pour toujours les en- 
fers a l'ob&ssance, voir IN T oM663, 1668, 1690, 1692, 1737, 4813, 
1820, 2776, 2786, 2795, 2803, 2814, 2816, 4287 ; e'est de la que 
le Seigneur a Seul pour toujours la puissance sur les enfers ; et que 
d'apres la Divine puissance il combat pour l'homme. Cest done 
pour cela que le Seigneur est appele Komme dc guerre, et aussi H6- 
ros, comme encore dans Esa'ie : « Jehovah comme le Heros sortira, 
» comme un Homme de guerrcs il excitera le Zele, sur ses ennemis 
» il prevaudra. » — XL1L 13: — et dans David: « Qui (est) ce 
» Roi de gloire? Jehovah le fort et \e Heros, Jehovah le Heros de 
» guerre. Qui (est) ce Roi de Gloire? Jehovah Sebaoth (des Ar- 
» m&s). » ~ Ps. XXIV. 8, 10. — Dans la Parole, lorsqu'il est 
parli de guerre, il. est entendu dans le sens interne une guerre spi- 
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rituelle contre les faux et les maux, ou, ce qui est la meme chose, 
contre le diable, c'est-a-dire, les- enfers, I\ os 1664, 2686; il s'agit 
des Guerres ou des combats du Seigneur contre les enfers dans le 
sens interne, t'ant dans les Historiques de la Parole que dans les 
Prophetiques ; il s'agit pareillement des guerres et des combats du 
Seigneur pour rhomme: chez les Anciens, chez lesquels e'tait 
l'Eglise du Seigneur, il y avait aussi une Parole tant Historique que 
Prophetique, qui aujourd'hui a disparu; la Parole Historique etait 
appele'e le Livre des guerres de Jehovah, et la Parole Prophetique, 
les Enonces ; il est fait mention de cette Parole dans Mo'ise, Nomb. 
XXI. U et 27 ; que le mot qui est employe la, au Vers. 27, signifie 
les prophe'tiques , cela est Evident par la signification de ce mot, 
Nornb. XXIII, 7, 48. XXIV. 3, 15; — par les Guerres de Jehovah 
y sont entendus les combats et les victoires du Seigneur contre les 
enfers, lorsqu'il etait dans le monde, et aussi ses combats et ses 
victoires perptoelles dans la suite pour rhomme , pour l'Eglise et 
pour son Royaume; car les enfers veulent continuellement s'&eveiv 
puisqu'ils ne respirentquela domination, mais ils sont re'prime's par 
le Seigneur Seal ; leurs efforts pour s- elancer apparaissent commo 
des Ebullitions, et comme des Ejections dorsales par rhomme ; mais 
autant defois ils font ces efforts, autant defois un grand nombrede 
ccs esprits infernaux sont pr6cipites plus profond6ment dans les en- 
fers. 

8274. Jehovah est son Nom, signifie quit est le seul de quitoutes 
choses procedent : on le voit par la signification du Nom de Jehovah, 
en ce que ce sont toutes les choses de la foi et de 1' amour, ou toutes 
les choses du vrai et du bien dans le complexe, par lesquelles le 
Seigneur est ador6, N os 2724, 3006, 6674; eten ce que, dans le 
sens supreme, c'est le Divin Humain du Seigneur, N os 2628, 6887, 
de Qui procedent toutes ces choses; de la et aussi de ce que J6hovah 
est l'ttre meme, ainsi Tetre de toutes choses, il est Evident que par 
« Jehovak est son Nam, » il est signifie' que le Seigneur est le seul 
de qui toutes choses procedent. 

8275. Les chars de Pharaon et son armeeilajetes dans la mer^ 
signifie que les faux d'apres le mal, enparticulier eten general, de 
ceux qui etaient de l'Eglise et y avaient vecu dans le mal , se sont 
precipiies dans les enfers a sa presence : on le voit par la significa- 
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tion des chars , en ce qu'ils sont les faux , N os 8146, 8148, 8215, 
ici lcs faux en particulicr, parce qu'ensuite il est dit Yarmee , par 
laquelle sont signifies les faux en gtedral, car l'arm^e signifie les 
faux, ainsi qu'il a ete montre, K 08 3448, 8138, 8146, 8148; par 
la representation de Pharaon et des Egyptiens , en ce qu'ils sont 
ceux de l'Eglise qui avaient &t& dans la foi se>ar£e et dans la vie 
du mal, et par suite dans les faux sans melange d'apres le mal, 
N<« 7926^ 81 32, 8135, 8138, 8148 ; par la signification de la mer, 
ici de la mer de SuplL en ce qu'elle est l'enfer, oil sont ceux qui 
etaient dans ces faux, N os 8099, 8137, 81 48; de la U a jete dans 
la mer, signifie qu'il a precipite dans l'enfer, dans le sens interne, 
qu'ils s'y sont precipitins eux-memes a la seule presence du Sei- 
gneur, voir N° 8265 : d'apres cela, il est Evident que par ces paroles, 
« les chars de Pharaon et son arm6e il a jete dans la mer; » il est 
signifie que les faux d'apres le mal, en particulier et en general, 
de ceux qui etaient de l'Eglise et y avaient v£cu dans le mal, 
se sont pr6cipit6s dans les enfers a la presence du Seigneur. 

8276. Et ['elite de ses chefs terti aires , signifie tous les faux en 
general avec les faux qu'ils conliennent : on le voit par la signifi- 
cation des chefs teniaires, en cc qu'ils sont les communs sous les- 
quels sont en serie les particuliers, N os 8150, ainsi tous en g£ntal 
et en particulier; en effet, quand il est dit les communs, il esten- 
tenduaussi les particuliers qui sont sous eux et en eux, et meme les 
singuliers qui sont sous les particuliers et en'eux, car le commun sans 
les particuliers et sans les singuliers n'est rien, e'esi d'apres eux 
qu'il est appeie le commun, parce qu'il cstle complexe de plusieurs; 
e'est de la que les chefs tertiaires signifient tous les faux en general 
avec les faux qu'ils contiennent : il est dit Y elite, et par elle sont 
signifies les principaux, e'est-a-dire, les faux souslesquels sont tous 
les autres. 

8277. A ete submerge dans la mer de Swph, signifie quits se sont 
renfermes par les faux d'apres le mal ; on le voit par la signification 
d'etre submerge, ici dans les eaux de la mer de Suph, en ce que e'est 
se renfermer par les faux d'apres le mal, car les eaux de cette mer 
signifient les faux, K os 8137, 8138; et ftire submerge, e'est etre 
renferme; en effet, ceux qui sont dans lcs enfers sont renfermes et 
entombs par les faux, comme le sont par les eaux ceux qui sont 
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submerges; qu'ils s'y plongent ou s'y renferment eux-rnemes, on le 
voit N« 7926, 8227, 8228. 

8278. Des abimes les ont converts, signifie que les faussetes, pro- 
venant dts cupidites , les ont enveloppes : on le voit par la significa- 
tion des abhnes, en ce que ce sontles faussetes provenant des cupi- 
dity ; par les abiraes dans la Parole sont entendus des eaux et des 
amas d'eaux dans des lieux profonds, et par les eaux dans le sens 
bon sonl signifies les vrais, et dans le sens oppose les faux, N os 739, 
790, 2702, 3058, 3424, 4976, 5668, et par les lieux profonds sont 
signifies les enters; de la vient que les abimes sont les faussetes 
provenant des cupidites, et qu'ils sont aussi les enfers. Que par 
les abimes dans la Parole soient entendus des eaux dans des lieux 
profonds et des amas d'eaux, on lc voit dans Ez6chiel : « Des eaux 
» ont fait croitre le Cedre, un Abime I'a rendu Sieve, de maniere 
» qu'avec ses torrents il allait autour de sa plante, et il envoyait 
■* ses canaux vers tousles arbres du champ. » — XXXI. 4. — Dans 
David : « 11 a fendu les rochers dans le desert, et il a fait boire dc 
» grands abhnes; il a tire des ruisseauxdu rocber, et il a fait des- 
o cendre des eaux comme des courants. » — Ps. LXXVIII. 4 5, 46, 

— Dans Mo'ise: « line terre bonne, une terre de torrents d'eau, 
a de fontaines, et d abimes qui sortmt de la vallee et de la monta- 
» gne. » — DeutGr. VIII. 7; dans ces passages les abimes sont 
prispour des eaux en abondance; et les eaux en abondance ou les 
abimes sont les vrais de la foi en abondance; il a fait boire de 
grands abimes sortis du rocber, ce sont les vrais de la foi sansqu'il 
en manquat, car le Rocber est la foi proc^dant du Seigneur, ainsi 
le Seigneur quant a la foi ■ les abimes qui sortent de la valine et de 
la montagne, ce sontles vrais de la foi provenant de r amour ; de la 
aussi parmi les benedictions de Joseph il y eut « les Benedictions de 

* l' abime elenduen bas. » — Gen. XLIX. 25. Deuter. XXXIII. 13. 

— Que les abimes soient les faussetes provenant des cupidites, par 
consequent aussi les Enfers, on le voit dans Esa'ie : « Re'veille-toi 
» comme aux jours dc l'antiquite, aux generations de reternite ; 
« N'est-ce pas Toi qui taris la mer, les eaux du grand AMme, et qui 
» mets les profondeum de la mer pour chemin, afin que passent les 
» rachetes? » — LI . 9 , to, II. — Dans le meme : « Jehovah qui a 

* fendu les eanx (levant eux j qui les a conduits par les abtmes. 
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» comme le cheval dans le desert; ils n'ont point bronchi » — 
LXIIL 13,14. — Dans Ez&hiel : « Ainsi a dit le Seigneur J6hovih ; 
» Quand je t'aurai rendue une ville desole"e , comme les villes qui 
» ne sont point habitees, quand f aural fait monter contre toi 
» I'Abmie, etque t'auront couverte tes grosses eaux. » — XXVI. 19. 

— Dans Jean : « Je vis une 6toile tombed du ciel sur la terre, et la 
» clefdupuits deCAbime tut fut donnee, et elite oitvrk le pults de 
» rAbime. » — Apoc. IX. 1 , 2, 1! . —Dans le Meme : « La Bete 
» qui monta de iabime fit la guerre contre eux. » — Apoc. XL 7. 

— Enfin dans leMeme : «La Bete, que tu as vue, etait et n'est 
" point; et elle doit monter de I'Abime, et dans la perdition elle 
» s'en ira. »— Apoc. XVII. 8; — dans ces passages les Abimes 
signifient les enfers, par consequent aussi les fausset6s provenant 
des cupidites, car elles sont dans les enfers et font les enfers. 
Puisque c'est la ce qui est signifie par les Abimes, par eux sont 
aussi signifies les Tentations, car les tentations sont faites par les 
faux et les maux injects des enfers ; TAbime est pris dans ce sens 
dans Jonas : « Les eaux m'avaient enveioppe jusqu'a Tame, VAbime 
» m 'avail enviroune. » — II. 6 : — dans David : « Un Abhne cr'ie a 
» un Abhne, a la voix de tes canaux, toutes tes ruptures et tes flots 
» sur moi ont passe\ » — Ps. XLII. 8.— Dansle Meme : — Toi qui 
» m'as montre" des angoisscs en grand nombre etmauvaises, reviens 
» et viviQe-moi, et des Abimes de la lerre fais-moi revenir et re- 
» monter. » — Ps. LXXL 20. 

8279. Ils sont descendus dans les profondeurs comme une pierre, 
signifie qu'ils sont tombes vers les inferieurs comme d'apres la pe- 
santeur : on le voit par la signification de descendre, lorsque c'est 
vers les inferieurs, comme d'apres la pesanteur, en ce que c'est 
tomber ; par la signification des profondeurs, en ce que cesonl les 
inf£rieurs oil sont les enfers, ainsi qu'il va etre montr6 ; et par la 
signification de comme une pierre, en ce que c'est comme d'apres 
la pesanteur ; il est dit comme une pierre, parce que la pierre dans 
lesens r&l signifie le Vrai, N° s 643, 4298, 3720, 3769, 3771, 
3773, 3789, 3798, 6426, et par suite dans le sens oppose, le faux ; 
le faux d'apres le mal est meme d'une telle nature, qu'il tombe vers 
les inferieurs, comme dans le monde ce qui est pesant ; an contraire 
le vrai d'apres le bien est d'une telle nature, qu'il monte vers les 
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sup6rieurs, com me dans le monde ce qui est leger ; de la vient que, 
tant que les mecliants n'ont pas encore et6 d6vast£s quant aux 
vrais, ils sont dans la region au-dessus des enfers, mais des qu'ils 
ont 6te d6vast£s, c'est-a-dire, prives desvrais, c'est commesiles 
ailes leur avaient M couples, et alors ils tombent comme des 
masses, et plus les faux d'apres le mal sont mauvais, plus ils tom- 
bent profond^ment; c'est de la que les profondeurs, de meme que 
les abimes, signifient les enfers; mais les Profondeurs signifient 
les Enfers respectivement aux maux, et les abimes les Enfers 
respectivement aux faux provenant des maux ; comme dans J6r6- 
mie : « Fuycz ! ils se sont detournes dans le profond ok ils se sont 
» jetes pour y habiter : » — XLIX. 8, 30 : — dans David : « Des 
w eaux me sont venues jusqu'a Fame ; fai 6te submerge* dans an 
» bourbier de profondeur, et point de consistance ; je suis venu 
» dans/es profondeurs des eaux, et le flot m'a couvert : — retire- 
» moi du bourbier de peur que je ne sois submerge ; que je sois 
» delivre' deceuxqui mehaissent, et des profondeurs des eaux; 
» que ne me couvre point le flot des eaux, et que ne m'engloutisse 
» point la profondeur, et que sur moi la fosse ne ferme point sa 
» bouclic.« — Ps.LXiX.2, 3, 45, 16.— Dans Micliee: « Iljettera 
» dans la profondeur de la mer tous leurs p6ch6s. » — VII. '19. 
— Si le profond est Tenfer respectivement au mal, c'est parce 
qu'il est l'oppos6 du Haut qui signifie leGiel et se dit du bien, 
N° 8153 : le mal aussi correspond a ce qui, sur la terre, est Pesaut 
et tombe par son propre poids, par consequent aussi a la pesanteur 
de la pierre, lorsque la pierre signifie le faux, 

8280. Vers. 6, 7, 8, 9, 10. Ta droite, Jehovah, est magnifiee 
enforce; par ta droite, Jehovah, tu ecrases Cennemi. Et par la 
grandeur de ta majeste tu detruis ceux qui s' insurgent contre Tot; 
tu e lances ta fureur , elle les devore comme du chaume. Et par le 
vent de les narines ont etc amassees les eaux, comme un monceau 
se sont arreted les couranls, les abimes ont gele dans le coeur de la 
mer . L ennemi a dit : Je poursuivrai, j'atleindrai, je partagerai la 
depouille, mon ame en sera remplie; je tirerai mon epee , ma main 
les expulsera. Tu as souffle par ton vent, la mer les a couverts, ils 
ont gagne le profond, comme le plomb dans des eaux vastes. — Ta 
droite, Jehovah, est magnifiee en force, signifie que la toute-puis- 
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sancc du Seigneur s'est montree : par ta droite, Jehovah, tu ecrases 
I'ennemi, signifie l'effet de la toute-puissance contre les maux et 
les faux , dont la puissance est ankmtie : et par la grandeur de ta 
majeste tu detntis ceux qui s'insurgent contre Toi , signifie que 
d'apres lc Divin les opposes sont rejet6s comme n&mt: tu elances 
ta fureur, signifie chez les mediants la fureur des cupidit^s et 
l'eflortpour faire violence : elle les devore comme du chaume, si- 
gnifle par suite la devastation et la damnation par eux-memes : et 
par le vent de tes narines mil ele amassees les eaux, signifie les faux 
rassemblesen un par la presence du ciel : comme un monceau se 
sontarretes les courants, signifie que ceux qui &aient continuclle- 
wnt en efforts pour lemal ne pouvaient infester en rien : les abhnes 
out gele dans le coeur de la mer, signifie que les faussetes sans 
melange, provenant du mal des cupidi^s de l'amour de soi, nc 
pouvaient en aucune manierc en sortir : I'ennemi a da, signifie la 
pensee de ceux qui etaient dans les maux et par suite dans les faux 
avant l'avenement du Seigneur : je poursuivrai, signifie Hnfes ta- 
ction : j'atteindrai, signifie la subjugation :je partagerai la depouiUe, 
signifie la servkude : mon ame en sera rempiie, signifie le plaisir ; 
je tirerai mon epee, signifie le combat continuel dufaux d'apres le 
mal : ma main les expulsera , signifie que par leur puissance le 
ciel sera d6truit : Tu as souffle par ton vent, signifie la presence du 
Seigneur avec les anges : lamer les a converts, signifie que tout 
faux qui avait 6te chez eux les enveloppait : Us ont gagne le pro- 
fond comme le plonib, signifie que les maux les entrain&rent vers 
les infe'ricurs, comme les graves dans le monde : dans des eaux 
vastes, signifie l'investissement par une immense abondance de 
faux. 

8281. Ta droite , Jehovah, est magnifiee en force, signifie que 
la toute-puissance du Seigneur s'est montree : on le voit par la si- 
gnification de la droite de Jehovah, en ce que e'est la toute-puis- 
sance, ainsi qu'il va elrc expose; et par la signification de ma- 
gnifiee en force, en ce que e'est qu'elle a M montree ; en effet, la 
Divine puissance se montre par la force par laquelle elle est magni- 
fiee. Que la droite de Jehovah soit la Toute-puissance, e'est parce 
que la main dans la Parole signifie la puissance, et la droite une 
puissance ^minente; de la quand la main ou la droite se dit de 
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J&iovali, c'estla divine puissance ou la Toute-puissance; on a vu 
ci-dessus que la main et la droite sont la puissance, N os 878, 4931 
a 4937, 6292, 694-7, 7188, 7-189, 7518; et que, lorsqu'elles se 
disent de Jehovah, elles sont la toute-puissance, N os 3387, 7518, 
7673, 8050,. 8069, 8153. Que la droite de Jehovah soit la Divine 
puissance ou la Toute-puissance, on le voit aussi dans la Parole 
par les passages suivants, dans Mattlueu: « J6sus dit : Desormais 
» vous verrezle Fits de I' Homme assis a la droite de la puissance, et 
» venant sur les nuees du ciel. » —XXVI. 64. Marc, XIV. 62 : — 
dans Luc : « Bhormais le Fits de I' Homme sera assis a droite de la 
» vertu de Dieu. » — XXII. 69. — et aussi dans David : « Parole de 
» Jehovah a mon Seigneur : Assieds-toi a ma droite, jusqu'a cc que 
» j'aie mis tes ennemis pour escabeau de tes pieds : Toi, (tu es) 
» pretre pour l'etemite selon le mode de Malkis^dec ; le Seigneur 
» (est) a ta droite, il a frappe au jour de sa colere les rois. » — 
Ps. CX. 1, 4, o. Matth. XXII. 43, 44; — celui qui ne sait pas que 
la droite, quand elle se dit de Jehovah, signifiela toute-puissance, 
nepeutd'ap res ces paroles du Seigneur saisir d' autre id6e, sinon 
que le Seigneur sera assis a la droite de son Pere, et aura la domi- 
nation de meme que celui qui est assis a la droite d'un roi sur la terre ; 
mais le sens interne montre ce qui est entendu dans ces passages 
par etre assis a la droite, e'est-a-dire que e'est la toute-puissance 
Divine; e'est de Ik aussi qu'il est dit etre assis a droite de la puis- 
sance, et a droite de la verm de Dieu. Que le Seigneur soit Celui 
qui a la toute-puissance, cela est evident, car cela est dit du Sei- 
gneur, et par le Seigneur dans David est entendu le Seigneur quant 
au Divin Vrai* et il Test aussi par le Fils de I'homme dans les Evan- 
gelistes; car e'est le Divin Vrai qui a la toute-puissance d'apres le 
Divin Bien ; que le Divin Vrai ait la toute-puissance, on le voit 
N os 6948, 8200 ; on a vu aussi qu'en general la puissance appartient 
m Vrai d'apres le bien, N<* 3091 , 3563, 4931 , 6344, 6423 ; et que 
par suite la main se dit du vrai, N os 3091 , 4931 , et que le Fils de 
Vhomme est le Divin Vrai proc^dant du Seigneur, N os 2159, 
2803, 2813, 3704. La Puissance Divine ou laToute-Puissance est 
aussi signified par la droite dans les passages suivants, dans David : 
« Maintenant jeconnaisque ie'hovah sauve son Oint; il Lui r£- 
» pondra du Ciel par les vertus dn saint de sa droite » — Ps. XX, 7, 
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— Dans le Meme t « Jehovah ! regarde des cieux , H vois , el 
» visite ce cep, et le plant qu'a plante ta droite, sur le fils que 
* tu T'&ais fortifie\» — Ps. LXXX. 15, '1 6. — Dans le Meme: 
« A Toi un bras avec vigueur, forte est ta main, die sera exalted 
v ta droite. » ~Ps. LXXX1X. 1 k — Bans le Meme : « Ma force 
» et (mon) Cantique, (c'est) Jali ; il m'a M a salut ; une voix de 
o jubilation et de salut (est) dans les tentes des justes; la droite de 
» Jehovah a fait force , la droite de Jehovah a &t& elcvde, la droite 
» de Jehovah a fait force. »— Ps. CXVI11. 14, 15, 16 ; — dans 
ces passages la droite de Jehovah est la toute-puissance, et, dans 
le sens supreme, le Seigneur quant auDivin Vrai; cela est plus 
Evident ailleurs dans David: « Que ta main, Jeliovah, soit pour 
» Yhomme de la droite, pour le fils de rhomme que tu T'es fortified » 

— Ps. LXXX. 18; — rhomme de la droite de JcTiovah et le fils de 
l'liomme, c'est le Seigneur quant au Divin Vrai. Dans le Meme: 
« Tu as par ta main chasse" les nations,- par leur ep£e ils n'ont 
» point posset la terre, et leur bras ne les a point sauves, mais 
» ia droite, et ton bras, et la lumiere de tes faces. * — Ps. XLIV. 
3, 4 j-f-la lumiere des faces de Jehovah est le Divin Vrai d'apres 
le Divin Bien, ainsi lebras et la droite le sont aussi : et dans Esa'ie : 
« Dieu a jure" par ta droite, et par le bras de sa force, »— LX1I. 8;— 
ici aussi la droite de Dieu et le bras de sa force, c'est le Seigneur 
quant au Divin Vrai, car Jehovah ou le Seigneur ne pent pas jurer 
par un autre que par Soi, N° 2842, ainsi par le Divin Vrai, car ce 
Vrai est Lui-Meme, parce qu'il procede de Lui : dela vient que ca 
et la dans la Parole le Seigneur est appele" non-seulement la droite 
et le bras de J6hovah, mais meme la force par laquelle il 6crase les 
ennemis, et aussi le Marteau, comme dans Jeremie, Chap. LI. '19, 
20, 21 et suiv. : le Seigneur aussi est venu dans le monde, et y a 
g|£ fait Divin Vrai, et ensuite Divin Bien dont procede le Divin 
Vrai, afin de rcnfermer tous les maux et tous les faux dans les cnfers, 
et de rassembler tous les biens et tous les vrais dans les cieux, et les 
y disposer dans l'ordre divin. Maintenant, d'apres cequi vient d'etre 
dit, on voit que dans la Parole la droite de Jehovah signifie la Toute- 
puissance que le Divin possedepar le Divin Vrai. Si la droite est 
une puissance ^minente, cela tire son origine de ce que ceux qui, 
dans leTres-Grand Homme on dans le Ciel, represented les epautes, 
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lesbras ct les mains, sont ceux qui sont puissants d'aprfes lc vrai 
qui proccde du bien , c'est-a-dire , d'aprfes la foi qui procede de 
r amour, N os 4931 a 4937, 75-18. 

8282. Par la droite, Jehovah, tu ecrases Vennemi, signifte I'effct 
de la toute-puissanee contre les maux et les faux, dont la puissance 
est aneantie : on le voit par la signification de la droite de Jehovah, 
en ce qu'elle est la toute-puissance du Seigneur, ainsi qu'il vient 
d'etre expos6 N°8281; par la signification (Tecraser, en ce que 
c'est an&mtir; et par la signification de Vennemi, en ce que ce 
sont les maux et les faux, car dans la Parole il n'est pas entendu 
autre chose dans le sens spirituel par les ennemis, les adversaires 
et ceux qui ha'issent : ils sont appel6s ennemis, adversaires et gens 
qui ha'issent, non pas que le Seigneur soit pour eux un ennemi 
ou qu'il les ha'isse, mais parce qu'ils ont de lahaine et de rinimitie" 
contre lc Divin; mais quand ils sc devastent eux-memes, et se jet- 
tent dans la damnation et dans fcnfer, il semble que ce!a vient du 
Divin : il en est de cette apparence ou de cette illusion, comme de 
celle d'un homme qui voit lc soleil faire chaque jour une revolution 
autour de notre terre, et par suite croit que ce mouvement appar- 
tient au soleil, lorsque cependant il appartient a la terre; il en est 
encore decela, comme de celui qui ayant contrevenu aux lois, est 
juge" en consequence par le roi ou le juge, et est puni, s'il croit que 
la punition vient du roi ou du juge, puisqu'elle vient de lui-m£me 
qui a viol£ les lois : et pareillement comme de celui qui se jette ou 
dans reau, ou dans le feu, ou sur une 6p6e dirig6e contre lui, ou au 
milieu d'une troupe d'ennemis, s'il croit que sa perte vient de la, 
puisqu'elle vient de lui-meme : c'est ainsi qu'il en est de ceux qui 
sont dans lemal, qui s'emportent contre le Divin, et se jettent au 
milieu de luL 

8283. Et par la grandeur de ta majestt tu detruis ceux qui s' in- 
surgent contre toi, signifte qued'apres le Divin les opposes sont 
rejetes comme neani : on le voit par la signification de la grandeur 
de la majesie, en ce que c'est le Divin quant a la puissance sur les 
choses qui s'opposent a Lui ; par la signification de detrain en ce 
que c'est rejeter comme neani ; et par la signification de ceux qui 
s insurgent, en ce que ce sont ceux qui s'opposent, ainsi les op- 
poses. 
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8284. Tu elances la fareur, signifie chez les mediants la fureur 
des cupidites et Ceffoi't pour [aire violence : on le voit par la signi- 
fication de la fureur, lorsqu'elle est attribute a Jehovah ou au Sei- 
gneur, en ce que e'est la destruction et la punition des efforts chez 
€eux qui s'opposent au Divin, et veulent faire violence a ceux que 
le Divin defend ; que cela apparaisse comme une colere et une fu- 
reur de la part du Divin, et que cependant ce soit chez ceux-la, on 
le voit N os 5798, 6071 , 6997 : que non-seulement la colere et la fu- 
reur, mais meme tous les maux qui sont faits, soient attribute au 
Divin, lorsque cependant e'est d'eux-memes qu'ils proviennent, on 
le voit Nos 2447, 6071,6991, 6997, 7533, 7632,7643,7679, 7710, 
7877, 7926, 8223 , 8227, 8228 : qu'il y ait de la part des enfers une 
sphere perpetuelle d'efforts pour faire le mal, et de la -part des 
deux une sphere perp&uelle d'efforts pour faire le bien, cela a etc 
montr6r\ T °8209. 

8285. Elle les devore comme du chaume, signifie par suite la 
devastation et la damnation par eux-memes : on le voit par la signi- 
fication de dtvorer, en ce que e'est consumer, et dans le sens spi- 
rituel devaster etdamner, car la consoraption de ceux qui sont dans 
le mal est la devastation et la damnation, car alors ils nesont dans 
aucun vrai, mais seulement dans les faux d'apres le mal, par con- 
sequent ils ne sont plus dans aucun e vie spirituelle ,• il est dit comme 
du chaume, parce que e'est une vastation complete, e'est-a-dire, 
une devastation. 

8286. Et par le vent de tes narines ont ete amassees les eaux, si- 
gnifie les faux rassembles en un par la presence du del : on le YOit 
par la signification dn vent des narines, en ce que e'est le Ciel, 
ainsi qu'il va eHre expose* , par la signification d'etre amasse, en ce 
que e'est etre rassembl6en un ; et par la signification des eaux, en 
ce qu'elles sont les faux, N os 7307, 8137, 8138: que la damnation 
et laconjection dans l'enfer soient l'assemblage de tous les faux 
d'apres le mal, et 1'investissement par eux, on le voit N 0B s\i^ f 
8210, 8232 ; et que cela se fasse d'apres la seule presence du Sei- 
gneur, on le voit N° 8265. Si le vent des narines de Jdhovah ou du 
Seigneur est le Ciel, e'est parce que par ce vent est entendue la res- 
piration de vie, ainsi la vie Divine, et comme elle fait la vie du 
CM, le vent des narines de Jehovah signifie le Ciel ; e'est aussi de 

XH. 25 
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la que dans la Langue originate le rneme mot signifie et le vent ef 
l'esprit. Que le Vent de Miovah, ou la respiration de Jehovah, 
signifie la vie qui appartient au Ciel, et a l'homme qui est dans 
le Ciel, e'est-k-dire au regenere^ on le voit dans David : « Par 
la Parole de Jehovah les cieux ont et6 faits, et par l'esprit 
(Le vent) de sa bouclie toute leur arme'e » — Ps. XXXIII. 6. — Dans 
le Merae : « Tu retires leur esprit, el les expirent, et vers leur 
» poussiere elles retombent; tu envoks ton esprit (vent), elles 
» sont crepes. » — Ps. CIV. 29, 30. — Dans Ezdchiel : « Jeliovah 
» me dit : INe vivront-ils point ces os? Puis il dit : Prophase 
» sur l'esprit, propluHise, fils de Thomme, et dis au vent : Ainsi 
a a dit le Seigneur Je'hovih : Dcs quatre vents viens, esprit , et 
» souffle dans ces tues, a (in qu'ils vivent; et en cux vim l'esprit, 
» et ils rev6curent. » — XXXVII. 3, 9, 10.— Dans Jean: « Jevis 
» quatre Anges qui se tenaient sur les quatre angles de la terre, 
» retenant les quatre vents de la terre, afin qu'i/ ne soufflat pas de 
» vent sur la terre, ni sur la mer, ni suraucun arbre. » — Apoc. 
VII. 1 ; — ce vent, e'est la vie du Ciel, e'est-a-dire, la vie Divine ; 
comme aussi dans Job : « L esprit de Dieu m'a fait, et le souffle de 
» Schaddai m'avivifie. » . — XXXIII. 4. — Comme le vent signifiait 
la vie, e'est pour cela que le Seigneur, lorsqu'il donne des instruc- 
tions sur la regeneration de Thomme, dit aussi : « L'esprit (ou le 
» vent) souffle oh il veut y et tu entends sa voix, mais tu nesais d'oii 
» il vient, ni OU il va ; Hen est ainsi de quiconque aete engendre par 
» l'esprit, » — Jean III. 8 : — et parce que le vent de Jehovah ou 
sa respiration signifiait la vie proc&lantduDivm, e'est pour cela 
que, lorsqu'il s'agit de la nouvelle vie d'Adam , il est dit que Jehovah 
« souffla dans ses narines une respiration de vies, etque l'homme fut 
» fait en ame vivante,» —Gen. II. 7; — il est dit par les narines, 
parce que par elles il y a respiration, et que par la respiration il y 
a vie ; comme dans Esa'ie : « Eloignez-vous de l'homme, dans le 
» nez duquel (est) l'esprit. » — II. 22. — Dans J£r6mie : « L'esprit 
» de nos Narines, VOint de Jehovah, a 6l6 pris dans leurs fosses, 
)) (celui)de qui nous avions dit : Dans son ombre nous vivrons 
» parmi les nations. » — Lament. IV. 20; — l'Oint de Jehovah, 
e'est le Seigneur ; l'esprit de nos narines, cest la vie qui vient de 
Lui. Dans Job : « Tant que mon ame (est) en moi, et le ventde Dieu 
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m dans mon nez. « — XXVH. 3. — Maintenant comme le vent des 
narinesde Jehovah signifielaviequi procededu Seigneur, et ainsi 
dans le sens universel, le Ciel, et que par la presence du Seigneur, 
ou par la presence du Ciel ou est le Seigneur, les maux et les faux 
soot jet6s dansl'enfer, N° 8265, c'estpour cela que cet effet est si- 
gnifie" aussi par le venldes narines de Je'liovah, comme dans David : 
« Alors apparurent les lits de la mer, et furent d6cou verts les fonde- 
» ments de la terre, a cause de la menace de Jehovah, par le souffle 
-» de r esprit de son nez, » — Ps. XVIII. 9, 1 6. II. Sam. XXII. \ 6. 
— Dans Esaie : « Le souffle de Jehovah, comme un torrent de soufre, 
» l'embrase. * —XXX. 33, — Dans le Meme : « Meme ils ne sont 
» point planted, mfime ils ne sont point seme's, meme en terren'est 
» point enracin£ leur tronc, et meme il souffle sur eux, et ils se 
» dess6chent, au point que la tempele les emporte comme du 
» chaume. » — XL. 24 ; — et dans David : « II envoie sa parole, 
» et il les fait fondre ; il. fait souffler son vent, les eaux coulent. » 
— Ps. CXLVII, 17, 18 ;— de la vient encore que le Nez, lorsqu'il 
se dit de Jehovah ou du Seigneur, signifie aussi la fureur, ainsi la 
punition, la vastation et la damnation de ceux qui sont dans les 
maux etdans les faux, par exemple, Nomb. XXV. 4. Deute>. VII. 4. 
Juges, II. 1 4. EsaiG, IX. 1 1 . JenSm. IV. 8. Hos6e, XIV. 5. Ps. VI. 2. 
Ps.LXXXVI. 1 5. Ps. GUI. 8. Ps. CXLV. 8, et ailleurs en plusieurs 
endroits ; et que souffler des narines ou respirer sign i fie se mettre 
^n colere, Deuter. IV. 24. Esaie, XII. -LPs. II. 4 2. DeutcY. IV. 2 1 . 
Ps. LX. 3. Ps. LXX1X. 5. Ps. LXXXV.6. 

8287. Comme un monceau se sont arretes les courants, signifie 
-que ceux qui etaient continue llement en efforts pour le mal ne pou- 
vaient infesteren Hen : on le voit par la signification de garreter 
comme un monceau, lorsque cela est dit des faux d'apres le mal, en 
ce que c'est §tre continuellement en efforts pour le mal, car lors- 
que les courants s'arrStent comme un monceau, ils menacent et 
sont en effort pour tomber sur ce qui est autour, mais ils sont re- 
tenus par une force plus puissante ; et par la signification des 
vourants, en cequ'ils sont les faux d'apres le mal, dememe que 
les eaux, N os 7307, 81 37, 81 38, mais il est dit courants r k cause de 
1'effort pour influer, c'est- a-dire, pour infester. 

S288. Les abimesonl qeledans le cceur de la mer, signifie que lei 
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faussetes sans melange, provenant du mal des cupidites de l" amour 
de soi, ne pouvaient en aucune maniere en sortir : on le voit par la 
signification d'etre gele, quand il s'agit de ceux qui sont dans les 
enfers, en ce que c'est ne pouvoir en sortir; par la signification 
des abtmes, en-ce qu'ils sont les faussetes provenant des cupidites, 
et aussi les enfers, N os 8278, 8279; et par la signification du coeur 
de la mer, en ce que c'est le mal de l'amour de soi, et par suite les 
faux ; car le coeur dans le sens re'el signifie le bien celeste qui ap- 
parent a l'amour pour le Seigneur, N os 3635, 3883 a 3896, 7542, 
et par suite dans le sens oppose" le mal de V amour de soi, car ce 
mal est oppose" au bien de 1' amour pour le Seigneur, et le mal de 
F amour du monde est oppose au bien spirituel qui appartient a 
l'amour envers le prochain ; d'apres cela, il est Evident que ces pa- 
roles, « les abinies out gele' dans le coeur de la mer, • signifient 
que les faussetfe sans melange, provenant du mal des cupidites de 
l'amour de soi, ne pouvaient en aucune maniere en sortir. 11 est dit 
qu'elles ne peuvent sortir, parce que les abimes et le coeur de la 
mer signifient les enfers, oil sont les faussetes provenant des cupi- 
dites, ainsi ou sont les faux d'apres le mal; de la, comme les 
esprits infernaux y ont 6t6 envelopp6s par leurs faux d'apres le 
mal, ils ne peuvent s'dlever, parce que la le Divin du Seigneur 
s' oppose aux faux. 

8289. L'ennemi adit, signifielapensee de ceux quietaient dam 
les maux et par suite dans les faux avant I'avenement du Seigneur : 
on le voit par la signification de il a dt 7 en ce que c'est la pense"e, 
comme N os 3395, 7244, 7937; et par la signification de Vetnemi, 
en ce que ce sont ceux qui e'taient dans les maux et dans les faux, 
car l'ennemi dans le sens spirituel n'en d6signe pas d'autres, 
N°8282. Que ce soit la pens6e qu'avaient ces esprits avant Yxvi- 
nement du Seigneur, c'est parce qu'alors la tourbe infernale faisait 
presquelibrement des progres, et quelle infestait et s'efforcait de 
subjuguer tous ceux qui 6taient dans le monde spirituel; la pens6e 
deces esprits est dtaite dans ce Verset par « je poursuivrai, j'attein- 
drai, je partagerai la d^pouille, mon ame en sera remplie, je tirerai 
V£p£e, ma main les expulsera; » mais cette jactance a U£ 
changed chez eux en lamentation, lorsque le Seigneur estvenu 
dans le monde, et cela est d^crit dans le Verset suivant, par « tu 
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as souffle par ton vent, la mer les a couverts, ils ont gagne le pro- 
fond comme le plombjdans des eaux vastes; » sur le changement 
de l'&at chez eux par l'av^nement du Seigneur, voir IS 05 6854, 
691 4, 709 1 , 7828, 7932, 801 8, 8054. 

8590. Je poursuivrai, signifie ['infestation : on le voit par la si- 
gnification de poursuivre, lorsque cela est dit de ceux qui sont dans 
le bien par ceux qui sont dans le mal, en ce que c'est infester et 
s'efforcer de subjuguer. 

8291. J'aUeindrai, signifie la subjugation : on le voit par la si- 
gnification d'atieindre, lorsque cela est dit de ceux qui sont dans 
le bien par ceux qui sont dans le mal, en ce que c'est subjuguer. 

8292. Je partagerai ladepouille, signifie la servitude : on le voit 
par la signification de la dcpouille, en ce que ce sont ceux qui ont 
ete subjugu6s ; de la partagerla depouille, c'est se distribuer entre 
eux ceux qui ont ete reduits en esclavage, ainsi c'est la servitude. 

8293. Mori ame en sera remplie, signifie le plaisir ; on le voit sans 
explication . II est dit mon ame sera remplie, parce que le plaisir 
meme de ceux qui sont dans l'enfer est de faire le mal aux autres, 
chez quelques-uns pour aucune autre fin que pour le plaisir, chez 
d'autres pour cette fin de se faire des esclaves, qu'ils veulent en- 
suite traiter avec cruaut6: qu'il y ait un tel plaisir dans l'autre vie 
chez ceux qui sont dans le mal de la vie, a peine cst-il quelques 
hommes qui puissent le croire, pas meme ceux qui sont dans le 
mal de la vie, car tant qu'ils sont dans le monde, ils sont retenus 
par Jes craintes, concernant les pcines de la loi, et la perte des 
Uonneurs, des richesses, de la reputation, et aussi de la vie, ces 
craintes alors font qu'ils s'abstiennent des maux dans les externes, 
et par suite ils s'imagincnt qu'ils ne sont pas tels ; mais quand les 
reflexions sur la perte de la vie, des richesses, des honneurs, de la 
reputation, leur sont oles, comme il arrive dans l'autre vie, et 
qu'ils sont abandonnes a leur mal, alors le plaisir de mal faire, 
qui etait cache dans la volonte, et n'en etait sorti que chaquc fois 
qu'ils avaient pu ^carter ces craintes, se manifesto ,* ce plaisir alors 
fait leur vie, et cette vie est la vie infernale. 

8294. Je tirerai I'epec, signifie le combat cominuel dit faux 
d'apres le mal : on le voit par la signification de Yepee , en ce 
q.ifelle est le vrai combat tant contre le faux et le mal, et dans le 
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sens oppose le faux combattant contre le vrai et le bien, i\ os $79& r 
4499 ; et par la signification de la tirer ou de la mettre a nu, ert 
ce que c'est un combat continu, jusqu'a ce que l'ennemi soit ter- 
rass6 : le combat continu est signify aussi par T6p6e tir£e ou de- 
gain^c, dans Mo'ise : « Je vous disperserai parmi les nations , et 
» je degainerai apres vous I'epee. » — L6vit. XXVI. 33 : — dans- 
Ez6chiel : « Toute sa troupe je disperserai a tout vent, et je de- 
» gainer ai I' epee apres eux. » — XII. 14 : — dans le Meme : 
k Ainsi adit Jehovah : Mevoici contre toi, je tirerai mon epee de 
» son fourreau , et je retrancherai de toi le juste et l'impie; mon 
» epee sortira de son fourreau contre toute chair, du midi au sep- 
» tentrion; afin que toute chaiv connaisse que Moi, Miovah, j'ai 
» tire I' epee de son fourreau , et quelle ny retournera plus. » — 
XXI. 8, 9, 10; — ici drainer ou tirer V6p6e, c'est ne point cesser 
de combattre jusqu'a ce que les ennemis soient terrass^s ; ainsi , 
c'est le combat continu : le combat continu contre les maux et les 
faux est aussi signing par « I'epee degaznee du prince de I'armee 
» de Jehovah, que vit Josu£, lorsqu'il vintdans la terre de Canaan, » 
— Jos. V. 13, — ce qui signifiait qu'ils combattraient contre les 
nations de cette terre et les d&ruiraient; par les nations qui pos- 
s6daient alors la terre de Canaan e'taient signifies ceux qui, 
avant l'av6nement du Seigneur, avaientenvahi la region du ciel, 
iaquelle ensuite fut donn6e a ceux qui etaient du Royaume spiri- 
tuel du Seigneur; N°* 6914, 8054. 

8295. Ma main les expulsera y signifie que par leur puissance le 
ciel sera detruii. : on le voit par la signification d'expidser, en 
ce que c'est renverser, et ainsi d&ruire; et pdr la signification de 
la main, en ce qu'elle est la puissance, N°* 878, 4931 a 4937, 
6292,6947,7188,7189,7518; si le ciel est signify, c'est parce 
qu'il est dit que sa main les expulsera , ainsi du ciel , car les me- 
diants, quand le frein leur est lach6, sont d'une telle audace et 
d'une telle impudence, qu'ils s'imaginent pouvoir d&ruire le 
ciel meme; en effet, tout ceux qui sont dans les enfers sont en 
opposition contre le ciel, parce qu'ils sont contre le bien et le vrai, 
et par suite ils sont dans une continuelle cupidity de le d^truire , 
et en tant qu'il leur est permis, ils font des efforts pour cela , 
?i 827;-* f, Vouloir d^truire le ciel, ouvouloir pr^cipitev ceux qui y 
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front, ne se fait pas par une invasion hostile, comme sur terre, 
car une telle invasion, ouuntel combat, n'existe point dans Tautre 
vie ; mais cela se fait par la destruction du vrai qui appartient a 
la foi et du bien qui appartient a l'amour, car le vrai de la foi et le 
bien de V amour sont le ciel ; en cela consistent les combats et les 
guerres dans 1'autrevie; etil sera dit combien ces combats sont abo- 
minables et atroces, quand, a la fm desChapitres, d'apres la Divine 
Miseiicorde du Seigneur, il sera traite 1 des enfers : la guerre, dont 
il est paii6 dans Jean : « 11 y eut une Guerre dans le ciel , Michel 
» et ses Anges combatiirent contre le dragon , et le dragon com-* 
» batik et ses anges, mais ils ne furent point les plus forts , » — 
» Apoc. XII. 7, 8, — ne doit pas 6tre entendue autrement. 

8296. Tu as souffle par ton vent, signifie la presence du Seigneur 
avec les Anges : on le voit d'apres ce qui a M explique ci-dessus, 
No 8286. 

8297. Lamer les a converts, signifie que tout faux qui avail ete 
chez eux les enveloppait : on le voit par signification de couvrir, 
en ce que c'est envelopper; et par la signification de la mer, ici des 
eaux de la mer de Suph, en ce qu'elles sont les faux d'apres les 
maux, et en ce que cette mer est l'enfer, ]\ Tos 8099, 8-137, 8138, 
81 48 ; qu'ils y aient M enveloppes par les faux d'apres le mal, on le 
voit N° s 8210, 8232. 

8298. lis one gagne le pro fond comme le plomb, signifie que les 
maux les enlrainerent vers les inferieurs, comme les graves dans 
le monde : on le voit par la signification du profond 7 en ce que ce 
sont les inferieurs et les enfers quant aux maux ? i\° 8279; de la 
gagncr le pro fond, e'est ctre entraines par les maux vers ces enfers : 
que les mediants tombent par leurs maux vers les enfers, comme 
les graves dans le monde, on le voit N° 8279; il est dit comme le 
plomb, parce que le plomb signifie le mal ; mais ci-dessus Vers. 6 j 
il a 616 dit : « lis sont descendus dans les profondeurs de la mer 
» comme une picrre, » parce que la pierre y signifie le faux; 
Tun et l'autre est pesant , tant le faux que le mal , et par suite 
Tun et Fautre tombe, mais neanmoins e'est le mal qui constituc 
la pesanteur dans le sens spirituel , et qui ainsi .tombe comme 
d'apres la pesanteur , mais le faux tombe d'apres le mal qui est 
en I Hi et non par soi-meroc, car de soi-meme le faux n'a mem 
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poids, mais d'apres le mal il en a, de sorte qu'il tombe. 11 faut qu'orc 
sache que tous lesmetaux signilient le bien ou le vrai, et dans le sens 
oppose le mal ou le faux; le plomb, parce qu'il est plus vil que les 
autres metaux, signifie lemal qui est leplus bas, telqu'estlemal du 
naturel exte>ieur ; et dans le sensbon il signifie lebien du m£me de- 
grt ; comme dans Jeremie : « Tous ceux-la (sow) refractaires des re- 
» fractaires, calomniateurs, ana'tn et fer 9 tous ceux-la (sont) corrup- 
» teurs ; le soufflet s'est echauffe, par le feu a ete consume le plomb, 
» en vain il a fondu en fondant, car les mediants n'ont point 6te 
» s^par^s ; argent reprouve on les appellera , parce que Jeliovah 
» les a reprouves. » —VI. 28, 29, 30: — et dans Ezechiel : 
« Fils de riiomme , ils Me sont devenus , la maison d'Israel , une 
» scorie; eux tous (ils sont) de Yairain, et de Yetain, et du fer et 
» du plomb dans le milieu de la fournaise ; des scories d argent ils 
i> sont devenus. » — XXII. 18. 

8299. Dans des eaux vastes, signifie I'investissement par une im- 
mense abondance de faux : on le voit par la signification des eaux y 
en ce qu'elles sont les faux d'apres le mal, N° 8297 ; de la les eaux 
vastes sont les faux en immense abondance ; qu'ils aientete investis 
ou enveloppes par eux, on le voit N os 821 0, 8232. 

8300. Vers. -11,12,13. Qui (est) comme Toi parmi les dieux , 
o Jehovah! qui (est) comme Toi, magnifique en sa : mlete\ venerable 
de louanges, faisant des merveilles ? Tu as etendu ta droite, la terre 
les a engloutis. Tu as conduit dans ta Misericorde ce peuple que tu 
as rachete ; tu (1') as amene par ta force vers I'liabitacle de ta sain- 
tete. — Qui (est) comme Toi parmi les dkux, d Jehovah! signifie 
que tout vrai du bien procede du Divin Humain : qui (est) comme 
Toi, magnifique en saintete, signifie que tout saint procede de Lui ; 
venerable de louanges, signifie qu'a Lui Seul est la gloire et faction 
de graces : faisant des merveilles, signifie que de Lui viennent tous 
les moyens par lesquels s'exerce la puissance : tu as etendu ta droite, 
signifie que de la s'est manifested la domination de la puissance 
sur toutes choses : la terre les a engloutis, signifie que par sa seule 
presence il y a eu pour eux damnation et enfer : tu as conduit dans 
ta misericorde ce peuple, signifie le Divin influx Chez ceux qui 
s'etaient abstenus des maus, et ainsi avaient recu le bien : que tu 
m rachete, signifie qu'il a delivres de r enfer : tu (Y) as amene par 
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la farce vers rhabitacle de ta saintete, signifie que la Divine puis- 
sance du Seigneur les a 61ev6s au ciel dans le Divin qui est la. 

8301. Qui est comme Toi parmi les dieux, 6 Jehovah! signifie 
que tout vrai du bien procede du Divin Humain du Seigneur : on le 

voit par la signification des dieux, en ce qu'ils sont les vrais, 
TS T os 4402, 7268, 7fc73; ici les vrais d'apres le bien, parce que la 
comparaison se fait avec J&iovali, car il est dil : « qui est comme 
Toi parmi les dieux, 6 Jehovah ! » que Jehovah dans la Parole soit 
le Seigneur, on le voit K M 4343, 1736, 2921, 3023, 3035, 5044, 
5663, 6280, 6281, 6303, 6905, 6945, 6956: si le Divin Humain 
du Seigneur est entendu ici par Jehovah, c'est parce que dans ce 
Cantique il s'agit de la salvation de ceux de l'Eglise spirituelle, 
par l'avenement du Seigneur dans le monde, et alors par son Divin 
Humain, voir IN°s 2661 , 271 6, 2833, 2834, 6372, 6854, 69 1 4, 7035, 
7091 f., 7828, 7932, 8018, 8054. Si ces paroles signifient que tout 
vrai du bien procede du Divin Humain du Seigneur, c'est parce 
que des vrais peuvent proc^der d'une pcrsonne quelconque, tandis 
que les vrais du bien ne peuvent procMer que du Seigneur, par 
consequent que de ceux qui sont dans le bien par le Seigneur : ceux 
qui sont dans la foi persuasive, et n^anmoins dans la vie du mal, 
pensent aussi et prononccnt les vrais separes d'avec le bien ; c'est 
aussi cc que font plusieurs autres au dedans de l'Eglise, mais ces 
vrais n'appartiennent point au bien, ainsi ne proefcdent point du 
Seigneur, mais de ceux-la memes. Que les Vrais d'apr&s le bien 
procedent du Seigneur , on pent le voir en ce que le Seigneur est 
le Bien Meme, parce qu'il est 1' Amour M6me; de ce Bien procede le 
Vrai comme la lumie-re procede de la flamme du soleil ; et ce Vrai 
est comme la lumierc au printemps et dans 1/M, quand ellc a la 
chaleur dans son sein et fait que toutes les productions de la terre 
recoivent comme la vie ; mais le vrai qui ne provient pas du bien est 
comme la lumiere dans l'hiver, quand toutes les productions de la 
terre tombent dans un &at de moil, Si les dieux sont les vrais du 
bien, c'est parce que par les dieux dans le sens bon sont entendus 
les Anges, qui sont appetes dieux, par la raison qu'ils sont des sub- 
stances ou des formes r£cipientes du vrai dans lequel est le bien pro- 
cedant du Seigneur. Les Anges, et par consequent les vrais du bien 
qui procedent du Seigneur, sont aussi entendus par les dieux dans 
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ces passages: Dans David: « Dieu se tient dans I'assemblee de 
» Dieu, au milieu des dieux il jugera : Moi, j'ai dit : Des dieux, 
» vous; et des fils du Trfcs-Haut, voustous. » — Ps. LXXXII. 1, 
6 ; — que ce soient les vrais proc6dant du Seigneur, qui sont enten- 
dus ici par les dieux, on le voit en ce que cTabord il est dit « l'assem- 
» blee de Dieu » au singulier, et ensuite, « au milieu des dieux ; » 
que Dieu soit nomine dans la Parole, lorsqu'il sagit du vrai, on 
peut le voir, N os 2769, 2807, 2822, 3921, 4287, 4402, 7010; et 
aussi que Dieu dans le sens supreme est le Divin vrai proctklant du 
Seigneur, N° 7268. Dans le Meme : « J e Te confesserai de tout 
» mon coeur, devant les dieux je Te psalmodierai. » — Psi. 
CXXXYIII. 'I. — Dans le Meme : « It n'y en a point comme Toi 
« parmi les dieux, Seigneur ! » — Ps. LXXXYI. 8. — Dans le 
Meme : « Jehovah [est) un Dieu grand et un Roi grand par-de&sus 
» tous les dieux. » — Ps. XGV. 3. — Dans le Meme: « Toi, Id* 
» hovah ! haut-£lev6 au-dessus de toute la terre, tu as ete fort 
» exalte au-dessus de lous les dieux. » — Ps. XCVIL 9. — Dans le 
Meme : « Moi , j'ai connnu que grand (en) Jdhovah , blnotre Seigneur 
» plus que tous les dieux, » — Ps. CXXXV. 5 ; — de la aussi J^ho- 
» vali est appeld le Seigneur des seigneurs et le Dieu des dieux. » 
— Deuter. X. 17. Jos. XXII. 22. Ps. CXXXVL 2. — S'il est dit 
tant de ibis que Miovah est au-dessus de tous les dieux, et qu'il est 
le Dieu des dieux, e'est parce qu'a cette 6poque plusieurs dieux 
£taient adores, el les nations 6taient distingudes par les dieux 
qu'elles adoraient , et chaque nation croyait que son Dieu etait au- 
dessus de tous les dieux ; et comme par suite s'6tait glissee chez tous 
l'id£e de la plurality des dieux, et qu'on discutait quel tlaft le plus 
grand d'entre cux, ainsi qu'on peutle voir dans plusieurs passages 
des Historiques de la Parole , et que cette opinion £tait 6tablie cbez 
les Juifs plus que chez les autres, voila pourquoi, dans la Parole , 
il est dit tant de fois que J6hovah 6tait plus grand que tous les 
dieux, et qu'il 6tait le Roi et le Dieu des dieux : que cette opinion se 
soit etablie cliez les. Juifs plus que chez les autres nations, e'est ce 
qu'on peut sufhsamment voir par leurs frequentes apostasies pour 
le eulte des autres dieux ; on en trouve un grand n ombre dans les 
Livres Historiques de la Parole, par exemple. Jug. II. 10 a 1 3, 17, 

run: s, 6,7. vm\ i^m.tH [ MM. xviri. h, 47, is, w, 
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25, 31. I Sam. VII. 3, 4. VIII. 8. 1 Rois, XIV. 23, 24. XVI. 31, 
32, 33. XVIII. 20 et suiv XXI. 26. XXII. 54. II Rois, XVI. 1,10 
et suiv. XVII. 7, 15, 16, 17. XXI. 3 a 7, 21 . XXIII. 4, 5, 7, 8, 10, 

11, 12, 13 : et ailleurs. Gette nation 6tait d'une telle extravagance, 
qu'ils confessaient J6hovah seulement de bouche, et neanmoins re- 
connaissaient de cceur d'autres dieux, ce qu'on peut voir claire- 
ment en ce que, apres qu'ils eurent vu tant de miracles en Egypte, 
et tant de miracles aussi lorsqu ils en furent sortis, la mer divis6e 
devant eux , et l'arm6e de Pharaon submerge , la colonne de nu6e 
et de feu apparaissant coutinuellemcnt , la manne tombant du ciel 
chaque jour, et la presence meme de Jehovah avec tant de majesty 
et avec tant de terreur sur la montagne de Sinai , et apres qu'ils eu- 
rent fait cette confession, que Jehovah i tait le seul Dieu, neanmoins 
cependant quelques semaines a peine e'coulte, et seulement parce 
que Moscheh tardait a venir, ils demanderent des dieux de 
fonte, pour les adorer, et Aharon leur en ayant fait, ils leur rendi- 
rent un culte Divin par une fete, par des holocaustes et des sacri- 
fices, et par des danses ; par la on peat voir que le culte de plusieurs 
dieux etait grave 1 dans lenrs coeurs i Que cette nation ait 6te telle, 
plus que toute autre nation sur le globe entier, on le voit aussi 
dans Jer^mie : « Est-ce quunc Nation a change de dieux ? Et mon 
» peuple a change set gloire pour ce qui ne sert de rien: Cteux ! 
» soyez etonnes de ceci, et fremissez, tremblez fort : scion le nombre 
» de tes viiies ont ete tes dieux , 6 Juda! » — II. 1 1 , \ 2, 28 : — le 
caractere de cette nation est tel, que plus que toutes les autres na- 
tions ils adorent les externes, ainsi les idoles, et qu'ils ne veulent 
absolument rien savoir des internes ; en eiFet, de toutes les nations 
ils sont les plus avares, et l'avarice, telle qu'est la leur, qui consiste 
a aimer Tor et l'argcnt pour Tor et Vargent, et non pour quelque 
usage, est Vaffection la plus terrestre ; elle abaisse entitlement le 
mental dans le corps, et l'y submerge, et elle ferme les int6rieurs k 
un tel point , qu'il n'y peut en aucune maniere rien entrer de la foi 
ni de l'amour qui proviennent du ciel; on doit voir clairement par 
la combien se trompent ceux qui croient que cette nation sera de 
nouveau choisie, ou que l'Eglise du Seigneur passera de nouveau 
chez eux, toutes les autres 6tant abandonnte; lorsque cependant 
on con verti rail des pierres, plutol qu'eux , a la foi pour le Seigneur i 
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ou crort que l'Eglise passera de nouveau cliez cux, parce que dans 
les PropWtiques do la Parole il est dit, dans beaucoup de passages, 
qu'ils doivent revenir ; mais on ne sait pas que par Jud'a , par Jacob \ 
et par Israel, il y est entendu non point cette nation, mais ceux chez 
qui sera f Eglise. 

8302. Qui est comme Toi, magnifique en sabitete , sigwfie que 
tout saint procede de Lui : on le voit par la signification de Qui est 
comme Toi, en saintete , en ce que c'est que personne n'est saint 
ainsi, et dans le sens interne, que tout saint procede de Lui, parce 
qu'il est la saintete meme : par le Saint est entendu le Divin Vrai 
proc&Iant du Seigneur, ce vrai est dit saint et est aussi entendu 
par le Saint-Esprit, qui, pour cela meme, est appele* Esprit de 
Vented J,an XIV. 16, 17. XV. 26, 27. XVI. \ 3 ; et « envoys par le 
Seigneur, » Jean XV. 26, 27; et de qui il est dit « qu'il recevra du 
Seigneur ce qu'il annoncera, » Jean, XVI. 15 < — comme la sain- 
tete se dit du Divin Vrai qui procede du Seigneur, c'est pour cela 
que les Anges, parce qu'ils le reemvent, sont appele's « saints, » 
Matth. XXV. 31 . Marc, VIII. 38. Luc, IX. 26, et aussi les Pro- 
phetes, principalement la Parole qui est le Vrai Divin meme : le 
Seigneur aussi, d'apres le Divin Vrai qui est Lui-Meme parce qu'il 
vient de Lui, est appele' Saint d'Israel, Saint de Jacob, et le Saint 
de Dieu. 

8303. Venerable de louanges, signifie qua Lui Seul est la 
gloire et faction de graces : on le voit par la signification de 
venerable de louanges, quand cela est dit de Je'hovah, en ce que 
c'est qu'il doit etre c61ebr6 et adore, qu'ainsi a Lui Seul est la gloire 
et Taction de graces. 

8304. Faisant des merveilles^ signifie que de Lui vienneni tous 
les moyens parlesquels sexerce la puissance : on le voit par la si- 
gnification des merveilles et des miracles, en ce que ce sont les 
moyens de la puissance Divine, IV 6910 : que les merveilles soient 
les moyens de la puissance Divine, c'est parce que par elles ils 
&aient amends a croire que Je'hovah &ait le Dieu supreme des 
dieux, et meme qu'il n'y avait point d'autre Dieu que Lui, par 
consequent qiTil devait seul etre adore; et ceux qui etaient dans ce 
vraifurentensuiteintroduits dans les vrais de son culte, qui sont 
les moyens de la puissance , car loute puissance dans le sens 



EXODE, CHAP, QUmziEME. 397 

spirituel est dans les vrais qui procedent du Divin, N os 3091 , 6344, 
6423, 6948, 8200; la puissance, dans le sens spirituel, c'est de 
mettre en fuite et chasser loin de soi la tourbe infernale , ce qui 
est fait uniquement par les Vrais : c'est doncde la que par « faisant 
-» des merveilles, * il est signify que du Seigneur viennent tous 
les moyens par lesquels s'exerce la puissance : les moyens de la 
puissance Divine sont aussi signifies par des merveilles dans David : 
■* Chantez a Jehovah, psalmodiez-Lui; meditezsur toutes ses mer- 
» veittes, glorifiez-vous dans le Norn de sa sainted; cherchez 
» Jehovah, et sa force, cherchez ses faces continuellement; rap- 
t> pelez-vous ses merveilles, ses prodiges, et les fugements de sa 
» bouche. » — Ps. CV. 1 a 5. — Que toute puissance soit aux 
vrais qui appartiennentala foi proc^dant du Seigneur, on le voit 
clairement par les paroles du Seigneur a Pierre : « Moi, je te dis : 
» Tu es Pierre, et sur cette pierre je batirai mon Eglise, et les 
» portes de l'enfer ne pre>audront point contre elle; et je te don- 
-» nerai les cl6s du Royaume des cieux. » — Matth. XVI. 18, 19; 
— la, par Pierre est representee la foi, et par la pierre dans la 
Parole est signified la foi, et par les cl6s est entendue la puissance, 
voir Preface a la Gen. Chap. XXII; puis M* 4738 f„ 6344 f. 

8305. Tu as etendu ta drone, signifie que de la s'est manifestee la 
domination de la puissance mr toutes ckoses : on le voit par la signi- 
fication 6!£tendref6t ceque cela concernela domination de la puis- 
sance, et en ce que, quand cela est dit de Jehovah, c'est la toute- 
puissance, jN'°7673; et par la signification de la droite, en ce 
qu'elle est la puissance Divine, N 8281; que ce soit de la qu'elle 
s'est manifested, savoir, la domination de la puissance sur toutes 
choses, cela est Evident d'apr&s ces paroles qui suivent ; « la terre 
» les a engloutis, » par lesquelles il est signifie" que par la seule 
presence du Seigneur, il y a eu pour eux damnation ou enfer. 

8306. La terre les a engloutis, signifie que par sa seule presence il 
y a eu pour eux damnation et enfer : on le voit par la signification 
d'etre englouti par la terre, en ce que c'est la damnation et l'enfer; 
en effet, cette absorption signifie qu'ils sont iornb6s ou ont 6t6 jetrfs 
dans l'enfer; l'enfer aussi est en bas profondement, parce qu'il est 
trfcs-loin duSoleilduciel, qui est le Seigneur, et que la est le plus 
haut; les distances d' 61 oignement sont scion les quality et les quan- 
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titfe des maux et des faux, de la vient que le Ciel apparait en haut 
et l'enfer en bas ; et meme, la oil sont ceux qui sont dans les faux 
d'apres le mal, par consequent dans la damnation, il apparait 
€omme une terre de desert, qui est appelGe terre damn.ee ; sous cette 
terre sont jet6s ceux qui sont dans l'enfer, N° ^ 41 8 ; que cela soil 
fait par la seule presence du Seigneur, on le voit N° 8%5; de la 
vient done que par « la terre les a engloutis, » il est signifiela dam- 
nation et l'enfer, ainsi qu'on le voit claircment dans Mo'ise: 
t Moscheh dit a l'Assemblee au sujet de Korach, de Dathan et 
» d'Abiram : si J6hovah cr6e une creation, et que la terre ouvre m 
» bouche, et les engloutisse et tout ce qui (est) a eux, de sorte quits 
» descendent vivanls dans l'enfer, vous connaitrez que ces hommes- 
» la ont irrite Jehovah : at fat fendue la terre qui (elaii) sous eux, 
» et la terre otivrit sa bon'che, et les englozitit; et Us descendirent, 
» eux et tous ceux qui (etaieni) a eux, vivants dans l'enfer. » — 
THomb.XVI. 30,31,32,33. 

8307. Tuas conduit dans ta Misericorde ce peuple, signifie le 
Divin influx che% ceux qui s'etaient abstenus des maux, et ainsi 
avaient recu le bien : on le voit par la signification de conduire 
dans la misericorde, en ce que e'est recevoir le Divin, et comme 
ceux qui s'abstiennentdes maux recoivent le Divin, cela signified 
Divin influV cliez eux. Voici ce qu'il en est de la Misericorde qui 
procede du Seigneur : La Misericorde du Seigneur est perpetuelle 
chez l'liomme, quel qu'il soil, car le Seigneur veut sauver tous les 
'hommes, en quelque n ombre qu'ils soient ; mais cette misericorde 
ne peutpas influer avant que les maux aient M eioignes, carles 
maux et par suite les faux font obstacle et empechent ; mais aussitot 
que les maux sont 61oign^s, la Misericorde influe, e'est a dire que 
le bien, qui est la charite etlafoi, influe de la Misericorde proce- 
dantdu Seigneur : de la on peut voir que la Misericorde du Sei- 
gneur est universelle, e'est-a-dire, envers tous, et aussi particuliere 
envers ceux qui s'abstiennentdes maux. L'liomme peut de lui-meme 
s'abstenir des maux, mais il ne peut de lui-meme recevoir le 
bien ; si l'homme peut de lui-meme s'abstenir des maux, e'est parce 
que le Seigneur influe continuellementdans la volonte de rtiomme 
avec cet effort, et que par la il met dans la liberie de Thomme de se 
desister des maux, puis de s'appliquer au bien, etmevne le Seigneur 



EXODE, CHAP. QUINltiSME.- 899 

lui donne la faculty de com prendre le vrai ; mais s'il ne comprend 
pas, c'est qu'il ne veut pas comprendre, etcela a cause du mal qui 
appartient a la vie, car le faux prend la defense du mal, et le vrai 
le condamne; de la vient que riiomme nepeut etre gratifle du bien 
spirituel par le Seigneur, ni par consequent etre conduit d'aprfes 
la Miser icorde, s'il ne se desiste pas des maux. 

8308. Que tu as radicle, signifie quil a clelivres de I'enfer : oil le 
voit par la signification de racheter, en ce que c'est delivrer de 
I'enfer, N os 7205, 7445. 

8309. Tu I' as amenc par la force vers I' habitude de tasainlele, 
signifie que la Divine puissance du Seigneur les a eleves an del 
dans le Divin qui est la : on le voit par la signification de conduire 
par la force, quand cela est dit de 1' elevation au Ciel par le Sei- 
gneur, en ce que c'est elever par la Divine puissance; que la force 
soit la puissance , cela est evident ; et par la signification de ¥ka~ 
bitacle de la sainiete, en ce que c'est le Ciel oil est le Divin, car la 
saintete se dit du Divin Yrai qui procede du Seigneur, N° 830-2, et 
ce Divin Yrai fait le Ciel, Que l'habitaelc de Jehovah ou du Sei- 
gneur soit le Ciel, et aussi le bien parce que dans le bien est le 
ciel, on le voit par ces passages ; dans Mo'ise : « Regards de I'Habi- 
» tade de ta saintete, du Ciel, et b6nis lepeuple dlsrael. » — DeuteY. 
XXVI. \ 5. — Dans Esaic : « Regarde du Ciel, et vois de I'Habifade 
» de la saintete et de ta splendeur. » — LX1IL 15. — Dans David : 
«Si je donne du sommeil a mes yeux, jusqu'a ce que j'aie trouve un 
» lieu a Jehovah, des Habitudes au fort de Jacob ! Void, nous avons 
» entendu (parler) de Lui en Ephrata, nous L'avons trouve" dans les 
» Champs de la foret, nous enlrerons dans ses Eabltades, » — Ps. 
CXXXII. 4, 5 5 6, 7. — Que l'habitacle de Jehovah, c'est-a-dire du 
Seigneur, soit dans le bien, on le voit dans Zacharie : « Sois dans 
» la jubilation etdans Fallegresse, fille de Sion • voici que Moi, je 
» viens pour habiter au milieu de toi ; plusieurs nations s'altache- 
» ront k Jehovah en ce jour-la, et el les Me seront pour peuple, car 
yy'fhabiterai en toi. » — II. 14, 15; — et dans Ezechiel : « Je pla- 
» cerai mon sanctuaire au milieu d'eux pour l'cHernite" ; a'msi nera 
» mon Habitude ckcz eux. » —XXXVII. $6, 27 ; — le sanctuaire, 
c'est oil il y a le Divin Vrai dans lequel est le Divin Bien. 

8310. Vers. 4 4, 15, 16, Les peuples font entendu, its ont frem- 
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ble; l& douleur a saisi les habitants de la Philistee. Ators Us out 
ete consternes les chefs d'Edom, les puissants de Moab 7 la terreur 
les a saisis ; Us se sont fondus tous les habitants de Canaan. Sur 
eux sont tombees la frayeur et I'epouvante; par la grandeur de 
ton bras Us seront abattus comme la pierre, jusqu'a ce que soit passe 
ton peuple, 6 Jehovah, jusqu'a ce que soit passe ce peuple que iu a 
acquis. — Les peuples I ont entendu , signifie tous ceux qui sont 
dans le faux d'aprks lenial en quelqu'endroit qu'ils soient : Us ont 
tremble, signifie la terreur : la douleur a saisi les habitants de la 
Philistee , signifie chez ceux qui etaient dans la foi s6par6e d'avec 
le bien le d6sespoir de pouvoir agrandir la domination : alors Us 
ont ete consternes les chefs d'Edom , signifie la meme chose chez 
ceux qui Etaient dans la vie du mat d'aprfcs 1' amour de soi : les 
puissants de Moab , signifie ceux qui 6taient dans la vie du faux 
d'aprfcs eel amour : la terreur les a saisis, signifie qu'ils n'ont rien 
Os6 : Us se sont fondus tous les habitants de Canaan, signifie la 
mtoe chose chez ceux qui Etaient de l'6glise et qui avaient adul- 
ter£ les biens et falsify les vrais : sur eux sont tombees la frayeur 
et I'epouvante , signifie qu'ils 6taient sans aucun espoir de domi- 
nation : par la grandeur de ton bras , signifie par la toute-puis- 
sance : Us seront abattus comme lapierre, signifie qu'ils tomberont 
comme ce qui est pesant : jusqud ce que soit passe ton peuple , si- 
gnifie qu'ainsi sans danger d'infestation seront sauve^s tous ceux 
qui sont dans la faculty de recevoir le vrai du bien et le bien du 
vrai : jusqu'a ce que soit passe ce peuple, signifie qu'ainsi seront 
sauvds ceux de FEglise qui seront dans le vrai et dans le bien : que 
que tu as acquis, signifie qu'ainsi sont devenus appartenant au 
Seigneur. /"' 

831 I. Les peuples I'ont entendu, signifie tous ceux qui sont dans 
le faux d'apres le mat, en quelqu'endroit qu'ils soient : on le voit 
par la signification des peuples, en ce qu'ils sont ceux qui sont 
dans les vrais d'apres le bien, et dans le sens oppose ceux qui 
sont dans les faux d'apres le mal, N os 1259, 1260, 3295, 3581, 
4619; il estdit ceux qui sont dans les faux d'apres le mal, pour 
qu'ils soient distingu6s de ceux qui sont dans les faux et cependant 
dans le bien ; sont en meme temps dans les faux et dans le bien 
bien ceux, au-dedans de l'Eglise, qui sont dans des newsies et 
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tlansla vie clu bien, et tiors de l'Eglise tons ceux qui sont dansle 
bien ; mais les faux chez ceux-ci ne damnent point, a moins que ce 
ne soient des faux qui sont contre le bien et qui detruisent la vie 
meme du bien; les faux qui ne sont point contre le bien , sont, 
alave>ite\ des faux en eux-memes, mais relativement an bien de 
la vie , contre lequel ils ne sont point , ils se depouillent presque 
de la quality du faux , ce qui se fait par leur application an bien ; 
car de tels faux peuvent etre appliques au bien, et etre appliques 
.au mal, s'ils le sont au bien, ils deviennent doux, mais ills le sont 
au mal, ils deviennent durs ; en effet, les faux peuvent etre appli- 
ques au bien comme les vrais au mal, car les vrais quels qu'ils 
soient sont falsifies par des applications au mal : soit pour exem- 
ple , que la foi seule sauve , cela en soi est faux , surtout chez les 
merchants qui ainsi excluent le bien delacharitd, comme ne con- 
tribuant absolument en ricn au salut ; mais ce faux est adouci chez 
ceux qui sont dans le bien de la vie , car ils l'appliquent au bien, 
en disant que la foi seule sauve, mais que la foi n'existe pas, si elle 
n'est avec son fruit, par consequent si elle n'est oil est le bien; de 
meme pour les autres. Dans ce qui suit maintenant, il s'agit de 
tous ceux qui 6taient dans les faux d'aprfcs lc mal et dans le mal 
d'apres les faux, etfurent jet^s dans l'enfer quand le Seigneur vint 
dans lemonde ; en effet, ii y aplusieurs genres du mal, et par suite 
aussi piusieurs genres du faux, car chaque genre dumai a son faux 
qui lui est adjoint , puisque le faux est produit par le mal et est le 
mal dans une forme , absolument de meme que Tintellectuel chez 
Fhomme est la forme de sa volonte\ car la volont6 par l'intellectuel 
se produit en lumiere, elle s'effigie et se forme , et elle se fixe par 
des images, et fixe ces images par des idees , et celles-ci de nou- 
veau par des mots : ceci a M dit afin qu'on sachc qu'il y a piu- 
sieurs genres du mal et par suite piusieurs genres du faux ; ils. ont 
d'abord M dtoits par les Egyptiens, maintenant ou dans ces Ver- 
sets ils le sont par les habitants de la Pliilist6e, par les chefs 
d'Edom, par les puissants de Moab, et par les habitants de Canaan, 
dont il est dit que la consternation et la terreur les ont saisis, 
parce qu'ils ont appris que ceux qui etaienl dans la foi separde 
d'avec la charite" et dans la vie du mal, et qui ont ete signifies 
par les Egyptiens, ont M jettfs dans l'enfer, et qu'eux .evaient 

XII. 26 
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pareillement y eHre jet6s, afin que ceux qui tHaient dans le vrai et 
dans le bien pussent passer en surete" et sans violence, et etre 
conduits au ciel ; ce dernier point est signifie par ces paroles des 
Vers, suivants 46 et 17 : « Sur eux sont tombte la frayeur et 
l'epouvante ; par la grandeur de ton bras ils seront abattus comme 
la pierre, jusqu'a ce que soit passe" ton peuple, 6 Miovali, jusqu'a 
ceque soit passe" ce peuple, que tu as acquis: tu les introduiras, 
et tu les planteras en la montagne de ton heritage au lieu de ta 
demeure. » 

8312. Us ont tremble, signifie la terreur : on le voit sans expli- 
cation. 

831 3. La douleur a saisi les habitants de la Philistee, signifie chez 
ceux qui etaient dans la foi separee davec le bien le desespoir de 
pouvoir agrandir ladomination : on le voit par la signification de la 
douleur, en ce que c'est le d6sespoir, de ce qu'ils ne pouvaient plus 
agrandir leur domination, ainsi qu'il va etre montre; et par la si- 
gnification des habitants de la Philinee, en ce qu'ils sont ceux qui 
Etaient dans la foi s6par6e d'avec le bien de la charite\ JN 0S 1197, 
1198, 3412, 3413, 8093, 8096, 8099; ils sont distingues des 
Egyptiens, en ce qu'ils exchient les biens de la charite\ en croyant 
que sans eux l'homme estsauve" par la foi; de ce principal point 
de leur doctrine sont ndes plusieurs erreurs, par exemple, que la 
salvation appartient a la Mise>icorde, quelle qu'ait &6 la vie de 
Vhomme; que par la foi tous les p£ch6s et tous les maux sontlav^s, 
et qu'ainsi rhomme marche justified et aussi que la salvation peut 
etre faite en un moment, merne par la confiance de la foi a la der- 
niere heure de la mort, que par consequent l'affection de l'amour 
celeste ne fait pas le ciel chez rhomme; ceux-ci sont lesPhilistins, 
et ils sont appeles incirconcis, a cause des maux de l'amour de soi 
et du monde dans lesquels est leur vie. Si cette douleur est un de- 
sespoir, c'est parce qu'il est entendu une douleur excessive, telle 
qu'est celle des femmes qui enfantent; ce mot, dans la langue 
originate, signifie aussi une semblable douleur; le desespoir ou 
l'exces de la douleur dans la Parole est aussi d£crit par la douleur 
d'une femme qui enfante, comme dans David : « Les Rois se sont 
» assembles, la terreur les a saisis, une douleur comme de celle qui 
» enfante. * — Ps. XLYIII. 5, 7. —Dans JeYemie : « Toi qui ha- 
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» bites dans le Liban, qui as ton nid dans les Cedres, combien de 
» grace trouveras-tu, quand te seront venues les douleurs, une 

» douleur commc de celle qui en [ante ? » — XXII. 23. Dans le 

meme : « Le roi de Babel a appris leur renommde, et laches en 
» sont devenues ses mains, i'Angoisse l'a saisi, une douleur commc 
» de celle qui enfante. n — L. 43. — Dans Esa'ie : « II est proche le 
»» jour de Jehovah, comme une devastation par Schadda'i, c'est 
» pourquoitoutes les mains sont laches, et tout coeur d'homme se 
» fond ; et ils sont eperdus, des tranchees et dcs douleurs les sai- 
» sissent, comme celle qui enfante ils sont en travail, » — XIII. 6 
7, 8. — Dans J^remie : « Voici, un peuple vient de la terre du 
« septentrion, et une nation grande sera excise des c6t& de la 
» terre; Tare et la lance ils saisissent; (il est) cruel, lui, et ils 
» n'ont point de pitie"; leur voix comme la merretentit; et sur 
» des chevaux ils chevauchent; (it est) prepare" comme un homme 
« pour la guerre, contre toi, fille de Sion ; nous avons appris sa 
» renomme'e, laches sont nos mains, i'angoisse nous saisit, une 
» douleur comme de celle qui enfante. » — VI. %% 23, 24; — ici, 
il s'agit de la vastation du vrai chez ceux qui sont dans le mal ; le 
peuple de la terre du septentrion, ce sont ceux qui sont dans les 
faux d'apres le mal ; la nation grande des cotes de la terre, ce sont 
ceux qui sont dans les maux entierement opposes au bien ; ils pren- 
nent Tare et la lance, e'est-a-dire qu'ils combattent d'apres le doc- 
trinal faux; sa voix retentit comme la mer, c'est le raisonnement 
qui en provient; sur des chevaux ils chevauchent, c'est l'argumen- 
tation comme d'apres l'intellectuel ; prepare 1 comme un homme 
pour la guerre, c'est la cupidity de combattre le vrai ; la fille de 
Sion, c'est l'Eglise ou est le bien ; I'angoisse saisit, c'est la douleur 
de ce que les vrais 6taient infestes; une douleur comme de celle 
qui enfante, c'est le de'sespoir de ce que le bien £tait l£s6 ; de la il 
est Evident que la douleur ici signifie le d£sespoir a cause de la lesion 
du bien. Si ces paroles, « la douleur a saisi les habitants de la Phi- 
list£e, « signifient le de'sespoir ou aucune esperance d'agrandir 
la domination, c'est parce que les Philistins, e'est-a-dire, ceux qui 
toblissent la salvation d'apres la foi seule sansle bien de la charity 
afFectent continuellement la domination dans l'autre vie, en com- 
battant contre les autres, et cela tant qu'ils n'ont pas encore &6 
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d^vaslGs quant a la science cles connaissanccs dc la f'oi ; car chacun 
dans 1' autre vie retient les principes de sa foi qu'il a cus dans la vie 
du corps, et il n'y a que ceux qui ont 6t6 dans la vie du bien, qui 
changent ces principes en vrais, car lc bien desire le vrai etle recoit 
volontiers, parce qu'il est homo-gene; mais ceux qui ont 6t6 dans la 
viedumalneleschangentpoint, ils sont commedurs, etrejettent les 
vrais, et de plus ils sont dans l'obscur au point de ne pouvoir pas 
mcme les voir, ils voient seulement les confirmatifs de leurs prin- 
cipes, et ne voient en aucune maniere ceux qui y sont contraires : 
dc tels esprits croient neanmoins etre les plus intelligents de tous, 
niais ils ne savent que raisonner d'apres le principe saisi ; ce sont 
done eux qui combattent le plus la cliarite", consequemment qui 
veulent dominer ; car ceux qui sont dans la cliarite' sont humbles, 
et veulent comme au dernier rang servir tous les autres; mais ceux 
qui sont dans la foi sans la cliarite' sont orgueilleux et veulent 
comme au-dessus de tousles autres etre servis par tous, aussi pla- 
cent-ils le ciel dans la gloire de la domination, et ils s'imaginent, 
parce quits se croient plus intelligents que tous les autres, qu'ils 
sont des archanges, et qu'ainsi uri grand nombre d'anges les servi- 
ront; et cela aussi selon ces paroles dans Daniel : « Les intelligents 
» resplendiront comme la splendeur de T6tendue, et ceux qui en 
■» justifient plusieurs, comme les Voiles, dansle siecle et l'eternite. » 
—XII. 3 ;— mais au lieu de splendeur il n'y a pour eux quet£nebres. 
831 4. Alors ils ont cte consternes les chefs d'Edom, signifie la 
mime chose chez ceux qui etaient dans la vie du mat d'apres I' amour 
de soi: on le voitpar la signification des chefs, en ce que ce sont 
les principaux (prcecipui), ainsi touset ctiacwij comme il va 6tre 
expose" ; et par la signification d'Edom, en ce que ce sont ceux qui 
d'apres le mal de l'amour de soi saisissent les faux et rejettent les 
Vrais, et dans le sens abstrait de la person ne, en ce que e'est le mal 
de r amour de soi auquel le faux est adjoint et dont le vrai est rejet6 i 
par consequent aussi ceux qui sont dans la vie du mal d'apres cet 
amour, savoir, d'apres l'amour de soi. Quant a ce qui concerne les 
chefs, par eux sont signifies les principaux, et dans lesens abstrait 
de la personne, les choses principales, ainsi toutes choses en ge- 
neral et en particular, car lorsqu'il est dit les chefs, il est signify 
les communs sous lesquels il y a tout le reste, ou les principaux 
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{pnecipua), comme les chefs tertiaires, N os 8150, 8276, et -ils se 
disent du bien, et dans le sens oppose, dumal; par les princes sont 
signifies aussi les communs souslcsquels il y a tout le resie, ou les 
principaux (primaria), N<« 1 4S2, 2089, 5044, mais ils se disent du 
vrai : il faut qu'on sache que dans la Parole il y a dcs mots qui ap- 
partiennent a la classe des spirituals, et des mots qui appartiennent 
a la classe des celestes, c'est-a-dire, qui expriment les uns les choses 
qui appartiennent au vrai ou a la foi, etles autres eelles qui appar- 
tiennent aubicn ou a i'amour ; ii y a aussi des mots qui se disent des 
uns et des autres ; celui qui les connait, peut, a la premiere inspec- 
tion ou lecture de la Parole, surtout dans sa Langue originale, 
savoir si dans le sens interne il s'agit de choses qui appartiennent 
au vrai, oude choses qui appartiennent au bien : il en est ainsi de 
la signification des princes et des chefs ; les princes signifient les 
principaux (primaria) et se disent des vrais dela foi, et les chefs 
signifient les principaux (pnecipua) et se disent du bien de Tamour; 
dans le sens oppose les princes se disent des faux de la foi, et les 
chefs, des maux de I'amour : de la vient que ceux qui ont regno 
dans iidom, out etc appeies Chefs (ou Dues), comme on le voit par 
la Gen. XXXVI. 15, 16, 47, 18,19, 21, 29, 30, 40, 44, 42,43,— 
et cela parce que par Edom eta it signifie le bien de I'amour celeste, 
et dans le sens oppose^ le mal de Tamour de soi ; mais cliez les fits 
d'Ismael, ceux qui furent mis a la tctc des autres ont ete appeies 
non pas chefs, mais princes, — Gen. XXV. 16, — parce que par 
ismael etaient signifies ceux qui sont clans le vrai, X os 3263, 3268, 
4747 : par la nieme raison ceux qui commandaient en Israel etaient 
appeies princes, — Norab. VII. 2, 10, 18, 24, 30, 36, 42, 48, 54, 
car par Israel (Haicnt represents ceux qui sont dans le vrai et le 
bien de la foi ; mais ceux qui commandaient dans Juda Etaient 
appeies chefs, parce que par Juda etaient representees ceux qui sont 
dans le bien de l'amour, comme dans Zacharie : «Qu'il soit comme 
» un chef dims Juda. » — IX. 7 ; — et dans leMeme : « Les cliff fs de 
» Judadlroni dans leur coeur : Jemeconfirmerai les habitants de 
» Jerusalem en Miovah Sebaoth leur Dieu ; en ce jour-la . je placerai 
» les chefs de Juda comme un foyer de feu dans du bois. » — XIL 
5,6. 

8315. Les pumanls de Moab> sic}iii(i<> ceux qui ulaieni d$m I a 
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vie du faux d'apres cet amour : on le voit par la signification de^ 
puissants, en ce que ce sontles choses qui regnent et prevalent; et 
par la representation de Moab, en ce qu'il d£signe ceux qui sont 
dans le Men naturel, et se laissent facilement seduire, JN T °2468, 
ainsi ceux qui sont par ia dans la vie du faux ? car ceux qui sont 
dans le bien naturel et non clans lebien d'apres le vrai de la foi, 
ainsi non dans le bien spirituel, se laissent entrainer a croire les 
faux quels qu'ils soient, ainsi a vivre selon ces faux : ils sont en- 
trained des vrais aux faux surtout par les choses qui favorisent 
leurs amours; ce sont ceux-la qui sont entendus par Moab; que 
ceux qui sont dans lebien naturel et non dans le bien spirituel ne 
puissent en aucune maniere etre conduits par quelque influx du 
Ciel, on le voitN os 3470, 3471, 35 1 8, 4988, 4992 ? 5032, 6208, 
71 9v, 8002. Le mot par lequel sont exprime's les puissants dans 
ia Langue originale, se dit de ceux qui sont dans le vrai d'apres le 
bien, et dans le sens oppose^ de ceux qui sont dans le faux d'apres 
le mal; c'est dansce sens quece mot est employe' dans-Ezechiel, 
XXXI. H.IIRois, XXIV. 15. 

8316. La terreur les a saisis,signifie qu'itsnont rien ose; on le 
voit par la signification iiirs saisi de terreur, en ce que c'est ne 
rien oser, car chez ceux qui sont dans la terreur, le sang se re- 
froidit, il se precipite dans les veines, la circulation cesse, de la 
les nerfs deviennent flasques, et les forces torabent, de sorte qu'ils 
n'oscntrien. 

8317. Ils se sont fondus torn les habitants de Canaan, signifie 
la meme chose chez ceux qui eiaient de I'Eglise el qui avaient 
adultere les biens et falsifie les vrais : cela est Evident par la signi- 
fication des habitants de Canaan, en ce qu'ils sont ceux qui eiaient 
del'Eglise, eten ce qu'ils sont ceux qui y avaient adulter les biens 
et falsifie les vrais : si les habitants de Canaan signifient ceux qui 
etaient de l'Eglise, c'est parcc que l'Eglise du Seigneur avait e'te 
dans la terre de Canaan des les tres-Anciens temps, voir N os 3686, 
4447, 4454, 4516, 4517, 5136, 6516; s'ils signifient aussi ceux 
qui avaient adultere les biens et falsifie 1 les vrais, c'est parce que 
la par les nations, que les fils d'Israel devraient chasser, sont re- 
presented les maux et aussi les faux de la foi , voir N° 8054, et 
cela, parce que ces nations anterieurement avaient 6td de l'Eglise. 
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8318. Sur eux sont tombees la frayeur et Cepouvante, signi/ie 
ffu'ils etaient sans aucun espoir de domination : on le voit par la si- 
gnification de la frayeur et de l'epouvante y lorsque cela est dit de 
ceux qui sont dans l'amour de soi et par suite dans les faux et dans 
les maux, et qui sont signifies par les chefs d'Edom et les puissants 
de Moab, en ce que c'est etresans espoir de domination; en effet, 
ceux qui sont dans le mal de l'amour de soi d^sirent continuelle- 
ment dominer, mais lorsqu'ils sont saisis de terreur devant 1'en- 
nemi victorieux, l'espoir de dominer est perdu. II faut qu'on sacbe 
que les maux proviennent d'une double origine, c'est-a-dire, de 
l'amour de soi et de l'amour du monde; ceux qui sont dans les 
maux d'apres r amour de soi s'aiment eux seuls, m6prisent tous les 
autres, excepts ceux qui font un avec eux-memes, et quand ils ai- 
rmen* ceux-ci, ils ne les aiment point, mais ce sont eux-inSmes qu'ils 
aiment, parce qu'ils sevoient dans eux; les maux provenant de 
cette origine sont les pires de tous, car ceux qui sont dans ces maux 
non-seulement m uprisen t tous les autres en les comparant a eux- 
memes, mais encore les blament, les ba'issent pour le moindre sujet, 
etalors ne respirent que leur perte; et ainsi la vengeance et la 
cruaut6 deviennent le plaisir de leur vie; ceux qui sont dans le mal 
de cet amour sont profon dement dans l'enfer selon la quality et la 
quantity de cet amour. Ceux qui sont dans le mal d'apres l'amour 
du monde regardent aussi le prochain comme rien, et l'estiment 
seulement d'apres son opulence; ainsi ce n'est pas lui qu'ils esti- 
ment, mais sesrichesses; ceux-ci dfeirent posstider tout ce qui ap- 
partient au prochain; quand ils sont dans ce ddsir cupide, ils sont 
sans aucune charite" et sans aucune misdricorde ; en effet, priver le 
prochain de ses biens est le plaisir de leur vie, surtout pour ceux 
qui sont sordidement avares, c est-k-dire, qui aiment Tor et Y argent 
pour Tor et l'argent, et non pour les usages qui en peuvent r&ulter : 
ceux chez qui domine le mal de cet amour sont aussi dans des en- 
fers, mais non aussi profonds que les enfers oil sont. ceux qui sont 
dans le mal de l'amour de soi. Outre ces deux origines du 
mal, il y en a encore line troisieme> qui est de faire le mal 
d'apres les principes d'une fausse religion; mais ce mal a la 
qualite" de mal chez ceux g~ui sont dans l'amour de soi et du monde, 
et non chez ceux qui sont dans l'amour envers lc prochain et 
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pour leur Dieu ; car la fin est le bien, et la fin qualifie tout le reste, 
voti No 83 1 \ . 

8319. Par la grandeur de ton bras : signifie la toute-puissance : 
on le voitpar la signification du bras, en ce qu'il est la puissance, 
N os 87&, 4931 a 4937, etquandil se dit duDivin, la toute-puis- 
sance. 

8320. lis seront abatius comine la pierre, signifie qu'ils tombc- 
ront commece qui estpesant : on le voit d'aprescequi a 6te" explique 
ci-dessus, N os 8279, 8298. 

8321. Jusq-u'ace quesoit passe ton peuple, signifie quainsi sans 
danger d'infestation seront sauves tons ceuxquisonl dans la facidle 
de recevoir le vrai du bien et le bien du vrai : on le voit par la signi- 
fication de passer, en ce que c'est etre sauve sans danger d'infes- 
tation, car lorsque ceux qui etaicnt dans les faux d'apres le mal, et 
qui infestaient, ont H&j&lfe dans l'enfer et eloigned, il n'y en a plus 
qui fassent obstacle en injectaut des faux et des maux, et qui de'tour- 
nent ainsi de la reception du bien et duvrai provenant du Seigneur, 
voila ce qui est signine" ici par passer ; en effet, tant que les m^- 
chants n'eurent pas 6t6 jet6s dans fenfer, il y eut a peine quelques- 
unsdesbonsqui purent passer, c'est-a-dire, etre sauves, car alors 
les m6chants excitaicnt continuellement les maux et les faux chez 
ceux qui venaient dans l'autre vie, et par la les d6tournaientdu 
bien et du vrai ; afni done que ceux qui 6taient dans le bien et dans 
le vrai fussent delivr6s de ces mGchants, le Seigneur est venu dans 
le monde, et quand il fut dansle monde, il les subjugua tous par de 
continuelles tentations admises en Lui et par de continuelles vic- 
toires, et ensuite, par sa presence, il les fit se pr6cipiter dans l'enfer, 
oil investis par leurs maux etleurs faux ils devaientetre tenus en- 
chained pour re'ternite\ Ici par le peuple sont entendus ceux qui 
sont dans la faculty de recevoir le vrai du bien et le bien du vrai, 
car le peuple en general signifie ceux qui sont dans le vrai et dans 
le bien de la foi, N os 1239, 1260, 3295, 3581, 4619, ici il signifie 
Israel, c'est-a-dire, ceux qui sont de l'Eglise spirituelle; ou, ce qui 
revient au meme, ceux qui sont dans le vrai du bien et dans le bien 
du vrai, N * 7957, 8234. II est dit dans la faculte de recevoir le 
vrai du bien et le bien du vrai, parce qu'il n'y en a pas d'autres 
danscette faculty que ceux qui ontv^cu la viede la charite" ; c"est 
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eette vie qui donne cette faculty :dans quelle grandecrreur sont 
ceux qui croient que la foi sans la charity peut donner cette qualite ! 
en effet, la foi sans la charity est dure et rdsistante, ei elle rejelte 
tout influx provenantdu Seigneur, mais la charite avec la foi est 
c£dante et tendre, et elle recmt fin flux; e'est de la que la charity 
donne celtc faculty, et que la foi sans la charity ne la donne point ; 
et comme la charity donne cette faculty, e'est aussi elle qui sauve, 
car ceux qui sontsauv^s le sont non par la charity qui vient d'eux- 
memes, mais par la charity qui procfcde du Seigneur, consequem- 
ment par la faculty de la recevoir. 

8322. Jusqu'd ce que soil passe ce peuple, signifie qu ainsi seront 
■sauves ceux de I' Eg Use qui seront dans le vra't et dans le bien ; on le 
voit d'apres ce qui vient d'etre expliqud. 

8323. Que tu as acquis, signifie qui ainsi aont devenus apparle- 
nant au Seigneur : on le voit par la signification d'acquerir, en ce 
que e'est appartenir a celui qui acquievt ; ici comme il s'agit de 
ceux qui sont dans le vrai et dans le bien, et pour le salut desquels 
le Seigneur est venu dansle monde, ce sont eux qui sont signifies, 
en ce qu'ils appartiennent au Seigneur; dans d'autres passages ils 
sont appelds les rachetes, comme dansEsaie : « iYest-ce pas Toi 
« qui a tail la mer, les eaux du grand abinie , et mis les profon- 
» dcurs de la mer pour chemin, afin que passassem les Racheies, et 
» que les racheies de Jehovah revinssent ! » — LI. '1 0, II . 

8324. Vers. '17, 18, 19. Tu les introduiras, titles planieras en la 
montagne de ton heritage, au lieu de ia demeure, que tu as fait, 6 
Jehovah! le sanetua'ire, 6 Seigneur! qu'ont prepare les mains. 
Jehovah regnera pour le Steele et I'elerniie. Car est venu le cheval 
de Pharaon avec son char el avec ses cavaliers dans la mer, el Jeho - 
vah a ramene sur eux les eaux de La mer; et les fds d' Israel out 
mar die sur le sec au milieu de la mer. — ■ Tu les introduiras, signifie 
l'&evation ; tu les planteras^ signifie la regeneration continuelle- 
ment : en la montagne de ton heritage, signifie le ciei oil est le bien 
de la charit6 : au lieu de ta demeure, signifie oil est le Seigneur : 
que tu as fait, 6 Jehovah! signifie que e'est par le Seigneur seul : 
le sanctuaire, 6 Seigneur! quoni prepare tes mains, signifie le ciel 
oil sont ceux qui sont dans le vrai de la foi proc6dant du Seigneur : 
Jehovah regnera pour le siecle et I'eteniile, signifie que le Seigneur 



410 ARCANES CELESTES. 

seul est le Seigneur du ciel et de la terre : car est venu le chevai de 
Pkaraon avec son char et ses cavaliers, signifie tous les faux d'a- 
pres 1'intellectuel perverti chez ceux qui dtaient dans la foi s^par^e 
et dans la vie du mal : clans la mer y signifie la damnation : et Jeho- 
vah a ramene sur eux les eaux de la mer, signifie que les faux 
d'apres les maux, qu'ils avaient diriges contre les bons, etaient 
retombds sur eux, d'apres la presence du Seigneur chez ceux qui 
etaient dans le bien : et les fits a" Israel ont marche sur le sec an 
milieu de lamer, signifie que ceux qui etaient dans le bien du vrai 
et dans le vrai du bien ont traverse" en surete" la region de 
cetenfer. 

8325. Tu les introduiras^ signifie I' elevation ; on le voit par la 

signification d'introduire, quand il s'agit du ciel , en ce que c'est 

1' Elevation ; ilest dit relegation, parce que le ciel devantla vue 

externe des exprils est dans le haut, mais devant la vue interne 

telle qu'est celle des anges, le ciel est dans l'interne; en effet, tout 

interne dans l'autre vie se montre d'une maniere representative 

comme en haut , et l'externe comme en bas , dela le ciel apparait 

enhaut, etl'enferen bas,N 0S 2l48, 3084,4599, 51 46; car ce sont 

les etats du vrai et du bien, et dans le sens oppose" les etats du faux 

ct du mal, qui sont repr^sentes dans l'autre vie par des hauteurs 

et par des profondeurs , en un mot par des distances et par des 

lieux, voir N<» 2625, 2837, 3356, 3387, 4321, 4882, 5605, 7381. 

Seulement d'apres cette experience on peut conclure combien il est 

difficile pour l'homme naturel de comprendre les choses spiri- 

tuelles, par consequent celles qui appartienncntau ciel; qui d'entre 

les hommes naturels peut comprendre qu'il n'y a point d'espaces 

ni de temps dans le ciel, mais qu'au lieu d'espaces et de temps il 

y a des etats , savoir, des etats du bien ou 6tats de l'etre par les 

espaces, et des etats du vrai ou etats de l'exister par les temps? est- 

ce que Thorn me entiercment naturel ne croira pas qu'il n'y a abso- 

lument que vide et n6ant la ou n'existe ni le temps ni I'espace? 

de la il est evident que si Thomme naturel conclut en lui-meme 

qu'il ne doit rien croireque ce qu'il saisit, il se jette alors dans 

des errcurs enormes; il en est pour beaucoup d'autres choses de 

meme qua pour les espaces et les temps ; par exemple : l'hommc 

naturel ne peut s'empecher de tomber dans le phantastique sur le 
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Divin , quand d'aprks le temps il pense a ce que le Divin avait fait 
avant la creation du monde, c'est-a-dire, a ce qu'il avait fait de 
toute Semite jusque-Ia ; et il ne pent se d^gager de ce noeud , avant 
que les id^es de temps et d'espace ne soient eloigners ; quand les 
Anges pensent a cette eternity c'est d'apres l'&at qu'ilsy pensent, 
mais jamais d'apres le temps: dans l'autre vie il apparait deux 
statues, partie en chair et partie en pierre , places au bout de 
l'univers cre£ sur le devant vers la gauche; il est dit de ces statues 
qu'elles engloutissent ceux qui pensent a ce que le Divin avait fait 
de toute eternite" avant qu'il eut cr£61e monde; l'engloutissement 
repr&ente que 1'homme, par ceia qu'il ne peut penser que d'apr&s 
l'espace et le temps , ne peut de lui-meme se d6gager de ce noeud, 
mais qu'il le peut par le Divin , ce qui se fait ou par la disssipation 
de cette pens£e, ou par 1* eloign em en t des idte de temps. 

8326. Et tu les planleras, signifie la regeneration conlinuelle- 
mmt: on le voit par la signification de planter, en ce que c'est 
r£g6nerer, car il en est de la regeneration comme d'une plantation ; 
en effet, quand un arbre est planted il croit en branches, en feuilles 
et en fruits, et d'apres les sentences des fruits il croit en de nou- 
veaux arbres, et ainsi de suite: il en estde merne de la regeneration 
chez 1'homme, et c'est meme pour cela que, dans la Parole, Thorn- 
me est compart a un arbre, et Vhomme r£g(me>6 a un jardin ou a 
un paradis ; les vrais de la foi chez lui sont compares aux feuilles, 
et les biens de la charite aux fruits, les semences d'oii proviennent 
de nouveaux arbres aux vrais qui procedent du bien, ou, ce qui 
est la mtoe chose, a la foi qui procexle de la charite. II est dit la 
regeneration continue! lement , parce que la regeneration chez 
1'homme commence, mais ne finit jamais, il est perfectionne conti- 
nuellement non-seulement quand il vit dans le monde, mais aussi 
dans l'autrc vie durant reternU6; et cependant jamais il ne peut 
parvenir a une telle perfection, qu'il puisse etre compare avec le 
Divin. 

8327. En la montagne de ton heritage, signifie le ciel oil est le 
bien de la ckarile : on le voit par la signification de la montagne de 
/■' 'heritage, en ce qu'elle est le ciel, car la montagne signifie le bien 
de r amour, ^798, 796, 2722, 4210, 6435, et Heritage la vie 
d'un autre, ici du Seigneur, ainsi la tio du bien et du vrai , laquelle 
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procede du Seigneur, car ceux qui sont dans cette vie sont appeles 
hentiers du Royaume et fils, N os 2658, 2851 , 3672, 7212 ; puisque 
c'est la ce que signifie la montagne de Heritage, ellc signifie aussi 
le ciel, car le ciel est ciel d'apres le bien de r amour, et il est un he- 
ritage pour ceux qui appartiemient au Seigneur. 

8328. An lieu de ta dcmeure, signifie oil est le Seigneur : on le 
voitpar la signification du lieu, en ce que c'est l'etat iN° 8325, ici 
l'6tat du bien d'apres le Divin, puisque c'est le ciel qui est entendu; 
et par la signification de la dcmeure de J&iovah ou de son habi- 
tacle, en ce que c'est oil est le Seigneur ; on peut voir qif habiter 
se dit dubien, jN t ° s 27-12, 3613; quel'habitacle de J6hovah est le 
bien ct par suite le ciel, N os 8269, 8309, et que dans la Parole 
Jehovah est le Seigneur, N° 8261. II est dit plusieurs fois par le 
Seigneur : le Pere qui est dans les cieux, et il est entendu le Divin 
dans le ciel, ainsi le Bien d'oii provient le ciel; le Divin consider^ 
en Soi est au-dessus des cieux, mais le Divin dans les cieux est le 
Bien qui est dans le Vrai proc&lant du Divin ; ce Bien est entendu 
par le Pere dans les cieux, dansMatthieu: « Afin quevoussoyez les 
» his du Pere qui (est) dans les cieux. Afin que vous soyez parf'aits, 
» comme voire Pere qui (est) dans les cieux est parfait. »» — V. 45, 
48. YI. fi — « Notre Pere qui(e%) dans les cieux! soit sanctified 
» ton Norn, m — VI. 9. — « Celui qui fait la voloate du Pere qui 
» (est) dans les cieux. » — VII. 21 , — et en outre Matth. X. 32, 33, 
XVI. 17. XY11I. 10, 1 4, 4 9. — Le Divin qui est dans les cieux est 
le Bien qui est dans le Divin Vrai procedant du Seigneur, mais le 
Divin au-dessus des cieux est le Divin Bien Meme : par le lieu de 
ta demeure est signifie' le ciel ou est le Divin Vrai procedant du Sei- 
gneur, car ce Divin fait le ciel. Quant a ce qu ? il en est du Divin 
Vrai qui procede du Seigneur f en ce que dans le ciel c'est le bien, 
cela peut elre illustre par une comparaison avec le soleil , et avec 
la lumiere qui procede du soleil : dans le soleil est un feu, 
mais du soleil procede la lumiere; cette lumiere a en elle la 
chaleur, d'apres laquelle les jardins sont fertilises et deviennent 
comme des paradis; ce n'est pas le feu meme du soleil qui par- 
vient jusqu'a la terre, car il brulerait et consumerait tout, mais 
c'est la lumiere dans laquelle est la chaleur du feu du soleil; cette 
lumiere, dans le sens spirituel, est le Divin Yrai, la chaleur est le 
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bien dans le Yrai d'apres le Divin Bien, et le paradis qui en r6sulte 
estleciel. 

8329. Que tu as fait, 6 Jehovah, signifie que cest par le Seigneur 
seul: on levoit par la signification de [aire, lorsqu'il s'agit de la 
regeneration et du ciel, en ce que c'est par le Seigneur seul, car le 
tout de la regeneration et le tout du ciel est par le Seigneur. 

8330. Le sanctuaire, 6 Seigneur, qu'ont prepare tes mains , signi- 
fie leciel ok sont ceux qui sont clans le vrai de la foi procedant du 
Seigneur: cela est Evident par la signification du Sanctuaire, en 
ce que c'est le ciel oh est le vrai de la foi, ainsi qu'il va etrc expose ; 
et par la signification de qu'ont prepare tes mains, en ce que c'est 
qui procede du Seigneur : s'il est dit du Sanctuaire que ses mains 
l'ont prepare, c'est parce que les mains se disent du Vrai, et signi- 
fied la puissance; que les mains se disent du vrai, on le voit 
JX 0S 309! , 8281 ; et aussi qu'elles sont la puissance, N os 878, 
3387, 4931 % 4937, 5327, 5328, 6292, 6947, 7011, 7188, 7189, 
7518, 7673, 8050, 8069, 8153, 8281 ; et que pareillement le 
sanctuaire se dit du vrai, N° 8302; mais les paroles qui precedent, 
comme le lieu de Ta demeure, et que tu as fait, 6 Jehovah! se disent 
du bien, parce qu'elles se rapportent a la montagne de l'heritage, 
par laquelleest signifie le ciel oil est le bien de la charite, N° 8327 : 
que dans la Parole il y ait des mots qui se disent du bien, et des 
mots qui se disent du vrai, on le voit N° 831 4. 11 sera dit en peu de 
mots ce que c'est que le ciel dans lcquel est le bien de la charite, 
qui est signifie par la montagne de l'heritage, et ce que c'est que 
le ciel dans lequel est le vrai de la foi, qui est signifie par le sanc- 
tuaire : le Ciel dans lequel est le bien de la Charite, c'est ou sont 
les interieurs qui sontdu Royaume spirituel du Seigneur; et ie ciel 
dans lequel est le vrai de la foi, c'est oh sont les exterieurs qui 
sont de ce Royaume; ceux qui sont interieurs sont dans la charite 
meme, et par suite dans la foi ; mais ceux qui sont exterieurs sont 
ceux qui sont dans la foi et non encore dans la charite; ceux-ci 
font le bien par obcissance, mais les premiers le font par affection; 
d'apres cela, on voit clairement ce qui est entendu par le ciel dans 
lequel est le bien de la charite, et par le ciel dans lequel est le vrai 
de la foi. Quant a ce qui concerne le Sanctuaire, il est dans le sens 
supreme le Vrai de la foi qui procede du Seigneur, et par suite 
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dans le sens reprdsentatif il est le Royaume spirituel du Seigneur, 
puis TEglise spirituelle, et par suite Thomme regdndre" qui est 
Eglise ; et ainsi dans le sens abstrait de ces choses il est le Vrai 
de la foi, par consequent la foi elle-meme ; ce que c'est que le saint, 
on le voit IS 8302 : c'est done de la que d'apres le Vrai de la foi 
qui procede du Seigneur le ciel est dit le Sanctuaire ; comme dans 
David : « Que Jdhovah te reponde au jour de Tangoisse, qu'il en- 
» voie a ton secaurs du Sanctuaire, et de Sion qu'il te sustente.» — 
Ps. XX. 2,3; — le sanctuaire est la pour le ciel oil est le vrai de la 
foi, et Sion pour le ciel oil est le bien del'amour. Dans le Meme: 
« lis ont vu tes pas, 6 Dieu, les pas de mon Dieu, de mon Roi 
» dans le sanctuaire; formidable (lu «), Dieu! de tes sanctuaires, 
» 6 Dieu d'Israel ! •> — Ps. LXVI1L 25, 36; — le sanctuaire, 
c'est le ciel ou est le vrai de la foi, de la il est dit Dieu et non 
Jehovah, puis aussi Roi, parce que Dieu se dit lorsqu'il s'agit du 
vrai, et J&iovah lorsqu'il s'agit du bien, Nos 2586, 2769, 2807, 
2822, 3921 f., 4402, 7010, 7268; et. parce que le Roi est le Vrai, 
N 08 1672, 1728, 20 1 5, 2069, 3009, 4575, 458 1, 4966, 5044, 5068, 
61 48. Dans le meme : « 11 louera Jah, de ce qu'il a regarde du haul 
» de son Sanctuaire; Jdhovah des deux sur la terre a regarde, 
» pour entendre le gdmissement du captif, pour ouvrir aux Ms de 
» la mort. » — Ps. CII. 19, 20, 21; — Le sanctuaire ici est aussi 
pour le ciel quant au Vrai de la foi. Dans le Meme : « Louez Dieu 
» dans son Sanctuaire; louez-Le dans Tdtendue de sa force. » — 
Ps. CL. 1 ; — louer dans le sanctuaire, c'est d'apres le Vrai de la 
foi qui procede du Seigneur ; louer dans l'dtendue de la force, c'est 
d'apres lebien de la charite" qui procede du Seigneur. 

8331 . Jehovah regnera pour le siecle et Veternite, signifie que le 
Seigneur seul est le Seigneur du ciel et de la terre : on le voit en ce 
que c'est de Jehovah, e'est-a-dire, du Seigneur, qu'il pent 6tre dit 
qui/ regnera pour le Steele et I'eLernite; il est vrai qu'on peut dire 
des anges qu'ils regnent, mais d'apres le Seigneur, ainsi c'est tou- 
jours le Seigneur seul par eux. Chez les Anciens, qui dtaient de 
TEglise, il &ait de coutume de dire Dieu regnc, et aussi Dieu re- 
gnera pour I'eternite, ce qui signifiait que TEglise dtait en bon 6tat, 
parce qu'alors lebien et le vrai proeddant du Divin y 6taient; en 
general, cela signifiait que Jehovah 6tait le seul Dieu ; et, pour ceux 
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qui toient instruits de l'av&iement du Seigneur, que le Seigneur 
est le seul Seigneur du ciel et de la terre : comme dans l'Eglise chez 
les anciens il 6tait de coutume de dire Dieu regnera, c'est pour cela 
que dans David quelques Psaumes portent pour inscription : Jeko- 
voAreflfncra,parexemple, Ps.XCIlI. 1 .Ps. XCVll. \ . Ps. XCIX, \; 
et dans le Mtoe : * Jehovah regnera pour Veternite; ton Dieu, 6 
» Sion, degeneration en generation, Alleluia !» — Ps. CXLVI. 10. 

— Dans Esa'ie : « Qu'ils sont agr£ables surles montagnesles pieds 
» du messager de bonne nouvelle, disant a Sion : 11 regnera ton 
» Dieu. » — LIE 7; — la, il s'agitdu Seigneur. Dans Jean : « Les 
■» royaumes du monde sont devenus (ceux) de notre Seigneur et de 
» son Christ, etil regnera dans les siecles des siecles. » — Apoc. 
XL 15: — et dans le Meme: « J'entendis une voix, qui disait: 
n Alleluia ! car il regnera, le Seigneur Dieu. » — ApOC. XIX- 6; — 
par ces passages il est mfime Evident que ces paroles 6taient des 
paroles dejoie, de la rexclamatiqn Alleluia, et de la il est dit: 
« Qu'ils sontagreables les pieds du messager de bonne nouvelle, 
disant : II regne ton Dieu. » Que le Seigneur soit le Seigneur du 
ciel et de la terre, on le voit dans Matthieu : « J^sus dit aux disci- 
» pies : II m'a kd donn£ tout pouvoir dans le ciel et sur la terre. » 

— XXVIII. 18, 

8332. Car estvenu le cheval de Pharaon avec son char et ses ca- 
valiers, signifie tous les faux dapres Vintellectuel perverti chez 
ceux qui etaienl dans la foi separee et dans lavie du mal : on le voit 
par la signification du cheval de Pharaon, puis de son char et de 
ses cavaliers, en ce que ce sont tous les faux d'apres l'inteltectuel 
perverti, N°s8146, 8148; et par la representation de Pharaon et 
des Egyptiens,en ce quece sont ceux qui toient dans la foi sepa- 
ree d'avec la charite" et dans la vie du mal, N os 7926, 81 48. 

8333. Dans la mer, signifie la damnation : on le voit par la si- 
gnification de la mer de Supli, en ce que c'est Venfer, N os 8099, 
8137, 8 1 38; ici la damnation, parce qu'il est dit qu'ils sont venus 
dans la mer, et ensuite que J&iovah a ramen6 sur eux les eaux de 
la mer, ce qui signifie qu'ils sont tomb£s dansl'enfer ; car on vient 
dans la damnation , avant de tomber dans Venfer. 

8334. Et Jehovah a ramene sur eux les eaux de la mer, signifie 
que les faux d'apres les maux, qu'ils avaient diriges contre les bons, 
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etaient retombcs sur eux, d'apres la presence du Seigneur chcz ceux 
qui etaient dans le bien ! on le voit par la signification de Jehovah 
a ramene sur eux les eaux de la mer, en ce que c'est que les faux 
du mal quTis avaient dirig6s contre les bons, etaient retombes sur 
eux : il a 6te" expose que les faux d'apres les maux sont fassembtts 
en w, et verses en ceux qui sont dans le mal, et que ceux-ci en 
sont envelopp^s, N° 8146 J que les faux d'apres le mal qu'ils diri- 
gent contre les autrcs retombent sur eux-memes d'apres la loi de 
fordre, N os 821 i, 8223, 8226 ; que l'investissement par les faux du 
mal est la connection dans l'enfer, N os 8210, 8232 ; et que cela est 
fait d'apres la seule presence du Seigneur chez les bons, lorsqu'il 
les dcTcnd et leur donne le ciel et la joie du ciel 7 N os 8137 f., 
8265. 

8335. Et les ftls a" Israel ontmarche sur le sec an milieu de la 
mer, signifie tftie ceux qui etaient dans le bien du vrai et dans le 
vrai du bien, ont traverse en sur etc la region de cet enfer : on le 
voit d'apres ce qui a M explique N os 8099, 8185. 

8336. Yers. 20, 24 . Et Miriam la prophetesse, stent d* Aharon, 
prit le lambourin en samain, et toutes les femmes sorlirent apres 
elle avec tambourins et avec danses. Et Miriam leur repondit : 
Chantez a Jehovah, car s 1 exultant il s'est exalte; le cheval et son 
cavalier il a jetes dans la mer. — Et Miriam la prophetesse, sozur 
d' Aharon, prit le tambourin en sa main, signifie la glorification du 
Seigneur d'apres le bien de la foi : et toutes les femmes sortirent 
apres elle, signifie tous les biens du vrai : avec tambourins et avec 
danses, signifie la calibration d'apres la joie et Tallegresse : Et 
Miriam leur repondit) signifie le rtSciproque : Chantez a Jehovah, 
signifie que la gloire est au Seigneur seul : car s'exaltant il s'est 
exalte, signifie qu'il a manifesto son Divin dansl'I-Iumain : le cheval 
et son cavalier il a fetes dans la mer, signifie de ce que d'apres sa 
scule presence les faux de la foi etles maux de la vie se sont preci- 
pes dans l'enfer. 

8337. Et Miriam la prophetesse , sozur d Aharon, prit le tam- 
bourin en sa main, signifie la glorification du Seigneur d'apres le 
bien de la foi: on le voit par la representation de Miriam, en ce 
qu'elle est lebien delafoi ; en effet, Moscheh represente le Vrai de 
la foi qui procede imm£diatement du Seigneur, ainsi le vrai interne 



EXODE, CHAP. QUINZIEME. 417 

et Aharon levrai de la foiqui procede mediatement du Seigneur, 
ainsi le vrai externe, N os 7009, 7089, 7382; de la Miriam est le 
bien de la foi qui pro-cede mediatement du Seigneur, car lorsque 
leshommes repr6sentent le vrai, leurs femmes represented le 
bien , N° 601 4- ; comme Miriam avec les femmes represente le bien 
externe, c'est pour cela qu'il est ajoute soeur d' Aharon , etqu'il 
n'est point dit soeur de Moscheh ; le bien et le vrai sont aussi entre 
7 eux comme une soeur et un frere, N° 3160; mais il faut qu'on 
\sachc que les femmes represented le bien et les bommes le vrai 
> quand il s'agit de l'Eglise spirituelle , tandis que les femmes re- 
Iprtisentent le vrai et les liommes le bien quancl il s'agit de l'Eglise 
ly c61este , N° 4823 ; par la signification de propketesse, en ce que 
c'est qui enseigne I\ T ° S 2534, 7269, ici qui loue le Seigneur, ou, ce 
qui est la meme chose, qui Le glorifie d'apres le bien de la foi , 
parcc ([u'ette chanta a Jehovah^ comme Moscheli et les hommes 
d'Israel ; il a deja 6t6 montre" que chanter, cest glorifier, N os 8261 , 
8263, 8267 ; et par la signification de prendre le tambourinen main, 
tn ce que c'est glorifier d'apres le bien de la foi, car le tambourin 
se dit du bien spirituel , ou, ce qui est la meme chose , du bien de 
la foi, N° 4138. Autrefois dans le culte Divin on employait plu- 
sieurs genres d'instruments de musique, mais avec beaucoup de 
diversity ; en general par les instruments a vent etaient expriniees 
les affections du bien, et par des instruments a cordes les affections 
du vrai, et cela d'apres la correspondance de chaque sonore avec 
les affections : il est notoire que des affections naturelles sont ex- 
primers les unes par certains genres d'instruments de musique , 
et d'autres par certains autres , et que , quand il y a un accord 
harmonique convenable , ces affections sont reellement excitees 
par ces instrumems ; ceux qui sont experts en musique savent ces 
choses et les mettent aussi en usage d'une maniere avantageuse; 
la raison de cela est dans la nature meme du sonore, et dans son 
rapport avec les affections : l'homme en avait d'abord eu la con- 
naissance , non par la science ni par l'art , mais par Touie et par 
son sens exquis : de la il est evident que cela vient non pas d'une 
origine qui soit dans le monde naturel , mais d'une origine qui est 
dans le monde spirituel , et alors de la correspondance des choses 
qui emanent de l'ordre existant dans le monde naturel avec les 

XII. 27 
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choses qui sont dans le monde spirituel ; le sonore harmoiriquc et 
ses varices correspondent aux 6tats de joie et d'allegresse dans le 
spirituel, et les ^tats de joie et d'allegresse y existent par des 
affections qui , dans ce monde , sont les affections du bien et du 
vrai : main ten ant on peut voir que les instruments de musique 
correspondent aux plaisirset aux ctiarmes des affections spirituelles 
et celestes, et que certains instruments correspondent aux affec- 
tions c&estes, et certains autres aux affections spirituelles, voir cc 
qui a <*ti dit etmontr£ sur ce sujetN 08 418, 419, 450, 4138. Quant 
k ce qui concerne sp^cialement le tambourin, il correspond au bien 
spirituel , c'est-a-dire , au bien du vrai ; et cela, parce que le tam- 
bourin n' est pas un instrument a cordes, et n'est pas non plus un 
instrument a vent , mais qu'tont fait avec une peau , c'est comme 
un instrument a cordes continu, et aussi parce que son sonore 
est plus grave et plus baut que le sonore des instruments a cordes , 
on peut aussi le voir d'aprfes la Parole, oil le tambourin est nommti, 
comme dans Esa'ie : « Elle cessera, la joie des iamb our ins ; il ces- 
» sera, te tumulte des joyeux; elle cessera, la joie de la harpe. » 
— XXIV. 8; —la joie des tambourins, ce sontjes plaisirs des 
affections du bien de la foi; la joie de la harpe, c'est le plaisir de 
l'affection duvrai de la foi. Dans J6r6mie : « Je te batirai encore, 
» afm que tu sois batie, vierge d'Israel; tu orneras encore tes tam- 
» bourins , et tu sortiras dans une danse demusiciens. » — XXXI. 
4; — orner les tambourins, c'est glorifier Dieu d'apr&s le bien 
spirituel, car il s'agit de 1'Eglise spirituelle, qui est la vierge d'ls- 
rael. Pareillement dans Ez6chiel : « En Eden, le jardin de Dieu, 
b tu as 6t6 ; Yozavre de tes tambourins et de tes flutes (elait) chez 
» toi ; au jour que tu as M cr66e, ils ont 6te prepares. » — XXVIII. 
4 3 ; —la, il s'agit de Tyr, par elle sont signifies les connaissances 
du bien etles connaissances du vrai, et par les tambourins et les 
flutes les affections de celles-la et les joies de celles-ci. Dans David : 
« lis ont vu tes pas, 6 Dieu , les pas de mon Dieu dans le sanc- 
» tuaire : devant allaient des chantres, ensuite des joueurs d'in- 
» struments a cordes au milieu de jeunes filles battant du tam- 
» bourin. » — Ps. LX VIII. 25, 26, — Dans le Meme : « Faites des 
» acclamations au Dieu de Jacob, 61evez le chant , et donnez du 
» tambourin, de la harpe agre'able avec le nablion. » — Ps. LXXXI. 
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2, 3. —Dans le Mtoe : « Chanter a Jehovah un cantique nouveau ; 
» qu'ils louent son Nom clans ladanse, avec le tambour'm et la 
» harpe qu'ils Lui psalmoclient! « — Ps. CXLIX. \, 3; — Ik, 
louer avec lc tambourin, c'est glorifier d'apres le plaisir de l'affec- 
tion du bien de la foi , et louer avec la harpe , c'est le charme de 
r affection du vrai de la foi. Dans le Mtoe ; « Lonez Dieu avec le 
» tambourin et la danse.; louez-Le avecle luth et l'orgue; louez- 
» Le avec les cymbales dc sor, louez-le avec les cymbales de 
» bruit. » — Ps. CL. 3, 4 ? 5; — louer avec le tambourin et la 
danse, c'est d'apres Lebien et le vrai de la foi ; avec le luth et l'or- 
gue, c'est d'apres les vrais et par suite d'apres le bien. Comme les 
instruments, quels qu'ils fussent, signifiaient les plaisirs et les 
charmes correspondants des affections spirituelles et celestes, c'est 
pour cela que sur plusieurs psaumes de David il a 6t6 inscrit et indi- 
que - de quelle maniere ils devaientetre chantes; par exemple sur 
le N^ginotli, sur le Nechiloth, surl'Octave, leSchigajon, leGit- 
thith, le Muthlabben , le Scheminito, le Schoschannim, le Ma- 
chalath. 

8338. Et loutes les femmes sortirent apres elle } signifie tons les 
btens du vrai: on lc voit par la signification des femmes, en ce 
qu'elles sont les affections du bien., lorsque les hommes sont les 
affections du vrai, ainsi qu'il vient d'etre dit N° 8337. 

8339. Avec tambourins el avec danses , signifie la celebration 
d'apres la pie et iallegresse : on le voit par la signification du tam- 
bourin, en ce qu'il se dit de l'affection du bien spirituel ou du vrai 
du bien, et en ce qu'il en signifie le plaisir ou la joie, N° 8337 ; et 
par la signification de la danse, en ce quelle se dit de l'affection du 
vrai spirituel, et en ce qu elle en signifie le charme ou Tallegresse, 
ainsi qu'il va Stre expose. Dans les temps anciens, l'allegresse du 
cceur 6taifc attests non-seulement par des instruments de musique 
et des chants, mais aussi par des danses ; en effet, les joies du cceur 
ou les joies interieures s'elangaient dans le corps en diff6rents actes, 
par exemple en chants et aussi en danses : comme dans les temps 
anciens les all^gresses qui surpassaient toutes les autres £taient des 
allegresses spirituelles, c'est-a-dire provenant des affections des 
amours spirituels, qui concernaient le bien et le vrai, c'est pour 
cela qu'alors il fut aussi permis de joindre les danses aux chants et 
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aux harmonies musicales, et ainsi de t&noigner sa joie par ces 
moyens: de la vient qu'il est parl£ de danses dans la Parole, et 
que par elles sont signifies les all^gresses des affections du vrai 
ou de la foi d'apr&s le bien ou la charite ; comme dans J6remie : 
« Tu orneras encore tes tambourins , et tu sortiras dans une danse 
» de musiciens. Leur ame devlendra comme un jardin arros6, et ils 
» ne continueront plus a se plaindre ; alors la merge se rejouira 
» dans la danse, et les jeunes gens et les vieillards ensemble. » — 
XXXI. 4, \% 1 3. — Dans le Heme : « Elle a cessc la joie de notre 
» coeur, elle s'est ckangee en deuil noire danse. » — Lament. V. 
1 5. — Dans David : « Tu as change mon deuil en danse pour moi » 

— Ps. XXX. 42. — Dans le Meme ; « Quils louent son Norn dans 
» la danse ; avec le tambour in et la harpe qu'ils Lui psalmodient. » 

— Ps. CXLIX. 3. fit. 4 : — Que les Gentils aient aussi admis les 
jeux et les danses dans leur culte Divin, on le voit dans l'Exode, 
Chap. XXXII. 6, 1 9. II est dit la joie et I'allegresse, parte que dans 
la Parole la joie se dit du bien, et l'all6gressc se dit du vrai ; de la, 
dans la Parole, il est dit trfcs-souvent la joie et I'allegresse, Tune 
etl'autre en mSme temps; comme dans Esa'ie: « Voici, la joie et 
» I'allegresse de tuer le boeuf. n — XXII. 13. — Dans le Meme : 
« La joie et I'allegresse ils obtiendront , la tristesse et le g6misse- 
» ment s'enfuiront. » — XXXV. 10. — Dans le Meme : « La joie 
» et I'allegresse seronttfouvte en Sion, la confession et la voix de 
» chant. >» — LI. 3, 11. — Dans Jeremie : « Voix de joie et voix 
» d y allegresse, et voix de fiance et voix de fiancee. » — XXXIII. \ 1 . 

— Dans Zacharie : « Le jeune du dixifeme (mo?s) sera pour la mai- 
» son de Juda en joie et en allegresse. *> — VIIL 49. — Dans Da- 
vid : « Tu me feras entendre joie et allegresse. » — Ps. LI. 1 : — 
dans ces passages , comme la joie se dit du bien, et I'allegresse du 
vrai, il est dit Tune et l'autre, autrement une seule des deux expres- 
sions aurait suffi ; tel est le langage saint , qui est dans la Parole ; 
et cela, afln que dans chaque chose il y ait le mariage celeste, 
c'est-a-dire, le mariage du bien et du vrai, N os 683, 793, 801 , 2173, 
2516, 2712, 41 38 f., 51 38, 5502, 7945. 

8340. Et Miriam leur repondit, signifie le reciproque : on le voit 
par la signification de repondre, quand il s'agit de la glorification 
du Seigneur par un Cantique, en ce que c'est le r6ciproque : chez 
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les Anciens, dansle cultesacre\ c*6tait aussi une coutume solennelle 
de chanter par des choeurs, savoir, de maniere qu'il y en eut un on 
quelques-uns qui r6pondissent, ce qui repr&entait le r^ciproque, 
et la reponse, telle qu'est celle dc l'Eglise, d'apres le ciel, et du ciel 
d'apres le Seigneur : une telle chose est signified dans Hos£e : « Moi 
» je repondrai, et je chanterai a Lui. » — XIV. 9 ; — et dansMoise : 
« Alors Israel clianta ce cantique : Monte, puits ! Repondez sur 
» lui. » — Nomb. XXI. 17. 

8341 . Ckantez a Jehovah, signifie que la gloire est au Seigneur 
seul : on le voit d'apres ce qui a &<£ explique 1 ci-dessus , N° 8263 , 
ou sont les memos paroles. 

8342. Car en s'exallant it s'est exalte, signifie qu'il a manifesle 
son Divin dans I'Hnmain : on le voit d'apres ce qui a £t& dit ci-dessus 
N° 8264, ou sont les memes paroles. 

8343. Le clieval el son cavalier il ajetes dans la mer, signifie que 
d'apres sa seule presence les faux de la foi et les maux de la vie se 
sont precipites dans I'enfer : on levoit par la signification ducheval et 
dn cavalier, en ce qu'ils sont les faux d'apres le mal, N os 81 46, 81 48; 
et par la signification dajeter dans lamer, en ce que c'est dans I'en- 
fer, N os 8099, 8137, 8138 ; que cela ait M fait d'apres la seule pre- 
sence du Seigneur, on le voit N os 8137 f., 8265. II est dit que les 
faux et les maux se sont precipitins dans I'enfer, et cela parce que ce 
sont les faux memes, et les maux memes, lesquels sont jet£s dans 
I'enfer, qui entratnent avec eux ceux auxquels ils sont attaches ; car 
par le mal de la vie les hommes deviennent les formes des faux pro- 
venant du mal, c'est pourquoi quand les maux eux-memes avec les 
faux sont precipites , les formes auxquelles lis sont attaches sont 
aussi entrain£es en meme temps ; en effet, les faux et les maux sont 
des exhalaisons des enfers, et influent chez ceux qui par les maux 
de la vie ontfait lours interieurs formes de reception ; que tout ce 
qui appartient a la pens£e et a la volonte" indue , ce qui est bon , 
du ciel, et ce qui est mauvais, de I'enfer, on le voit N os 2886, 2887, 
2888, 41 51 , 4249, 5846, 61 89, 621 3 , 61 91 , 61 93, 6203, 6206, 6324, 
6325, 7147, 7343 ; dela vientdonc qu'il est dit que les faux de la foi 
etles maux de la vie se sont precipites dans I'enfer : c'est pour cela 
que, quand les Anges pensent aux enfers et en parlent, ils pensent 
aux faux et aux maux, et en parlent en faisant abstraction de ceux 
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qui y sont ploughs ; car les Anges eloignent toujours les id£es de la 
personne, et restent dans les id^es des clioses, N 03 5225, 5287, 
5434. 

8344. Vers. 22, 23, 24, 25, 26. Et Moschek fit partir Israel de 
la mer de Supk, et ils sortirent vers le desert de Scliur, et its mar- 
cherent trots jours dans le desert, et ne trouverent -point d'eaux. Et 
ils vinrent a Marah, et Us ne purent boire d'eaux pour cause d'a- 
mertume, car ameres elles (etaient), c'est pourquoi il appela son 
nom Mar ah. Et Us murmur erent, le peuple, contre Mosckeh, en di~ 
sant : Que boirons-nous ? Et U cria a Jehovah, et Jehovah lux monira 
un bois, et il (le) jeta dans les eaux, et douces devinrent les eaux ; la 
il luiposa statut etjugement, et la il le tenia. Etil dit : Si entendant 
hi entends la voix de Jehovah ton Dieu^ et fats ce qui est droit a ses 
yeux, et ecoules ses preceptes, et gardes tousses statuts, toute lama- 
ladie que j'ai mise sur les Egyptians, je ne (la) mettrai point sur toi, 
ear Moi (je suis) Jehovah qui tegueris. — Et Moscheh fit partir Israel 
de la mer de Sitph, signifie le successif selon l'ordre dn Yrai Divin, 
aprfes quits eurent traverse la region de Tenfer : et Us sortirent vers 
le desert de Schur, signifie l'etat de tentation dans lequel ils furent 
ensuite conduits: et ils marcherent irois jours dans le desert, et its 
ne trouverent point d f eaux, signifie que les vrais manquaient, et eu- 
fin enticement : etils vinrent a Marah, signifie l'etat de tentation : 
etils ne purent boire d'eaux pour cause d'amertume, car ameres elles 
(etaient), signifie que les vrais leur paraissaient disagreeables, parce 
qu'ils Etaient sans affection du bien : test pourquoi il appela son 
nom Maroh, signifie l'etat et la quality de cette tentation : et Us mur- 
murerent, le peuple, contre Moscheh, signifie la souffrance causae 
par l'aprct6 de la tentation 1 en disant:que boirons-nous, signifie 
qu'ils ne supported point les vrais, parce que n'ayant aucune af- 
fection pour eux, ils leur sont desagreables i et il cria a Jehovah, si- 
gnifie la supplication au Seigneur a cause de la souffrance : et Jeho- 
vah lux montra un bois^ signifie que le Seigneur inspira le bien : et 
il (le) jeta dans les eaux, signifie par lequel il affecta les vrais : et 
douces devinrent les eaux, signifie que par suite les vrais devinrent 
agreables : la il lui posa statut etjugement, signifie le vrai de l'ordre 
alors re\ r el6 : et id U le tenia , signifie quant aux ientations en gene- 
ral- : et il dit , signifie 1'instruction ; si entendant tu entends la voix 
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de Jehovah ton Dieu ? signifie la foi des prdceptes du Seigneur : et 
fais ce qui est droit a scs yeux, signifie la vie selon ces pr^ceptes : 
et ecoutes ses preceptes, signifie l'ob&ssance et la vie selon les biens 
de la foi, qui sont les ini6rieurs de l'Eglise : et gardes tous se$ sta- 
tuts, signifie la vie selon les vrais de la foi, qui sont les ext6ricurs 
de l'Eglise : tonie la maladie que j'ai mise sur les Egyptiens, je ne 
(la) mettraipoint sur to\, signifie qu'ils seront detourn6s des maux 
dont furen t accables eeux qui etaient dans la foi separtie et dans la 
vie du mal : car Moi (je suis) Jehovah qui te gueris, signifie que le 
Seigneur seul preserve des maux. 

8345. Et Mosckek fit partir Israel de la mer de Suph, signifie 
te succcssif selon I'ordre du Vrai Divin, apres quits eurent traverse 
la region de I'enfer : on le voit par la signification de partir, en ce 
que c'cst le successif et le continu quant a la vie et a I'ordre dc la 
vie, N os 4375, 4554, 4585, 5996, 8181; par la representation dc 
Moschck, en ce qu'il est le Vrai Divin, N os 7010, 7014, 7382; de la 
Moscheh fit partir, signifie le successif selon l'ordre du Vrai Divin ; 
par la representation d' Israel, en ce que ce sont ceux de l'Eglise 
spirituelle qui avaient £te detenus dans la tcrre infteure jusqu'a 
l'av6nement du Seigneur, et qui furent alors delivres, N os 6854, 
6914, 7828, 793$, 8018, 8321 ; et par la signification de la mer de 
Supk, en ce qu'elle est I'enfer, oil dtaient ceux de l'Eglise qui avaient 
M dans la foi separec d'avec la charite" et dans la vie du mal , 
N os 8099, 8137, 8148; que les premiers, quand ils furent delivr^s, 
aient &6 conduits au travers dc I'enfer qui est signify par la mer de 
Supli, on le voitN 8099. 

8346. Et ils sortirent vers le desert de Schur , signifie Vetat de 
tentation dans lequel Us furent ensuite conduits : cela est evident 
par la signification de sortir, en ce que e'estetre conduit; et par la 
signification du desert de Schur, en ce que e'est 1'etat de tentation ; 
que le desert soil, r dtat pour subir la tentation, on le voit N os 6828, 
8098, et que Schur soit les scientifiques de l'Eglise qui n'ont pas 
encore acquis la vie, on le voit N° 1928, ainsi ce sont des scientifi- 
ques qui doivent acquerir la vie par les tentations, car la vie spiri- 
tuelle est acquise par les tentations qui sont des combats spirituels 
oli des combats contre les maux et les faux, et par les victoircs dans 
les combats: que ceux de l'Eglise spirituelle aient pu, apres l'ave- 
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nement du Seigneur dans le monde, subir les tentations, et qu'ils ne 
l'aient pas pu auparavant, on le voit N° 8159, 

8347. Et Us marckerent trots jours dans le desert et Us ne troit- 
verent 'point d'eaux, signifie que les vrais manquaient, el en fin en- 
tierement : on le voit par la signification de trois jours, en ce que 
c'est le plein, N os 2788, 4495, 771 5 ; par la signification du desert, 
en ce que c'est l'etat pour subir les tentations, ainsi qu'il vient 
d'etre dit N 8346 ; par la signification- des eaux, en ce qu'elles 
sont les vrais de la foi, N os 2702, 3058, 3454, 4976, 5668 ; dc la 
ne point trouver d'eaux, c'est que les vrais manquaient; qu'elles 
aient manque" entitlement, cela est signifie" par marcher trois jours : 
il est dit dans le desert, parce que c'est la qu'ils furent tentes, ainsi 
que la suite le montre. 

8348. Et Us v'mrent a Marak, signifie Cetal de tentation : on le 
voit en ce que la ils furent tentes; cela est meme dit dans la suite en 
ces terraes : «- La il lui posa statut et jugement, et Id it le tenia. » 
Vers. 25. 

8349. Et ils ne purent boire d'eaux pour cause d'amertume, car 
ameres elles etaient, signifie que les vrais leur paraissaient desagrea- 
bles, parce quils etaient sans affection du bien : on le voit par la 
signification de boire des eaux, en ce que c'est recevoir des vrais, 
et les appliquer sous le bien, N os 3069, 5709 ; par la signification 
des eaux, en ce qu'elles sont les vrais, N°8347 ; et par la signifi- 
cation de Yamer, en ce que c'est le d6sagr<kble, N° 7854 ; de la il 
est Evident que par « ils ne purent boire d'eaux pour cause d'amer- 
tume, car ameres elles 6taient > » il est signifie" que les vrais leur 
paraissaient d6sagr6ables ; que ce soit parce qu'ils Etaient sans 
affection du bien, c'est parce que tout le plaisir du vrai existe par 
le bien; que 1' affection du vrai tire son origine dubien ? c'est parce 
que le bien aime le vrai et que le vrai aime le bien, car ces deux 
choses sont conjointes comme par un mariage ; il est notoire que 
chacun veut etre instruit dans les Glioses qu'il aime et qu'il a pour 
fin ; celui qui aime le bien, e'est-a-dire, celui qui veut de coeur 
adorer Bieuetfairele bien auprocbain , aime etre instruit dans les 
choses qui conduisent a cela, par consequent a etre instruit dans 
les Vrais : il est done Evident que toute affection du vrai provient du 
bien : a la verity il y en a qui vivent mat, et qui cependant veulent 
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etre instruits dans les vrais, mais Y affection du vrai n'est point Chez 
eux, il y a settlement l'affection de confirmcr les doctrinaux de 
l'Eglise pour leur prcpre gloire, c'est-a-dire, pour la reputation, 
les honneurs, lc lucre , l'affection resile du vrai est de vouloir 
savoir ce que c'cst que le vrai pour la vie dans le monde ct pour la 
vie tonelle ; ceux-ci vicnnent dans une tentation quand les vrais 
commencent a leur manquer, et davantage quand les vrais qu'ils 
saventparaisscntdesagreablcs; cette tentation tire son origine de 
ce que la communication avec le bien a 4t6 intercepts ; cette com- 
munication est intercepts aussitot que fhomme vient dans son 
propre, car ainsi il tombe dans le mal de 1' amour de soi ou du 
monde ; quand il sort de cet (Hat les vrais deviennent agr^ables : 
cela est enLendu quand il est dit, dans ce qui suit, que les eaux 
amfcres dcvinrent douces parle bois qui y fut jet6, carle bois si- 
gnifielebicn. 

8350. Cest pourquoi il appelason nom Marak, signifie Fetal el 
la qualite de cette tentation : on le voit en ce que les noras qui sont 
donn6s aux choses dont il est parl6 dans la Parole renferment la 
quality et l*6tat du sujet dont il s'agit, N os 2643, 3422, 4298, 4442; 
ici done Marak signifie la quality et l'etat de la tentation, de 
laquelle il s'agit dans ces Verscts ; Marali aussi signifie ce qui est 
amer. 

8351 . Et ift murmur crent, le peuple, contre Mosckeh, signifie 
la soufl ranee can see par Uaprcte de (a lentalion : on le voit 
par la signification de murmwrer, en ce que e'est la plainte; 
telle qu'elle est dans les tentations, ainsi la sonffrance causae par 
faprete* de la tentation. Les tentations qu'ont subies ceux qui Saient 
de l'Eglise spirituellc du Seigneur, apfSs qu'ils curent M dflivrfife 
des infestations, et aussi les tentations que doivent subir ceux qui 
sont de cette Eglise, sont dtoites par les muniiures des fils dlsrael 
dans le desert ; et comme les tentations spirituelles sont commu- 
nement portees jusqu'au d6sespoir, IN~ 0S 1787, 2694, 5279, 5280, 
71 47, 71 66, 81 65, e'est pour cela que murmurer signifie la plainte 
d'apres la souffrancc dans les tentations ; Exod. XVI. 2, 3. 
XVII. 3. Noir.b. XIV. 27, 29, 36. XVI. K \ : il est dit contre Mosckeh, 
parcc que c'&ait contre le Divin, car Moscheli reprtfsente le Divin 
Vrai', N os 6723, 6752,, 6771 , 6827, 701 0, 701 4, 7089, 7382. Quant 
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a ce qui concerne les tentations qu'ont subies ceux qui 6taient de 
FEglise spirituelle, et que doivent subir ceux de cette Eglise, il faut 
qu'on sache que la foi ne peut jamais etre implantee en ceux de 
FEglise spirituelle que par les tentations, par consequent la charite" 
non plus ; car dans les tentations 1'homme est en combat contre le 
faux et le mal ; ceux-ci, savoir le faux et le mal influent des enfers 
dans riiomme externe, et le bien et le vrai in-fluent du Seigneur par 
Fhomme interne; ainsi parun combat de l'homme interne avec 
1'homme externe; combat qui est appele tentation ;. et autant 
alorsl'liomme externe est rdduit a Fobdissance sous Fhommeanterne, 
autant la foi et la charity sont implantees ; car 1' externe ou le na- 
turel de riiomme est le receptacle du vrai etdu bien venantde Fin* 
terne ;- si le receptacle n'a pas ete accommode, il ne recoit rien do 
ce qui indue de Fint6ricur, mais ou il le rejette, ou il Fdteint, ou il 
l'dtouffe ; par suite aucune regeneration ; de la vient qu'il fautqu'il 
y ait tentation pour que riiomme soil rdgiiM^d, ce qui s'opere par 
Timplantation de la foi et de la charite, et ainsi par la formation 
d'une nouvelle volonte et d'un nouvel entendement ; c'est aussi pour 
cela que FEglise du Seigneur est dite combattante : voir sur 
ce sujet ce qui a deja ete dit et montre, N 08 3928, 4249, 4341, 
4572, 5356, 6574, 66 1 1, 6657, 7090 f., 1430 j 8159, 8168, 8179 r 
8273. 

8352. Endhant : Que boirons-nous r signifie quits ne supportent 
point les vrais, parce que, nay ant aucune affection pour eux, Us 
leursont desagreables : on le voit par la signification de boire,m 
ce que c'est etre instruit dans les vrais et les recevoir, puis aussi en 
etre aflecte et par suite se les approprier, N os 3069, 3168, 3772, 
4017, 4018, ici ne point les supporter, par la raison qu'ils sont 
desagreables, parce qu'il n'y a aucune affection du bien, ce qui est 
signify en cequeleseaux etaient ameres, ainsi qu'il vient d'etre 
expliqud N° 8349. Cette tentation consiste en ce qu'ils se plaignent 
et soutlrent de ce que les vrais qui auparavant leur avaieut ete 
agreablcs, et qui ainsi avaient fait leur vie spirituelle ou leur vie du 
cicl, leur paraissentmaintenant desagreables au point qu'ils peu- 
vent a peine les supporter. L'homme entitlement naturel croirait 
qu'un tcl etat ne peut causer la moindre douleur, car il pense qu'il 
importe pen que les vrais soient agreables on qu'ils soient desagrea- 
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Lies; que s'ils sont disagreeables, on les rejette ; mais l'homme spi- 
rituel sent tout autrement; le plaisir de savic est d'etre instruit 
dans les vrais et illustre" dans les choses qui appartiennent a son 
ame, ainsi dans les choses qui appartiennent a la vie spirituelle,* 
lors done que ces choses manquent, cette vie souffre et patit, de la 
la douleur et l'anxkH6; la raison decela, e'est que l'affection du 
bien influe continuellement du Seigneur par l'homme interne, et 
excite dans l'externe les choses convenables qui d'abord ont caustS 
)e plaisir de r affection du vrai, et quand ces choses sont combattues 
par les maux de r amour de soi et du monde, d'agr^ables qu'il les 
avait percues d'abord, il les sent desagr6ables ; de la le conflit des 
plaisirs ou des affections, d'oii provicnt l'anxi6te\ et d'apres cela la 
souffrance et la plainte. II sera dit en peu de mots ce qu'il en est de 
la tentation qui existe par le manque du vrai; la nourriturede la 
vie spirituelle est le bien et le vrai, comme la nourriture de la vie 
naturelle est le manger et le boire ; si le bien manque, e'est comme 
Iorsque le manger manque, et si le vrai manque, e'est comme lors- 
que le boire manque; la souffrance qui en r6sulte est comme la 
souffrance produite par la fata et la sotf : cette comparison est 
fond6e sur la correspondance, car le manger correspond au bien et 
le boire au vrai , et comme il y a correspondance, le manger et le 
boire nourrissent meme mieux et plus convenablement le corps, 
Iorsque l'homme, a souper ou a diner, est dans le plaisir de la con- 
versation avec d'autres sur des choses qu'il aime, que quand il est 
assis seul a table sans compagnie; quand l'homme est dans eel 
6tat solitaire, les vaisseaux recipients du manger sont resserr6s, 
mais quand il est dansl'autre 6tat, ces vaisseaux sont ouverts; e'est 
la correspondance du manger spirituel et du manger naturel qui 
fait cela : il est dit dans le plaisir de la conversation avec d'autres 
sur des choses qu'il aime, parce que tout cela se refere au bien et 
au vrai, car il n'existe rien dans le monde qui ne se r&ere a Tun et 
a r autre, au bien chez l'homme se reTere ce qu'il aime, et au vrai ce 
qui instruit du bien, et ainsi se conjoint avec lui. 

8353. Et it cria a Jehovah, signifie la supplication au Seigneur 
a cause de la souffrance : on le voit par la signification de crier, en 
ee que e'est Taction d'implorer, N° 6801, et aussi la lamentation 
interieure, N° 7782 ■ e'est done aussi la supplication a cause de la 
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souffrance: que Jehovah, dans la Parole soit le Seigneur, on le voit 
N° 8261 . 

8354. Et Jehovah luimonlra un hois, signifie que le Seigneur in- 
spira le bkn ; on le voit par la signification de montrer, quand c'esL 
Jelwvah ou le Seigneur qui montre, en ce que c'est donner la per- 
ception, et comme cela est fait par influx, c'est inspirer, et par la 
signification du bois. en ce que c'est le bien, H os 643, 2784, 2842, 
3720. 

8355. Et it le jeta dans les eaux, signifie par lequel il affecta 
les vrais : cela est Evident par la signification de jeter le bois dans 
les eaux, lorsque le bois est lebien et que les eaux sont les vrais, en 
ce que c'est par le bien a fleeter les vrais ; que le bois soit le bien, 
on vient de le voir N° 8354 ; et que les eaux soient les vrais, on le 
voit N°* 2702, 3058, 3424, 4976, 5668, 8349. 

8356. Et donees devinrent les eaux, signi/ie que par suite les vrais 
devinrent agreables : on le voit par la signification de doux, en ce que 
c'est le plaisir, car la douceur dans le sens spirituel est la douceur 
de la vie, qui fait un avec le plaisir ,* et par la signification des eaux, 
en ce qu'elles sont les vrais, N° 8355. Voici comment la cliose se 
passe : quand l'homme est affecte" du vrai, c'est d'apres le bien, car 
le bien et le vrai out ete conjoints comme par un manage, par con- 
sequent fun aime l'autre comme un 6poux aime son conjoint; 
c'est de la aussi que la conjonction dubien et du vrai est compared 
dans la Parole a un manage, et que les vrais et les biens qui en 
naissent sont appeles fils et f i lies : d'apres cela on pcut voir que le 
plaisir de l'affection du vrai ne vient pas d'autre part que du bien ; 
c'est meme ce que l'experience rend evident ; en effet , ceux qui 
sont dans le bien de la vie, e'est-a-dire qui aiment Dieu et le pro- 
chain, aiment aussi les vrais de la foi : c'est pourquoi, tant que le 
bien influe et est recu, le vrai parait agitable, mais aussitot que le 
bien n'influe point, e'est-a-dire aussitot que le mal commence a 
pre'dominer et a rcpousser 1' influx du bien, on sent du deplaisir 
pour le vrai, car le vrai et le mal se rejettent mutuellement et ont 
de 1' aversion l'un pour l'autre. Maintenant, on peut voir pourquoi il 
a£te ordonnede jeter cebois dans les eaux ameres, et pourquoi ces 
eaux, lorsque le bois y eut dte jet6, devinrent douces ; jamais ces 
choses n'auraicnt 6t6 commandoes par le Divin, si elles n'avaient 



EXODE, CHAP. QUINZlfiME. 429 

cu une telle signification, car le Divin pouyait, sans rintermtfdiaire 
du bois, rend i e douces ces eaux. 

8357. hail lux posa statut et jugement, signifie le vrai de t'ordre 
alorsrevele ; on le voit par la signification &u statut, en ce quec'est 
le Yrai externe de TEglise ; et par la signification du jugement, en 
ce quec'est le vrai interne de l'Eglise ; de la poser a quelqu'un siatut 
et jugement, c'est mettre en ordre selon les vrais, cons^quemment 
les r6v61er ; si le statut estle vrai externe de l'ordre, c'est parce que 
tout externe de l'Eglise a 6t6 appel6 statut, et que tout vrai interne 
de l'ordre a M appel^ jugement. 

8358. Et tail le lenta, signifie quant aux tentations en general : 
on le voit par cc qui pr^c&de et par ce qui suit ,* dans ce qui pr<5- 
c&de il a 6te question de la premiere tentation dans ledfeert; dans 
ce qui suit il s'agit derinstruction sur la manure dont ils doivent 
vivre, afin qu'ils ne succombent point dans les tentations. 

8359. Et il dit, signifie L'imtruciion : on le voit par la significa- 
tion de dire, quand c'est Jehovah qui parle dn vrai de l'ordre 
quant aux tentations , en ce que c'est Tinstruction , com me 
aussi N os 6879, 6881, 6883, 6894, 7186, 7267, 7304, 7380, 
7517, 8127. 

8360. Si entendant tu entends la voix de Jehovah ion Dieu, si- 
gnifie la foi des preceptes du Seigneur : on le voit par la significa- 
tion $ entendre, en ce que c'est Taperception et la foi, I\ T ° S 3921, 
50 1 7, 7%\ 6 ; et par la signification de la voix de Jehovah, en ce que 
c'est l'dnonce d'apr&s la Parole, ainsi le pnteepte du Seigneur 
N° 6971 . 

8361 . Et fais ce qui est droit a ses ijeux, signifie la vie selon ces 
preceptes ; on le voit par la signification de (aire ce qui est droit, en 
ce que c'est vivre selon ce que dicte le vrai ; et par la signification 
de aux yeux de J6hovah, en ce que c'est devant le Seigneur, ainsi 
selon ses preceptes, car le Seigneur est clans ses preceptes quand 
on y conforme savie ; celui-la aussi qui est dans la foi au Seigneur 
est dit etre dans les yeux du Seigneur. Quant au mot entendre, il 
signifie proprement l'ob&ssance, N os 2542, 3869, 5017; mais 
lorsqu'il est dit aussi faire, comme ici, entendre signifie la foi, et 
faire signifie la vie ; comme on peut le voir par les paroles du Sei- 
gneur, dans Matthieu ; « Quiconque entend mes paroles et les 
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» fait, je le comparerai a un liomme prudent; mais quiconque en- 
» tend mes paroles, et neles fait point, sera compare* a un liomme 
» insense. $ — VII. 24, 26. — Dans Luc : « Quiconque vient a Moi, 
» et entend mes discours el les fait, je vous'montrerai' a qui il est 
» semblable. » — VI. 47. — Dans le Meme: « La semence qui est 
» tomb6e dans une bonne terre, ce sont ceux qui d'un coeur simple 
» etbon entendent la parole, la retiennent, et font dn fruit en pa- 
» tience. » ~ VIII. 15. — Dans le Meme: « Jesus dit : Ma mere 
» etmes freres, ce sont ceux qui entendent la parole de Dieu et qui 
» la font.* — VIII. 21 ; — clans ces passages, entendre signifie 
pcrccvoir, comprendre et avoir la foi, et faire signifie y conformer 
sa vie : mais lorsqu'il est dit entendre et non en meme temps faire, 
entendre signifie la foi par la volontdel par Facte, ainsi Fobeissan- 
ce ; la raison de cela, c'est que ce qui estentendu passe dans la vue 
interne qui est l'entendement, ety est regu par la volonte\ et passe 
dans Facte commepar un cercle; de la la signification de Fobdis- 
sance se trouve naturellement dans le mot entendre, par excmple 
entendre ou dcouter quelqu'un, voir N os 4652 a 4660. 

8362. Et ecoutes ses prcceptes, signifie I'obeissance et Id vie selon 
les Mens de la foi, qui sont les interieurs de VEglise : on le voit par 
la signification d'ecoutcr, en ce que c'est I'obeissance et la vie; et 
par la signification des prcceptes, en ce qu'ils sont les vrais internes 
de la Parole, N°3382, ainsi les vrais de la foi qui sont les interieurs 
de FEglise ; ils sont appelesbiens de la foi, car ce sont des volontes. 

8363. Et gardes tons ses statuts, signifie lame selon les vrais dc 
la foi 7 qui sont les exlerieurs de VEglise : on le voit par la signifi- 
cation des statuts, en ce qu'ils sont les Vrais externes de la Parole, 
N os 3382, 8357 , ainsi les vrais de la foi, qui sont les exteneurs de 
FEglise. Dans la Parole, les statuts et les prcceptes sont nomme's 
dans un grand nombre de passages, et quand Fun cstnomm^avec 
Fautrc, lestatut signifie Fexterne de FEglise, etlepr6cepte signifie 
Finternede FEglise. 

8364. Toute la maladie que fai mise sur les Egifptiens,jcne la 
mettrai point sur toi, signifie quilsseront detourhes des maux dont 
furent accables ceux qui etaient dans la foi separeeet dans la vie du 
mat : on le voit par la signification dc la maladie 7 en ce que c'est 
le mal, ainsi qn'il vactre expose" ; par la representation des Egyp- 
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tkns, eivce qu'ils sont ccux qui toient dans la foi sdparee et dans 
la vie du mal, I\ Tos 7097, 7317, 7926, 84 48 ; et par la signification 
de ne point meitre sur toi, quand cela est dit de la maladie par la- 
quelleest signifie le mal, en ce que c'est qu'ils seront d&ourn6s 
du mal, car.Jeiiovali ou le Seigneur n'enleve point le mal, mais il 
en de'tourne l'liomme et le tient dans le bien, N os 929, 1581 , 2256, 
2406, 4564, 8206; c'est de la que par ne point meitre la maladie 
sur eux, il est signing qu'ils seront detournes des maux. Si la 
maladie est le mal, c'est parce que dans le sens interne il est signi- 
fy des choses qui affectent la vie spirituelle; les maladies qui affec- 
tent cette vie sont les maux, et elles sont appelees cupidity et 
concupiscence : la foi et la charite" font la vie spirituelle; cette vie 
est malade quand le faux est a la place du vrai qui appartient a la 
foi, ctle mal a la place du bien qui appartient a la eharite, car le 
faux et le mal conduisent cette vie a la mort, qui est appelee la mort 
spirituelle, etqui est la damnation, commeles maladies conduisent 
la vie naturellc a sa mort ; de la vient que la maladie. dans le sens 
interne signifie le mal, et que les maladies des Egyptiens signifient 
les maux dans lesquels se sont jetds ccux qui etaient dans )a foi 
se'pare'e et dans la vie du mal, en ce qu'ils ont infeste les probes ; 
ce sont les maux dont il a ete parle' dans les Chapitres pr6c6dents, 
lorsqu'il a &$ question des plaies en Egypte. Les maux sont aussi 
cntendus ailleurs dans la Parole par les maladies; par exemple, 
dans Mo'ise : « Si tu gardes les preceptes, et les statuts, et les juge- 
» ments, que Moi je to commande aujourd'liui, Jehovah eloignera 
» de toi toute maladie ; et ioutes les langueurs malignes de CEgypte, 
» que tu as connues, il ne les mettra point sur toi, mais il les met- 
» tra sur ceux qui te ha'issent. » — Deut&r. VII. M, 4 3. —Dans 
le Meme : « Si tu n'ob&s point a la voix de Jehovah ton Dieu, pour 
» prendre garde a faire tous ses preceptes et ses statuts, Jehovah 
»■ enverra conlre toi la malediction, le trouble et le reproche, dans 
» tout envoi de ta main, que tu feras, jusqu'a ce que tu sois d6- 
>> truit; a cause de la malice de tes ceuvres, par lesquelles tu m'as 
» abandonn6, Mjovah fera attacker a toi la peste, jusqu'a ce qu'elle 
» fait consume de dessus la terre ; Jtmovah te frappera deconsomp- 
» tion, etde fievre ardente, et de fievre chaude, et de seckeresse, et 
» {Xwflammation et dzjaiuime, qui te poursuivront jusqu'a ce que 
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» tu p^risses : Jehovah te frappera de I'ulcere d'tgypte, et d7*e- 
» morrkoides, et de teigne, et de gale, au point que tu ne puisses 6tre 
» guM : Jehovah re frappera de fureur, et d'aveuglement, et de 
» stapeur de cceur ; tu deviendras insense par l'aspect de tes yeux : 
» Jehovah te frappera d'un ulcere malin sur les genoux et sur les 
» cuisses, dont tu ncpourras etregu&i, depuis la plante du pied 
» jusqu'a ton sommet : il rejetlera sur toi toule la langueur d'Egypte, 
» meme toute maladie et toute plaie, qui n'ont point 6te Writes 
» dans le Livre de cette Loi : Jehovah te donnera un cceur trem- 
» blant, consomption des yeux, et douleur de I'ame » — Deut&\ 
XXYIIT. 15, 20, 21, 22, 27, 28, 34, 35, 60, 61, 65 ; — par toutes 
les maladies ici nominees sont signifies les maladies spirituelles, 
qui sont les maux d6truisant la vie de la volonte du bien, et les faux 
d&ruisant la vie de l'entcndement du vrai, en un mot, d&ruisant 
la vie spirituelle qui est celie de la foi et do la charity ; les maladies 
naturelles correspondent aussi a ces maux et a ces faux, car toute 
maladie dansle genre liumain vient de la, puisqu'elle vient du p£- 
etid, N os 5712, 5726 ; chaque maladie aussi correspond a son mal, 
et cola, parce que le tout de la vie de riiomme vient du monde 
spirituel ; si done sa vie spirituelle est malade, il en derive aussi 
dans la vie naturelle un mal, qui y devient unc maladie; voir cc 
qui a M dit d'apres Fexp^rience sur la Correspondance des ma- 
ladies avec les maux, j\ Tos 571 1 a 6727. Des choses semblables sont 
signifies ailleurs par les maladies ; par exemple, dans Mo'ise : 
« Vous adorerez Jehovah votre Dieu, afin qu'il b^nisse ton pain et 
» tes eaux, et j' eloignerai la maladie du milieu de toi. » — Exod. 
XXIII. 25. — Dans le Meme : « Si vous rejetez mes statuis, et si 
» votre ame dddaigne mes jugements, en sorte que vous ne fassiez 
» pas tous mes preceptes, jusqu'a rendre vaine mon alliance, je 
» commanderai sur vous a la terreur, avec la consomption, et avec 
» la fievreardenle, qui consumeront les yeux et tourmenterontl'ame;» 
— L6vit. XXYI. 4 5, 1 6 ; — dc telles maladies signifient la decrois- 
sance du vrai etl'accroissementdufaux; la iifcvre ardente, c'estla 
cupidit6 du mal. De plus, dans Esa'ie : « Pourquoi ajoutez-vous la 
» retraite? Toute la lete (est) malade, et tout le cceur languissant, 
« depuis la plante du pied jusqu'a la tete il n'y a rien en lui de 
» sain; blessure, et cicatrice, et plaie recente, non neltoyee, ni 
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bandee, ni adoucie avec de l'huile,» — I. 5, 6 ; — ici il n'est per- 
sonne qui ne voie que par la maladie, la blessure, la cicatrice et la 
plaie, sont entendus des pech^s. Pareillement dans Ez6chiel : 

* Malheur aux pastcurs dMsrael ! Vous n'avez pas fortifie" les brebis 
» infirmes , vous ri avez pas gueri la malade, et vous n'avez pas 
» bande la blessee. ■ — XXXIV. i.— Dans David : « Mes iniquity 
» Ont d6pass6 ma tfete; mes blessures sont puantes et gangrenees, 
» a cause de ma folie ; car mes intesiins ont etc remplis d'ardeur, et 
» tiny a rien de sain dans ma chair. » — Ps. XXXVIII. 5, 6, 7, 8. 
— Comrne les maladies signifient les vices et les maux dela vie 
spirituelle, il en resulte que les diners genres de maladies signifient 
aussi les divers genres de vices et de maux de cette vie • il a M 
montre que par la peste est signifiee la vastation dubien et du viral, 
IN T °s i\o% 7303; et par la leprc, la profanation du vrai, N°6963. 
Qu'en gfo&al par les maladies soient signilies les pecl^s, on psut 
aussi le voir dans Esaie : • Homme de douleur, et connu de lamala- 
n tie; de la on s'est comme caclieMa face delui; m6pris6, au 
i point que nous neL'avons pas consider^ : ccpendant il s'est 
ii charge de nos maladies, et nos douleurs, il les a parties, et par ses 
» blessures la sant6 nous a etc donned. » — LIII. 3, 4, 5 ; — la, il 
s'agit du Seigneur. Puisquc les maladies repr&entaient les ini- 
quity et les maux de la vie spirituelle, il en resulte que les maladies 
que le Seigneur a gueries, signifient la delivrance des divers genres 
dumal et du faux, qui infcstaiem I'Eglise et le Genre Humain, et 
qui auraient amene la mort spirituelle ; en effet, les miracles Divins 
sont distingues des autres miracles, en cc qu'ils enveloppent et 
concernent les etats de I'Eglise et du Royaume celeste ; c'est pour 
■cela que les miracles du Seigneur ont ete principalement des gue- 
risons de maladies ; c'est la ce qui est entendu par les paroles du 
Seigneur aux disciples envoyes par Jean : «Annonccz a Jean les 
» clioses que vous entendez et que vous voyez : Les aveugles 
» voient et les boiteux marchenl, les Upreux sont purifies, et les 
» sourds entendent , les morts ressusciient , et les pauvres enten- 

• dent 1'Evangile. » - Matth. XL 4,5:- c'est de la qu'il est dit 
tant de fois que le Seigneur « a gueri toute maladie et toute (an- 
» gueur.* — Matlh. IV. *3. IX. 35. XIV. 1 4, 35, 36. Luc. IV. 40. 
V. \ 5. VI. 17. V1L 21 , Marc. L 3% 33, 3k III. 10. 

xn 28 
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8365. Car Moi, jesuis Jehovah, qui tegueris, signifie que le Sei- 
gneur sent preserve des maux : on le voit par la signification de 
guerir, en ce que c'est remedier, et aussi preserver des maux ; car 
les maladies signifiant les maux, gu6rir signifie le remfede el la pre- 
servation contrc les maux; c'est meme ce qui est pvouv6 plusieurs 
fois dans la Parole; par exemple, dans Mo'ise : « Moi je tue et je 
» vivifie, je frappe et je gueris. — Deuter, XXXIE 39.— Dans J6r6- 
mie : « Cueris-moi, Jehovah, afin que je sois gueri ; sauve-moi, afin 
» que je sois sauve. n — XYII. \k. — Dans le Meme : « Je feraimon- 
» terla sante %ur toi,etdetes plates je te guerirai. ■» — XXX. 17. 

— Dans David : « Tu asretourn6 tout son lit dans sa maladie ; moi 
» j'ai dit : Jehovah ! aie pitie de moi ; gueris mon ame, carj'ai peche 
« conire Toi. »— Ps. XLL 4, 5 ; —et en outre dans beaucoupd'au- 
tres passages, com me Esaie, YE 10. L11E o. LYIL 18, 19. Je>em. 
HE 22. XY1E \ 4, Hos. YE \ .VIE \ . XE 3. X1Y, 5. Zaclh XE 16. 
Ps. XXX. 2, et ailleurs ; et parce que gudrir avail cette significa- 
tion, le Seigneur se nomme Medecin : « Ceux qui se portent bien 
» riont pas besoin du Medecbi, mais ceux qui on t du mal ; je suis 
» venu appeler non des justes, mais des pfoheurs a la repentance. » 

— Matth. IX, 12, 13. Marc, IE 17. Luc, Y. 31 , 32. 

8366. Vers. 27. Et its vinrent aElim, et Id (dtaient) douze fon- 
taines d'eaux, et soixante-dix palmiers ; et Us camperent Id pres des 
eaux. —El its vinrent a Elim, signifie 1'ftart d'illustration etd' af- 
fection, ainsi de consolation apr&s la tentation : etld (dtaient) douze 
fontaines d'eaux, signifie qu'ils avaientla les vraisen touteabon- 
dance : et soixante-dix palmier s, signifie les biens du vrai pareil- 
lement : et Us camperent la pres des eaux , signifie qu'apr&s la 
tentation les vrais de la foi furent mis en ordre par le bien de 
1' amour. 

8367. Et Us vinrent a Elim, signifie I'etat d' illustration et d' af- 
fection, ainsi de consolation apres la tentation : on le voit par la 
signification A*£lim, en ce que ce lieu enveloppe et signifie l T 6tat 
etla quality de la chose dont il s'agit, comme tous les autres lieux 
danslesquels vinrent les fils d'Israel, N os 2643, 3422, 4298, 4442, 
ici l'&at aprfcs la tentation, savoir, I'etat d'illustration et d'affec- 
tion, ainsi de consolation; car apres toute tentation spirituelle 
vient i'illustration et l'affection, ainsi le charme et le plaisir, le 
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charme d'apres 1'UIustration par le vrai, etle plaisir d'aprks, l'af- 
fection du bien ; que la consolation succ&de aux tentations, on le 
voit N os 4572, 5546, 56^8, 6829, et cela parce que les vrais et les 
biens sont implants par les tentations, et sont conjoints; de la, 
l'liomme quant a son esprit est introduit intdrieurement dansle 
ciel, et vers les soci6t6s celestes avec lesquelles il avait &6 prM- 
demment; quand la tentation est finie, la communication avecle 
ciel, auparavant ferm^e en partie, est ouverte; de la V illustration 
et l'affection, par consequent le cliarme et le plaisir ; car alors les 
anges, avec qui il y a communication, influent par le vrai et par le 
bien. L' illustration par le vrai, et le charme qui en requite, sont si- 
gnifies par les douze fontaines d'eaux, car les fontaines signifient 
les vrais; l'affection du vrai d'apres le bien, et le plaisir qui en 
requite, sont signifies par les soixante-dix palmiers dont il est parl6 
ensuite. 

8368. Et la etcuent douze fontaines d'eaux , signifie qu'ils 
avaieni Idles vrais en toute abondance : on le voit par la significa- 
tion de douze, en ce que ce sont toutes choscs dans le complexe, 
N OS 2089, %m U 2130 f., 3272, 3858, 3913, 7973, ainsi toute 
abondance; et par la signification des fontaines, en cequ'ellessont 
les vrais de la foi, N° s £702, 3096, 3424, 4861 ,* de la il est evident 
que les douze fontaines d'eaux signifient les vrais en toute abon- 
dance; d'ou il suit queces paroles signifient aussi l'illustration et 
le cliarme qui en requite, car celui qui a les vrais en toute abon- 
dance a aussi l'illustration, et celui qui a ['illustration, s'il d6sire 
levrai d'aprks l'affection, eprouve aussi du charme. 

8369. El soipcanle-dix palmiers, signifie les biens du vrai pared- 
lement, savoir en toute abondance ; on le voit par la signification 
de soixanie-dix , en ce que ce sont toutes choses dans le complexe, 
dememe que douze, N° 7973: et par la signification des palmiers , 
en cequ'ils sont les biens del'Eglise spirituelle, lesquels sont les 
biens du vrai ; et comme les palmiers signifient les biens, ils signi- 
fient aussi l'affection du bien, et le plaisir qui en resultc, car tout 
plaisir vient de l'affection du bien : e'est parce que les palmiers si- 
gnifiaient le plaisir, qu'on se servait aussi de palmes dans les r£- 
jouissances saintes, comme dans la fete des tabernacles, selon ces 
paroles dans Moise : « Tous prendrez, au premier jour, du fruit 
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» d'un arbre d'honneur, des branches de palmiers, un rameau d'ar- 
» bre touffu, et des saules d'un torrent ; ct vous vous rejouirez de- 
y> vani Jehovah votre Dieu sept jours. » — Levit. XXIIL 40; — par 
le fruit d'un arbre d'honneur est signify le bien celeste ; par les 
palmiers, le bien spirituel ou le bien du vrai ; par le raineau d' arbre 
touffu, levrai scientifique; et paries saules d'un torrent Jes vrais 
infimes du naturel; ainsi par ces quatre choses sont signifies tous 
les biens et tons les vrais dans leur ordre. Que les palmiers aient 
signify la rejouissance sainte qui provientdu bien, on le voit aussi 
par ces paroles dans Jean : « Une foule nombreuse, qui 6tait venue 
» a la fete, ayant appris que J6sus venaita Jerusalem, its prirent des 
» branches de palmier, et allef ent au devant de Lui, et ils crierent : 
>i Osanna ! B£ni (soil) Celui qui vient au Nom du Seigneur, le Roi 
» dTsrael ! » — XII. 1 % 1 3 ; — et dans le Meme dans I' Apocalypse: 
« Je vis, et void une troupe nombreuse, se tenant devant le trone 
» et devant l'Agneau, v&us de robes blanches, ct des palmes dans 
» leurs mains. » — VII. 9. — Dans Joel : « Le cep a s6che, et le 
» figuier languit, lc grenadier, et meme le palmier, toute joie s'est 
» tarie parmi les fils de l'homme. a —I. '12. — Dans David: « Le 
» juste comme le palmier fleurira, comme le cfcdre du Liban il croi- 
» tra. » — Fs. XC1L 13; — ici le palmier est pour le bien, et le 
cedre pour le vrai. Parce que le palmier signifie le bien, il signifie 
aussi la sagesse, car la sagesse appartient au bien; elle ilaii si- 
gnified par les palmes qui avaiente't^sculpte'esavec des cherubins et 
des fleurs sur les murailles du Temple ; en effet, le Temple signi- 
fiait le Seigneur Lui-Meme, et dans Is sens representatifle ciel, 
N os 2777, 3720 ; les Cherubins, les palmiers et les fleurs sur les 
murailles signifiaient la Providence, la Sagesse et llntelligence, 
qui procedent clu Seigneur, ainsi toutes les choses qui appartien- 
nent au ciel : qu'il y ait en de telles sculptures sur les murailles du 
Temple, on le voit dans le Livre I. des Rois : « Toutes les murail- 
» les de la Maison, a 1' en tour, Salomon les scidpta de sculptures de 
» Cherubins et de Palmes, et de smlptures de fleurs ; et sur les 
» deux battants de portc debois ; d'olivier il sculptades scidptures 
» de Cherubins et de Palmes, et des sculptures de fleurs, et il les 
» couvrit d'or, de manierc qu'il e'tendit sur les Cheruhins et sur 
» les Palmes Tor. » — VI. 29. 32; — par ces sculptures etait re- 
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pre.sente 1'e.tat du Ciel ; par les Cherubins, la Providence du Sei- 
gneur, qu'ainsi toutes choses viennent de Lui, les Cherubins &artt 
la Providence, N 308 ; par lcs Palmes, la sagesse qui appartiend 
au bien procMant du Seigneur ; etpar les Fleurs, r intelligence qui 
appartient au vrai procMant du Seigneur; par Tor, dont toient 
couverts les Cherubins et les palmiers , 6tait signifie le bien de 
l'amour , qui est dans les cieux ce qui regne universellement ; que 
Tor soitle bien de l'amour, on le voit l\° s H3, 4 551, 4552, 5658; 
c'est aussi pour cela que dans Ez6chiel, oil il s'agit du Nouveau 
Temple, par lequel est signifie le Ciel du Seigneur, il est dit que 
« sur les mnrailles il y avait de tout cot6 des Cherubim et des 
primes. * — XLI. 17, 18,20,25,26. 

8370. Etils camperentld pres des eaux, signifie quapres la 
tentation les vrais de la foi furent mis en ordre par le bien de l'a- 
mour: on le voit par la signification de camper, en ce que c'est 
l'ordination du vrai et dubien, N<»8<l03f., 8130, 8131, 8155; et 
par la signification des eaux, en ce qu'elles sont les vrais de la foi > 
N os 2702, 3058, 3424, 4976, 5668 ; si par Stre campes la pres des 
eaux, il est signing que les vrais de la foi out et.e mis en ordre par 
le bien de r amour, c'est parce que le camp signifie les vrais et les 
biens, N os 8193, 8! 96, et que camper signifie leur ordination , et 
que pres des eaux, c'est selon les vrais qui procedent du Divin : il est 
dit par lebien de l'amour, parce que toute ordination des vrais sefait 
par le bien de 1'amour, car c'est sous lebien etselon lebien que les 
vrais s'appliquent , et font avec le bien commeun seul corps: il 
est dit a I'image del'homme dans lequel ils sont, parce que I'image 
de r esprit de l'homme, qui est V liomme lui-meme, car c'est l'homme 
interne, est absolument selon l'ordination des vrais par le bien 
chez lui ; de la vient que, quand les anges se montrent presents, la 
sphere du bien de l'amour inane d'eux et affecte ccux qui sont en 
presence , et que les vrais de la foi resplendisscnt de leurs faces ; 
dans le monde spirituel de telles choses apparaissent et sont percues 
manifestement.il est dit que cette ordination sefait apres la tenta- 
tion , parce que les biens et les vrais sont implantes dans l'homme par 
les tentations, uiais ne sont mis en ordre que plus tard ; en effet, 
l'6tat de tentation est agite, mais l'&at aprt* la tentation est 
tranquilLe; dans l'etat tranquille sefait l'ordination ; c'est pour cela. 
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aussi qu'aprks les tentations succ&dent 1-e charme qui r&ulte de 
Illustration par le vrai, et le plaisir qui r^sulte de 1'affection du 
bien ; sur ce sujet voir ci-dessns, N° 8367. 



continuation sur les esrrits et sur les habitants de la 
Terre de Jupiter. 

8374 . En outre, par les csprits qui sont de cette Terre, j'ai M 
inform^ de diverses choses qui concernent les Habitants, par exem- 
ple, de leur marche, deleur nourriture et de leur habitation, Quant a 
ce qui concerne leur marche, ils ne vont pas le corps droit, comme les 
habitants de notre terre et de plusieurs autres, ni en se trainant a 
la manifcre des animaux; mais quand ils marchent, ils s'aidentdes 
pauraes des mains, et s'61event alternativement a demi sur les pieds, 
et de plus a ctiaque troisieme pas qu'ils font en marchant, ils re- 
gardent dela face sur le cote et denize eux, et alors ilscourbent 
memeun peule corps, ce qui est fait avee rapidity, car chez eux il 
est indecent d'etre vu par les autres autrement que par la face. 

8372. Quand ils marchent ainsi, ils tiennent toujours la face 
61ev6e, et regardent ainsi devant eux, jamais en bas ou vers la 
terre • regarder en bas, ils appellent cela le damn6 ; e'est ce que 
font chez eux les plus vils, qui, s'ils ne prennent pas Thabitude de 
regarder en haul, sont bannis de leursoci&6. 

8373. Mais lorsqu'ils sont assis, ils sont droits quant a la partie 
sup^rieuredu corps, comme les hommes de notre Terre, mais alors 
ils croisent leurs pieds ; ils ont grand soin, non-seulement quand 
ils marchent, mais aussi quand ils sont assis, de ne pas faire voir 
leur dos, mais de presenter leur face ; ils veulent meme volon tiers 
qu'on voie leur face, parcc que par la leur mental sc manifeste, car 
jamais ils ne pr6sentent une face en opposition avec le mental, et 
ils ne le pourraient pas; ceuxqui sont presents savent meme tres- 
bien par la quels sont leurs sentiments a leur 6gard, ce qui ne peut 
pas non plus 6tre cach6, et surtout si l'amitte qui se manifeste vient 
de la sinc6rit6 ou de la contrainte. 

8374. Ces choses m'ont ilft monies par leurs Esprits, et elle* 
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m'ont 6t6 confirmees par leurs Anges : de Ik aussi leurs Esprits 
sont vus, non pas marcher le corps droit, comme les autres, mais 
s'aider dc leurs mains pour avanccr, a peu pres comme font dans 
l'eaules nageurs, et regarder de temps en temps autour d'eux. 

8375. Ceux qui vivent dans leurs Zones brulantes vont nus , 
toutefois cependant avec un voile autour des reins; et ils ne 
rougissent point de leur nudit6, car leurs mentals sont chastes, et 
ils n'aiment que leurs epouses, et abhorrent les adulteres. lis 
6taient surtout ^tonnes de ce que les Esprits dc noire Terre, en 
voyant qu'ils marchaient ainsi et qu'ils claient nus, se moquaient 
d'eux, et avaient meme des penste lascives; et de ce qu'ils ne 
faisaient aucune attention a leur vie celeste, mats s'occupaient seu- 
lement de semblables choses : ils disaient que c'etait un signc qu'ils 
s'appliquaient plus aux corporels et aux terrestres qu'aux celestes, 
et que des choses indecentes occupaient leurs mentals. Je leur dis 
que la nudite" n'est point un sujet de hontc ni de scandale pour 
ceux qui vivent dans la cliastete" et dans l'etat d'innocence, mais 
quelle en est un pour ceux qui vivent dans la lascivetc et dans 
l'impudicitd. 

8376. Quand les habitants de cette terre sont couches dans le lit, 
ils tourncnt leur face par devant ou du c&te de la chambre, et non 
par derriere ou vers la muraille : cela m'a ete rapporte" par leurs 
esprits, et ils m'en ont donn6 la raison ; c'est qu'ils croient que de 
cette mauierc ils tournent la face vers le Seigneur, tandis que dans 
1 autre sens ils la d&ourneraicnt : pareille chose m'6tait quelque- 
1'ois arriv6e, lorsque j'etais aulit, mais je n'avais pas su auparavant 
d'ou cela provenait. 

8377. lis aiment beaucoup prolonger leurs repas, non pas tant 
pour le plaisir de manger que pour l'agr&nent de la conversation : 
quand ils sont a table, ils s'asseoicnt non pas sur des chaises, ou 
sur des bancs, ou sur des lits de gazon elevens, ni sur l'herbe, mais 
sur des feuilles d'un certain arbre ; ils ne voulaient pas dire de 
quel arbre etaient ces feuilles, mais comme j'en nommais plusieurs 
par conjecture, quand je prononcai le nom du figuier, ils affirme- 
rent enfm que c'etaient des feuilles de cet arbre. 

8378. De plus, ils me dirent que ce n'&ait pas pour le gout qu'ils 
preparaient la nourriture, mais que c'Stait surtout pour Tusage;. 
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ils ajoutferent que la nourriture qui leur est profitable a pour eux de 
la saveur. II y eut sur ce sujet une conversation entre les esprits, et 
il futdit quecela est avantageux pour riiomme, car il a ainsia 
cceur d'avoir un mental sain dans un corps sain; il en est autre- 
ment pour ceux chez qui le Gout commande; par suite le corps est 
malade, pour lemoins il languit int^rieurement, par consequent 
le mental languit aussi, car il se porte selon l'6tat des parties r6- 
cipientes qui appartiennent au corps, comme la vue selon l'dtat de 
l'oeil ; de la cette folie de placer dans la mollesse et dans la volupt6 
tout le plaisir de la vie, et, comme on l'appelle, le souverain bien ; 
de la aussi la lourdeur dans les clioses qui concernent la pens^e et 
lejugement, etl'adresse dans celles qui concernent le corps etle 
monde ; par la il y a ressemblance de l'homme avec Tan imal brute, 
auquel de tel homines se comparent aussi non sans justesse. 

8379. Leurs habitations m'ont aussi &t& montrfe; elles sont 
peu 6Iev£es, faites en bois, mais en dedans elles sont recouvertes. 
de liber ou £corce d'un bleu pale, et parsem6es, tout autour et dans 
le haut, de points semblables a de petites (Holies, a l'image du ciel ; 
car ils veulent donner a rint^rieur de leurs maisons la forme du 
ciel visible avcc ses astres, et cela parce qu'ils croient que les 
astres sont les demeures des Anges. Outre cela, ils ont des Tentes, 
arrondiesen haut et Vendues en long, parsemte aussi intMeure- 
ment de petites etoiles sur un plan d'azur; ils s'y retirent pendant 
le jour, afin que leur face ne soit pas alter^e par 1'ardeur du soleil> 
car ils garantissent principalement la face, parce qu'ils ne la con- 
sidfercnt point comme etant du corps; ilsprennent beaucoup de 
soin a dresser et a nettoyer ces tentes ; ils y mangent aussi. 

8380. Us s'occupent peu des clioses mondaines, car les families 
yivent entre elles, et leur ambition ne va pas au dela de ce qui con- 
ceme la nourriture et Inhabitation : ce qui est en sus n'dtant point 
au nombre des necessity, ils ne le mettent pas non plus au nom- 
bre des utilit6s : leur plus grand soin est r Education des enfants, 
qu'ils aiment avec beaucoup de tendresse. 

8381 . Quand les Esprits de Jupiter voyaient des chevaux de 
notreterrc, les chevaux me paraissaient plus petits que de cou- 
tume, quoiqu'ils fussent asscz robustes et de haute taille; cela 
venait de l'idec des esprits de cette terra sur les chevaux ; ils 
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disaient qu'il y en avait aussi cliez eux de semblables, mais beau- 
coup plus grands; qu'ils Etaient sauvages ou dans les forets, et que 
la vuedeceschevaux leur inspirait de la terreur, quoiqu'ils ne 
fissent aucun mal : ils ajoutaient que pour eux c'&ait une crainte 
insitee ou naturelle; cela me donna l'occasion de r6fl£ctiir sur la 
cause de cette crainte ; en eftet, le Cheval, dans le monde spirituel, 
repr^sente rintellectuel forme par les scientifiques, N os 2761 , 2762, 
2763, 6534, et comrne ils craignent de cultiver rintellectuel par 
les sciences, delal'infiux de la crainte : qu'ils ne sesoucient point 
des scientifiques quiappartiennent a l'e>udition humaine, c'est ce 
qu'on verra dans la suite. 

8382. Les Esprits de Jupiter avaient parfois des 6missaires ou 
des sujets cliez moi, pour la communication, et cela pendant assez 
de temps; par la il me futdonnG de savoir de quel caractere ils 
Etaient, et qu'ils differaient entierement des esprits de notre terre; 
quand ils etaient cliez moi, ils &aient souvent infested par les 
esprits de notre terre, mais ils nc s'en inqui&aient point, seule- 
ment ils le racontaient a la soci&6 de leurs esprits par qui ils 
avaient 6t6 envoyfe; et quand ils le racontaient, ils s'&oignaient 
un peu de moi. 

8383. Un jour il futmeme permis a des esprits mauvais de notre 
Terre d'agir par leurs artifices pervers, et d'infester des esprits de 
Jupiter qui c'taient cliez moi; ceux-ci soutinrent assez longtemps 
leurs attaques, mais enfin ils avouerent qu'ils ne le pouvaient plus, 
et qu'ils croyaient qu'il n'y avait pas d'esprits plus mediants, car 
ils pervertissaientleur imagination et aussi leur pens^e, au point 
qu'il lcursemblait etre lies, etne pouvoiren e"tre de-gages que par 
le secours Divin. Pendant que je lisais dans la Parole un passage 
sur la Passion de notre Sauveur, certains Esprits EuropSens insi- 
nuaient, pre'sentaientd'affreux scaixlales, dans 1'intention de se- 
duire les Esprits de Jupiter : on recliercha qui ils etaient, et quelle 
avait 6W leur fonction dans le monde, et Ton d^couvrit que quel- 
ques-unsd'eux avaient 6te predicateurs, et etaient de ceux qui se 
disentde la soci&d du Seigneur ouse nomment Je'suites, et qu'alors 
par des predications sur la Passion du Seigneur ils avaient pu 
emouvoir le vulgairejusqu'aux larmes; j'en donnai meme la rai- 
son, c'est que dans le monde ilspensaienl d'une maniercet par- 
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laient d'une autre, qu'ainsi ils avaient une chose dans le cceur el 
une autre dans la bouclic, et que maintenant il ne leur est pas 
permis de parler ainsi avec fourberie; car lorsqu'ils deviennent 
esprits, ils sont forces de parler absolument commeils pensent. Les 
Esprits de Jupiter dtaient principalement ^tonnes qu'il put y avoir 
chez Thomme une telle dissidence entre les intdrfcurs et les ext6- 
rieurs, c'est-a-dire, qu'il put parler d'une manifcre, et penser d'une 
autre, ce qui pour eux serait impossible. 

8384. Les Esprits de Jupiter ont un abord doux, et un langage 
prudent, ils p&sent ce qu'ils disent ; ils tiennent cela de leur vie 
dans lernonde; car la, s'ils font ou disent quelque chose contre 
l'ordre, les autres les forcent par divers moyens a se repentir, et 
s'ils s'obstinent, on les y force par des chatimenis. 

8385. Ils remarqufcrent que je pensais avouloir divulguer ces 
chosessur notre Terre; ils ne le voulaient point, parce "qu'il leur 
a M defendu de divulguer ce qui leur est ditparleurs esprits: ils 
^taient £tonn6squc de telles choses pussent etre rendues publiques, 
seulement par des Merits; mais alors je leur donnai des informa- 
tions sur rimprimerie, puis sur la Parole, et aussi sur les Doctri- 
nauxde l'Eglise dans notre Terre ; et je leur dis que la Parole et 
les Doctrinaux sont de la sorte rendus publics, etsont ainsi appris. 

8386. La continuation sur les Esprits et sur les Habitants de la 
Terre de Jupiter est a la fin du Ghapitre suivant. 
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Page 20, Jigne 32. sous le sens, lisez : sans le sem 

— 26, — 22, I" attention 4, lisez : I' attention de. 

— 35, — 8, chores, lisez : clwses. 

— 49, — 1, signification, lisez : la signification. 

— 67, — 36, continuerait, lisez i continuerai. 

— 76, ligne derniere, « c<? d'ej^ lisez : si ce n'est. 

— 79, — 7, d'illitsion, lisez : d'illusions. 

— 80, — 4 7, qu'elle est, lisez : quelle est. 

— 86, — 1, e$, lisez : testify. 10, son, lisez: so?U; lig. 23, la 

pste dans le chemin de, lisez : la peste dans le. 

— 88, — 20, que tout, lisez : tout; lig. 27, tout, lisez : qwe tow? . 

— 92, — 22, quHl est tres-doux, lisez : est tres-doux. 

— 94, — \ 8, supposenty lisez : supportent 

— 4 24, — 18, envers moi s Wse.z : vei^s moi. 

— 140, — 26, comme, lisez ; connu. 

— 1 55, — 9, hbaiterenl, lisez : habiterent. 

— 1 66, — 28, qulorzieme, \\sez : quatorzieme. 

— i 85, — 11, apres Jehovah, mettez une virgule. 

— 198, — 36, dans la fuite, lisez : dans la suite. 

— 214, — 28, a foi, lisez : la foi. 

— 226, — 30, les bnns, lisez : les bons. 

— 236, — 3, Us s'enfuirent, lisez : its s'enfuient. 

— 238, — 28, encore parce, lisez : encore plus. 

— 242, — 13, apres d'Eglise, nne virgule seulement. 

— 255, — 26, Etfwm, lisez : El ham. 

— 27 2, — 26, nalurelle et, lisez : naturette est. 

— 274, — 14, feuille 18, an milieu, lisez: an lieu. 

— 275, — 19, — pour la loi, lisez : pour lux. 

— 284,-32, — adjurant-il, olez le trait d'union. 

— 282, — 11, feuille 19, chmin, lisez: chemin; lig. 15, ?em- 

placer le point par une virgide. 

— 284, — 9, leuille 19, orsque, lisez : lorsque. 

— 308, — 47, Eggpte, lisez : Egyple. 

— 31 3, — 10, sant, lisez : disant. 

— 328, — 32, Isrel, lisez : Israel. 

— 333, — 9, imjectes, lisez : inject es. 

— 340, — 29, qxCelles, lisez s qu'iis. 

— 342, — 25, doctrinaux vrai, lisez : doctrinaux du vrai. 

— 358, — 35, parte des mots, lisez : parte par desmots. 

— 360, — 11, de se composer, lisez : de se comporter. 

— 368, — 35, par signification, lisez : par la signification. 

— 390, — 33, lout ceux, lisez : tous ceux. 

— 391, — 17, par signification, lisez : par la signification. 

— 398, — 22, Divin influe* lisez : Divin influx. 

— 400, — 27, qu'ainsi, lisez : qui ainsi. 

— 401, ligne demiere, evaienl, lisez : devaient. 

— 410, — IB, exprits, lisez : esprits. 

Nota. Les feuilles 18 et 19 ayant la mfime pagination, les pages 273 
a 288 de la feuille 19 devraient porter les n 05 289 a 304. 



